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PREFACE 



IS^ 



^rfe^Y^l(^}j/ L eft pen de documents aujji importanU pour 
'^ ^fej^M rh'ifloire de F Orient latin que les trots textes que 
'st^!^^k nous pubhons aujourd^huijous le litre general de 
>^4^5)i Geiles des Chiprois. Cette compilation^ faite au 
^commencement du XI V*^ fiecle^ nous donne en effet 
de nomhreux <^nouveaux renjeignements Jur les evhiernents cjut^ au 
cours des XIP ^c^^HV^ftecles^JeJo^itpaJfes en Syrie & dans tout 
le bajjt?i de la Udedtterranee ; /uais ellevaut furtout en ce quelle 
offre^ a cote de details puijes a des Jounces multiples^ deux recits 
perjonnels £5" originaux.^ dont Tun^ compoje par le celebre Philippe 
de Navarre^ &deja cite au XIIP ^ au YAY^ftecles^ ne nous etait 
connu que de nom.^ t^ dont F autre ^Juite du precedent^ a pour auteur 
un thno'in oculaire de la plupart des fatts quil raconte. Aujfi 
devo'ns-nous nous feliciter '^ de la bonne fortune^ qui per met a la 
Societe de TOrient latin de publier un WMnufcrit jujqu a pre- 
Jent inedit. 



Ce manujcrit a ete retrouv'k en Piemont par un amateur erudit^^ 
M, Carlo Perrin ^^ d.e Ver%uolo^ pres Saluces^ qui put^ il y a 
quelques annees^ le copier page pour page & ligne pour ligne ; 
c ejl cette copie 3, executee avec foin^ qui a fervi de bafe a notre 
edition. 



I. Voy. ie VlIc Rapport du 
fecretaire de la Societe de POrient 
latin (28 mai 1883), p. 18-22. — 
2. M. Perrin devait, dims Tori- 
ginej collaborer a la publication, 
mais il y a reiionce depnit^. Voy. 



ies Vile, VIXIe & IXe Rapports du 
fecretaire de la SociHe de t Orient 
latiji^ 1882-1885, — 3.Elleappar- 
tient li M. le comte Riant, a qui 
M. Perrin en a fait prefent. 



b 



PREFACE. 



Nous avons eu d'ailleurs quelque temps Jous les yeux le ma~ 
nufcrit original: ce qui nous -per met de le deer ire. II eft ecritfur 
papier d" orient lujlre l^ poli. Uecriture grojjiere ^ peu nette 
ejl dii ILYV^ Jlecle ^. Le manujcrit devait contenir primitivement 
28 cahiers de 8 feuillets chacun^ plus un cahier de 10 feuillets 
(le 4^y ^ un cahier de 4 feuillets (le 12^). Malheur eufement 
le preynier cahier (foL i a Sj a ete arrach'e^ l^ le texte ne com- 
mence qu au feuillet 9 de F ancienne pagination, he feuillet 94 
ef hlanc. Le verfo du feuillet i^^ a aujft ete laiffe en hlanc. 
Dans le 25^ cahier^ le copifte^ charge de la pagination^ a faute 
le numero 198, ce qui fait que le feuillet ig() fuit fans inter- 
ruption le feuillet 197. On s eft apercu plus tar d de cette erreur^ 
b^ pour y ohvier dans une certaine ?nefure^ on a intercale a la 
place voulue un feuillet hlanc^ auquel on a donne le numero 1 98, 
i^ que le copife a utilife en y i?ifcrivant une mention^ qu on 
retrouve a pen pres dans les ?nemes termes a la fin de la feconde 
partie du mf (p. 138^^ '^. Ajoutons qu en reliant autrefois le mf^ 
on a eu le tort de deplacer ce feuillet volant &" de le mettre fans 
raifon entre les feuillets 223 l£ 224. Le 30® l3 dernier cahier eft 
ires maltraite : le i^'^^ feuillet (232^) manque^ ainft que le dernier 
(239^'); le 238'' nejl plus reprejente que par que Iques fragments 
info r me s. 



La premiere partie du volume^ que nous avons defignee par le 
nom de Chronlque de Terre Sainte, commence en 1 132 (avec 
le <f^ feuillet)^ pour fijiir en 1224 (feuillet 1.6^^ fin du 3^ cahier), 
Cette chronique^ comme nous le voyons a la p. 20, commen^ait a 
Adam, c ef-a-dire a la creation du monde'^ mais tout le com- 
mencement^ jufqv! en 1 132 etait hien abrege^puifquil ne compre- 
naitquun cahier de % feuillets. 

La deuxieme partie ou deuxieme livre^ ceuvre de Philippe de 
Navarre-, /'Hiftoire de la guerre des Ibelin contre Fre- 
deric II, va du feuillet 25 au feuillet 93, l^ renferme la periode 
de 1 2 18 a 1242. 

I. Une note du copifte (p. 138 avons reproduit a la fin de notre 
& 334) nous apprend que le mf. a edition (p. 334) la mention du 
ete ecrit en Chypre, — 2. Nous fol. 198. 
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Le troifteme livre^ dont V auteur eft incertahi ^, eji de beau- 
coup plus long que les deux autres parties^ i5 compte 1 8 cahiers 
(du 13^ an 30% du feuillet 95 au feuUlet 238^; le recit s^etend 
de 1242 a 1309. 

Ces trots parties^ hien que dijim^ies entre elles^ out cependant 
un lien commun quil ejl facile de re?narquer. Certains pa ffages^ 
qui renvoient d^une partie a Fautre^ montrent en effetquun revi- 
feur general^ autre quun copifle^ a cherche a reunir en un tout 
ces trots parties diverfes^ & a leur donner une i^nitL Une chofe 
frapp e aujfi^ c efi que la troifteme par tie a ete evidemment redi- 
gee pour faire immediatement fuite au recit de Philippe de 
Navarre. II ny a en effet aucune tnterruption dans la chrono- 
logie des deux narrateurs. Kemarquons de plus que F auteur^ 
qui avait une quinzaine d^ amues en 1 269 (cornme nous le z;^r- 
rons plus tard)^ ne devait guere raconter de vifu les evenernents 
anterieurs a cette date- Si done il a pris la peine £ aller puifer a 
des four ces etr anger es les elements de la premiere periode de fon 
recit^ quil commence en 1242, immediatement a la fuite de 
/^Hiftoire de Philippe de Navarre^ c ejl quil avait F intention 
de compofer une chronique faifant corps ahjohi avec celle qui 
precede. 

Le meme raifonne?nent nous conduit a penfer que la Chro- 
nique de Terre ^zinX.^^ placee en tete du manufcrit^ a^ elle aujft. 
ete redigee par le meme auteur^ qui^ apres avoir ecrit une longue 
fuite au recit de Philippe de Navarre^^ a voulu mettre en tete le 
commencement commun des chroniques untverfelles, Du refie nous 
trouvons cite^ — Is unique7nent cite^ — dans la Chronique de 
Terre Sainte £5 dans la troifieme par tie dite Chronique du 
Templier de Tyr, le Livre du Conqueft^, qui femble etre la 
princip ale four ce d^ information de notre auteur. N'^ef-ce pas la 
encore une preuve de la commune origtne de ces deux textes? 
Ejtfin la langue prefente des deux cotes les m'emes irregu la rites cS 
les memes italianifmes. 

1. On verra plus loin qu'il y a Gerard de Monreai. — 2. Voy- 
de tres grandes probabllites pour p. 5, 6, 17 & 152. 
attribuer cette troifieme partie a 
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Nous pouvons done conclure en dijant que notre compilation 
eji a (suvre d^un auteur^ qui^ au commencement du ILYV^' ftecls^ 
a compofe une Chronique de Terre Saint e, principalement 
d^apres le Livre du Conqueil; tl a joint a cette chronique le 
texte de Philippe de Navarre^ auquel il a du ne faire fubir que 
peu de changements f J2iS-i2^2j I puis il a fait Juivre ces deux 
dernieres parties dJun nouveau recit dont les commencements (de 
\26/l a 1270 environ) font encore empruntes de preference au 
Livre du Conqueft, mais dont toute la fin (i 270-1309) efi 
infpiree par des Jouvenirs perfonnels. Enfin en 1343:, un copifte 
nomnu 'Jean le Miege^ prifonnier en Chypre^ a copie le manuf 
crit meme que nous avons d'ecrit plus haut. 

Revenons maintenant fur chacun des trois livres qui compofent 
la cow.pilation^ l^ etudions-les feparement. 



L — Chronique de Terre Sainte. 

Apres avoir dit plus haut que cette chronique tf le troifteme 
livre des Geftes des Chiprois ont un Jeul & meme auteur^ il 
nous rejle peu de chofe a ajouter. Nous Javons dejd que le com- 
pilateur ne cache point les emprunts quil fait au Livre du 
Conqueft ou Hiftoire de Fempereur Eracle, Les paffages 
cites aux pages 5, 9 l£ l"] fe retrouvent en effect dans Guillaume 
de Tyr ^ fes continuateurs ^ l^ appartiennent a la troifteme 
claffe des maiiufcrits de cette Cdrnpilation'^. Mats /'Eracle 7t^ejl 
evidemment pas la feule fource a laquelle il ait puifL ^uelles Jont 
les autres? Cette quefiion nous fe?nble dpeupres infoluhle^ car tous 
les textes^ qui pourraienteclairer ceproblhne^font loin d^etre puhlies 
encore. Nous devons cependant remarquer que les dates fournies 
par d^ autres textes que r^r2ic\t font pref que toujours erronees, 

Dernierement les Archives de I'Orient latin 3 publiaient 

i.Voj, i'edition de TAcademie 2. Voy. Archinjes de V Or tent latin, 
des InfcriptionSj t. I, p. 765-6, t. I (1881), p. 250. — 3. T. II 
958-9 & t. IIj p, 270 & fuiv. — (1883), 2"''^ partie, p. 427-461. 
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deux textes paralleles^ les Annaies de Terre Sainte, qui ont de 
nombreux points de rejjemblance (jujqii en J2/\.yJ avec les Geftes 
des Chiprois l^ en particulier avec notre Chronique de Terre 
Sainte. Uun des editews de ces textes^ M. le prof, R, Robricht^ 
qui av ait pu prendre connaijfance du manufcrit des Geftes des 
Chiprois,y^ demande dans la preface qpJilajointe a la publication^ 
ft les Geftes n ont pas ete utilifes par le reda^eur des Annaies. 
En admettant^ comme nous croyons V avoir demontre^ que notre 
chronique^ premiere par tie des Geftes, a ete compofee en mhne 
temps que la troifteme^au commencement du ^iW'-^fecle^ la rcponfe 
a cette que f ton [era facile^ car les deux textes des Annaies, bie7i 
que Fun foit reprefente par un mj. du ^^^- fecle^ ne peuvent 
etre confideres^ au point de vue de la langue^ comme pofferieurs 
an ^IW' ftecle. Les Annaies aiiraient done bien plutot ete raifes 
a contribution par les Geftes des Chiprois, a ?noins que-^ce qui 
eft i7if innent p rob able ^^ les Annaies ^ les Geftes naient eu de 
nombreufes four ces communes^ par mi lefquelles certainement il ne 
faut pas ouhlier /'Eracle, non plus que les Annaies Terrae 
San6l3e s. 



11. histoire de la guerre qui fu entre 

l'empereur Frederic & Johan d'Ibelin, 

par Philippe de Navarre-, 

Philippe de Navarre^ V auteiir de la deuxieme partie des 
Geftes des Chiprois5 a joue durant fa vie un role confderahle 
en Chypre l^ en Syrie^ t3 a ete pendant pres d^un demi-ftecle mele 
a tons les evmements qui ont fuivi la mort du roi Hugues P^\ 



T, ArchiHjes de V0rie7it latin^ tron & de la Chronique d'Amadi, 

t. 11 (1883), 2^ partie, p. 430, En realite nous ignorons abfolu- 

note 3. — 2. Nous difons Na- ment a quelle localite correfpond 

^-varre^ en empruntant Tortlio- ce nom qui fe trouve ecrit Ne- 

graphe fournie par le mf. h. ^uah-e dans notre mf. & No^uaire 

12581 de la BibL nat. (fol. 407) dans la plupart des m{f. du Linjre 

& reprefentee par la forme ita~ de forme de plait. 
Henne Nanjarra de Florio Buf- 
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Soldat & homme politique^ Philippe de Navarre fait manier la 
plume aujji Men que Pepee : tour a tour jurijconjulte^ hijlo- 
rieUj poete^ moralijie^ il merite Jans contejle le nom d^homme 
univerfel, que lui decerne Florio Buftron en tete de fa Chro- 
nique de Chypre ^ 

Deux de fes ouvrages font Men connus : le premier^ le 
Livre de forme de plait a ete apprecie &' public par le 
comte Beugnof^. ^ ^J^ ^^^ manuel de la legiflation Jeodale ufitee 
en Chypre ^ dans le royaume de Jerufalem^ ou F auteur 
laifje parfois s'egarer quelques details fur lui-meme, 

Le deuxieme ouvrage^ inedtt jufqutci l^ ftgnale a F attention 
des erudits en 1 841 ^, fera Mentot public pour la Societe des 
anciens textes fran^als, par M* Marcel de Freville. Cejl un 
petit traite de morale^ intitule les Quatre tenz d'aage d'ome, 
ou Philippe de Navarre-^ empruntant fes exemples un peu de 
cote ^ff d^autre^ donne fon avis motive fur la maniere dont on 
doit fe conduire a toutes les phafes de la vie^ enfant^ jeune homme^ 
homme fait iff vieillard. II eji per?nis de fuppofer que Philippe 
de Navarre a du compofer ce traite^ alors que deja vieux^ il 
avait renonce a la vie aSiive^ pour fe confacrer a la meditation 
& a r etude. 

Nous trouvons mentionne le titre ^ le refume du troifteme 
ouvrage de Philippe de Navarre^ a cote de fes autres ceuvres^ 
dans le mffr. 12581 de la Bihliotheque nationale (foL 407^ en 
ces termes: « le premier \livre"\fijt de lui meefmes une partie^ car 
« la eji dit dont il fu l^ commant l^ por quoi il vint deca la mer^ 
« y com.mant il fe contint tff mai?ttint longuemant par la grace 
« Nojire Seignor. Apres i a rimes ^ chansons plufors que il 
« meifmes fiji^ les unes des granz fo lies dou ftecle que Fan apele 
« amors. Et affez en i a quil fift d'une grant guerre quil vit a 
<i fon tens antre V anpereor Fredri l^ le feignor de Barut^ mon 
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I. Chronique de Pile de Chypre^ compofes pendant le XI 11^ fiecie 

par Florio Buftron, p. p, Rene de dans les royaumes de Jerufalem 

Mas Latrie (extrait des Melanges & de Chypre^ t. I (1841), p. 4.69- 

hiftoriques, t. V), 1884, p. 8. — 571. — 3. Bihliotheque de Vecole 

2, Affifes de Jerufalem ou Recueil des chartes^ t, II, p. 23-31 . 
des owvrages de jurifprudence 
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'jiorjehan de Belin le VieL Et un mout biau compe i a 11 de 
cele guerre meifmes des le commancemant jujques a la fin ^ on que 
« i I font devife It dit l£ li fait & li grant confoil des batailles & 
« des fieges atiriez ordeneemant^ car Phelipes fu a touz, Apres 

« i a chanpns l^ rimes quilfiflplufors en fa viellefce^ de Nofire 
« Seignor l^ de Nofre Dame l^ des fains l^ des faintes.,.'^^ II eft 
facile de voir que le biau compe n ejl autre chofe que la deuxieme 
partie des Geftes desChiprois, a laquelle il manque aujour£hui 
le commencement^ relatif a Farrivce de Philippe de Navarre en 
Orient^ &' toute une ferie de chanfor.s amour eufes & devotes 
que le compilateur n a pas cru devoir comprendre dans fon 
wuvre. Ce qui nous refie de V ouvrage de Philippe de Navarre 
ef^ non pas un poeme^ comme Fa fuppofe Peugnot^ mais une 
fimple narration^ que F auteur a parfois entr erne lee de vers. 

Avant notre publication^ /'Fliftoire de la guerre des Ibelin 
netait cependant pas ah folurnent perdue^ puif que le chroniqueur 
chyprois^ auquel nous faifions allufton plus haut^ Florio Buf 
tron^ dit F avoir connue C5 utilifee dans fa Chronique de 
Chypre.* « Ho poi trovato particolai'-mente i Gefti di Ciprioti^ 
« in francefe^ fcritti da Filippo de Navara^ huomo univer- 
<i fale^ l^ il quale intervenne in molti fatti^ & di guerra^ ^ 
« di patti di pace^. » ^uelque p7'-ecife que femble cette phrafe^ 
tl e/i neanmoins bten evident que Florio Biftron n a pas connu 
Philippe de Navarre autrement que d^apres ?iotre compila- 
tion, 11 ne relate en effet aucun des fails ariterieurs a ceux 
do)it par lent les Geftes des Chiprols, l^ na par confequent 
pas eu fous les yeux les memoir es perfonnels de Philippe de 
Navarre^ perdus aujourd'hui^ C5 que cite tout dJ ahord le mf 
fr. 12581. De plus Florio Puflron^ comme nous le verrons plus 
tard^ reproduit prefque mot a mot certains pafjages^ quil em- 
prunte a la troifieme partie des GeBies^ preuve manifefte quil 
s^ efi fervi de la compilation tout entiere. 



I. Ce texte a deja ete publie Buftroii que nous avons emprunte 

par le comte Beugnot [Bibt. de le litre general de la compilation. 

Vec, des ch., t. II, p. 15-16). — — 3- Edition^ p. 8. 

%. C'eft a ce pafTage de Florio 
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Le recti des Geftes eji done a pen pres le meme que celutde 
Florio Bujiron'^ nous le refumerons en pen de lignes. 

Venant d' Europe^ l^ appele en Chypre par des affaires perfon- 
nelles^ Philippe de Navarre arrtva dans File jujie a point pour 
prendre le parti des Ihelin dans leur querelle contre Pempereur 
Frederic IL On fait en effet qu a la mort du roi Ungues I^^\ la 
reine Alix avait remis la tutelle defonfils Henri a Jon fr ere Jean 
d^ Ihelin^ Jeigneur de Beryte. Jaloux de cette preference^ les harons 
de Chypre mirent dans leurs interets Frederic 11^ alors que prejfe 
par Gregoire /X, il Je decidait enfri en 1228 a par fir pour la 
Terre Sainte. Frederic d'ebarque en Chypre^ enleve le bailliage du 
royaume a Jean d! Ihelin^ quil remplace par cinq hails. De la 
lutte ^ confdt entre les Ihelin d^une part I3 Frederic & les ci?tq 
bails de F autre. Choif une premiere fois comrne intermediaire^ 
Philippe de Navarre nechappe que par miracle a un guet-apens 
que lui tendent les cinq hails. Retire avec quelques troupes rajjem- 
blees a la hate dans la tour de F Hopital de Nicofte.,il ejl hientot 
fecQuru par le Jeigneur de Beryte^ qui accourt d! Acre^ livre l5 
gagne la hataille de Nicojie. Les hails Je refugient alors avec le 
jeune roi^ leur prijonnier^ dans I e chateau de Dieudamour^ tandis 
que Philippe de Navarrenegocie la reddAtion du chateau de Cerines. 

Dieudamour ejl afftege par les Ihelin] le Jiege dure longtemps^ 
I3 Philippe de Navarre eji hlejje dans une ejcarmouche^ en 
1229; Jes compagnons^ le croyant mort^ s'ecrient : «. Mort 
«. ejl notre chanteur ! tue eJi J » 

Bientot la prife de Dieudamour t^ de Kantara determine 
une treve momentanee. Philippe de Navarre dut meme a cette 
occafton.^ — l3 cejl la un fait que Jeuls nous relatent les Geftes, 
• — aller outremer en amhajfade^ pour fe plaindre aupres du 
pape £5 des rots de France.^ d' Angleterre & d'EJpagne^ des 
agijfements de Fempereur Frederic. 

La guerre recommence bientot, Rn 1230, F amir a I imperial^ 
Richard Filangieri^ debar que a Beryte ^ s' empare facilement 
du chateau. Le roi ^S Jon armee^ commandee par Jean d^ Ihelin.^ 
quittent alors Chypre^ malgre les avis de Philippe de Navarre^ 
auquel ejl laijfe le gouvernement de Tile. Uarmee chypriote.yforcee 
d^ abandonner le fiege de Beryte.^ Je replie fur Acre. Pendant ce 
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tenips^ Philippe de Navarre echoue^par la rnauvaifefoide Richard 
Filangieri^ dans la negociation quil tentait en vue de marier la 
fceur du roi avec le fib de Boemond^ prince £ Antioche.De retour 
en Chypre^ Philippe trouve prejque toutes les forterejjes tornbees 
au pouvoir des hails. La conquete de Vile eji a refaire, 

Le roi l5jean d^ Ibelin rmnijfent une nouvelle armee tffrepren- 
nent Famagoujie (\%^7.),Kantara^ gracea Fhahilete diplomatique 
de Philippe de Navarre^ eft aujji recouvre, Enfin^ apres la vi£ioire 
de la Gride^Tile retourns dejinitivement aux Ihelin^ Jauf Oerhies^ 
qui tient encore jufquau co?nmencement de Fannce 1 233. Apr}s 
la prije de la ville^ Philippe de Navarre^ qui avait ajjifle au 
Jiege^ eJi charge de cojiclure la paix, 

Ici s^arretent les renjeignements que nous donne fur Philippe 
de Navarre la chronique de Florio Pufron. Les Geftes des 
Chiprois nous permettent de conduire un peu plus loin la vie 
de notre auteur. G eft ainft qu en 1 236 nous le voyons afftjler a 
la mort du vieux fean d^lheltn i. En J2J^2^ grace a fa fubtilite 
de jurifte verfc dans la comiaiffance du droit feodal^ Philippe 
de Navarre parvient a decider le feigneur de Beryte & le fei~ 
gneur de Tyr^ difpofes tout d^ahord en faveur de Simon de 
Montforf^^ a reconnoitre a la reine Alix la regence du royaume 
de ferufalem^ jufqua la venue de Conradin^ qui vient d''etre 
inajeurl. En recompenfe de fes fervices^ Philippe de Navarre-^ 
comble £honneurs & de richeffes par la reine Alix^ eft fait fei- 
gneur d^ un fief de foudee 4. Ceft encore lui qui un peu plus tard 
traite la paix avec Richard Filangieri, 

A partir de cette epoque^ les Geftes ne nous apprennent plus 
rien fur Philippe de Navarre] ils mentionnent feulemetit fon fils 
BalianS^ dont le norn eft deja cite^ mais non identifie dans les 
Families d'Outremer 6. 

I. Pages 117-118 de notre edi- Colonies franques de Syrie (1SS3), 

tlon. — 2. Voy. une charte du p. Z3-24. — 5. Pages 131 & 135. 

7 juin 1241, dans les Arc /lives de — 6. Les Families d^Outremer de 

f Orient Latin^ t. 1(1881), p, 402- Du Ca?ige^ p. p. E.-G. Rey, dans la 

403. — ■ 3. Pages 127-130. — colleftlon des Documents inedits 

4. Pages 130-131. Voy. Rey, l.es (1869), p. 606. 

C 
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En comparant^ comme nous F avons fait plus haut^ le texte de 
Philippe de Navarre an recit de Florio Bujlron^ on voit que les 
Geftes des Chiprois ajoutent pen de chofe a ce que nous Javons 
de Philippe de Navarre] ils ne font guere que confirmer^ pre- 
cifer ^ completer partiellement des faits deja connus. Mais ce 
que nous ignorions^ ou plutot ce que nous Joup^onnions a peine ^ 
c efi le talent poetique &' furtout fatirique^ que nous, conjlatons 
dans les vers ajfez nombreux intercales au milieu de ce recit hif 
torique, Les genres quahorde le poete font multiples j c ejt d^ abord 
une lettre rimee^ adre^ffee de Nicofie a Balian d^ Ibelin^ piece 
a[fe% longue^ en vers de l% fyllahes^ que V auteur fait rimer par 
groupes de 3, 4, 5, 6, 9, 10 l^ mhne 16 vers ^. C eft enfuite un 
ferventois ou chanfon fur la hataille de Nicofie^ en 1 229 ^j* c eft 
encore une auhade infpiree par le ftege de Kantaral] c ef enfin 
l^ furtout une parodie^pleine d^efprit l^ de fineffe^ du rofnan de 
Renart, ou Philippe^ donnant a fean d^Ibelin le furnom <^'Yfen- 
grin Is' aux cinq bails les noms des divers animaux de la com- 
pagnie Renart, raille de la fa^on la plus piquante le bail An- 
ceau de Brie^ dont la confeffion efi mife en pendant de celle de 
Renart 4, Legerete de fyle^ ironie mordante^ tournure alerte 
des phrafes^ choix precis des mots^ rythme fautillant du vers^ 
r imitation ef parfaitej & on comprend quel puiffant avocat 
devait etre cet homme « univerfeh>^ qui pouvait ft bien s^ affimiler 
les chofes les plus diver fs <^ fe montrer a la fois ferieux dans 
fes ecrits juridiques^ l^ fpirituellement badin^ quand il ne s' occu- 
pait que de litterature legere. 

Un peu plus loin^ Philippe de Navarre fait une nouve lie 
allufion^ — en profe^ cette fois 5, — au role de ^Qnzxt^ftpopu- 
laire au moyen age* Ici nous nous trouvons en prefence non plus 
d'un epifode du Roman de Renart, rnais d^ une fable fopienne^ 
dont la forme premiere^ malgre quelques legers changements 6, 
nous a etc confervee par La Fontaine^ fous le titre : Le lion, 
le loup & le renard (VIII^ 2>)' ^^ verfton que prefente Phi- 



1. Pages 55-57. — z. Pages 61- 5. Pages 114.-115. — 6. Voy. Ro- 
62. — 3. Pages 65-67. — 4. Pages htrt, Fables medites.„y{i%i$)^t,Ili 
69-75 i voy. aufTi p. 64-65. — p. 559-560= 
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lippe de ^Navarre a ete augme?ttee de bonne heure de la partte 
relative au coeur du cerf. On renconti-'e pour la premiere fois 
cette addition^ Jource de notre texte &' des verjions allemandes ^, 
dans la coinpilation de Fredegaire ^ ^ dans la chronique 
d'Jirnoin 3. 

Philippe de Navarre ejl-il toujour s original l3 ne reproduit- 
il pas quelquefois des recits empruntes a des Jour ces anterieures? 
^uand il s agit de poeftes ^ de fouvenirs perjonnels^ T origin alite. 
de r auteur ne fait pas doutel lorfquau contraire il raconte des 
faits^ dont il n a pas etc thnoin^ il en ejnprunte ccrtamement les 
details a £ autre s narrateurs, Du rejie il nous fait Javoir que ce 
livre «. fijl de lui meefmes une partie 4 », voulant dire par la que^ 
n ay ant compofe de lui-mhne quime partie de ce livre^ il a puife 
ailleurs les elhnents de tout le reJie. G eft la en efei la feule 
explication a donner des reftemhlances qui exifient entre le texte 
de Philippe de Navarre tfj d'autres textes^ qui^ co7nme les 
Annales de Terre Sainte 5 , doivent remonter ci des originaux 
communs. 

Nous avons vu que le chroniqueur chyprois du YNY ftecle^ 
Florio Buftron^ s^ eft infptre fouvent du recit de Philippe de 
Navarre^ d^apres la compilation des Geftes des Chiprois 6. 
IJn autre hiftorien de Chypre un pen anterieur^ dont F ouvrage^ 
ecrit de mhne en italien^ eft connu fous le nom de Chronique 
d'Amadi, a fait aujfi de nomhreux emprunts a noire texte^ quit 
traduit parfois prefque Utteralement, Dans quelle mejure ces 
emprunts ont-ils etc pratiques par F auteur de la Chronique 

1. Voy. Rochholz, dans laZW/- t. cxxxix, col. 647-648.— 4.Bibl. 

fchriftfur detitfche Pkilotogie, t. I nat. mf. fr. 12,581, fol. 407. — 

(1869)5 P- 181-198. — 2. Etudes 5, Archi^oes de fOrient latin^ t. II 

critirues fur les fources de Vhif- (1883), 2^ partie, p. 438-440. — 

toire mero'uingienne, par G. Mo- 6. Le texte de Philippe de Na- 

nod; 2^ partie: la Compilation varre correfpond aux pages 57- 

dite de Vredegaire^{\%%^\ ^. 72- 106 de Tedition de Florio Buf- 

73. — 3. Aimoinij monachi Flo- tron, donnee par M. K. de Mas 

riacenfis^ hiftoria Francorum^ dans Latrie. 
la Patrologie latine de Migne, 
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d'Amadi, qui offre une reda^ion a la fob plus l^ moins com- 
plete que la notre ? Nous ne F examinons pas id* Nous latjjons 
a M^ de Mas Latrie^ qui prepare une edition de ceite chronique^ 
le Join d'etahlir en detail la parente des Gefles ^' de la Chro- 
nique d'Amadi i. 

III. — Chronique du Tkmplier de 1'yr. 

Gette chronique forme la troijteme partie des Geftes des 
Chiprois, c5 nous avons dit quelle eft V xuvre perjonnelle du 
compilateur des deux precedentes. E lie fait i?n7nediatement fuite 
au texte de Philippe de Navarre c5 contient le recit des evene- 
?nents 6le Syrie jujqiia la prife d^ Acre en 1 29 1. Jpres cette date^ 
le chroniqueur pajfe en revue les faits advenus en Chypre^ jiif- 
qu en li^O(^^ Jans ouhlier les rivalites des Gmois & des Vent- 
tiens^ non plus que certains details relatifs a la Chine £5' a 
r extrhne Orient, 

Nous avons donne a cette relation le nom de Chronique du 
Templier de Tyr, parce que [on auteur je rattache evidem- 
rnent d une Ja^on quelconque d F ordre du '^lemple^ Is que d\iutre 
part il a vecu a Tyr les premieres a7inces de Ja vie. Eu egard a 
la pojition quit a occiipee pendant alfe% longtemps^ il eut etc plus 
rationnel de dejigner Jon texte fous le nom de Chronique du 
fecretaire de Guillaume de Beaujeu : la longueur du titre 
nous a Jeule empechc de F adopter. 

La premiere mention que V auteur fa [J} de fa propre perfonne^ 
fe rapporte a F amue 1269; il etait alors^ a Tyr^ page de 
Marguerite^ Jemme de "Jean de Montfort^ & devait avoir une 
quin-zatne cFanuees^ ce qui lui donnait 55 ans en 1 309, date 
extreme de la fin de fa chronique, II nous dit lui-meme quil ne 
rejia page quune feule amue ^. // vivait encore a Tyr^ en 1270, 
quand eut lieu F ajfafjinai de Philippe de Montjort^ fur lequel 
il accumule les details les plus precis c5 les plus circonftancies 3. 

■J. Comparer les pages 27-13S theque nationaie (copie moderne 
de notre edition aux pages 54-159 de hi Chronique d'Amadi). — 
du mf. italien 387 de hi Biblio- s.P?.gei9g. — 3. Pages 195-196. 
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En 1273, nous le retrouvons a Acre^ au moment ou Guillaume 
de Beaujeu eft no7n?ne grand-maitre du Temple ^ Des lors 
jujquen 129 1, il eji etabli a Acre : la connaijfance exaSie quil 
montre de cette ville en divers endrolts^^ fuffirait du rejie a 
prouver le fejour proionge quil y 'fit. C eft vers cette epoque qui! 
fut attache a Guillaume de 'Beaujeu en qua lite de fe ere fair e. 
Nous le voyons en effet a plujieurs reprifes 3, de 1285 a 1290, 
tenir la plume ^ l^ meme traduire en fran^ais certains documents 
arahes, Notre auteur devait done remplir V office de cet « efcri- 
« vain Jar raftnois », qui^d^apres la Regie du Temple 4, i^^^^r- 
tenait a la maifon du grand-maitre. II netait certainement pas 
chevalier, car les faits quil raconte ne lui font jamais parvenus 
que par des on dit 5. Du refte il nous fait comprendre quil etait 
de la « mehnee », tout au plus de la haute domeficitc^ de Guil- 
laume de Beaujeu^ I ^ comrae nous le voyons combattre a cote 
du grand-mattrel^ nous devons en conclure quiljoignaitafa 
qua lite de fecretaire^ celle de frere ecuyer ; ^^ qui fufft a jufi- 
fer le nom de Templier que nous lui avons attribue. En tout cas 
il n etait pas pretre^ car dans une violente fatire^ il accufe tous 
les pretres de fmonie^,^ ^^ jette en meme temps le hlame fur les 
Doniinicains iff les Francijcatns. 

En 1286, il nous decrit complaifamment les Ungues rejouif 
fances qui eurent lieu a Acre a F occafton du couronnement du 
rot Henri II : tournois^ travefifjements iff « autres jeus hiaus iff 
« delitables iff plaifans9. » La fchie cha?2ge apres la prife de 
Tripoli (1288), i^ nous afffons au fiege iff bie7itot au fac de la 
ville d Acre par les Mufuhnans {l7,()i). Guillaume de Beaujeu^ 
charge de la defenfe^ meurt bleffe d'une fleche fous les yeux de 
fon ecuyerj qui nous repete fes dermeres paroles, 

Apres la prife d^ Acre^ notre auteur femhle avoir fuivi a 
Sidon le commandeur & les freres furvivajtts du Temple^ quij 

1. Page 201. — 2. Pages 153,180- « celon fe que je peus entendre. » 

iSz, 220, 24.4.-256. — 3. Pages — 6. Page 250: « toute fa meh- 

2i8j 229, 241-242. — 4. Publiee neelefeg-uyrent....& adonsveyme 

par Henri de Curzon, pour la nos. » — 7. Pages 24S-250. — 

Societe de V Hiftoii'^e de France 8, Page 270, ■ — 9. Page 220. 
(1886)5 p. 75. — 5. Page 239: 
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refugies dans cette ville^ font forces hientot de s^enfulr en 

ypre. 

Un nouveau graitd-maitre eji alors nomme^ Thibaut Gaudin^ 
aupres duquel le Templier ne trouva Jans doute pas autant de 
hienveillance qu aupres du precedent^ car il ne Je gene guere pour 
en parler lihreraent^ jujqua le traiter de lache ^. II y a loin de 
ce reproche aux ehges quil a coutume de joindre au nom de Jon 
Jeigneur dejunt. 

En Chypre il Je Jent un pen depayje en arrvvant] l3 bien que 
vivant a la cour l^ fat J ant peut-etre partie de la maijon du roi 
ou de la reine'^^ il na plus la meme fa ci lite pour s^ informer de 
tout ce qui Je pajfe, Du rejle le champ de Ja chronique s^etend^ &" 
ill reuffit a etre encore un fidele narrateur des evmements 
accompUs dans Vile^ il doit J e co7itenter des recits des voyageurs 
Is' des marchands^ quand il s'agit des invajtons tartares ou des 
guerres maritimes de Gmes ^ de Venije* Malgre la connaijfance 
toute Jpeciale quil Jerable avoir des noms ^ des affaires des 
repubhques rivales^ Una plus la meme exaFAitude dans Ja chro- 
nologies quijujque lanetaitpasjouventenfaute^ ^ il avoue lui- 
mtme qu il embrouille un peu les Jaits quil raconte 3 , 

// ejl encore eii Chypre en 1303, au moment d!un violent 
tremhlement de terre qui epargne heureujernent Vile. II ejl alors 
ternoin tres fidele de la lutte iniejline du roi & de Jon frere 
Amaury de Luftgnan. P7^udent ou refigne^ il ne prend parti ni 
pour Fun ni pour F autre ^ tout en plaignant le fort de Henri 11^ 
humilie bf bie?itdt depojfede par Amaury, Les ajfaires des Tem- 
pliers femblent^ des cette epoque^ lui etre a peu pres indifferentes : 
il Jerait plutot attire du cote de F Ho pita L U evolution eJi £ au- 
tant plus habile^ que bientot le fameux proces des Templiers fur- 
vient, U and en Templier^ qui a Ju trouver moyen £echapper 
au Jort de Jes confreres^ efl ajfe% dur pour Jacques de Molay^ 
quil qua lifie d^avare^. II ne parle pas des accujations quon 
portait contre les Tem.pUers; en faijant allujton a leur Jupplice.^ 
il dit : « S^ils out merite leur Jort^ ils ont etc punis; mais quant 
« a raoi^je les at toujours connus bons chretiejis l^ devots, » II 7ie 

I. Page 257. — 2. Pages 259 & 277. — 3. Page 289. — 4. Page 329. 
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rzfifte pas au plaifir de fatre encore unefois Feloge dejonjeigneur 
Guillaume de Beaujeu^ dont il vante la largejfe bf la gemrofttL 

he manujcrit s^arrete tncomplet en 1309, au moment ou 
Amauryva ex'iler en Armenie fon frere Henri IL La narration 
ne devait guere aller plus loin^ car il n eft pas Juppofable quelle 
Je prolongeat jufqu en 1343, epoque a laquelle elle fat copiee par 
Jean le Miege. Uauteur aurait eu a cette date 89 ou 90 a7is, 
II eft plus naturel £ a dyne tire qu elle finijfait en 1313^ comme 
la chronique de Marino Sanudo'^^ ou peut-'etre en 1324 (avec 
la mort du roi Henri II de Cbyprej^ corarae le deuxihne livre 
de Florio B>uftron, 

Dans j on recit prejque toujour s original ^^ puife a des renjei- 
gnements perjonnels^ le Templier nen utilije pas moins certaines 
fources. Tout dfabord il eft hien evident qvHl ne poiivait agir 
autrement pour toute la premiere partie de fa chronique^ de 12^^2 
a 1269, a7i7tee a laquelle remontent Jes premiers fouvenirs, II 
cite le Livre du Conquefl ou Eracle ^; ^/« comparaijon entre 
Jon texte & les Annales de Terre Szinte^^jufque^t 1247, 
prouve que les deux redactions ont ici aujft^ des originaux com- 
muns. Plus tard^ quand il ef en Chypre^ notre auteur ne pent 
connaitre un grand nomhre de fails que par le rapport des voya- 
geurs^ I3 trls Jouvent Jous fa plume revient la mention des mar- 
chands quit a interroges bf dont il enregiftre les recits 5 . De 
meme la reffemblance de fa narration ^ de cells de Marino 
Sanudo ef facile a corfiaier en plufeurs endroits^ prtncipa-* 
lement dans les pajfages relatifs aux mc^urs t^ aux guerres 
des Tar tares. Du Cange nous dit^ que Sanudo a le premier 
donne le furnom de prince a Henri^ fits de Boemond IV', il ef 
a remarquer que le texte du Templier fe fert de la meme appel- 
lation 7. 



i,^OY\g?iV^,GeJia Dei per Fran- de T Orient latin, t, II, 2^ partie^ 

co/(i6ii)j t. II, p. 243. — 2. Page p. 44.0-442. — 4. Voy. plus haut, 
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Malgre tout^ la Chronique du Templier de Tyr eji une 
ceuvre oic la perfonnalite de F auteur fe fait j our a chaque ligne* 
A cote de fouvenirs intimes comme ceux que nous avons rappeles 
plus haut^ on y rencontre f exprejjion de Jentiments tout-a-fait 
individuels. G efi ainft que le diable (rennemi d'enfer) y joue 
un grand role ^ : place en antagonijme avec Dieu^ il eft le promo- 
teur de toutes les « males euvres » y rinjpirateur de toutes les 
defaites. On pent rapprocher de ces idees un pajfage de la Regie 
du Temple ^. 

L.a langue is' le Jlyle offrent aujjl un caraSiere tout particu- 
Her : les phrafes^ penibles l£ emharrajfees^ fe rapprochent par 
leur conJlruElion moins du fr annals que de Fitalien^ langue alors 
fort ufttee en Syrie & dans Vile de Chypre, Le vocahulaire eji 
parferne de mots arabes ou turcsl^ fur tout de mots italiens^^ dont 
la plupart font des termes marithnes. Dans les rimes^ Finfuence 
etr anger e^ ou plutot exotique^ fe fait de meme fetitir : F unique 
piece en quatrains S^ — afe-z banale du refe pour le fond^ — ■ 
prefente des rimes acceptables feulement dans certains diale5tes 
italiens ou proven^aux : changer := ner (noir) ; fever (favoir) 
= monter; aver (avoir) = rober. Ces rimes quun poete 
fran^ais de la wfeme epoque n aurait certainement pas employees^ 
ne devaient pas choquer les leSieurs chypriotes de nationalites ft 
diverfes^ Venitiens^ Pifans^ Genois^ Proven^aux^ pour lefquels 
cette chronique a ete compofee. La mention : « Saches^ biau fei- 
« g7tors », que nous relevons a la page 255, nous permet de fup- 
pofer que Fauteur^ comme le fit plus tard Florio Bufron^ avait 
fans doute dedie fon livre « alii illuflri ftgnori conti^ cavaglieri 
« & nobili ciprii, » 



^uel eft done cet auteur? Pouvons-nous F identifier avec un 
perfonnage connu? Pouvons-nous feulement lui attribuer un nom? 
A ces quefiions il eft difficile de repondre d^ une fa^on abfolument 

I. Pages 22152,38,275,289, 316. panfle (p. 154)^ lamiere (p. 154) ; 

— ■ 2. Ed. cit., § ^']. — 3. Voy. "velegier (p. 222)5 ranpagour 

entre autres i^eq (p. i6i^)-jqutn~ {-p.zzS) ',fu^refeingniau{-p.2.^<)]'y 

tar (p. 243) &c. — 4. Goume trefiul (^.zj^); poge (^,^^o) Sic. 
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affrmative I cependant de tres grandes probabilites concourent a 
nous prefenter un nom^ dont nous reparlerons hientot. 

Tout d^abord nous ef per ions avoir trouve le nom du Tem- 
plier de Tyr dans la phraje Juivante : « ^ je Dieu le Jeit 
« lai7iferot fe con je T ois quy eftee la ^. » Faut-il lire dans ce 
pajjage Lainferot (•=^ Lancelot)^ C3 regarder ce nom comme celui 
de Fauteur ? Apres mur examen^ le contraire nous a pai-'u prefe- 
rable^ le fens l^ la conJlrufMon grarnmaticale de la phraje exi- 
geant la correction que nous avons faite. D'ailleurs les Lance- 
rot, l^znc^lot^ font nombreux a cette ep o que ^ fur tout parmi les 
Gmois^ &' la connaijfajtce d^un preno?n ne nous mettrait fur au~ 
ciine trace ferieufe* 

Nous renon^ons aujjt facilement a confndre noire Templier 
avec fon confrere proven^al du rneme ternps^ dont Fauriel cite 
une fatire virulente'^: ni le fyle^ ni les idees^ ni le mouvement 
vraiment poetique de cette piece^ qui refpire a la fois Fenthou- 
ftafne &' le defefpoir^ la bravoure (ff la revoke^ ne nous per- 
mettent de confondre fon auteur avec le compilateur des Geftes 
des Qh'i'^x o'l^^ ft projdique dans fes vers ^^ ft prudent aujfi dans 
fes appreciations. 

Une troifthne hypothfe eji egalerne^it inadrnifible . Nous favons 
que les Geftes des Chiprois ont ete copies en Chypre en 1343 
par fean le Miege ^ prijonnier £ Aimer y de Mimars^ lieute- 
nant du chatelain de Cerines'^, D^ autre part la ChromquQ de 
Macheras /j^r/^ d^u?i « livre » qui aurait ete « ecrit par fre 
« fean de Mimars 4. » (fean de Mi7nars etait fenechal de 
Chypre S.j Du rapprochement de ces deux noms^ Aimery de Mi- 
mars ^ Iff Jean de Mimars^ appartenant a la ?ne?ne famille^ ne 
peut-on cone lure que notre texte eft V muvre de Jean de Mi- 
mars^ copiee enfuite par Jean le Miege ? — No7i^ certes^ car 

I. Edition, p. 277, note a, — langues orientates)^ 1882, p- 317. 
2. Hiftozre de la poejie pro^uen^ale, — 5. Voy. la table de la Chronique 
t, II (i846),p. 138-139. — 3. Pages de Macheras. — 6. Ainnery de 
1S8 &c 334. — 4. Chronique de Mimars eft connu d'ailleurs j voy. 
Chypre, par Leonce Macheras, p. 325 & 332, & Mas Latrle, inf- 
ixed, fr. parE. Milter & C. Sathas toire de Chypre^ t.II, p. 102 & 114. 
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r allufion faite par Macheras au livre de "Jean de Mimars fe 
rapporte a un fait arrive en ran 1 3 73, date que natteignent 
pas les Geftes, quand nieme on les ferait finir a la date ou ih 
out ete recopies par Jean le Miege^ en 1 343, ^ nonplus tot^ 
comme nous le fuppofons. Remarquons d^aiileurs que la Chro- 
nique de Macheras commence (apres une courts tntrodu5iion) 
en 1309 ; elle forme done la fuite immediate des Geftes des 
Chiprols. 

Enfin une quatrieme opi7iion^ qui ferait de Gerard de Mon- 
real Fauteur de la Chronique, a ete propofee par M* le comte 
Kiant^^ elle a beaucoup de chances pour etre vraie. Dans la 
preface qutl a placee en fete de fon hifoire^ Florio Bufron a 
enumere en effet les ecrivains qui lui ont fervi pour fa reda^ion, 
Apres avoir cite le nom de Philippe de Navarre ^, il ajoute ces 
mots : « Dopo di lui^ Gerardo Monreal tenne nmnoria di molte 
« cofe accadute infuo tempo 3 ,» Nous confiatons d^ autre part que 
pour la partie correfpondante a la Chronique du Templier 
de Tyr {de 1242 a 1309^!, Florio Buftron reproduit quelque- 
fois mot a mot certains paffages de cette chronique; il y a done 
quelque vraifemhlance a dire que Gerard de Monreal eft Fauteur 
de la troifteme partie des Geftes des Chiprois. Gerard de 
Monreal efl bien connu comme jurifconfulte^ quoique nous ne pof- 
fedions plus fes ceuvres* D'' apres Beugnot^ il faudrait admettre 
quil a ecrit feulement apres 13694^ mais cette affertion ne 
repofe que Jur des conjeEiures^ ^ le texte meme de Florio Buf- 
tron 5 nous montre que Gerard^ en 13 10, fut charge comme 
ambajfadeur^ avec Guillaurne de Mirabel^ de negocier la deli- 
vrance du roi de Chypre* 

Rie?t du refe ne s^oppofe dans tout ce que nous avons dit pre- 
cedemment^ a V identification du Te?nplier avec Gerard de Mon- 
real^ qui^ lui auffi^ a habite Chypre^ ou s'^ef etablie fa reputation 
de jurifte. Les dates concordent de jnhne] &j d' apres Fage que 
nous avons attribue au Templier.^ Gerard de Monreal aurait eu 

I. Voy. le Vile Rapport du t\ox\, ^. %.~ ^. AJfifes de Jerufa- 
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56 ans en 1310^ /^^-f de Jon ambaffade^ ce qui eft fort admijjible, 
Enfin le lieu de naijfance de notre auteur^ Monreal en Palejiine^ 
tout pres de la Mer Morte^ nous donneratt F explication des mots 
indigenes & du Jlyle quelque peu torture qu on remarque dans la 
Chronique. Jufqua preuve du contraire^ nous regardons done 
Gerard de Monreal comme V auteur de la Chronique du 
Templier de Tyr l^ comme le compilateur des Geftes des 
Chi pro is, qui fe trouvent ainji rediges dans leur entier par deux 
jurifconfultes & diplomates chypriotes^ Philippe de Navarre C5f 
Gerard de MonreaL 

De mhne que Florio Buftron ^ , la Chronique d'Amadi ^ a 
utilifefouvent de tres pres le iexte de Gerard de MonreaL Mais 
ici encore^ comme nous Favons deja dit plus haut [p, xlx-xx), il 
ejl ajje% difficile de fixer hien exaStement la part de Gerard de 
Monreal dans la redaction des autre s chronique s de Chypre^ qui 
ne font pent- etre que les verfions fuccefjives d^une ferie de Chro- 
niques royales^ tenues au jour le jour^ dans le genre de celles de 
St-Denis. 



Le manufcrit des Geftes des Chiprois ejl fouvent fautif ^ 
incomplete, nous n avons cependant jamais introduit dans notre 
texte que les corrections ^ additiojts abfolument necefjaires^ ref 
pe5lant les contradiElions & les erreurs des auteurs^ tant quelles 
netaient pas incoynprehenfihles* La chronologic^ hien fouvent 
defeBueufe dans la premiere partie^ a ete reSftfee dans la Table 
chronologique, que nous avons jointe a notre edition (p. 335~ 
343y'. Nous avons releve dans un GlofTaire toutes les formes 
linguijliques inter efjante s ^ vie^tt enfuite un Index des noms de 
perfonnes & de lieux, ou figurent un grand nomhre de noms 
inconnus jufquici] enfn dans quelque s pages (^^Additions & Cor- 
rections, nous avons propofe de nouvelles identifications^ comhle 
certaines lacunes l^ corrige aujft plufieurs f antes typographiques^ 

1. Edition, pages 106 & fui- lien 387, page 159 & fuivantes, 
vantes. — 2, Bibl. nat. Mf. ita- 
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PREFACE. 



que nous aurions fans doute evitees^ft nous avians pu revoir nos 
epreuves fur le manufcrtt original. 



En terminant cette publication^ qui^ nous Fefperons^ rendra 
fervice aux travailleurs^ ^ fera jugee digne des autres volumes 
de la Societe de T Orient latin, qu il nous foit permis d^adrefjer 
nos meilleurs remer dements a tons ceux qui nous out aide dans 
notre tache^ tff tout particuUerement a noire commijfaire refpon- 
fahle^ M. le comte de Mas Latrie^ auquel nous devons hien des 
indications utiles* 



Paris ^ 1^^^ Janvier 1887. 



Gaston Raynaud. 
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, jor meiTmes devant luy, s'il ne le connufToir; s'il 1131 
ne demandad qu'il fufi:^ & lembloit a la gent qu'il le feift 
d^orgueil^ mais fe li venoic par le que les mieges dient 
qui muet d'une maladie que il conuffent. 

2, A. M.c.xxxil. A. Mil C. & XXXIII ans. A. 
M.C.XXXIIII, nient. 

3, A. M.C.XXXVj morut Henry^ roy d^Englererre, & 
fu fair roy apres luy Eftiene, ion nevou^ quy fu mouc 
vaylanc & prodome, & fift a Ion tens mout de biens. 

4, A. M.C.XXXVIj morut Federic, Tempereor, quy def- 
truit la cite de Milan, & apres pafTa pour aler en Jeru- 
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1136-1147 falem^ & avint que au paffer, qui paffoit par .j. flum mout 
petitj vers la terre d'Ermenie, & la befte fur quei il che- 
vauchoit de fus, afoupa, & il chai dedens le flum, & fu 
nee, & fon cors fu porte en Andoche, & la fu enterre 
dedens la mere yglife de Sainc Piere. En eel an morut en 
France le roy Lois, & fu fait roy Lois, fon fis, 

y, A. M.C.XXXVII. A. M.C.XXXVIII. A. M.C.XXXIX. 
A. M.C.XL, nient. 

6. A. M.C.XLI, morut le roy d'Engleterre Eftiene^ 

quy fu nevou dou roy Henry, & fu fait fon fis roy apres 
luy, le quel Efliene fu mort en fievres, 

7. A. M.C.XLII, fu pape Seleftin, quy fu ,v. mois & 
.xiij. jors. 

8. A. M.C.XLIII, fu pape Lufius, qui fu .xj. mois & 
.xiij. jors, & en fel an morut Temperere Henry, qui fu 
fis de Federic, quy nea o flum, 

9. En ce dit an de M.C.XLIII de Crift, morut Fouque, 
le tiers roy de Jerufalem, & fu roy apres luy Bauduyn, 
fon fis, mais je vos diray la maniere coumenc feftuy roy 
Fouque morut, quy fu par trop grant mefchance : il fe 
leva .j. bieu matin, & ala chalTer de hors au plain 
d'Acre, & .j. lievre ly faily devant, fi que le roy fe mifl 
a courre apres le lievre, & chay le roy Fouque, & fe briza 
le col, & enfi morut. 

10. [A.] M.C.XLim. A.M.C.XLV, fu fait pape Heugenes 
pizans, de Fife, quy fu .viij. ans & .iiij. mois & .xx. jours, 
& le fiege fefa ij. jours, 

1 1. [A.] M.CXLVI, fu la fegonde meute des gens d'ou- 
tremer en Jerufalem, & pafferent dou royaume de France 
pluzors contes & barons & d'autres pluzours terres, c'efl 
afaver (que) le roy de France & Tempereor Conrat 
d'Alemaigne, apres que les barons & contes furent pafles 
en Jerufalem; Tautre eft apres. 

1 2. [A.] M.c.XLVTi, Pempereor Conrat d'Alemaigne & 
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le roy de France LoYs afegerenc Domas^ & fe comhacirent 1147-1154 
ave les Sarazins, dont les Sarazins furent defconfis par 
.j. cop d'une efpee que Fempereor Conrac fill a .ij. mains, 
que il tailla un Sarazin de Fefpale jufques au nonbril tout 
arme. Mais Doumas ne pryrent il mie, car elle eft mouc 
forte cite de un(e) foce quy Tavirone plain d'aigue, & 
de murs & de grant gent, & fi a mouc de jardins & de 
bours & de batailles, & par de hors la cite, que les crel- 
tiens deftrurenc & gafterent tout, & fe partirent; & bien 
eliffent priffe la cite^ fe ne fuft una iayde achaiion quy 
fe parle au Livre dou conquejfy mais efcurement le dit. 

1 3 . [A.] M.C.XLVIII, morut Guillaume^ conte de 
Nevers, en Jerufalem, quy fu mout faint home & mout 
predome & amohnier. 

14. [A.] M.C.XLIX. A, M.C.L. A. M.CLI. A. M.C.LII. 
A. M.C.LIII, fu fair pape Anaftaize^ roumain. Seftuy fu 
pape .j. an & iiij. mois & ,xxij. jours^ & fefa le fiege 
.XV. jors, & morut .j. haut baron a Jerufalem^ quy ot non 
Lufien de Tibaut, 

I y . [A.] M.C.LIIII ans de Tincarnafion de Noftre Seignor 
Jhefu Crift, fu fait pape Andre^ angles, & fu pape .iiij. ans 
& .vj. mois & .XX. jours, & fu vacant le fiege dou pape 
.ij. ans & .V. mois & .x. jours. 

16. [E]n eel an, le roy de Jerufalem ^ cart quy ot [a nom] 
Bauduyn, fi prift Efcalone des Sarazins, quy eft un mouc 
fort chaftiau fur mer & un grant bourc come une cite; 
& eft pres de^ Jerulalem .ij. jornees, porce que Ton n'y 
peut aler que par terre, dont il y a montees & valees. 
Et en fe meymes an morut Eftiene, roy d'Engleterre, quy 
ot nom aufti Compere, & fa feme fi eiit nom Mehaut^ 

a. Ce commencement du para- ce moi^ & preceda?it le mot Jaffe 
graphe 16 a deja ele ecrit par ^i^rr^ ; a aler par la riue de la mer 
erreur a^vant le paragrafhe 15. .xij. lieus pres. 

b. On lit entre les lignes apres 
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1154-1168 Femperis, de la quel dame il eiic .j. fis^ quy oc a nom 
Henry^ qui fu roy d^Englecerre. 

17. [A.] M.C.LV. A. M.C.LVi, nienr. 

18. [A.] M.C.LVII de Tincarnafion de Crift, morut le 
fufdir pape Andre, engles^ & en fel an dona le roy Lois 
de France fa fille a feftu jeune roy Henry d^Engleterre. 

19. [A.] M.C.LVlii. A. M.C.Lix. A. M.C.LX^ nienc. 

20. [A.] M.C.LXI de rincarnaffion de Crift, fu fait pape 
Alixandre de Toufcane. Seftu ordena a fon tens .ij. (con) 
conleilles. Fun au Cos & Pautre a Rome, ou il i ot .xlviij. 
evefques fans les abes & autres perlas. Et feftu rapela a 
la Concorde de fainte iglife Tenperour Federic, mais ne 
crees mie que fe foit Federic le fegont, ains prime. 
Federic Tenpereor ceftuy avoit elle mau de FiglizCj por 
ce que il avoir maintenu les fifmatiques ; & apres que il 
fu rapele, con vos entendes^ il fiH: pais & acort entre 
Tenpereor Manuel de Coftantinople & le roy Rogier de 
Sezille. Ceftuy pape fufdit fa pape .xv. ans & .xj. mois 
& .XXV. jours. 

21. [A.J M.C.LXIII de Fincarnafion de Crift, fu mort 
Bauduin^ le grant roy de Jerufalem, & laiJTa .j. fis qui ot 
nom Aumaury. 

22. [A.] M-C.LXIUI de Fincarnafion de Crift^ fu enco- 
rone ceft Aumaury a roy de Jerufalem. Ceftuy roi Au- 
maury ala atout ion hoft en Egipte, & prift Alifandre & 
Belbeis des Sarazins. 

23. [A.] M.C.LXV, fu nes Phelipe, quy fu puis roy de 
France. 

24. A. M.C.LXVI. A. M.c.Lxvil, nient. 

2^. A. M.C.LXVIII de Fincarnafion de Crift, le roy 
Aumaury, roy de Jerufalem quinr^ fe conbaty a Salahel- 
dtn, foudan de Babiloine, & le defconfy malemenr^ & 
ofift mout des Sarazins, & puis ala le dit roy afeger 
Damiate par Faie de une eftoire des bailees & 
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d^armes grifons, que Uenperour Manuel de Coftantinople 1168-1 174 
li manda^ mais il ne la prift mie, & s'en party. 

26. A. M.CXXIX de rincarnafion de Crift, les Sarazins 
prirenc Belinas des crefliens, & en Tel an fu fait Fabaie 
de Valmont. 

27. A. M.C.LXX de rincarnafion de Crift, fu un grant 
crole quy abati mout des cites ; Sur, Acre^ Triple^ Va- 
lence & Antioche & autres cites de creftiens & des Sara- 
zins chaierent partie le jor de la fefte de faint Piere & 
faint Pol. 

28. A. M.C.LXXI de rincarnafion de Crift, fu martires 
faint Thoumas d'Engleterre, quy morut vefque de Vin- 
ceftre. 

29. A. M.c.LXXil de Crifl. A. M.c.LXXixi, nient. 

30. A. M.C.LXXim de rincarnafion de Crift^ morut le 
roy Aumaury, roy de Jerui'alem quint, & fu fait roy apres 
luy Bauduyn, qui devint mezel; & de feftu Bauduyn 
vous diray coment la maladie de la mezelerie ly aparut. 

3 I. Le roy Aunnaury fon pere [le] fift aprendre letres a 
un chanoine de Sur, quy fu puis chanfelier dou royaume 
& apres fu vefque de Saint Jorge de Rames, qui eft .j. grant 
evefchie & riche, & mift o Tenfant por compaignie autres 
enfans de frans homes; & quant les enfans laifTerent 
euvre & fe jeuuent les uns as autres, fe grafigneent & fe 
pinfeent les mains tant que le fane en ifoit^ & les autres 
anfans a quy Ton grafignoit k plaignoient & plouroient, 
mais Bauduyn, le fis dou roy, nule fes que il full grafigne, 
il ne faifoit nul fenblant, ni ne s'en plaignoit de rien, car il 
ne le fenteit. Et fi eftoit aucune fois fi grafinie que le fane 
nyfeit de fes mains, &meymes quant ii maiftre li fengleit 
les nages de Tefcourgee a la fiee com as autres anfans, 
ledit Bauduin ne donoit cure, dont le mayllre s^en aper- 
ceii, & ly demand a fi li fait mal, quant les enfans le gra- 
fignoient, & il refpondy que il ne fentoic rien. Et adonc 
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ii77le maiftre le fifl: afaver au roy Aumaury, fon pere, qui 
manda querre & fift venir meges de Domas & fifl ve'ir 
Tenfant, & y mirenc lor curre, mais il ne le porent guarir 
dou tout, que apres que il fu creeii & fu encoroune a(u) 
roy, la mezelerie fi crut tant que il ne port chevaucher, 
& fe faiffet porter en hoft & en bataille dedens une litiere 
a .ij. chevaus. 

^2. Ceftu roy Bauduyn, apres que fon pere fu mort, fi 
fu encourone a(u) roy de Jeruialem, & fu le cart roy qui 
oc nom Bauduyn, & par degre il fu le fide roy de Jeru- 
falem apres Goudefroi de Boillon. 

5^. Quant vint en Tan de M.C.LXXVII de Fincarnafion 
de Jhefu Crift^ le dit roy Bauduin, mezel, fe conbaty en 
champ au fodan de Babiloine, Salahadin, a Mongizart, & 
par Faie de Dieu & la fainte Crois qu'il portetent en Toft, 
quy [eft] la crois oil Jhefu Grift fu mis, (&) defconfirent le 
dit foudan & tout fen hoft^ & furent mors mout des Sara- 
zins, & p:uaio:nerent les creftiens afies. 

^4. D[e fjeftuy foudan Salahdin vous veu je devizer 
d'oii il vint & coment il fu feignor de Babiloine, fe que 
Babiloine fi eftoit fans fouldan, car le fouldan quy avoit 
nom Noreldin fi eftoit mort, & avoit laifi^e .ij. fis dont 
Faihne devoit eftre foudan, quy eftoit encore petit; & le 
halife^ c'eft afaver le pape des Sarazins, fi gardoit les 
.ij. enfans en Babiloine. Geftuy Salahdin vint de Perfe a 
grant hoft que le fouldan de Perce ly (a) avoit done, & 
dient aucuns que eel foudan de Perce fu fon oncle, & 
autre dient que le dit Salaheldin fu fon nory, mais co- 
ment que fe fuft, Salahdin fu chef & feignor de ce grant 
hoft, que il amena de Perce, qui font bone gent d'armes 
& plus adures que fiaus de Babiloine, qui eftoient une 
lahche gent & poy ufes d'armes. Et quant il fu devant 
Babiloine, Ton ne le laiffa mie entrer dedens, & il demoura 
dehors en fes tentes fans nul mal faire, & manda a halife 
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que il eftoit Sarazin, & n'en eftoic venu por nul mal faire, 1177-1179 
& le manda priant quy li foufrift: a venir devant luy veir 
& prendre fa beneiffbn; & halife, que nul mal n^i pen- 
foit, fi li otrea & le lift venir dedens Babiloine en fa pre- 
zence, dedens le chafteau dou Caire. Salaheldin, quant 
il ala^ il mena o luy en tour .ij '^. homes, mais il furent 
a ehlire de tous les meillors que il eiifl en tout fon hoft; 
& quant il fu dedens le Caire^ au palais de Tahalife^ le 
quel halife ce feoit a fon fiege, & par devant luy avoit 
une cortine de fee, que quant il fe voloit moftrer ou 
parler^ Fen tireent la cortine, & il aparifoit^ fi que Ton 
tira adons la cortine, parce que Salaheldin le ve'ift, & 
apres tant, Salaheldin fift fenblant dealer vers luy por iui 
enchner; & quant il fu apres de luy, fi mift main a 
s'efpee, & fery Fahalife & fofift. Et les autres de fa gent 
mirent main as elpees, & tuerent tous feaus de laiens, 
& prirent le chaftiau, & Poft de hors afaillirent la cite 
de Babiloine & la prirent, & en tel maniere fu Salaheldin 
feignor de Babiloine, lequel (fu) en fon tens fu mout 
bon Sarazin, car il fu mout large & mout amohnier & 
pitous de cuer & bontey, & fift en fon tens mout de 
fais, fi com il concient au Livre dou conquejl^ que poree 
bien devizer une grant partye; mais il i avroit trop de 
riote felon la forme de fe livre, & pour ce je ne veus 
plus parler de cefte raifon, & torneray a ma matiere. 

^y. A. M.C.LXXVIII^ fu .). grant efcrois en Jerufalem 
dou ciel vers terre^ a oure de midy, le jour de ia fefte de 
la Sainte Crois, en fetembre, qui ne fu onques oy fi grant, 
& fu eel an grant perfecufion de langouftes. 

^56. A. M.C.LXXIX de Fincarnafion de Jhefu Crift, fe 
combaty ie roy Bauduin, mezel, a Salaheldin, foudan de 
Babiloine, en .j. leuc quy s'apele Margehon, & fii le roy 
defconfit & fa compaignie, s'eft a favoir frere Heude 
de Saint Amant, maiftre dou Temple, & Bauduyn d'Ey- 
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1179-1186 belin, & pluffbrs chevaliers, & crons que fe lor avint 
porce que il fe fierenc plus en lor force que en la verm 
de la faince Crois^ que il avoienc layfTe a Tabarie. 

37. A. M.CLXXX, moruc le roy de France^ & fu fair 
en fon leuc roy Phelipe, fon fis. 

38. A. M.C.LXXXI^ le roy Bauduyn, mezel, fi fill: en fa 
vie encoroner a(u) roy de Jerufalem .j. enfant, fon nevou 
quy avoir a nom Bauduinet, quy n'en eftoic que de 
.vij. ans d'aage, le quel dit enfant fu fis de marquis 
Guillaume Longue Efpee & de Sebille, feur dou dit 
Bauduyn^ le roy meziau, la quele Sebille eftoit au jor 
efpouze d^un haut home de France, qui avoit nom Guy 
de Lezigniau, & avoit le roy Bauduyn, mezeau, done a fa 
fuer Sebille & au dit fon mary la contee de Jaffe, mais 
feftu franc home Guy de Lezegniau eftoit fi tres orgueil- 
lous que le roy & tous les barons dou royaume fe 
tenoient mal apaie de luy, & le haoient mout, & por ce 
en fa vie fift il encorouner Bauduin fon nevou a(u) roy 
de Jerufalem; & por ce que Tenfant fuft bien veii de la 
gent, meffire Balian d^Eyblin, quy eftoit le plus grant 
chevalier^ de perfone le porta fur fa efpaule le jor de 
fon corounement. Ceftuy meffire Balian fi avoit a feme 
la rayne vielle^ mere dou roy Bauduyn, mezel. 

39. A. M.C.LXXXII, fu fait pape Urban, lonbart, qui fu 
pape .X. mois & .xxviij. jors. 

40. A. M.C.LXXXIII^ fu pape Gregoire de Bonivent, 
qui fu pape J. mois & .xxvij. jors, & morut en Pize. 

41. A. M.C.LXXXIIII, fu pape CHmens, quy fu pape 
iij. ans, .xj. mes & ,viij. jours, & fu nes de Rome. 

42. A. M.C.LXXXV, morut Bauduyn, le roy mezel, & 
morut geune, mais la mezelerie Tocift, quy fu fi charge 
que fes chars chaieent par piefes. 

43. A. M.cxxxxvi, morut Bauduyn, le petit roy, nevou 
dou roy Bauduyn, mezel, & morut a Acre^ & le porterent 
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fur efpales d'Acre en Jerufalem, & lafuenteres; ScSebille, 1186-1187 

fa mere, ce fift encouroner, elle & Ion mary Guy de 

Lezcp-niau, & fu contre la volonte de tous les barons 

dou royaume, lefquels efteenc ecus afembles a la cite 

de Naples, pres de Jerufalem au mains d'une jornee, lef- 

ques furent a confeil, & ordenerent de faire roy le mary 

de Fautre feur, qui ot nom Anfroy dou Thoron. Mais 

felle nuic le dit Anfroy, apres fe que il oc otroe a 

barons d'eflre roy ""^ il s'en parti fans le feii des barons, 

& s^en ala en Jerufalem, & remeft la. Et le matin que 

les barons le cuiderent trover, fi feiirent coment il s'en 

eftoit parti ; ii furent mout dejugles & corofes, & lor 

couvint en la fin aler en Jerufalem faire homage au roy 

Guy de Lezigniau contre lo cuer. Et en Fomage faire 

fu ,j. des barons, quy ot nom Bauduyn d'Eyblin, feignor 

de Rames, quy li fift homage, dilTant au roy Guy, que 

en tel point ly faiffeit il homage que avant que fan fuft 

conply, que le royaume pelift eftre tout perdu. Et fu la 

cort troble, & ce ne fuft le grant linage que il avoir, le 

roy li elift mis main de fus, & parmy tout fe, il requift 

dou roy condut & fiance & parcir de fa terre, & covint 

par efgart de court que le roy li douna conduire, dont 

il recomanda fon fie, & ce party, & ala en Antioche. 

44. [A.] M.C.LXXXVII de Pincarnafion de Jhefu Crift, 
le roy Guy de Lezigniau, le premier jour de junet, & fu 
.iiij. mes qui fu encorone, s'afembla fon hoil de gens 
a cheval & a pie, & ala encontre Salaheldin, foudan de 
Babiloine, & fe conbati a Salaheldin & Ton hoil en .j. leuc 
qui a nom Carnahtin ; & fu le roy Guy defconfit a ,iiij. jors 
dou dir mois de junet, & ot perdus mour de creftiens a 
cheval & a pie, & fu pris le roy Guy & aucuns de fes 
barons o luy, & fu perdue la faint[e] veraie Grois ou 

a. Le mf. r'epete ici felie nuit. 
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1187 Jhefu Crift fu crufefie en fele, la quele il aveent porte 
en Toft- ni de fel jor en avant ne fu feli que la dice Crois 
devint, ni encre Sarazins, ni autre pare, fi que Ton doit 
croire que Dieu par fa fainte vercu la ravy au fiel. Et la 
rayfon & Tachaifon por coy fefte chevauchee fu enfi 
faite par le roy noviau, je le vos diray. 

4y. Il avint en fed an meimes, le premier jor de may 
prochain^ pa[r]ce que le maiftre de TOfpitau de Saint 
Johan, frere Rogier de Molins^ & fon couvent & le 
marefchau dou Temple, qui ot nom frere Jaque de Malay, 
& pluiors templiers fe combatirent a Sarazins, & furent 
les chrefliens delconfis malemenc devant .j, grant cauzau 
Robert^ pres de la cite de Nazerel, a une Hue, & furent mors 
a la baraille le dit maiftre de POfpitau & le dit maref- 
chau dou Temple & plufors autres freres dou Temple 
& de rOfpitau & aucres creftiens- & por cefte defcon- 
fiture vengier & por ce que Sarazins [avoient] heii 
[vi61;oire] lur creftiens, fift le roy fefte bataille, ou il fu 
defconfir^ con vos aves oy; & le jour meymes de la 
baraille que creftiens furent defconfis, Acre fe rendy au 
foudan Salaheldin & as Sarazins. Er fi vous diray que 
le die Salaheldin fift entrant a Acre. Quant il fu a la 
maiftre porte de la vile, & il entroit une povre creftiene 
a quy Fon avet tolu fon fis, fe geta as pies dou foudan 
& s'en plains de fe que home d'armes li ot tolu fon fis, 
& que ele ne le conuffoir, ni ne lavoit de qui plaindre. 
Le fouldan Salaheldin s'arefta ave fon chevau, & entendi 
tout fa plaince, & puis mift fa ganbe au col de la befle, 
& dift que de la il ne partiroit ni en la cite d'Acre n'en 
enteroit tant que le fis de la povre feme fuft trove^ & 
les amiraus qui li eftoienc entor firent tant fercher que 
Fanfant fu trove & rendu a fa mere devant le fouldan. 
Et entra adons dedens Acre & fe herberga au Temple, 
& fift condure fauvement tons les creftiens d'Acre as 
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autres [cites] des crefliens la ou il voleenc aler, & fifl 1187-1190 
mafoner une haute tour au caton dou Temple^ & i mid 
dedans la cite d'Acre Sarazins abitans; & s^en parti 
d^Acre, & ala vers Jerufalem, & le car jor dou dit an 
de letembrcj ly fa rendue Efcalone & s'efcurfi le foulaill 
mout, &, le fegont jor de huirovre, fu rendue la fainte 
cite de Jerufalem as Sarazins, & tout le royaume fors Sur, 
& fu delivre le roy Guy de Lezigniau & ies autres barons 
quy furentpris o luy, lelquels furententre le roy de France 
& dTngleterre, a. M.C.LXXXVIII. 

46. A. M.C.LXXXIX, le roy Guy, quy eftoit aSur o tant 
le plus des creftiens eftoienc afembles, vint afeger la cite 
d'Acre a ce que il pod aver de gens & Tafega, mais il 
ne la poft prendre; & le roy Lois, roy de France, & le 
royRichart, roy d'Engleterre, s'apaiflTerent de lor guerre. 

47. A. M.C.XC, Tenperor Federic venoit au fecors de 
la fainte terre de Jerufalem, & quant il fu a .j. chafteau 
d'Ermenie, & fe mift: a pacer .j. flum, qui le dit le flum 
de Salef^ fa befte li trabucha defous, & le dit enperor 
chay & fu nee; & fon cors fu pone en Antioche & la 
fu enterre, & fu fon fis encorounes par pape Seleftin, le 
fegont jour que il fu facre. Se pape fu roumain & fu 
.xvj. ans & .ix. mois & .xj. jours. Seftuy enperor Federic ^ 
qui nea, ne fu mye feluy enperor Federic quy fu fy 
contre Tigiiie^ ains fu ceflu mout faint home^ mais de 
Tautre vous parleray sa en avant. 

48. En ce dit an Fan de M.C.XC de Grift, le roy Phelippe 
de France & le roy Richart d'Engleterre paflferent en Acre 
& afegerent Acre; & fes .ij. rois ne paflferent mye 
enfemble, car le roy de France paffa y de poy de tens 
avant dou roy d'Engleterre, & le roy d'Engleterre en fon 
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1190-1192 venir efpouza la fiUe dou roy de Cezille, & laifTa le roy 
d'Engleterre fa mere en Sezille, quy li mena ia feme a 
Acre. Et feftuy roy Richarc avoir proumis au roy Phelippe 
de France d^efpouzer fa feur, & li failly; & prifl fefte fiUe 
dou roy de Sezille, & ja foic fe que le roy de France Telic 
a grief, il ne li en fift nul fenblant, ains il meymes le 
roy de France fan cors entra en mer & fe moullia^ & prifl 
la dame efpouzee en fes bras & la mift de la barche en 
terre, & fu die que a paier que fefte dame fift par Chipre 
& la mere dou roy d'Engleterre, & furenc .j. jour devant 
LimefTon, une ville de Chipre, que Oirfaquy cenoit^; fi fe 
mifl en fay de prendre la dame^ & fi ne poft, car il par- 
rirent felle nuic^ & por cefte achaiffon le roy Richart 
d'Engleterre ala en Chipre & la prift. Et en fe dit an 
comenfa fordre des Alemans. 

49. A. M.C.XCI, les devant nomes, le roy de France & 
d'Engleterre^ recovrurent Acre [fur] les Sarazins, & fu a 
.xxij. jours de jugnet dou dit an, & fu veil le foulail la 
vegile de Saint Johan covert & vert. 

yo. A. M.C.XCII de Crifl, le marquis de Monferar, quy 
eftoit venu a(s) Sur & avoit efpouze la feme quy fu de 
Anfrey dou Thoron^ quy eftoit en vie en prifon des Sara- 
zins, le quel mariage le patriarche avoit confenti par la 
grant bezoigne que la cite de Sur avoit de fecors a fel 
ore^ & avoit a nom la dame Yzabiau, fille dou roy 
Aumaury de Jerufalem, ceftuy dit marquis fu feru de 
Hafliifes, &: morut. En fe dit an acheta le roy Guy de 
Lezegniau, quy eftoit roy de Jerufalem, Chipre des Tem- 
pHers qui Faveent achetee dou roy Richart. Et fe dit an 
le conte Henry paffa de sa mer & efpouza cefte dame 
quy avoit efte feme de Anfrey dou Thoron & dou dit 
marquis^ la quele fu fille dou roy Amaury de Jerufalem. 

a. Le mf. ajouie: chipre griffon. 
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p. A. M.C.XCm^ le roy de France fe torna en France 1193-1197 
& le roy Richart demora en Acre & fift la trive a Salah- 
din, foudan de Sarazins, & recovra JafFe, Arfuf, Sezaire, 
Ca'ffas, & s'en ala ourremer & nen oza pacer par France 
pour la male volente qui douta que le roy de France 
n'eiift a luy pour ce que il eCpouza autre que fa feur, con 
vous aves oy. Et por fe ce mift a pacer par Alemaigne, 
done le due d'Oftriche, quy eftoit fon enemy, le prifl: & 
le tint en fa prizon^ & le fift rachecer de trop grant aver 
& fu delivre de prizon. 

f 2. A. M.C.XCIIII, morut le roy Guy de Lezegniau, & 
Sebile s'efpouze ^ & fes enfans^ fauf une fille; & fu roys 
apres luy fon frere, quy ot nom Hemerin; & en ce dit 
an ^ Livon quy eftoit roy d'Ermenie^ prift Baymon, prince 
d'Antioche, a qui il devoit homage, & le mift en prifon; 
mais le conre Henry les acorda enfemble & fift maryage; 
(Sc" ofta Baymont a Livon Ion homage, & fu delivre 
Baymont. 

f^J. A. M.C.XCV, le conte Henry chafTa hors d'Acre 
le[s] Pizans, borgeis & autres, & puis s^acorda as aus, & 
retornerent a Acre. 

f4. A. M.C.XCVI, morut Salahdin, foudan des Sarazins 
de Babiloine, & Aftarafeldin, fon frere^ toly la feignorie 
as anfans de Salahdin^ quy eftoienc fes nevous, & ce fift 
il meimes foudan. Et en fe dit an, morut le patriarche 
d'Anrioche, qui ot nom Haimerin, & fu fait patriarche 
Piere d' Angoleme, quy fu vefque de Triple, & fu en France 
grant chareftie que Teftiers dou fourment valut .iiij. livres 
de parifis. 

ff . A. M.C.XCVII, manda le pape fecors en Jerufalem 
par croifferie, & Sarazins rendirent as creftiens Giblet, & 
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197-1203 Temperere Henry prift Poulle & Sezille^ & chayle conte 
Henry d'une feneftre dou chaffiau d'Acre au foce, & 
morut. Et a fel an fu prife Jafe des creftiens, que Sara- 
zins le prirent. 

y6. A. M.C.XCVIII, le roy de Chipre^ Heimery deLeze- 
gniau^ quy fu frere dou roy Guy, elpouza la rayne Ifabel, 
quy fu feme de conte Henry; ScTarcevefque de Maience 
coruna a(u) roy d'Ermenie Lyvon, & de la en avanc fe 
ce corounerent les feignors dou royaume d'Ermenie. Ec en 
dir an^ morur I'empereor Henry en Palerme, & fu le fegont 
an que il prift Poulle & Sezille, con je vous ay die avant. 

^7. A. M.C.XCIX, fu ocis le roy Richart d'Engleterre, 
celuy qui fu a prendre Acre aveuc le roy de France, con 
vous aves oy, par .j, cariau de Tabaleftre quy le fery en 
une baraille, quy fu entre luy & les homes; & morut. Ec 
fu fait roy apres luy fon fis Johan; & en ce dit an, efpouza 
Loys, roy de France, fis quy fu de Phelippe, Blanche, fille 
dou roy Anfois de Caftele. 

y8. A. M.CC.I'', morut Baimont, prince d'Antioche, & 
apres luy fu fon fis, qui oc nom Baymonr, quy eftoic 
conte de Triple; & en fel an fecha le flum de Egipte, 
dont il etit en Babiloine grant chareftie. 

yg. A, M.CC.II, fu J. grant crole quy abati mouc de 
maifons a Acre & a Sur & a Giblet & a Triple & a 
Arches, & mout d^autres maifons des creftiens'^ & des 
Sarazins. Et en fel an^ mut le conte de Flandres a aier 
en Jerufalem. 

60. A. M.CC.III, prift le roy Livon dTrmenie Antioche 
jufques a la maifon dou Temple, & demora dedens la 
cite iij. jours; & en eel an le roy Johan dTngleterre prift 
Artu & les barons quy furent entre luy. 
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61. A. M.CC.111I5 ocifl: Morchufle le fis de Pempereour 1204-1209 
Quirlaquy; done le come Bauduyn de Flandres &: le due 

de Veneyfe prirent Coftantinople par force & firent faillir 
Morchufle d un pielier aval^ & morur; & firenc empereour 
de Coftantinople le dit conce Bauduyn de Flandres^ qui 
avoir laiflTe fon pelerinage^ & avoir prize Jare^ quy eftoit 
dou roy de Hongrie^ & done a VenelTiens centre la 
defence dou pape. Et puis vint en Coftatinnople^ & fu 
deftorbe le fervize Dieu, & poy ly dura Coftantinople, & 
ce dit encores que par deniers que foudan defpendy, fu 
defl;orne le pafage d'aler en Surie^ fi com il eft efcrit cle- 
rement au Livre dou conquift a quy furent mandes les 
deniers. Et en ce die an manda le roy Heimery Feftoire 
de Chipre & de Surie en Egipte^ & la guafterent & def- 
trenerent, & firent grant guain. En ce dit an conquift le 
roy Phelippe de France Normandie. 

62. A. M.CC.V de Imcarnafion de Crift^ morut le roy 
Heimery de Jerufalem. 

63. A. M.CC.vi^ le prince Baimont prift Nefin & 
Gebelcar dou feignor de Nefin que reveles eftoit centre 
luy, & et la le prince creve un eul d'un pilet. 

64. A. M.CC.Vir, fu corones Temperour Othepar pape 
Inefent, que puis le defpoza^ quar il ne garda pas leaute 
vers Figlife, Seftu pape fift decrerales & farmons, & fu 
.X. ans pape, & iiij. mes. Et en ce dit an^ le rey Phelippe 
d'Alemaigne fu mort en bataille. 

6f. A. M.CC.viii^ defconfift le prince Baymont d'An- 
tieche les chevaliers & la coumune qu'il aveent faite, & 
prift le patriarche quy eftoit lor confentanr, & le mift en 
fa prizon eu il morut, & vindrent les chevaliers a fa 
mercy. 

66. A. M.CC.IX de rincarnafion de Crift, fu fait Lois, 
roy de France^ chevalier par la main de Hote, Temperor. 
Et eel an alerent centre Auhegos. 

c 3 
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1210-1214 67. A. M.CC.x de Fincarnafion de Crift, les barons dou 
royaume de Jerufalem manderent preant au roy de France 
qu'il lor mandaft aucun hauthome,, pour efpouzer lor dame 
rayne de Jerufalem^ quy avoic nom Marie 5 done le roy de 
France lor manda .j. haut home, quy ot nom meffire 
Johan de Braine, quy vint fel an a Acre^ & efpouza la dice 
raine, & le patriarche Aberc les corouna en la cite de Sur. 
68. A. M.CC.XI de Fincarnafion de Notre Seignor 
Jehfu Crift, le roy Hugue de Chipre efpouza la rayne 
Alis, de la quele vos ores parler encores en ce livre, & 
en ce dit an^ ala Gautier de Monbeliart en Damiare & 
fis[t] grant damage a Sarazins, & aporta grant guain; & 
en fe dit an encra Hote Fempereor en Poille^ & la prifl, 
& fu efcomenye por ce. 

6g. A. M.CC.Xil de Fincarnafion de Notre Seignor 
Jehfu Grill:, ala Gautier de Monbeliart en Romanie & 
[en] fon chemin prift Satallye^ & la fu ofis d'un pylet quy 
le fery. 

70. A. M.CC.XIII de Grift, fu gran bataille de Sara- 
zins d'Efpagnie as creftiens^ & furent les Sarazins defconfis 
malement- & en ce dit an^ Lafcre fe conbaty au foudan 
dou Goine, qui eft en Turquie, & fu le fouldan dou Goine 
(& fu) defconfic & mort en champ. Et en ce dit an^ les 
Haflifes tuerent Baimon^ prince d'Antioche & conte de 
Triple^ fi com il chevauchoit par la ville de Triple. 

7 1 . A. M.CC.XIIII de Grift, le patriarche Abert de Jeru- 
falem fu offis, fi com il eftoit en laprecefion le dimanche 
a Saint Grus, mere yglife d'Acre^ & le fery ..j. frere de 
Saint Efprit que Fen dift quy li avoit done .V^ bezans por 
faire le maiftre de fel ordre, & puis le defpoza & mift 
.j. autre^ & autre dient que il ne ly avoit done rien; 
mais por ce qu^il le defpoza fouletement, fi le tua^ & le 
maufaitour fu pendu; & fu fair patriarche apres luy 
Fevefque de Sayete. 
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72. En ce die an, le roy Phelippe de France defconfit 1^14-1^19 
Tempereor Hoce a Pont de Bovines, & Lois fon fis def- 
confy le roy Johan d'Engleterre en Peitou ^ ^ & apres devint 

le roy Johan home de Figlize de Ronxe, & dona treu au 
pape Engleterre. 

73. A. M.CC.XV de Crift, Inocent tint confeil jeneral 
a Rome por ie fecor de^la Terre Sainte de Jerufalem, & 
furent au confeil .cccc.&.xxij. evefques^ & .Ixxij. maiftres 
politans; & adons ordena a foner une campanele devanc 
Corpus domlny. Ceftu pape vefquy .ix. ans. 

74. A. M.CC.xvi, moruc le dit pape Ynoient, qui fu 
tiers Ynofent, & morut a Perouce; & en ce dit an, fu fait 
pape Henoire le tiers, & fu de Rome, quy fu pape .x. ans 
& .vj. mois & .xj. jours. Et en ce dit an, morut Tempe- 
reor Hote, & Federic, quy fe nomoit Fenfant de Poille, 
fu enco(co)roune a enperor; & en fel an fu rendue 
Antioche a Rupin par le trait de Acairye, fenefchau d'An- 
tioche- & fel an morut le roy Johan d'Engleterre, & fu 
fait roy d'Engleterre fon fis Henry. 

7y. A. M.CC.XVII de Tincarnafion de Chrift, fi vin- 
drent en la Terre Sainte le roy de Hongrie & le due 
d'Oflericheala g^rant cruffee des Honefres & des Alemans, 
lelquels alerent auhorer a Monte Tabor, & fermerent le 
Chafteau Pelerin a templiers; & le roy Johan de Breine 
& le patriarche firent fermer le chafteau de Sezaire. 

76. A. M.CC.xviII, moruc le roy Anfous de Cartel en 
Efpaigne, & le roy Fiugue de Chipre morut a Triple, & 
ala le roy Johan de Brene en Damiate & Fafega. 

77. A. M.CC.xix, prift le roy Johan de Brene ' Damyate 
& fe conbaty cors a cors a .j. farazin quy eftoit a pie 
& eftoit plus haut a pie que home a chevau de .j, bras, 

a. Mf. peiton. — b. Mf. & vef~ c. Les mots de hvtrvQ font aj out es 
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1219-1223 & le roy Johan li tailla la tefte,, & fu porte(e) a Acre 
.j. hos de fon bras & fu pendu a fainte Crois, a veir a la 
gent par merveilles. En fe dit an, le prince Baymont toly 
Antioche a fon nevou Rupin par Pacraic de Guillem 
Farabel. 

78. M.CC.xx, morut Phelippe, roy de France, & fu fait 
Lois^ fon fis, roy. En ce die an, fu encorone Federic, enfant 
de Poille & enperor, par pape Honore. 

79. M.CC.XXI de Tincarnafion de Crift, perdirent les 
creftiens Damiate, car le roy Johan chevaucha dehors 
par la terre, & les Sarazins firent aler Taigue dou flum 
entor fa herberge, & quant il fe vy enclos, fi rendy 
Damyate, & s'en vint a Acre, luy & fa gent, Et en ce dit 
an, le baiil d'Ermenie prift Rupin, qui fu prince d'Antioche, 
& le niy[t] en prizon, on il morut. 

80. [A.] M.CC.XXII de Grift, retorna a Rome le leguat 
Pelage, & o luy le roy Johan de Jerufalem & le patriarche 
Raoul & le maiftre de TOfpitau, frere Guarin de Montagu, 
& fu otroe le mariage de la fiUe dou roy Johan a Federic 
Temperor par pape Honoire. Et en ce dit an, Phelippe, 
fis dou prince d'Antioche, elpouza la fiUe quy fu de 
Livon, roy d'Ermenie, dont le baill le prift apres & le 
mift dedens une mayfon plaine de mil, & nea. Et [en] ce 
die an, vint une crole a Baphe, quy Fabaty toute. 

81. Or vos ay moftre les incarnafions des anees de 
Adan jufques'a Fempereor Federic quy le difoic anfant 
de Poille & dou dit enperor, en juliques autres en que 
nosfomes;[fi] porres oir tout par devize des chozes quy 
font avenues tous les ans de celes quy a concer font. 

82. Ge fu en Fan de Fyncarnafion de Notre Seignor 
Jhefu Grift, M.CC. XXIII : avoit au reaume de Jerufalem 
une haute damoifele quy avoir nom Yzabiau, laquele 
eftoir fille dou roy Johan de Breine, & quy eftoit dreit 
heir & dame dou royaume de Jeruialem de par fa mere^ 



I. CHRONIQUE DE TERRE SAINTE. - I 224. 2T 

la raine Marie, quy fu fille dou roy Heimery, roy de ^-^-n 
Jerufalem. 

8^. Cefte haute damoizelle^ que je vos dis quy efloit 
dreit heir dou royaume de Jerufalem, fi avoit une leur 
quy eftoic mariee au roy de Chipre^ qui avoit nom Hugue 
de Lezegniau^ la quele Ton la nomoic la rayne Alis. 

84. En eel tens avoit de sa mer en Surie .j. haut home, 
quy avoit nom meffire Johan d'Eyblin, & eftoit feignor 
deBaruth^ lequel avoit au reaume deChipremoutgra[n]t 
rentes de cazaus & d'autres chofes. Ceftu feignor de 
Baruth il fu vaillant & mout hardy & entreprenant & 
large & cortois & de bel acuell a toute gent, & por ce 
il eftoit mout ame & mout renome partout, & par my 
tout fe, il eftoit fage & conoiffant, & preudome & leau 
enver Dieu. 

85'. Le feignor fi avoit .j. frere quy ce nomet Phehppe 
d'Eyblin, quy avoit audi afTes de rentes & fies, & qui fu 
me'imes vaillant & entreprenant. Ses .ij. feignors efloient 
oncles de Tavant dite damoifele rayne de Jerufalem & de 
fa fuer la raine Aalis de Chipre. 

86. Or avint en eel an que Fedric, que Ton dizoit Fen- 
fant de Poulle, eftoit fait enperour par pape Onoire, le 
quel enperour regnoit a eel tens a grant poier & a grant 
renomee; & avint chofe que a eel tens eftoit ale le roy 
Johan de Breine a la court de Rome au pape, qui avoit 
nom Onoire^ dont il porchafTa vers le dit pape, qui 
o6lroya le mariage de la dite damoyfelle Yfabiau, rayne 
de Jerufalem, fa fille, au dit enperor Federic, fi con je 
vous ay dit. 

87. Dedens ce, le dit enperor avoit mande mefages 
au roy Johan & a barons dou royaume de Jerufalem 
pour efpouzer la dite damoifele, de la quele il en avoit 
oy parler 5 mais les mefages de Fempereor pacerent en 
Surie, & en ceaus jors paffa le roy Johan a court de Rome 
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1223 que les uns ne forent novelles des aucres, & porchafTa 
le roy Johan la defpenfafion dou pape pour ^ dit 
mariage, con vous aves oy. 

88. Le maryage fu otroe & parfait d'une part & 
d'autre^ fi que Fempereor fifl; aparailler & armer .xx. gal- 
le[e]s a aler en Surie por amener la dice damoifelle rayne 
de Jerufalem, & ordena Femperor .j. predome & lage, 
Tevefque de Padua ^ au quel vefque Femperor dona fon 
anel, dou quel anel le die evefque devoir efpouzer la 
dite damoifele pour Fempereor. Et enfy fu la chofe 
afermee par fainc[e] jglize, & ordena Fempereor cheva- 
liers des fiens & vales pour aler fur les dicces guallees 
pour acompaigner la dire dame a fon revenir, & manda 
Femperour biau[s] prezens de biau[s] juaus a la dice dame 
& a fes oncles & as autres fiens parens, & fe parcirenc les 
guallies & ariverenr en la cice d'Acre. Ec avinr choze que 
en fiaus jours le noble baron^ feignor de Baruch, fe crova 
a Acre, quy refuc Fevefque de Padua "^ & les aucres cheva- 
liers de Fempereour mouc henore[e]ment, con fil quy 
eftoienc mout corcois feignor, & Favoic ufe & favoit bien 
faire, & les herberga, & fift fervir bien & largemenc, & 
s'afemblerenc cous les barons quy a Acre fe troverent, 
& refurenc les letres dou pape & de Fempereor & dou 
roy Johan, & les encendirenc dilyguamenc & a grant 
reverenfe & a grant joie dou dit mariage. 

89. Le feignor de Baruth & fon frere quy vine de 
Chipre, & tous les aucres barons & chevaliers de la Surie 
& de Chipre & les comunes & borges & aucres s'apa- 
raillerenc & tayller[ent] robes, envelTees & aucres chofes 
quy full aferable a faire fefte de fi haut mariage con 
fefiu & de fi haut encoronemenc, & menerent la dite 
damoifelle a Sur, & iquy fu elle mariee & encorounee par 

a. Mj. paete. 
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Tarfevefque de Sur, Simon; & dura la fefte .xv. jours en 1223-1224 
behorder & en danfes & en femonces & de changer 
enviffures & doner robes & d^autres feftes de pluffors 
manieres. 

90. Quant les feftes furent parfaites en la cite de Sur 
a mout grant henour, fi com il couvenoit de faire pour 
fi haut mariagCj com eft de fi hauc perfone de Fempe- 
reor & de fi haut[e] rayne, com eft la rayne de Jerufalem, 
le feignor de Baruth & fon oncle & fon fi'ere, mon- 
feignor Phelippe d'Eybelin, & les autres parens, fy orde- 
nerent aucunes perfones a mander avec la rayne jufques 
a Tempereor, & fi ordenerent lequel y ala; Farfevefque 
de Sur, Simon, & meffire Balian, feignor de Sayete^ cou- 
zin germain de la dite rayne, & autres chevaliers & vales 
& dames & damoifeles [y alerenc], & facompaignierenc 
jufques a Tempereor Federic ; mais le feignor de Baruth^ 
fon oncle, & aucuns des autres barons Facompagnerent 
jufques en Chipre. 

91. Et quant vint a .viij. jours de jugnet, Fan de 
M.CC.XXIIII, la dite rayne fe recuUy fur les .xx, guallies 
devant dites, que Fempereor ly avoit mandees; au recuUir 
la rayne Aallis, fa feur, rayne de Chipre, & les autres 
dames Facompaignerent en la maryne a lermes plourant, 
con feles quy peni'eent bien que jamais ne la cuideent 
vei'r, f\ com il ne firent; & au partir que la dite dame 
fift, ele regarda la terre^ & dift: f^ A Dieu vos comans, 
cr douce Surie, que jamais plus ne vous verray! ^j Et elle 
profetiza^ car enfy fu. 

92. Les guallies ariverent la fain[es] & fauves, & Fem- 
pereor Federic la refut a mout grant henour & a mout 
grant fefte, & fift faire grant bahors & grans luminayres 
& mout d'enviffures & d'autre fefte, & fe tint Fempereor 
mout a paye. 

9^. Cefte dame vefquy poy de tens en la compaignie 
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1224 de rempereor, dont il avinc que la dire dame fiUa .j. fis, 
& a Tenfanter fu cy travaille[e] que elle morur, & Fen- 
fant vefquy apres fa mere^ & fu nome Corrat, quy fu 
droit heir dou royaume de Jerufalem, & fu en fa gran- 
dece'' apele le roy Corrat; & de ceftu roy Corrat & de 
la fille dou due de Hofteriche nefli Corradin, fi con vous 
ores devizer en fe livre dou roy Corrat & de Coradin. 

94. Cefte dame quy fu maryee a I'empereor, fi avoit 
une feur quy ot nom rayne Aalis, fi con je vos ay avanc 
dit, la quelle eftoit mariee au roy Hugue de Chipre de 
Lezingniau, quy fu mout fage & de grant valour, le quel 
Noftre Seignor Tavoic pris a fa parc^ & demora la rayne 
Alis mout jeune dame^ la quele avoit .iij. anfans, .j. fis 
& .ij Giles, & avoit nom le fis Henry, lequel fu roy de 
Chipre^ fi con vos ores parler de luy en ce livre. 

g^. Cefte dam[e], fi com je vos ay dit, avet .ij. oncles, 
meffire Johan d'Eyblin [& Phelippe], quy furent frere de 
la mere de par mere^ & eftoient auffi oncles de fefte dame^ 
rayne de Jerufalem, quy fu mariee a Fempereor Federic, 
con vos aves oy. 

96. Cefte royne Aalis fi avoit les rentes dou reaume 
de Chipre a fa volente & a fon comandement, mais le 
baillage dou dit royaume fi fu done a meffire Phelippe 
d^Eyblin^ frere dou feignor de Baruth, quy governoit au 
reaume de Chipre^ & le ieignor de Baruth entendoit au 
faic d'Acre & de la Surie, & aloit & venoit fouvenr a Acre 
& a Sur & a Baruth, & la ou faifoic bezoign; & la rayne 
faizoit des rentes tout a fa volente : car fefte royne Aalis 
fi eftoit mout large & defpendoit les rentes mout large- 
ment, & en faiftbit dou tout a fon gre & a fa volente. 

a. Mf. grant dece. 



PHELIPPE DE NEVAIRE 



ESTOIRE T>E LA GUERRE 

qui fu entre rempereor Frederic 
& Johan d^lbelin 



LIVRE II 

PHELIPPE DE NEVAIRE 
E S TO IRE D E LA GUERRE 

gUI FU ENTRE l'eMPEREOR FREDERIC 
ET JOHAN d'iBELIN 




( CI comence Teftoire & le droit conte de la 121 s 
'guerre qui fu entre (de) Fempereor Federic 
, & meffire Johan d'Eybelin^ feignor de Ba- 
'ruthj & par quey Ton peufTe meaus en- 
^tendre [coment] mut & comenfa & fu cele 
guerre, & coment avint que partie des Chiprois fe tint 
vers Fempereor & la plus grant partie vers le feignor de 
Baruth, Phelippe de Nevaire, quy fu a tous les fais & 
les confeils, & quy mainte fois a efte ames des bons pour 
le voir dire, & hais des malvais, vous en dira la verite 
aucy come en touchant les homes & les grans fais. 

g8. 11 avint enfi come Noftre Seignor le confenty, que 
le bon roy Hugue de Chipre, quy fu mouc vaillant, ala 
a Tortoufe en pelerinage^ & puis vint a Triple, & ileuc 
amalady & trepaffa de cell fiecle en Fan de M,CC. & xvili, 
a .X. jors de jenvier, & fu entererre a Fofpital de Saint 
Johan. La royne Aalis, fa feme, demoura mout jeune & 
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1218-1219 avoir .iij. enfans de luy, .j. fys & ij. fiUes. Le fys n^avoit 
que ij. mois & avoit nom Henry^ qui fu apres fon pere 
roy de Chipre & fu apele le roy Henry Gras. La dice 
reyne Aalis eftoic niece de monfeignor Johan, feignor 
de Barut, & de meffire Phelippe d'Ybelin, fon frere.Tous 
home[s] liges dou roy firenc homage come de baill a la 
dire reyne^ & rous les homes liges prierenc & requiftrent 
a meffire Phelippe de Ybelin que il fuft baill de Chipre 
por gouverner la rerre & renir la court, & coumander 
fus les homes. Le roy Hugue meiiine Favoit avantprie & 
comande a la morr. Monfeignor Phehppe reiTuc le bail- 
lage; fi or mouc de travail & noife, & la reyne or les 
renres que mour largemenr les delpendy. Meffire Phelippe 
d^Ybelin gouverna mouc bien la terre & en pais^ &mout 
i fift de bien & de hennor & de loyaute & de largefTe; 
& monfeignor de Barurh eftoic couc le plus en Surie, & 
as rous les befoins meroir grant confeil & granr aye au 
fair de Chipre. 

gg. En cel(e) meifme an, ala Toft de Surie par mer a 
Damiace, & la priftrenr des Sarrazins^ & adonc vinr de 
Rome a Acre maiftre Pelage^ evefque d'Albane, legar & 
prince des Romains. 

100. En Fan de M.CC. &XIX, le prince Bemont d'An- 
tioche coly Anrioche a fon nevou Rupin par Tarrair de 
Guillaume Farabel. 

1 01. Ec en eel meifme an morurh Lyvon^ roy d'Er- 
menie. 

102. Ec en eel an fu coroune a empereor de Rome 
Federic, roy de Sezile, en Figlize de Sainc Piere, de pape 
F^onoire le ciers. Ceftuy Federic en fa juvencuce, avanc 
qu'il fuft empereor, fe moftroit^ mour bon, & puis qu'il 
fu empereor^ comenfa a entendre angoilFoufement & a 

a. Mf. meflroit. 
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rabaiffemenc de faint[e] yglize, & a la deftrucion des 1219-1222 
nobles homes. II effaufoic les fers & les vilains. II efTaufoit 
& il defendoit les larecins & les homecides as autres, 
les quels chofes il foul faifoit plus que ly autre a quy il 
les defendoit ne peiiffent faire. Il eftoit cruel outre me- 
fure^ f\ que il n'avoit en luy nuUe pitie. II fu defleaus & 
ort; & ne fe pooit Ton fier en luy ne por fairement ne 
por promeffe qu il feift, & ja foit ce qu'il eftoit paourous^ 
nequedent a coftreindre la reverence de la foy chato- 
lique il eftoit tres herdy. 11^ fans efpareigner a dignite 
d'ome d^gliz^e & a fexe & as viels & as juenes, tor- 
menta diverfement^ en manieres qu'onques mais ne fu 
oye, & veves & enfans & veillars & foibles, arcevefques 
& evefques, gens de religion, les defpoilla de lor vies & 
de tous lor biens. Au fait de luxure, il trefpaflfa la boune 
nature, f\ que en luxure ilfurmonta Noiron; fans nombre 
fift d'avoltires & de fornications, & ovec ce eftoit fodo- 
mites, 11 enprifona fon fis Henry, roi(s) d'Alemaigne, dont 
il morut en prifTon, fi com vous le troveres sa ariere. 
A la fin Tefcomenia le devant dit pape Honoire, & le 
guerroya mout, fi com vous oires dire ci apres. 

105. En Tan de M.CC.xxi, les Sarazins priftrent Da- 
miate des creftiens, & en eel an le baill d'Ermenie prift 
le devant [dit] Rupin a Tarfe & le mift en prilTonj ou il 
moruth. Et en eel an moruth Coftance, empereris d'Ale- 
maigne. 

104. En Fan de M.CC.xxil, le devant dit legat Pelage 
retorna a Rome, & o luy alerent le roy Johan de Jerufa- 
lem & le patriarche Raoul, & frere Garin de Montagu, 
maiftre de TOfpital; & le dit roy Johan park au pape 
dou mariage de fa fille a Fempereor par la difpenfation 
de pape Honoire le tiers. 

105'. Et en eel an, Phelippe, fis de Bemont, prince 
d'Antioche, efpouza la fille dou roy Livon d'Ermenie, 5c 
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i2az-i224 ot tout le royaume, dont le baill le prift & le mift en 
priflbn, ou il morut. 

1 06. Et en eel an, fu le grant crole en Chipre^ quy 
abaty Bafe. 

107. En Tan de M.CC.xxm, le patriarche Raoul de 
Jerufalem retorna de Rome a Acre. 

108. Et en eel an, moruth Phelippe, roy de France, & 
Lois, fon fys, fu coroune a roy de France; & en eel a[n] 
prift la Rochele. 

109. En Tan de M.CC.xxiiii, vint a Acre Tevefque de 
Padua, & aporta Tanel a Yzabeau, fiUe dou roy Johan de 
Jerufalem de par Tempereor Federic, & en eel an moruth 
le patriarche Raoul de Jerufalem. Apres luy fu efleii a 
patriarche de Jerufalem Gyrolt. 

1 10. Si toft come le juene Henry, fis dou devant dit 
roy Hugue de Chipre, [fu] un poy grandet, fes oncles 
& fes autres homes le courounerent a mout tres grant 
fefte. L'arcevefque Eftorgue de Nicoffie en fift ce qu'a 
Tiglize en aflFeroit a faire. A(u) fon eorounement Fem- 
perere Federic fe corroufTa mout de ces ij. ehofes, quant 
il le fot, s'eft afaver dou baillage & dou eorounement, 
por ce que le roy Henry devoit eftre fon home. 11 difoit 
que le baillage eftoit fuens ^ & que il devoit par les 
us d'Alemaigne tenir le baillage de Chipre, tant que le 
dit roy elift .xxv. ans d'aage, & aucune fois manda 
I'empereor a la reyne Alis de Chipre qu ele li laiiTaft 
tenir le baillage de grace, tant com il li plairoit; mais 
dou eorounement fe par coroulTa il trop, & difoit que 
le roy Henry ne devoit reeevoir coroune que de luy, 
& routes voies mandoit il mout amiables letres tous 
jors as .ij. freres de monfeignor de Baruth, & le bail 
fire Phehppe tout ades les apeloit oncles en fes letres, 

a. Le mf, r'epete & que le baillage eftoit fuens. 
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por ce que il eftoient a la reyne Yzabeau de Surie, quy ia^4 
eftoit fa feme. 

111. En celuy tens avoir aucuns juenes homes en 
Chipre; Tun ot nom meffire Aymery Barkis, Tautre fire 
Amauri de Bethfan; cil duy eftoient coufin d'un lignage. 
Le tiers ot nom fire Gauvain, le quart fire Guillaume de 
Rivet; cil duy eftoient d'un lignage. Le quint ot nom 
fire Hue de Gibeleth; celuy fu d' autre lignage, & apar- 
tenoit as enfans de monfeignor de Baruth par lor mere. 
Ceaus .V, s'acorderent & jurerent encontre le lignage de 
Ybelin; & fi avoient efte mout bien d'eaus^ & avoient 
reffu mout de biens & d^amors d^eaus, efpeciaument de 
monfeignor de Baruth plus que de nul home, mais folic 
& orgueil quy fouvent muet de richefce & de repos^ & 
que il y a mout de gens quy ne puent fouff^rir Vaxky les 
mena a ce que il firent, & que il oirent, & routes voies 
y ot achaifons; & fi les oires ci apres maintenant. 

112. II avint que monfeignor de Baruth Eft fes .ij. fils 
aihnes chevaliers en Chipre; Fun fu meffire Balian^ quy 
puis fu coneftable de Chipre & feignor de Baruth^ Taurre 
fu meffire Bauduyn, quy fu cenefchal de Chipre. A cele 
chevalerie fu la plus granr fefte & la plus longue qui 
fuft onques desk mer que Ton fache : mour i ot doune 
& defpendu & bouhorde & contrefait les aventures de 
Bretaigne & de la Table ronde, & mout de manieres 
de jeus. 

113. Un jour apres la chevalerie, juoienr a un jeu que 
Ton apelle barbadaye; fy avinr que .j. chevalier toufcan, 
quy avoir nom Tor & eftoit de la maihnee de meffire 
PheHppe le baill,& fery meffire Heimery Barkis, fi come 
Ton fiert a feluy jeu. Le dit fire Heimery fe corouflTa & 
dift que il Tavoit felonelTement feru & trop fort. Atant 
s'en parti dou jeu; Fendemain il gaita le chevaUer entre 
luy & fa force^ & le kidirent malemenr, fi que cil fu 
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^^^4 mahaignye & en peril de mort. Meffire Phelippe le baill 
sen aira mouc, & ly vofl corre fus. Tous ceaus de fa jure 
fe tindrenc a meffire Heymery, mais riens ne montoic 
contre le pooir de naeffire Phelippe le baill. Monfeignor 
de Barut, & fon frere, fe mift entre .ij. & les tint a force, 
& manda fon fys meffire Balian quy condeufift meffire 
Heimery Barkis la ou ii vofyfl aler. 

1 14. Apres ce ne demora gaires que meffire Heimery 
Barlais fe parcy de Chipre & ala a Triple^ & la fu tout 
iver. Monfeignor de Barut paffa de Chipre a Baruth, 
& manda querre fire Heimery Barlais au pafcour, & le 
mena en Chipre devant fon(t) "^ frere fi foudeinement 
que il ne for mot, & dill: a fon frere que il voloit en 
routes manieres & en toutes guifes que il pardonaft a 
fire Heimery, & fe il nel fail'oit, jamais a luy ne parleroit 
ni ne le verroit, & que il feroit au tel fin come fire 
Heinaery. Le baill dolent fift la volente de fon frere, & le 
chevalier mahanie fors paffa quy ne voft faire pais; fire 
Heimery s'avoic mouc d'avenanc, fi fu ariere tout fire & 
mout ot grant compaignie & grant amour a meffire Ba- 
lian. En eel an un poi apres, avint que la reyne Alis de 
Chipre fe corroufTa a fes oncles & a fes autres homes, & 
fans lor gre & lor otroy s'en ala a Triple, & efpoufa 
Bemont, fys dou prince d^Antioche. Tous ceaus de Chipre 
& fire Heymery Barlais mei'fme crierent a une vois que 
le prince fufl baill en Chipre & que il eiifl: pooir, que 
ce feroit la mort & la deftrucion de leur petit feignor. 

1 1 f . Apres ne demora gaires que le devant dit fire 
Phelippe dTbelyn laiffa le baillage maugre tous ceaus 
dou pais 3 & la reyne Alis, quy eftoit a Triple, manda 
que meffire Heimery Barlais fufl; baill tant qu'elle peiift 
venir en Chipre. Meffire Heimery I'otroya maintenant 

a. Mot ajouie pofteneurement. 
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fans ce que il elift otroy de nul home de Chipre, ains le 1224-1225 
tindrent a grant defpic^ & s'afemblerenc a la court, & dift 
meflire Phelippe d'Ybelin que il tenoit a grant orgueil 
& a grant fuperbe ce que fire Heimeri s'eftoic offert & 
avoit otroie d'eftre cheveteyne fur luy & fur les autres 
bounes gens de Chipre, & que il n'eftoit mie home que 
il delifl: ce faire^ & que c'eftoit bien encontre ce que il 
me'ifme avoit dit, quant la reyne Alis efpouza le prince. 
Sire Anceau de Bries fe leva & dill: que de tant come 
meffire Heymery Barlais en avoit fait & dit^ avoit il fait 
que defloyal^ & fe il fuft en my la place^ plus Ten direit 
& le provereit. Celuy meffire Anceau de Bries fu fis 
d^un coufin germain de monfeignor de Baruth & de fon 
frere; f\ eftoit juenes hom & fort & durs, membrus & 
olTus^ vigourous & penibles, & entreprenans, & faifeour, 
amy & enemy, cortois, & large de quanque il pooit 
cenir, blans & blondes, & vayrs & camus a une chiere 
grefaignie, femblant au leuparr. Les .ij. freres favoient 
mout cher(s) & il le defcernoit bien, & faches que de 
cefte guerre fu il le plus prifie a dreit apres les ,ij. freres 
& leur enfans, & le bon jeune feignor de Cezaire qui 
eftoit lor nevou. Si come fire Heimery Barlais ot 01 ce 
retraire ce que Ton avoit dit de luy en mal, il s'en party 
de Chipre & ala a Triple, & enprift que la atendroit la 
venue de Fempereor que mout eftoic criee de jour en 
jour; & fon entendement eftoit que par Taye de fem- 
pereor, il porroit foufmetre le lignage de ceaus dTbelin. 

ti6. En Fan de M.cc.xxv, Yfabeau, la fiUe dou roy 
Johan de Jerufalem, fu corone[e] a Sur,& puis pafTa outre- 
mer pour eftre mariee a fempereor Federic, & alerent 
ovec elle farcevefque Symon de Sur, & Balian, feignor 
de Saete. 

1 17. [1 avint [que] grant tens aveit que meffire Gau- 
vayn ot contens a .]. chevalier quy avoir nom meffire 
c 5 
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1225-1227 Guillaume de la Tour. Le dit Guillaume fut naffre de 
nuit entre luy & J. fuen coufin, & difoit Ton que ce avoit 
fait fire Gauvain & Ion lignage. Le chevalier gary de fes 
plaies & vint a la court devant le baili^ & apela fire 
Gauvain de traifon, & il fe defendy, & furent ior gages 
dounes, & recelis^ & la bataille fii ferue^ & pais en fii 
faite au champ. La pais fu grevoufe & vilaine a fire Gau- 
vain^ & li fembla que il ne Fofa avoir apele, fe il n'eiift 
le maintenent de ceaus de Ybelin, & fans tout ce n'efloit il 
mie fi cler d'eaus come il avoit efte devant, & en aucune 
achaifon i avoit [efte] tout avant5 por la grant leaute que 
il favoit en eaus^ ofa il bien entrer en champ & fe y 
combatre. Au partir dou champ dift que il n'avoit mie 
feii les covenances de la pais tant com il fu au champ, & 
que il fu au champ, & que il ne tendroit ja ce que fon 
lignage avoit covenancie. Tantoft s'en ala au Temple, & 
de la a Acre^ & d'Acre outremer a Fempereor, & fervy 
Fempereor J. tens; & favoit mout d'oizeaus^ & fi fu 
mout honore a cele court. L'empereor eftoit fur fon venir^ 
car Figlyze le deftreignoit de tenir le covenant de 
pafcer en Surie, que lor avoit fait. 11 vint au port; les 
galees furent arivees, & le paffage tout aprefte; Fempe- 
reor refpita fa venue jufque a Fautre paiTage^ fi com li 
plot, & manda partie de fes gens desk mer & de fes 
galees. 

118. En Fan de M.cc. & xvi, vint d'outremer le come 
Thomas de par Fempereor Federic^ & fu fait baill d'Acre. 

I ig. Et en eel an fu comencie a fermer le chafteau de 
Monfort par les freres des Alemans, lequel chafteau eft 
[en] Surie au royaume de Jerufalem. Et en eel an morut 
ie roy Lois de France. Apres luy fu coroune a roy Loys 
ion [fils^ qui] faintement & en boune pais tint fon 
royaume toute fa vie. 

1 20, En Fan de M.cc. & xxvii, morut le devant dit 
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pape Honoire le ciers^ qui avoit tenu le fiege de Rome 1227 
.X. ans & .vj. mois & .xxiij. jors. 

121. Apres luy fu pape Gregoire le novime^ nes de 
Champaignie & de la cite de Anaigne, & fu efleii a 
Septen Soliver a rhuyreime jor dou moys de mars, apres 
la fefte de faint Gregoire. II canonifa faint Frances & 
faint Antoine des freres menors & fainte Yzabel d'Ale- 
maigne, qui fu feme de landegrave. II abreja diverfes 
copilations de decretales & ajoufta fes eftabliffemens par 
les queles plufors chofes quy efloient doutoules es pre- 
miers decretales font elclarfies. U efcomenia fempereor 
Federic par .ij. fois^ & Pempereor le guerroya mout 
longuement. U tint le fiege de Rome .xiiij. ans & .vj. 
mois & .iij. jors. En celuy meifme an vindrent de Rome 
en Acre le patriarche Gerolt de Jerufalem & legat ge- 
neral^ & le due de Lanceborc, & fevefque de Voinceftre, 
& fevefque de Exeftre^ & fire Gauvain quy avoit fervy 
fempereor .j. tens^ fi com il eft dit devant, revint lors 
desk mer en Chipre. 

122. En ceie chaude novelle que Ton crioit que fem- 
pereor venoit maintenant^ ains que Ton feiift que il avoit 
refpite Ton paffage, fire Heimery Barkis^ quy eftoit a 
Triple, fe porpenla que il venroit en Chipre a la court^ 
& fa leaute [fejreit de ce que fire Anceau de Bries avoit 
dit de luy, & penfa que dedens les .xL jors que il avroit 
de refpit au fait des batailles apres le[s] cages doune(e)s3 
feroit venoit fempereor, & fon fait prendroit bien. Le 
dit fire Heimery s'en vint tant toft en Chipre & fu en la 
court & defmenty fire Anceau de ce qu'il avoit dit de 
luy, & s^en offri a defendre & tendy fon cage. Le roy 
relfut les gages; le jour de la bataille fu doune, & ordene 
par efgart de court a eaus .ij.; cele quaraintaine, le[s] 
galees de fempereor vindrent ft com vous [aves] 01. Et 
fot fon que il ne devoit mie venir lors, le patriarche 
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1227 Geroit de Jerufalem, & mout d^autres gens fe travaille- 
rent de faire pais de cele bataille^ mais ne pot eftre faite, 
car fire Anceau ne voft otroyer en nulle guiie; la ba- 
taille fu feme. Sire Heimery or le piour^ car ii avint a la 
premiere joufte que fire Anceau brifa (a lance, & fire 
Heimery^ quy mout eltoit vefies, efpareigna la foue 
quy avoit .j. des meillors fers dou monde, & la prift 
par my le mileuc & fery en dardant iij. cos en la vi- 
fiere dou heaume de fire Anceau & tous jors feroit la 
vifiere, & le poygnoir en la chierc. Au tiers cop fire An- 
ceau lanfa la main a route Tefpee que il tenoit dont il 
avoit feru grans cos deffus le heaume de fire Heymeri, & 
prift la lance dever le fer a tout ce que il le pot ^5 & il 
avoit mout forte main : fi aracha la lance par force del 
poyn de fire Heymeri, & fire Anceau fu fort^ & tira fi 
durement que fire Heimery perdy la lance que il avoit 
pris dou travers. Sire Anceau tira tant qu'il I'abaty, & il 
fu pefantement armes; fi fery grant cop a terre & fu 
mout blecie; toutevoies fe leva^ fi come il pot, & foy vers 
la lice tout droit a Tencontre dou leu on eftoit mon- 
feignor de Baruth par de hors la lice. II avoit mout bien 
afaitie fon cheval ft qu'il corroit apres par tout, & il 
me'iTme coroit apres luy; il trai'il Telpee & fe mift entre 
ia iyce & le cheval. Sire Anceau redreffa mout hafdve- 
m.ent fon heaume, & prift fa lance en dardant fi come 
fi.re Heimery lanfoit, & travaiiloit iuy meifme, & dou 
monter eftoit neent, car il eftoit pefantement armes, & 
petit chevalier, & le cheval eftoit grant & haut & fier. 
Adonc fembla a monfeignor de Barut&a cous ceaus quy 
la eftoient que fire Heymeri ne pooit durer, & fire Anfeau 

le haftoit mout, & s'^on ne ly eiift defloe^ il fuft 

defcendy a pie, car il le cuidoit legierement ocirre. Mon 

a, Mf. lefpee. 
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feignor de Baruth entra au champ entre luy & le feignor 1227-1229 
de Cefaire, quy eftoit coneftable de Chipre^Sc ne voftrent 
plus foufrir;fi firenttenir as chevaliers fire Anceau a force 
par le frein & firent tenir le cheval de fire Heymery quy 
Favoit ja fi laffie quy ne pooit plus. 11 parlerent de pais, 
A celuy jour meffire Phelippe de Ybelin^ qui eftoic frere 
de mon feignor de Baruth, gifoit malade dou mau de la 
mort; fon frere, le leignor de Baruth, li fifl: favoir Teftat 
des jj. champions, & il, quy ja fentoit la mort, voft en 
toutes guiles que pais fuft ; & tant manda pryanc & con- 
jurant a fire Anceau ovec la force que mon feignor de 
Baruth ly fifl, que la pais fu faite; & fachies que la pais 
fu vileine a fire Heimery, car il y ot raenfon moitie & 
autres covenances gries & fors ; mais toutes voies li en 
fauva fa vie. Sire Heymeri s'en party dou champ entre 
luy & fire Gauvain & les aurres des .v., s'eft afaver fire 
Amaury de Bethfan, & fire Guillaume de Rivet, & fire 
Hue de Gibelet; h manderent mout plaignanc a Fempe- 
reor dou lignage de Ybelin, difant mout de maus & de 
menibnges iur eaus. 

12:5. En celuy metfme an de M.CC, & xxvil, meffire 
Phelippe dTbelin, le bon preudome, quy eftoit frere de 
monfeignor de Baruth, morut en Chipre de cele maladie 
qull avoit. Mout en fyft Ton grant duel & mout fu grant 
damage a tous fes amis & a tout le pais mout pleint, 
& mout le dut bien eftre. 

1 24. En eel an morut frere Garin de Montagu, maiftre 
de Fofpital de Saint Johan. 

I2y. Et en eel an furent fermes le chafleau de Cezaire 
& celuy de Saete, & adonc morut Coreidin, foldan de 
Damas. 

126. En fan de M.CC. & XXIX, I'emperere Federic 
paflTa la mer pour venir en Surie, par le coumandement 
dou pape Greguoyre^ & ariva premierement en Fifle de 
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1229 Chipre en ia cite de Lymeffon^ & mena oluy .Ixx. entre 
gualees & tarydes & autre navie; mais grant partie de 
fon oft & de fa mahnee^ & fon marefchau, & fes che- 
vaus eftoient devant arive a Acre. Meffire Heymeri & 
meffire Gauvain & grant partie de lor amis & de lor 
fuite entrerenc o vaffeaus armes^ & alerent contre I'em- 
pereor jufques a parties de maryne^ & fi toft com il le 
virent, il acuferent mon feignor de Baruth, quy ne Favet 
defervy vers eaus, porchaferent le pis qu'il porent a luy 
& a fes heirs & a tout fon lignage, & firenc entendant a 
Fempereor, felonc ce que Ton retraift^ fe il prenoit Chipre, 
que de Chipre poroit fornir Surie de quanque bezoin 
feroit en fon hoftel, & outre tout ce en poroit avoir & 
tenir mil chevaliers. L'emperere lor fift grant fefte & grant 
proumeffe, & dift que il les creroit mouc, & il en furent 
mout lies, & ariverent o luy en Chipre 5 toute voies 
Tempereres manda mout cortoifes letres a mon feignor 
de Baruth qui eftoit a Nicoffie, preant & requerant come 
a fon cher oncle que il venift a luy parler & ly amenaft 
le jeune roy & fes .iij. anfans & tout fes amis, & ly 
manda .j. autre mot^ quy fu prophetic par la grace de 
Noftre Seignor, car il ly manda que il & fes amis & fes 
anfans feroient riches, & honores de fa venue, & fi furent 
il, la Deu mercy; mais ce ne fu mie par fon gre. Le mef- 
fage de Fempereor fu mout honore a Nicoffie, & mout 
en fift Ton grant fefte de fa venue. Mon feignor de Ba- 
ruth affembla fes amis & lor requift confeil por le jeune 
roy Henry & por luy meifme. Tous a une vois crierent 
que il ne fes enfans ne fe meiffent au poier de Tempe- 
reor, ne menaflfent le roy lor feignor 5 car les males euvres 
de Tempereor eftoient trop aparant, & mainte fois avoit 
dit beles paroles & mandees que les fais eftoient oribles 
& pezans; par coy il ly loyent que il fe foingnaft en 
aucune maniere, difant que il & tous fes amis & tout 
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le poier de Chipre s apareilloyent haftivement & le 1229 
fiveroienc en Surie au fervife Deu^ & le ferviroient en 
Surie come feignor5& tout enfyFavoit empris dou faire 
monfeignor Phelippe, noftre frere, quant il vivelt, celuy 
bon confeil^ car en Surie eftoit le Temple & TOfpitau, 
& autres bones gens quy voficent & bien & pais, & 
Tempereor ne peiifl: mie fi faire fon gre dou tout. Mon- 
feignor de Barut refpondy a cefl; confeill, & difl: que 
loyalment & amiablement confeilloyent^ mais il voloic 
meaus eftre pris ou mort, & foufrir ce que Deu en avoit 
porvelij que confentir que Ton peiift dire que par luy ne 
par fon lignage, ne par les gens desa mer fuft remes 
ne deftornes le fervize Deu, ne le conqueft dou reyaume 
de Jerufalem & de Chipre; car il ne voloit pas mesfaire 
a Noftre Seignor, ne que Pon peiift dire par le fiecle : 
cf Uempereor de Rome ala outremer a grant esfors, & 
eiift tout conquis, mais le fire de Baruth & les autres def- 
loyaus d'outremer aiment plus les Sarrafins que les cref- 
tienSj & por ce fe revelerent a Fempereor, & ne voftrent 
que la Terre Sainte fuft recovree. ):> 

1 27. Pour ces chofes devant dites, s^en ala le feignor 
de Baruth a Fempereor & fes enfans & tous fes amis, & 
tout le pooir de Chipre, des chevaliers & des fergens, & 
menerent le petit feignor le roy Henry a Fempereor, & 
fe miftrent del tout a fa manaie; & il les refut a mout 
grant fefte & a mout grant femblant de joie, & fembloit 
que lor enemy fuffent defjugle. L'empereor lor requift 
tantofl; un don, & ce fu qu'il oftafTent la noire robe 
que il avoyent encore veftue pour la mort de fire Phe- 
lippe dTbelin, lor frere, & dift que plus grant bien lor 
devoit eftre la joie de fa venue que le duel de lor amy, 
lor frere, qui eftoit trefpaffe, ja fu ce que il eftoit mout 
preudome & vaillant. Il otroyerent mout volentiers fon 
comandement, & le mercierent mout volentiers & offri- 
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1229 rent enterinement lor cors & lor cuers & lor avoirs a 
fon comandement, & Tempereor les en mercya mout 
liement, & difl: que il les guerredoneroit largemenc & 
richement. Maintenant manda robes d'efcarlate a ceaus 
qui veftoienc noir^ & autres juaus, & lor pria de bouche 
que il manjaffenc cous Tendemain o luy. Il fiftrent lor 
robes haftivemenr^ & Tendemain matin vindrenr tous 
veftus d'efcarlate devant Pempereor; & en cele meifme 
nuit devant il fift ovrir celeement une porte au mur 
d'une chambre qui feroit en .j. jardin; ce fu en .j, beau 
maner ou il eftoit herbergie que monfeignor Phelippe 
avoit fait a Lymeffon. Par cele fauce pofternne fill 
[entrer] Fempereour de nuit priveement .iij. mil homes 
armes ou plus^ entre lergens & arbaleftriers, & gene de 
marine^ tant que pres route la garnifon de fa navie y fu 
laens, & furent mis par les eftables, & par les chambres, 
lesportes clofes fur eaus, tanc que il fu hore de manger; 
les tables furent mifes, & Paigue dounee. L^empereor fifl: 
afeir deles luy le feignor de Baruth & le vieill feignor 
de Cezaire, qui eftoit le coneftable de Chipre; a une 
autre longue table fill affeir le roy de Chipre au premier 
chef & le roy de Salonique (a), & puisle marquis Lance 
& autres barons d'Alemaigne & dou regne, & comanda 
que tous les chevaliers chiprois fucent en tele maniere afis 
que monfeignor de Barut & les autres que il peiiffent 
luy veir & oir, quant il parlereit, & deviffa que les .ij. 
fis dou feignor de Baruth fervicent devant luy. Tun de la 
coupe & Fautre de Tefcuele; & le juene feignor de Ce- 
zaire^ & meffire Anceau de Brie tranchereent devant luy, 
& que il fucient tous .iiij. en cors & feins par delTus lor 
fecors, car il difoit que tels eftoit Tufage & le dreit de 
Tempire; & il le fervirent mout volentiers & noblement, 
& mout y ot de mes & diverces viandes. Au derein mes 
iffirent les gens armes de la oii il eftoient repoft, & por- 
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priftrenc le palais & les chambres & toure la grant court, 1229 
& la miftrent porces & a toures les autres. U efloient bien 
armes au palais ou Fempereor eftoit, & en ot affes de- 
vanr luy que tuit tenoient les mains as armes, les uns as 
poumeaus des efpees^ les autres as couteaus.Les Chiprois 
s'en aparceiirent bien, mais il ne founerent mot, ai[n]s 
s'esforcerent de faire biau femblant. L'empereor torna fa 
chere devers le feignor de Baruth & li dift en haut : 
cf MefTire Johan, je vous requier .ij. chofes : faites les 
amiablement & pour bien-, ft feres que fage. ^^ Et il ref- 
pondy : « Sire, dites voftre plaifir, & je en feray volen- 
tiers ce que je encenderay, que foit raifon ou que preudef- 
homes en efgarderont. w — f^ Uune de ij. chofes, o dift 
Femperere, c^ fi eft que vous me rendes la cite de Baruth, 
car vous ne I'aves n'i tenes raifonablement. Uautre chofe 
fi eft que vous me rendes tout ce que le baillage de Chipre 
a rendu & que la regale a valu & rendu puis la mort au 
roy Hugue, ce eft la rente de .x. ans, car ce eft mon 
dreit, felon Pufage d'Alemaigne. jj Le feignor de Baruch 
refpondy : « Sire, je cuit que vous jues & gabes o mey, 
&bien pout eftre; aucunes males gens ont ce loe a re- 
quere, quy me hayent, & por ce vous en eft fouvenu, 
mais^ fe Deu plaift, vous eftes tels & fi bon feignor & 
fage que vous conoiffes que nous vous poons rant fervir, 
& volentiers le ferons que vous ne les encroires ja. ^> 
L'empereor mift la main fur fa tefte, & dift : « Par ceft 
chef que mainte fois a couroune portee^ je feray mon 
gre de .ij, chofes que j ay demande, ou vous eftes pris. >3 
Adonc fe leva le feignor de Baruth & dift mout hautement 
a mouc beau femblant : a Je ay & tien Baruth come mon 
droit fie ; & ma dame la reyne Yzabeau, qui fu ma feur 
de par ma mere & fille dou roy Amaury^ & droit heyr 
dou reyaume de Jerufalem, & fon feignor le roy Amaury 
enfemblement o ly me dounerent Baruth en change de 
c 6 



4^ LES GESTES DES CHIPROIS. 

1^29 la coneftablie, quant la creftience Tot recovree route 
abatue, & tele que le [Temple] & TOfpital & tousles 
barons de Surie la refulerent, & Fay fermee & maintenue 
des amones de la creftiante & de mon travaill, & tous 
jors y ay mis & confume quanque j'ai(s) de rente en 
Chipre & aillors; & fie vous entendes que je la tiens a 
tort, je vous en forniray ralfon & droit en la court dou 
reyaume de Jerufalem; & de ce que vous me requeres les 
rentes dou baillage de Chipre & dou regal, je nen [elic] 
onques nule, & mon frere n'en fu baill que de la noife 
& dou travaill & de gouverner le royaume; mais la reyne 
Aalis, ma niece, ot les rentes, & en fifl fon gre come 
cele quy avoit droit au baillage felonc noftre ufage, & 
le vous de ce me requeres, dont je vous en forniray 
raifon par les us & par la court dou royaume de Chipre 5 
& fe vous foies certains que pour doute de mort ou de 
prizon je ne feray plus, fe jugement de boune court & 
deloyale ne le me faifoit faire. » Uemperere fe corrouffa 
mout, & jura & menaffa, & en la fin dift : a Je ay bien 
01 & entendu de la la mer, grant tens a, que vos pa- 
roles font mout belles & polies, & que vous eftes mout 
fages & mout foutils de paroles, mais je vous moftrerai 
bien que voftre fens & voftre foutilece & vos paroles 
ne vaudront riens contre ma force, ^j Le feignor de Ba- 
ruth refpondy en telle maniere, que tous ceaus quy la 
eftoient fe merveillerent, & tous fes amis en douterent 
trop. Le refpons fu tel : cr Sire, vous aves pieffa 01 parler 
de mes paroles polies, & je ray bien oy parler fouvent & 
lone tens de vos euvres, & quant je mui a venir sa, tout 
mon confeil me did a une vois ce me'ifme que vous me 
faites orres & pis, & je ne vos croire nuluy; & ce ne fu 
mie por ce que je bien ne doutace, mais j^ois fy a droit 
effient & en pris ; vous vueill encores plus volentiers 
recevoir prifon ou mort que confentir que Ton petifl dire 
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ne noter de mal, ne foufrir que la befoigne de Noflre 1229 
Seignor & le conquefl. de la Terra Saince & le voftre 
fervife fuft mis ariere par mey ne par mon lignage, ne 
par ceaus de la terre on je fuis, ne que novelles alaflfenc 
par la creftiente & deift Ton : a Ne laves, Temperere de 
cc Rome ala outre mer & eiifl: tout conquis le ne fulTent 
cr ceaus d'Ybelin, les defleaus d'outremer qui plus aiment 
cc les Sarazins que les creftiens^ & fe revelerent & ne 
cc voftrent fivre rempereor^ & por ce eft tout perdu, jj Tout 
ce meifme, ft com je vous ai retrait, dis je a mon confeil, 
quant je party au venir a vous de Nicoffie^ & vins tous 
apences de foufrir quanque peiift avenir proprement por 
amor de Noftre Seignor Jehfu Crift quy fouffry pafcion 
& more pour nous, qui nous en delivrera^ fe a luy plaift 
& fe il veaut, & deigne foufrir que nous recevons mort 
ou prifon, je Ten mercie^ & a luy me tien dou tout. " 
Atant fe taift & s'afift. 

128. Uemperere fu mout coroufcie & chanja fou- 
vent coulour, & les gens regarderent mout le feignor de 
Baruth^ & mout y ot de paroles & de menaces, & gens 
de religion & autres bones gens s'entremiftrent de 
concorder le^ mais onques ne poftrent remuer le feignor 
de Baruth de qu'il avoit dit que il feroit. Uemperere 
faifoit de mout eftranges requeftes & perilloufes. En la 
fin fu Concorde a ce que le feignor de Baruth avoit de- 
vant oflfert, & neent plus i ot de force, que rant que il 
ly dounaft a Fempereor .xx. vavaffors de plus aparans 
de Chipre qui le plegereent fur leur cors & lor avoyrs 
& eftages que le feignor de Baruth le fiveroit & iroit en 
la court dou reyaume de Jerufalem^ & la ly forniroit 
droit, & enfi toft con il vendroit en la court^ les oftages 
devoient eftre quites & delivres. L^emperere li demanda 
ij. fis fuenSj meffire Balian & Tautre^ meffire Bauduyn, 
& difoit^ ne valut riens, par force covint quil les elift3 
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1229 & lors difl: Temperere au feignor de Baruth : « Je fay 
bien que Balian eft tout voftre cuer, & cant con j'avray 
luy, j'avray vous. « Uemperere le manda querre, & il 
vint droit a luy, & le pere le livra chafcun d'eaus par 
le poin deftre a Tempereor, & dift : « Je les vous baill & 
livre en Deu foy & en la voftre^ par eel covenant que enfi 
toft con je venderay en la court dou reyaume de Jerufalem 
apareillie de fournir dreit, il leroit quites & delivres, & 
enly vous les tenres & garderes ennorement ne que vous 
ne lor feres ni foufrires a faire mau ne vyienie ne ou- 
trage. >j — « Et je enfi les receis en Deu foy, & en la moie, w 
dift Tempereor, « & par moy feront il riches & honores, 
fe Deu plaift. « Atant s'en party Femperere, & les fift 
nneftre en traverfains grans & defmefures, & avoient une 
cruis de fer a quoy il eftoient atachie, fi que il ne pooyent 
ploier ni bras ni jambes, & de nuit metoit les autres 
gens en fers ovec eaus. 

r 29. Si toft com le feignor de Baruth fu party de laens, 
fes enemis vindrent a Fempereor, & li diftrent : « Sire, 
que aves vous fait? le feignor de Baruth s'en ira ja & 
garnyra les chafteaus encontre vous & revelera toute la 
terre, ja pour fes enfans ne laira, & le plus de gens Paiment 
tant, que chafcun le fivra; mais faites bien : mandes le 
querre tantoft, & mandes li amiables lectres, que il porra 
bien tant faire que vous li rendes fes enfans. Si toft con 
il vendra, prenes le : quy a le vilain, fi a la proie. Enfi 
pores eftre feignor de Chipre, & non autrement. w Lem- 
perere qui mout faifoit maus volentiers par fei fans enor- 
tement, le manda querre. Le feignor de Baruth fu mout 
bien garry par tel quy bien en fuft a croire & quy avoit 
efte au confeil; & il eftoient herbergie hors de la ville a 
tentes, luy & fes amys, & tous avoient lor chevaus & 
lor armes^ & Temperere n'avoit nul cheval en la ville, 
mais dedens la ville eftoit force foue. Pour la grant 
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pietallie que il avoit^ le feignor de Baruth ot confeil & 1229 
difl: que il s'en voloic aler garnir les chafteaus & garder 
la terre as drois heirs dou roy Hugue^ que qu'il avenift 
dou roy, que Femperere avoit tenu del tout & pris. 
Adonques le jeune feignor de Cezaire, qui eftoit nevou 
dou feignor de Baruth^ & meffire Anceau de Brie^ ces 
.ij. qui mout eftoient preus & vigourous^ li diftrent : 
fc Sire, ne faites^ mais ales a Tempereour, &menes nous 
ovec vous, & chafcun de nous avera .j. couteau en fa 
chauce priveement; fi toft; come nous ferons devant luy, 
nous focirons, & nos gens feront fur lor chevaus devant 
la porte, tous armes, Ja puis que Fempereor fera mort, 
nul ne fe movera, & fi refcovrons nos coufins. 3:* Le fei- 
gnor de Baruth fe corrouffa trop & les menaffa, a ferir 
& a tuer, fe il en parloient jamais^ & dift que enfi fe- 
roient honis a tous jors mais, & touce crefl:ianre crieroit : 
f^ Li traitour d'outremer one ocis lor feignor Tempereor, 
& puis qu'il feroit mors, & nous vis & fains, noftre droit 
feroit tort & la verite n'en poroit eftre crehue. 11 eft mon 
feignor, que que il face, nous garderons nos fais & nos 
henors. jj 

130. Atant s'en party le feignor de Baruth ; fi toft come 
il fu anuitie, le cry fu grant a la herberge au defpartir. 
L'empereor 01 le cry; fi ot mout de paour, & s'en party 
dou manoir ou il eftoit, & fe mift en la tour de TOfpitau 
quy eftoit force, & plus pres de fa navie; & la ens mift 
fes hoftages en prifon. Le feignor de Barut s'en ala droit 
de Limeffon a Nicoflie, & la tint entre luy & ceaus qui 
le voftrent fivre. U fift mout richement garnyr .j. chafteau, 
quy a nom Deudamor, & la envoya les femes & les en- 
fans d'eaus & de lor amis, ft & routes fes gens d'armes 
demorerent en la ville de Nicoflie ; Tune partie manda 
en Surie & fift venir en Chipre fon oft & fes chevaus, & 
mout de fodoiers & le vieill prince d^Antioche & le fei- 
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1229 gnor de Gibleth & le feignor de Saete & mout d'autres 
gens vindrent a Pempereor a Lymefro[n]^ & tanc con il 
fu^ meflire Aytneri Barkis & fa rote eftoient herbergies 
par deflTus la maifon ou eftoient les oftages en prifon. 
L'en difoit que il faifoyent mout grant vilenies fur eaus^ 
tele[s] qu*ele[s] venoient jufques a eaus. 

1:5 1. Quant Temperere Federic fu bien esforce, il che- 
vaucha droit a Nicoflie^ & le feignor de Baruth trova 
bien lor en fon confeil que il fe porroit bien combatre 
a luy, nnais le preudome dift que ce ne feroit ja, fe Deu 
plaifl:^ ni a fon feignor ne fe combateroit^ n'i a lui ne 
voloit combatre tant con il le peiift efehiver^ e[t] fa couf- 
tume fu tous jors tele que il metoit le droit envers luy 
volentiers^ & en prenoit la befoigne a envis, & puis que 
il comenfoit^ il parfaifoit. Et Noftre Seignor ly douna 
plus de grace, de fens & de valour & d^ennor, & plus 
li moftra s^amour qu'a nul home de fon tens ne de fa 
richelTe. II guerpi Nicoffie a Fempereor, & s'en ala au 
Deudamor que il avoit garni, & Tempereor n ofa aler 
apres luy : fi demora lone tens a Nicoffie o mout grant 
gent. 

152. Uiver aprocha, & Temperere avoit 01 novelles 
de fon pa'is que le pape Gregoire & le roy de Jerufalem 
Johan le guerroyent en Puille : fi en douta mout^ & fe 
haftoit mout d'aler en Surie por faire aucunes triues as 
Sarrazins, & retorner en fon pais. Por ce avint que il fift 
tenir paroles de pais au feignor de Baruth haftivement^ 
& tant fu la parole tenue par gens de religion & par 
autres, que il s'acorderent. La fin fu tele, que Temperere 
& tous fes barons jurerent au feignor de Baruth que il li 
rendroit maintenant fes .ij, enfans fains & faus de vie & 
de menbre^ & que il li tenroit pa[i]s, & de rien neli amer- 
meroit luy ne les fuens, fe par efgart des .ij. cors ne le 
feilTent, ne mau gerredon ne lor rendroit pour chofe qui 
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eiifl; efte, & que il feroic recevoir les chafteaus, & le 1229 
royaume au roy Henry meifme, & fi enfant, con le roy 
eftoit, que il y metroic de fes homes liges qui garderoient 
les fortereces & le royaume jufques a Page le roy. Le 
feignor de Baruth & les luens jurerent que il rendroit le 
chafleau de Deudamor au comandement dou devant die 
roy de Chipre& que il venroyent o Tempereor & le fer- 
viroient tant com il feroit en Surie a lor couft meifme, 
& que il ne rendroi[en]t mau guerredon a luy n'i a la 
foue partie de ce qu'il avoient efte^ & Pempereor lor 
requift mouc que il le coneiiffenc que le baillage; & il 
li refpondirent que il ne li feroyent, por tant poroient 
perdre les teftes^ car dou baillage eftoient il homes de la 
reyne Aalis, mais ians faille il jureroient feauce a Tempe- 
reor por ce que il eftoit chef feignor de lor feignor le 
roy Henry, & ce meiTme jureroyent il par tel covenance, 
fe il fe contenift au prevelige des covenans qui furent 
entre i'empire de Tempereor & le roy Henry, que les 
homes le roy deiiffent faire la feaute que il foyent tenus 
dou fairement, & fe n'efl: au previlyge que il en foyent 
quites; de cele pais tenir fu plege le Temple & TOfpi- 
tau^ & tou[s] les barons & les riches homes de Tune 
part; & de Fautre le chafteau de Deudamors & toutes 
les autres fortereces de Chipre rendy Ton au roy^ & il 
par le comandement & par la doute de Pempereor les 
livra a ceaus de fes homes qui eftoient de la partie de 
Tempereor. 

i^^. L^emperere Federic & fa gent alerent tantoft a 
Famagoufte pour pafler; la vint fa navie de LymefTon, 
& la rendy il au feignor de Baruth fes ij. enfans qui 
mout avoient endure prifon en terre & fur mer as ga- 
lees : eftoyent tel atorne qu'il eftoyent grant pitie de 
veir. Toutes voies refTut il meffire Balian de fa maifnie, 
& ly offry & li douna affes, & celuy qui eftoit (&) plus 
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1229 vaillant bacheler & vigourous & larges & avenant & 
plaifanc a routes gens fur tous ceaus de sa mer^ le fervy 
volentiers & amiablemenc tant que Femperere fe loec 
mout, & Fautre fis de mon feignor de Baruth qui eftoit 
valet & avoit nom Johan, retint il puis que il furent en 
Surie, & difl: que il ly donreic Foges qui eft en Puille, & 
por ce fu il apeles Johan de Foges, 

1 54. Uemperere o toute fa navie mut de Famagoufte 
.j. foir a Fanuitier; cele nuit meifme le guerpi le viel 
prince d'Antioche & s'enfuy en une galee & ariva a .3. 
fuen chaftel quy a nom Nefin. La rendy graces a Deu 
que il eftoit efchape de Fempereor, car il eftoic venus en 
Chipre apres que le leignor de Baruth ot faite fa pais, 
que Fempereor avoit requis au prince que il comandaft 
a tous fes home? liges d'Antioche & de Triple que il 
feiffent feaute auci come avoient fait ceaus de Chipre. 
Le prince fe tint a mort & dezerite; fi contrefift le ma- 
lade & le muet, & crioit trop durement : <:^A ! a! a! ^ jj & 
tant fe tint enfi que il s^en party, enfi con vous aves 01, 
mais fi toft come il fu a Nefin, il fu gary. 

i^y. En Fan de M.cc. & xxix, Femperere vint en 
Surie o toute fa navie; & le roy & cous fes Chiprois, o 
luy le feignor de Baruth, ala a Baruth, & il y fu mout 
volentiers veil, car nul feignor ne fu onques plus ten- 
drement ame de fes homes. II ne demora que .j. jor, & 
maintenant fuit Fempereor, & ala ^ a Sur. L'emperere fu 
mout beau receii en Surie, & tous li firent homage come 
a bail, porce que il avoit .j. fis petit que Fon apela le roy 
Conrad, qui eftoit droit heir dou reyaume de Jerufalem 
de par fa mere, qui eftoic morte. L'emperere & fes gens 
& routes les gens de Surie murent d'Acre por aler a 
Japhe, & maintenant tint paroles de triues au Quemel, 

a. Lemf.repete trop durement. b. il^ala taint. 
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qui eftoit adonc loldan de Babiloyne & de Domas & 1229 
tenoit Jerufalem & route la terre, & lors fu rendue Jeru- 
falem & Nazereau & Lydde a Tempereor. 

1:56. En celui meifme an^ entre ces faites, Fempereor 
manda le conte Eftiene de Gotron en Chipre, & autres 
longuebars affes, & fift faifir routes les forrereces & route 
la regale a fon eus^ & dift que ii eftoit bail, & que c'eftoit 
fon droit. Les Chiprois fe douterent mout^ & lor femes 
& lor enfans (i fe miftrent en les religions a receit, la oti 
il porent : partie s'en fuirent hors de Chipre, nomeement 
ineffire Johan d'Ybelin, quy puis fu conte de Japhe, & 
qui au jour eftoit enfant, & fa fuer, & autres gentils gens, 
s'en fuirent au cuer d'yver, & orent fi mau tens qu'a poi 
qu'il ne noyerent^ & fi con Deu plot, il ariverenr a Tor- 
toufe. L'emperere tint Chipre; les Chiprois^ quy eftoientla 
en Poft, furent mout a mal aife, & fe le feignor de Baruth 
le vofift confentir, il eiiffent emble & fortrait le juene 
roy Henry, & s'en fuffent party de Tempereour. 

137. L'empereor fu maintenant mau de toute la gent 
d^Acre^ efpefciaument dou Temple fu trop mau; & au 
jor avoit mout vaillans freres au Temple : frere Piere de 
Montagu, quy mout eftoit vaillant & noble^ eftoit aucy 
le maiftre des Alemans, & ceaus de vau la terre n^eftoient 
mie bien de Fempereour. L'empereor fift mout de lais 
femblans & avoit tous jors galees^ armes^ rimes a fernel^ 
en river meifmes, & mout de gens difoyent que il voloit 
prendre le feignor de Baruth & fes enfans, & fire An- 
ceau de Bries^ & autres de fes amis^ & le maiftre dou 
Temple & autres genSj & les voloit mander en Puille; 
& autre difoit Ton que il les voloit faire ocirre a ,j. con- 
feil oil il les avoit mandes & femons ; & il s'en apar- 
furent, & il y alerent fi ^ esforceement que il ne Tofa 
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12^9 faire. Toutes voyes fifl: ii fa triue as Sarafins tel con il 
voflrenc^ & ala en Jeru(alem, puis vint a Acre le feignor 
de Baruth^ ne le guerpi onques^ & fi iy avoir Ton loe 
mout fouvent que il s'en partift, mais il n en voft. 

1:58. A Accra affembla Tempereor fa gent^ & y fift 
venir tout le peuple de la ville, & il y avoic mout bien 
de luy. II lor farmona & dift ce que il voft, & en fon 
farmon fe compleinft mout dou Temple^ [q^'il-] ^^ trova 
mout defgarnie, car le couvent eftoit tout de hors, mais 
tantoft joindrent^ que par [mer] que par terre, tant de 
gens, ne fai quans jors dura le fiege, mais vileinement 
s'en party. L'empereor apareilla fon pafTage priveement, 
& le premier jorCs) de may en fon Taube^ fans faire afta- 
voir a nuluy, il fe recuille en une galee devant la bou- 
cherie. Dont il avint que le[s] bouchers & le[s] vieilles 
de cele rue^^ quy mout font enuioufes, les convoyrent & 
farocherent de tripes & de froifTures mout vileinement, 
Le feignor de Baruth & meflire Eude de Mobeliart Toi'- 
rent dire, fi corurent la, fi chafcerent & laidirent ceaus & 
celes quy Favoyenc aroche(e) & a luy crierent de terre 
la ou il eftoit en la galee, que il le comandoyent a Deu. 
Et Tempereor lor refpondy mout bas, ne fai bien ou 
mau^ & lor dift que ii laiffoit en fon leu baill le fei- 
gnor de Saete & meffire Garnier I'aleman. EtTempereor 
avoit mout bien garny le chafleau de Sur; fi le livra au 
feignor de Saete & comanda, & faiioir femblant que il 
fe fioit mout en luy, mais le roy Henry de Chipre en 
mena ii o luy. 

1:59. Enfi party d'Accre Fempereor, heis & maudys & 
vileynis, & ariva en Chipre a Lymeffbn, & la mift il le 
devant dit roy Henry, & ly douna a feme une foue cou- 
fine, fille dou marquis de Monferar. La fina il a les .v. 
baus que vous aves 0*1 nomer, qui eftoient de la foue 
partie, & lor vendy le baillage de Chipre & la terre por 
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.X. mille marSj jufque a Page dou die roy de Chipre, & 1229 
lor lift jurer que il ne foufriroienn que le feignor de Ba- 
ruch & les luens entraffenc en Chipre^ & comanda que 
il les deferiraffent. Et eaus Tocroyerent volenders a Tem- 
pereor; & lor bailla fodoyers alemans & flamens & 
longuebars a lor deniers me'iTme, & il quiftrent & por- 
chafcerenc a Acre & par tout lodoyers & aucuns homes 
le roy^ en [a]chai(on de ce que il avoyent ^ le roy Henry o 
eaus, & pour talant de retorner a lor hoflel, le tindrent 
a eaus, & furent a lor comandement, mais les chafteaus 
ne lor furent mie lyvres juique a tanr que il eiifTenc ^ la 
gene a pie. Uempereor Federic s'en ala oucremer SclaiflTa 
en Ion leu gens por recevoir lor gent & livrer lor les 
chafteaus. 

14.0. Philippe de Nevaire eftoit adonc en Chipre 
por un[e] loue befoigne privee; le[s] .v, baus privee- 
ment le manderent querre de nuit & li prierent & 
requiftrent a mouc beau femblant que il traitaft pais 
entr'eaus & le feignor de Baruth, & diftrent que la fin 
que il avoient fait a Fempereor n'eftoit que por delivrer 
de fes mains le roy & la terre^ & fi toft come il avroient 
les chafteaus, que il feroyent quanque le feignor de Ba- 
ruth vodra. Et Phelippe de Nevaire, qui conoiffoic fon 
feignor a fage & pitous, otroya a .v, baus que il fe tra- 
vailleroit volentiers, par fi que tous .v. ly jurereent fur fains 
evangiles, fe la pais ne pooit eftre, que il conduyroient 
luy & fa maifnee & route la foue chofe faine & fauve a 
Baruth ou a Acre. Phelippe de Nevaire fe travaila mout 
de la pais, & trova a fon feignor ce que il voft. Les .v. 
baus taillerent &roberent les povres gens de Chipre tant 
que il payerent la gent, & orent les chafteaus. Adonc fe 
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12^9 troverent tant tie gent & cuiderent eftre mout fort, mais 
pechie & folie les mena a ce que il s'en orgueillerent & 
cuiderent la terre tenir & defendre, & vencre mon ieignor 
de Barutli & les luens, & routes voyes tenoient parole de 
pais. EtPhelippe pryveemenc maintenant fift afremb[l]er 
tous les gens dou pais a la court dou roy. Un d'eaus 
meilme ala querre PhelippC;, & fi li mift le bras au col, & 
li proya que il venift ches le roy, car il voloyent conieiller 
a luy priveement. Il y ala volentiers^ carilfenoit mout a 
ceur por le fairement qu'ii ly avoyent fait. Quant Phelippe 
de Nevaire entra en la court le roy, il vit que les portes 
eftoyent mout durem.ent garde[e]s de gens armes de la 
maifnee as .v. bans, qui gardoienc les portes mout fiere- 
ment, que nul [n^JifTift. Phelippe douta & ne fift nul 
lemblant. Quant tous furent affembles, .j. des .v. baus le 
leva, qui eftoit mout bien parlant, & avoit nom meffire 
Guillaume de Rivet, & dift mout o beles paroles. Entre les 
autres dift que le feignor de Baruth avoit folement perdu 
le roy & la terre, & il avoyent lagement recovre Tun & 
Pautre, & avoyent achete le baillage, & por ce requeroyenc 
a tous les gens de laens que il juracent d^eaus fauver & 
garder & tenir a bail jufque a Page le roy, & did que 
il avoient bien decervy au roy & que le roy eftoit a lor 
poer. Et (que) mout eftoit doutis, & paria le roy mout 
bais, & regarda mout vers Phelippe. Si toft con ce fu 
fait, Pevangile fu aportee en la place, & meffire Heimery 
Barkis dift a Phelippe de Nevaire : a Tout premier ales 
avant, fi jures, car nous volons otroyement que vous 
foies le premier, ^y Phelippe fe leva & dift: cf Sire, paries 
a moy, a une part, vous & vo(u)s .iiij. compaignons. ^y 
Et il refpondirenc & crierent tous .v. : ^ Si m' aides : 
ne ferons, car trop avriens a faire, fe nous voliens con- 
feiller a tous ceaus qui jureront, & enfi ne feroit jamais 
fait mais jures 5 & nous vous ferons plus de bien que 
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n'onc fait ceaus qu'aves tous fervy ; & le quel que vous 1229 
voles de nous tous, vous donra fie a vous & a vos heirs, 
&paierons routes vos dettes. ^> Phelippe refpondy:,cc Je 
fui mout lies que en audience de rant de gens m^offres 
a faire tanr de bien, & vous me faites tant d'ennor, 
qu'anfi me proifies. Er je vous en mercy mout, mais je 
ne pues faire ce que vous me queres^ car je fui home de 
la reyne Aalis del baillage^ & fe je otroyafTe & juraiTe 
vous a tenir a baills, done mentiroy[e] je ma foi. jj Et il 
crierent maintenant : cc Por ce, ne laiffes vous mie, mais 
porce que vous ne voles eflre contre le feignor de Ba- 
ruth ? i:> Et Phelippe dift que cr encontre le feignor de Ba- 
ruth ne feroie je jamais, fe Deu plaift, car j'ains plus luy 
& fes enfansquenule gens doumonde. ^ — cr Adonques, ^> 
dift meffire Hue de Gibeleth, a aves oy qu il a dift ? Je los 
que Ton le pende. ^^ Phelippe li refpondy que il ne fe 
tenoit pas a la parole de meflire Hue, & que fon pere 
meftire Betran avoit mainte fois parle plus fagement. 
Lors s'efcrierent tuit; fun dift : cc Prenes le! " L'autre dift: 
cf Muire ades ! ^^ Phelippe^ s'aira & fu auci come defefpere 
de la vie, & s'agenoila devant le roy, & reftraift en au- 
dience le covenant & le fairement que les .v. baus li 
avoyent fait, & tendy fon cage & offry a prover tout enfi 
con la court efgardereit de fon cors encontre le cors 
d'un d'eaus .v., qu^enfi eftoit. Mout de leur maifnee 
chevaliers tendirent leur gages contre Phelippe, & il les 
refufa tous par raifon de parole, & tout ades fe par offry 
contre .j. d'eaus .v., & difoit que il eftoit bien lor pareil, 
& que ce provereit il bien par bons garens de fon pais 
qui eftoient en Chipre & en Surie, & chafcun d'eaus le 
defmenty, mais nul d'eaus ne rendy fon gage. Atant Pa- 
refterent & le firent garder en .j. caton dou palais as 
chevaliers qui tenoi[en]t les efpees nues es mains. Les 
gens fe merveillerenc mout de ce que Phelippe ofa dire 
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1229 & faire : il firenc aporter .j. grant traverfain(s) & coman- 
derent que il full: mis dedens & amene au chafteau de 
Deudamors. Au p[a]lais le garderent jufques a grant piece 
de nuit^ & routes les autres gens jurerent. Les .v. baus 
orent confeil a une pare, & diftrent : « Cefl; home a re- 
quis efgart de court, & le nous fur ce le prenons, il 
fera lait; mais requerons luy que il doint pleges de .m. 
mars d'argent, que il venra demain a la court en tel point 
come il eft ores 5 & difons li que fe il jure, il fera mene 
par efgart ; & quant il fera party de faens, faifons le 
ocirre come enemi mortel en cele nuit. ^^ Enfi come il 
orent porparle, il li requiftrent les pleges, Phelippe de 
Nevaire refpondy que il n'avoit nul plege, & come lige 
ne devoit douner nul plege, car foy & fon fie le ple- 
geit, & il ly diftrent que il ly troveroyent bien pleges 
que par eaus meifmes foufryrent a luy pleger. 

141. Atant s'en party d'eaus Phelippe de Nevaire, & 
s'en ala a TOfpitau tout dreit, & porchafTa tant en celuy 
nuit meifme que il ot bien .c. & i. homes d^armes, & 
trova laens les femes & les enfans de ceaus quy eftoient 
en Surie ovec le feignor de Baruth; & fe Phelippe ne 
fuft entre, les .v. baus y fuffent entres Tendemain, & 
PeiifTent pris. En cele nuit meifme fu afTailli & pris Poftel 
ou Phelippe eftoit devanc herbergie, & troverent fon lit 
tout fait, & Pefprevier deffus le lit fu paffe de plufors 
lances & de dars; & il y avoit .ij, fuens homes qui gar- 
doient Poftel: Pun fu ocis & decope; & Pautre nafre 
malement. 

142. Uendemain faifirent les .v. baus tous les fies de 
men I'eignor de Baruth & de les amis. Phelippe fift faire 
une cifterne dedens la tour de POpitau, & fift faire aftes 
de befcut, & mout garny & horda bien POfpital, & 
quant les .v. baus forent que Phelippe fu laens, fi Paffe- 
gerent^ & firenc mout durement garder de jour & de 
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nuit qu'il n'en iffift. Phelippe de Nevaire voft faire aflTaver 1229 
cefl; fait tout premierement a mon ieignor Balian dTbelin^ 
(&) fon conpere, & puys qu il ot comencie a efcrire 
les letres, li prift il talant de faire les en rime, & porce 
que fire Heimery Barkis eftoit plus malvais que tous les 
autres, il le vorra contrefaire a Renart^ & por ce que au 
romans de Renarc, Grimbert, le taiffon, eft Ton coufin 
germain, il apela meffire Amaury de Berfan Grinbert, & 
por ce que fire Hue de Giblet avoit la bouche torce, il 
failoit femblant que il feifl: tousjors la moe, Phelippe 
Tapela finge. 

143. Cefte eft letre rimee que fire Phelippe de Nevaire, 
qui eftoit enclos a POfpital Saint Johan a Nicoffie, manda 
a meffire Balian dTbelin, quy eftoit a Acre. 

Salus plus de cent mille, beau Jire & beau compere, 

Vous mande ly hermiie^ qui or eft noveau frere ! 

Ce ne fuft la crois blanche^ tant y euft madere 

Qu\e\ il ne chantajl houres ouan ni meffe enrierre. 

Conpere, vojlre terre comrefait or Efpaigne, 

Car il y a .v. baus (rres)rous en une conpaigne : 

Stout me mojlrerem amour por jurer lor enf eigne, 

cMais je le comredis ; ji orent rel engaigne. 

Car fans efgart de court & fans autre bargaigne 

cMe quemmanderent prendre & metre en la longaigne ; 

Durement contrefirent \cele^^ nuit oAlemaigne : 

[Les) por tes fir em garder, nH ot nul qui fe faigne. 

Celuy les efiabli a la chiere grifaine, 

Quy de fon cors meifme mefura la Champaigne : 

Je ne vy cele nuit nule fi fiere befie 

Cornice) celuy quy traift en mi le champ fa tefie. 

Se T>ieu plaift, en fa vie avra il tel tempefle. 

Car a tous les grans fains fait on chafcun anfefie! 

Ency fui arefie en la court cele nuit : 
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1229 'Beau parler ne requerre efgar[deren\t nul fruit; 

Et fi lor dy je tant quHl m^ efgard(er)enr (li trahour) recuit, 

Tuis me voftrent ocirre en tralfon de nuii ; 

cMais je fui Men gamy par lel, a qui qu\il) ennuity 

Quy me douna conjeil bon & lealy ce cuir, 

cMainrenant afublai la chape {de) faint Johan ; 

cMais fai fiance en T>eUy que j(eyen ijiray ouan^ 

Ce f avoir de voir que venu fait ^Balian, 

Et oAnceau le camus^ je criajfe autre ban, 

Celuy quentre la lice fe mijf & le chevau 

cM^a par force enbatu & mis a Vofpitau; 

T>eu! s^eiijfent laiffer tuer le defleau^ 

{fa) ne fujfent avenu en Chipre ytant de mau ! 

S^on eiiji (laiffe) covenu ^ a oAnceau le camus ; 

Quant dou chevau a terre fift le grant flatimus b, 

T>e la mejfe fuft dite [/^] benedicamus ^ ; 

Tout le mom eiiJl dit T>eu graces dicamus ^ , 

Se benedicamus^ fuft dit de fa chanfon. 

^alian^ n^oblies les fers ne la (dure) prifon ! 

Volemiers le celace^ mais par tout le fait Von; 

Se Von vous arefta^ n^i aves nule homey 

Car celui qui vous prift a pris & roy & come ; 

zMais ce me fait crever que chafcun dit & come 

Que celuy le fift faire qui de gens eft la home : 

Et il fe moftre bien quHl a de vous grant dome, 

'Balian^ ne fouffres qu^a voftre tens aveigne 

Que rachete dou champ au deffus de vous v eigne I 

De monfeignor Thelippe de D^aple {car) vous fouveigne 

Et de voftre bon oncle^ puis bien vous en coveigne ! 

Tar T>eu ly dui Thelippe de !^aple{s) & d^Tbelin, 

Et Voncle voftre pere^ mon feignor ^Bauduyn^ 



a. Mf. couenir, — b. ML flati- d, Mf. dicamer, — e. Mf. henedi- 
mer, • — c. Mf. henedicamer. — earner. 
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[N^orent onq{ues) pour nul fair les dies has ni encUn^sl^ ; 1229 

Et Je vous recrees pour .v. cheiris farri7t[s~\ / 

Celuy T)eu qui dejiruit & confondy Cayin^ 

Vous dejiruit & confondy fe ne venes a fin ! 

Tor DeUy vos amors d'cAcre meres a une part^ 

Et vous & dan Taijfel qui cuide{s^ efire leupart ; 

Tour ./. chetif goupil^ quy che'i dou liart^ 

Qui par de fa s^avance^ ne'is li longuehart^ 

Se vous aimes les femes ^ [i] ant eu lor pan ; 

Car les leves dou Jiegej & Trimhers & %enartj 

Qui devant VOfpital onr mis lor eftendars^ 

Tome nuit font gaiter lances & dars 

Ceaus qui tienem la terre & nous faillent d^efgan, 

Les dames font dedens & f rout foul Lomhart! 

Coment le foufres vous, recreant & couart ? 

T)^ r endemain de pafque, fe Damedeu me gart, 

zMe fouvienr quanr (je^ les voi, rrejlour le cuer nien art^ 

Que chafcun fe fait rey^ mais quHl fe rruirfoi quart; 

Ceji le jeu des enfans^ fe T)e plaiJI, que qui tart.- 

En ./. foul jour f onr roy^ V endemain font lor art. 

U^ puis muer ne rire quant les vol au haillage ; 

Hue a la rorte bouche qui renee parage^ 

Guillaume de T{ivet^ qui rant cuide efire fage^ 

Quy de fon mal farmon rrefious les affouage^ 

Er l{enarr qui bien fait com Fon dejl\i^e (des)gage ; 

c4maury & Gauvain ne font pas d\in lignage ; 

'Bien les conoijfes tous^ n^i a nul fi fauvage : 

Se d^eaus chante on rime^ ce n^eft pas grant orrage. 

Je fuy li rocignoly puis quil m^onr mis en cage : 

Uon ne me doir blafmer^ s'il uH a boime rime 

5\^^ les vers or denes ^ car c\e en\ efi la prime ; 

S^en la cage fui gaires, je fineray ma rime : 

Vaurre y err equivoque au meins ou leonnime. 
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1229 144. Cefte rime fu receiie a Acre a mout grant joie^ 
& tous crierent : c^ Or toft a la refcoufe des dames & dou 
bon kit ! ^y Mout toft s'apareillerent & orent mout belle 
gent & belle navie, & le feignor de Baruth fift toutes les 
maifons de la navie & des fergens, & as chevaliers prefta 
& douna rant que il orent ce que befoing £u-^ la mer 
pafferent^ & ariverent a la Caftrie. Les .v. baus miftrent 
grant defence au port prendre; toutevoies fu pris a force; 
les .v. baus fe retrayftrent & revindrent a Nicoffie^ oil il 
faifoient garder le roy. Le feignor de Baruth & les fuens 
manderent mout douces paroles au roy^ & as .v. baus 
meiime, difant que il venoyent dou fervize Deu^ & que 
il voloyent venir a lor hoftel & en lor fies, & eftoient 
apareille au droit faire, & dou droit prendre; & les .v. 
baus ne deignerent onques refpondre. 

14.5'. Le feignor de Baruth & les fuens chevaucherent 
fagement & fereement, & vindrent devant Nicoffie. Les .v, 
baus iffirent de la ville & firent iffir le menu peuple de 
la ville a force^ & orent tous les tricoples de la terre & 
des fodoyers, qui furent trop plus que ceaus de mon 
feignor de Baruth. Gens de religions fe miftrent entre 
.ij. pour faire pais^ mais ne pot eftre : les cheveteines 
des efcheles fe regarderent & conurent de Fune part & 
de Tautre; chafcun fe mift en droit feluy que il plus 
hayoit, & lors alTemblerent. La bataille fu la plus male 
& la plus peine que onques fuft de sa la mer; mout y ot 
chevaliers abatus & chevaus & gens morte; la bataille fu 
en .j. double gareth, & y ventoit .j. fort ponent. La 
poudre fu fi grant que Ton n'i veoit goute. En celle ba- 
taille fu ocis meffire Giraut de Montagu, qui fu nevou 
des .ij. maiftres dou Temple & de POfpitau & de Tar- 
cevefque de Chipre Eftorgue, car fon chevau li gift grant 
piece fur le cors. En cele bataille firent merveilles d'armes 
les enfans de mon feignor de Baruth^ & fur tous i fift 
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merveilles meffire Balian. Les .v. baus avoient eflably 1229 
.XXV. chevaliers les plus vigourous que il eiiffent de 
maaignee, quy devoient entendre a ocirre. Mon feignor 
de Baruth fery par mi la bouche .j. d^eaus, car il n avoic 
pas heaume a vifiere^ & de celuy cop le rua naort a 
terre. En cele joufte meifme chey mon leignor de Baruth 
en une foffe; les .v= baus portoienr grans mitres d^or- 
peau pour conoiffance, fur lor heaumes^ & routes voies 
furent il vencus &derconfis5 fi com Deu plot; & tout ,v. 
efchaperent. Tout premier s'en fuy fire Hue de Giblet, 
qui faiioit Tariere garde. Quant la defconfiture & la fuie 
ot ja dure une piece & la poudriere fu efclarcie, & fire 
Balian dTbelin avoir ja chal'cie mout avant, mon feignor 
de Baruth fe trova foul au champ ovec luy^ ne fai quans 
archiers a pie au champ fe rroverent des enemis jufque 
a .XV. chevaliers les meillors, qui eftoient paffe outre au 
joufter, & quant la poudriere chey, il le conurent, & il 
eaus; & quant le fire de Baruth vit qu'il eftoic fi foul, fi 
defcendy & entra par une petite porte en une court^ oil il y 
avoit .j. petit mouftier^ & les fergens o luy : fi fe defendy 
au meaus qu'il pot^ il & les fergens. Et il feroient de la 
lance ceaus qui venoienc au mur dehors pour depecier 
& pour entrer laens. Si com Deu plot^ meffire Anceau 
de Bries i furvint fur .j. chevau grant & fort^ & covert 
de fer & de groces covertures par deffus. Si fe mehla a 
tons eaus, & tant fift d'armes que tout brifa^ la lance & 
efpee, & neis fon couteau brifa il^ & refTut rant de cos 
que il ne fe pot mais aider des mains. Si bouta fes .ij. 
bras dedens les .ij. renes, & quant ceaus venoyent au 
mur pour abatre, il feroit des efperons^ & lesareftoit del 
mur abatre^ & tant fift; que mon feignor de Baruth fu fon 
coural amy toute fa vie, f\ con Deu vot. Meffire Balian, 
fon lis, qui mout avoit grant fuite de chevaliers^ quant il 
vit que fon pere n eftoit en la place^ fi recorna au champ. 



6o LES GESTES DES CHIPROIS. 

IZ29 & fi toft con fes enemis ie virenc & conurenc fes en- 
feignes, il ie deconfirent & fuirent vers la villa de Nicoffie, 
& meffire Balian qui venoic devant tous ies autres, les 
enconrra mouc afprement^ & abaty Ie confanon fi dure- 
menc que il meiTme vola a rerre. Luy & Ie cheval cheyrent 
andui ; la oc plufors pris & mors, & plufors efchaperent 
per la chaoite de meffire Balyan. Sire Heimery Barkis 
& fire Amaury de Bethfan, & fire Hue de Giblet fe 
chaftelerent au Deudamors^ & fire Gauvain & les foues 
gens aierent a la Candare. Phelippe de Nevaire qui eftoit 
iffus de rOfpitai faint Johan, & les foues gens o luy, lor 
firent mout de damages en la bataille a ceaus meiTmes 
qui furent en la ville. Les .v. baus devanc dis avoient 
mande ains que la bataille comenfaft Ie juene roy Flenry^ 
par force Ie miftrent au chafteau de Deudamors, La Ie 
tindrent & Ie garderent come en priibn; cefte bataille 
devant dite fu a .). famady, a .xiiij. jors dou meis de 
juingnet devanc Nicoffie, Fan de M.CC. & XXIX.' 

] 46. L'endemain de la bataille, furent les chafteaus 
affis. Mon feigner de Baruth alTeja Cherines^ & fes en- 
fans, meffire Balian & meffire Hue, affegerent Ie chafi:eau 
de Deudamors. Meffire Anceau de Bries affeja la Can- 
dare, & fire Gauvain erroit dedens enrre. Mon feignor 
de Baruth, qui avoit affege Cherines, fina as longuebars 
quy tenoyent Ie dit chadeau^ en tel maniere que fe il 
n avoyent fecors dedens .]. terme moty, que il ly ren- 
droyent ie chafteau; & il lor paieroit quanque Ton lor 
devoir de fos de viel & de nouveau, & les conduyroit 
hors de Chipre eaus & lor choles^ fains & faus. Phelippe 
de Neveire traira cele pais, & refut Ie chafteau au terme 
pour fon feignor, & conduift les longuebars hors de 
Chipre. 

147. Adonc Phelippe de Nevaire Eft une chanfon qui 
dit enfi & fu man dee a Acre au coun eft able : 
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c4 tour le mom vueil en chantant retraire 1229 

Le grant orgueil & la grant ejlotie 

Que onques fuji vehue ne o'ie 

De nos .v. hauSy qui a droit \font^ comraire ; 

Car fans efgart de court & fans clamor ^ 

Defaifirent lor pers & lor feign or 

T>e lor droit feSy puis lor vojirent defendre 

Le revenir en Chipre & le defcendre. 

Quant defaifi furent fans riens meffaire, 
Cil qui erent pelerin en Surie, 
Tar mer vindrent d^cdcre en la Cajl[e~\rie : 
La prifirem port^ qui qu^en deilft defplaire^ 
Et puis manderem au ray par grant doufour 
Que il venoiem a luy par grant amour 
Treji & garni de droit [6^] faire & prendre ; 
zMais les ,v, baus ne deignerent entendre, 

Cher lor coufta^ [<&• ce^ ne targa gaire ; 

Le famedij au plein de J^coffie^ 

La conquejlerent a Vefpee forbie 

U^os gens honour y lor fies & lor rep aire ; 

Vencu furent li felon traitor; 

Vers les chafteaus s^ en fuirent plufour ; 

zMeins en vit Von defordener & prendre. 

Celuj qui dut Variere garde faire ^ 

Ot de fuir prime la feignorie ; 

Tantof conut Vavant garde envaje, 

[T)el]fomr tant com deu moreau pot traire; 

TarenSy amis^ autre terre & honour^ 

I perdy tout^ le mufart^ en ./. (foul) jour. 
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1229 Fols & malvais c^efl trove tout enfemble : 

'Bienfe deiift de home moine rendre* 

Cel )or vit Von abaiffer & deffaire 
Lor grant orgueil & lor haute folie, 
Quils^enfu'irem a\toutJ chiere froncicy 
Et meint autre dejleal deputaire 
Enchajiele s" en font au Deudamor, 
Laens tienent en prifon lor feignor. 
Jugement cil ont decervy bien prendre : 
Si court Font pris, & autre f is fait prendre . 

Les traitors que Von dev(e^roit detraire^ 
Font entendant as fos chere ^ partie^ 
Que mon feignor fait mout [^grantl^ feloniey 
Quant au fiege le roy pour luy mal faire 

Lou{ii)s enragie font devenu pafiour. 
Uoncle le royfuji garde fans mefprendre^ 
C^on ne tray del chaftel pour revendre, 

Va^ferventoySy con quareau peilt traire ; 
Si me portes noveles en Surie, 
cAu counefiable qui ne nous heir mie : 
Si It diras qua droit vait noftre afaire. 
La mercy T>eu^ le nofire creatour 

Si rifi autant quant vit Lengaire prendre ; 
zMant vous fa lengue & le ne^faire fendre. 

148. Le feignor de Baruth ala au fiege dou chafleau 
de Deudamors & herberga a la Fontaine dou dragon^ 

a, Mf, partie chere. 
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& ies enfans eftoient amont devanc le chafteau. Le 1229 
chafteau fi eft en mout fier leuc & en mout fieres mon- 
taignes^ & mout y covient de gent quy hien le veaut 
affeger^ car de mout de leus n'en y peut Ton iffir que 
par la porte^ & il y avoit dedens mout de garnifon de 
gens a cheval & a pie. Tout le plus de ceaus qui eftoient 
efchape de la bataille s'en fuYrent laens : fi ot mout fait 
d'armes devant le bourc, & a la porte maintefoys. Toute 
voies orent il de mout grant mefaife laens de fain tant 
qu'il mangerent lor chevaus, & porce s'afeiirerent ceaus 
de hors, & aioient Ies chevaliers par la terre & venoient 
quant il voloient. Donril avint que le feignor de Baruth 
fu ale a la Candare vei'r ,j. grant crabuc que fire Anceau 
de Brie failoit faire. Ses .iij. fils defTus noumes eftoient 
efpandus par le pais, fi que au fiege eftoient demore 
trop poy de chevalier. Ceaus dedens s'en aparfurent & 
firent une iflTue fi efforfeement que il defconfirent ceaus 
dou ficge & gaaignerent la herberge des chevaliers & 
Ies viandes; & le ce ne fuft, il n eliffent mie tant dure 
come il durerent. 

149. Meffire Balian eftoit a Nicoffie a mout poy de 
chevaliers^ car il eftoit yver; fi eftoyent Ies chevaliers en 
leur terres, ou il oyfeloyent & fe defduyoient. Meffire 
Balian vint au cri & recovra la herberge, & fery des efpe- 
rons jufque a la porte dou bore, & brifa fa lance au fer 
de la porte dou bore, & a fi tres poi de gent forni cele 
befoigne que merveille fu, & en toute la guerre ne fu 
il a fi grant mefchef come il fu a celuy jour. Mout y ot 
fait d'armes d'une pare & d'autre. Son pere le feignor 
de Baruth, quy eftoit ale veir un trabuc que Ton faifoit 
devant la Candare, vint au cri, & fes freres de la ou il 
eftoient, & toutes Ies gens dou pais vindrent haftivement. 
Adonc fu eftabH(rent) [que] meffire Balian y feroit .j. mois, 
& .c. chevaliers o luy [&] grant plante de gent a pie^ & 
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i^^9 Paurre mois i feroic meffire Bauduyn fon frere a .c. cheva- 
liers auci, quy mout eftoit fages & vigourous^ & le tiers 
mois y feroit meffire Hues , quy eftoit des plus beaus cheva- 
liers & des plus fors & des [plus] avenans dou monde, 
& enfi com ly uns des freres y eftoit^ Pautre s'en aloitla 
ou il voloit, & chafcun i revenoit a fon mois. Pres d'un 
an dura le fiege enfi^ & tousjors y ot fait d'armes. Phe- 
lippe de Nevaire fu .j. jor naffre devant la porte dou 
bore, & ot plufors playes perilloufes de lances & de 
careaus & de pieres. Il fu feru ,j. jour en dardans d'une 
lance qui li faufa le bras tout outre^ o route la manche 
dou hauberc, & la char^ tant que fur le cofte brifa la 
lance. Le trofon demora o tout le fer au bras. Ceaus dou 
chafteau crierent : c^ Mort eft noftre chanteor, tue eft! j:> 
Etle tenoient ja fi hennemi par le frein; mais fon feignor 
le fecorut, & le delivra mout vigouroufement. Le foir 
apres fift il ij. coubles de chanfons, & fe fift porter devant 
le chafteau a la roche & les chanta en haut & dift. Adonc 
forent il bien, cil dou chafteau, que il n eftoit mie mors, 
lyo. C'eft la rime que fire Phelippe de Nevaire fift, 
quant il fii nafre devant le chafteau de Deudamors au 
fiege : 

tN^afre Jui^ mais encorne puis taire 
T>e dan "R^nart & de fa{utre) compaignie^ 
Qui pour luy eft afamee & honie^ 
T>edens cMaucroiSy on il maim & repaire. 
zMais Je %enart a de fon cars paour^ 
Que om meffait li autre vavaffour^ 
Et ly fer gem ^por quel fe laiffem vendre? 
Come hricons leur fait aucuns atendre. 

[Car^ Ji^nart fait plus de tr ai fon fair e 
Que Guenelon dont France fu traie^ 
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c4 Jon eus a la tainere farfie. 1229 

La feus eft pour maiftrier la rerre, 

Er de la pais Vefchufle chafcun jor. 

"Bien eji honis qui Jen tel traitor. 

Tour luy Jervir le fait Von Ja hors pendre^ 

Et il les fait la dedens les faus prendre, 

I y I . Ceaus dou chafteau de Deudamour orent fi grant 
famine que le jor de pafques firent il grant fefte d'un maigre 
ahnon que il gaaignerent. De eel ahnon fait menfion Phe- 
lippe de Nevaire en la branche de Renart, & difl: que (que) 
il beneirent Taneau as grans oreilles & ie mangerent a 
pafques, fi com vous le trouveres. Mefllre Anceau, quy 
eftoit au fiege de la Candare^ tint fi pres le chafteau que 
merveilles feroit a croire ce que il fift^ & le trabuc quy la 
fu abaty prefque tous les murs, mais la roche eftoit fi 
fort que Ton ne pooit monter, & ceaus dedens eftoient 
a {{ grant mefaife & mefchef^ come ceaus quy eftoyent 
defgarnis de robe & d'armes^ & avoyent tout gete entre 
voyes, quant il partirent de la bataille 5 & la bataille fu 
a .XV. grocesliues loins dou chafteau. Une nuit avint que 
Phelippe de Nevaire ala oveques meffire Anceau au gait. 
Si entroi paroles de ceaus qui eftoient en une petite tour 
depecie, qui eftoit demoree au dit chafteau, & fans tout 
ce favoit il leur covine; tantoft fift il une chanfon qui die 
enfy : 

Vautrier gaitay une nuit jufqu^esjau jour^ 

"Bien pres des murs tout foul fans autre gent ; 

S^oi pleindre la fus en une tour 

Les Candariers qui font mat & dolent; 

Bacet dift Pun a V autre conpaignon : 

cc oAylaSj w fait il a feignors las ! que feron'^ 

Trai nous a %enarty que T>eu maudie^ 

c 9 
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1229 Et la fauce chartre de la Cafirie^ 

Que faens vim ains Faube. jj 

Lors refpondy uns autres : « Gram doulor 
Et gram peine fouffrom^ & grans tormens : 
La nuit veillery matin ejire au labour^ 
Toy a manger^ & povres vefiimens : 
cA la periere ejlem que nous tirons ; 
Tons les ennuis & tons les maus avons, 
Se longuemem devons avoir tel vie, 
fe pry la mort quanuit tous nous ocie, 
cAvam que veigne Vaube, o 

cc cApreSy j> diji ./., « en lermes & en plours 
Seront pour nous & amis & parens ; 
Tous y meronSy car leur trabucheour 
U^us fait nos fours \tout\ faens trabucher. 
Si de dens mursj & petreaus, & creneaus ; 
(Et maifons) s^on nous affaut^ coment nous defendrons. 
Car noftre gent ejt d^armes defgarnie ? 
Li mur ne nous gar emir oi\en\t (or) mie : 
Fuions nous em ains Vaube. w 

cf cAbatu ejl le molin & le four : 
V^atendre plus ne feroit pas grant fens. 
Trai nous ont les baus de Deudamor, 
Et ont menti vers nous leur fairement, 
Toly nous ont le ray en traifon : 
Et covenant fu que nous Vavrion! 
Tuis nous f rent conbatre a S^icojfte, 
Tour eaus fauver & nous tolir la vie I 
fa ne voient il Vaube I « 
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cc Trop nous tarde le fecors de pafcor j izz^ 

Fair eji de nous^ fi com je cuit & pens^ 
cMal ve'imes onques Vempereor : 
cMerci crier nous covendra par Tens, 
— Voire I ^^ dift il^ « Je nous la trovions^ 
cMais je cuit Men que nous y faudrions; 
Torce vaut meaus le fuyr en Turquie, 
zMais cil dehors gait em par efiahlie. 
Tome nuiz juf qua Paube. j-> 

Quant Gauvain vitfa gent en tel error ^ 
cMouT li chanja Jon cuer & Jon porpens : 
En Joujpirant leur a dit : « ^eau Jeignors^ 
U^ puis trover ./. mejfage faens^ 
Quy oje aler la oil nous vodrions, 

Encor eft tel en Chipre ou en Surie^ 
Quy {en) penjera^ Je nous perdions la vie ^ ^^ 
Et atant parut Vaube, 

Quant enfi ois leur pleinte & leur clamour^ 
Si me revins au gait de nos Jergens. 
Et le conrai a joie & [a] baudour^ 
Quen la Candare avoit duel & contens. 
Si me pria .;. de nos conpaignons 

Et je fa rel^ la pleinte Ju oye. 
Quant elleju parjaite & aconplye^ 
Tar tout ejclarji Vaube. 

I j' 2. En celuy fiege avint que le jeune feignor de Cezaire, 
fis de feluy quy avoit efte ocis a la bataille des .v. baus 
devant Nicoffie, il eftabli & heberja fes gens vers une 
roche ague qui eft mout pres dou chafteau^ & faifoic 
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1229 traire kens de jour & de nuit. U avoit un mouc foucil 
aubaleftier quy mout bien conoiffbit meffire Gauvain, 
quanc il aloic par le chafleau, Tant le gaita qu'il le fery 
& rocift d'un careaix, & fon coufin meffire Guillaume 
de Rivet eftoit ale en Hermenie pour fecours, & la mo- 
ruth. Adonc fu cheveteine de la Candare Phelippe Che- 
nart, quy eftoit frere de fire Gauvain de par fa mere, & 
eftoit juenes horn viftes & penibles, Ceaus dedens celerent 
la mort de fire Gavain, & Tabaleftrier dift bien qu'il 

Favoit feru. Ceaus dou chafteau par aucun leuc & 

mene en Puille. La fin fu tele^ que ceaus dedens livrerent 
le roy^ quy eftoit fon nevou, & fes fuers, & les chafteaus 
au leignor de Baruth, & jurerent que jamais encontre luy 
ni encontre fes enfans n encontre ceaus de fa partie ne 
feroient^ & il & fes enfans pour route lor partie lor 
jurerent qu'il lor tendroient boune pais^ & fu ordene 
que le lignage de fire Gauvayn devoit iffir hors de 
Chipre, porce que on difoit qu'il avoit ocis le coneftable, 
mais il devoient avoir lor fies&Tonles devoit conduyre 
fains & faus hors de la terre, Cele pais traita .j. vaillant 
frere de TOfpital^ qui avoit nom frere Guillaume de 
Tineres^ & eftoit mouc prive de mon feignor de Baruth, 
& quant le roy ifli dou chafteau, mout y ot grant fefte & 
grant joie faite & grant dons. Meffire Anceau & Phelippe 
de Nevaire & le chevalier quy fu laidy^ quy avoit nom 
Toringuel, ne voftrent eflre prefenc a la pais, ne onques 
puis ne parlerenr a leur enemis defl^us noumes^ mais il 
ie miftrent en pais pour faire le gre de leur feignor, & 
devant que Pon traitoit la pais, Ton manda querre Phe- 
lippe, & il eftoit a Lymeffon a une nave, oiiil devoit aler 
meffage outremer au pape & au roy de France, & au roy 
d^Engleterre, & as .v. roys d'Efpaigne pour conter & 
rerraire & faire plainte des grans maus & ocrages que I'em- 
pereor Federic, & [gens] en fa fuite^ (&) avoyent fait en 
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Chipre & en Surie. Si toft come la pais fu faite, Phelippe 1229 
en voft faire chanfon a rime^ mais le feigner de Baruth 
ne le voft foufrir^ a quelque peine foufri qu'on feift une 
branche de Renart^ en quei ii nouma beftes plufors & 
afigura le feignor de Barut a Yzengrin, & fes enfans a 
fes louveaus^ & fire Anceau de Bries a Tours & foy 
meifme a Chantecler, le coc, & fireToringuel a Tinbert, 
le chat. Toutes ces beftes font de la partie d'Yzengrin 
au romans de Renart^ & fire Heimery afigura il a Renart, 
& fire Aumaury a Grinbert, le taifTon, & fire Hue au 
finge, & autre fois les avoit il enfi apeles, fi com vous 
aves 01^ & celes beftes font de la partie de Renart au 
roumans meifmes; la branche dit enfy. 

I ) 3 . C'eft la rime de Renart come Yzengrin le defconfift : 

Tanr a ejfe %enan en guerrcy 
Quarce & dejiruite en eft la terre ; 
(SMout fu diverce s^avemure 
oi route fois & afpre 6* dure ; 
zMoutfu T{enan pres defafin^ 
Quant defconftt Pot Tiengrin, 
Et affege (deadens zMaupertuis ^ 
Un chafteau qu'ot puis a fon eus : 
C^i or que manger ne que boivre ; 
Trap malement fe dm defgoivre. 
Se nefuft noble la bargaigne^ 
cMort fuft T^nart & fa compaignie^ 
cMais T>eu qui tous les biens parfait^ 
qA valu otroyer & fait 
Tanr que l{enart a fa pais faire; 
cMais ne fu mie bien parfaire 
La paisy ains fu ./. poi rrop linge. 
T{enart & Gimberr & le finge 
I fonr fans plus de cele parr : 
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I2Z9 D^e font que troy o tout %enart; 

Et {tref^toutes les foues ayes 
Sont a (la) pais vilement faillies. 
Celuy peut on de traijfon 
oApeler par droite raijon^ 
cMais %enart not onq(ues) q^une fois 
Cele mentj plus de ,c, fois, 
Et les ,ii). que fay recorde 
5^(y font pas a tous acordcy 
Car il nont pais qua Yiengrin 
Et fes louveaus autrecy ; 
Et fi vous dy que les louveaus 
o^orent pas hien tous leur aveaus^ 
Quant il lor covint fair e pais, 
"B^nart n^ameront il jamais ^ 
Car dan l^nart^ quant il fu miege, 
Et il l\^es] ot fait prendre au piege^ 
Les conpijfa en la louviere. 
Tefera leur, sHl ne compere ; 
Drois efi s^il fenpleignent & clament^ 
Et Deu les heit^ fe il les aiment. 
cMout efi encor a grant contens : 
U^a mie pais a toutes gens, 
cMefJire Vours^ (&) Timber t^ le chat^ 
T)ient quil Fy donroit ./'. flat^ 
Et meffire Chantecler^ le coc^ 
Que de s\on) efquicher efi ./'. roc^ 
Ly paffe en chant ant par le fiege; 
Souvent retrait au loup le piege 
Et en chanfons & en fahleaus^ 
Con Von piffa fur les louveaus. 
Le coq refaite Vefperon^ 
Et dit qu^il na fi ham baron 
En la courty sHl Toie envair. 
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%enart^ qu^a luy Fira ferir. 1229 

cAtanr efvous %enan acourty 

Et ft veut Men qu^on le hennort. 

cMour s^acojia pres d'T^engrin; 

Tar poi ne fefairfon cousin : 

Les louveaus racoime ./. a un^ 

Ses bras jet au col de chafcun; 

cMour fair laens "R^nan [/a] noife. 

Enconire cuer rit & envoife^ 

El dit Men fouvent en Jon conre^ 

zMais de s'ennor 6* de fa honte 

(S^out parole de la hataille : 

Tar my les fem^ par my les raille. 

Quant Fours les voity Ji les rechigne^ 

Et dans Timberty le char, Fenguigne, 

cc C^il comande qu^il le fera^ jj 

Fait Chantecler, cc or y parra^ 

Se dans T{enart nous tiem pour chievre^ , ):> 

T{enart F entente prent le la fievre : 

cMoute dour FourSy car de bien ham 

Le fijl jadis prendre ./ maufaut. 

S^il le doute, n^eji pas merveille ; 

cA Grimhert Jon coufin conjeille^ 

Et dit quil a gram mal au cuer : 

« odylas I 33 fait il^ « cou^iny je muer ! ^ 

Le pous li baty change coulour ; 

oAngouJfous mal a en paour. 

T^nart s^en vair en fa maifon; 

luy vair Guinberry le raifon^ 

Et le finge dans Coinrreaus, 

Er dans l^nars li meieaus^ 

Er Tercehaye & tMalebranchey 

a. Mf. chiuere. 
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^^^9 Et dame Hermeline la franche; 

I font corns come defves. 

n Sirey dites que vous aves. 

— c4leSy ^y difi ilj c^ toft pour le preftre ! 

"Bien pods tuit ve'ir mon eftre. :>:> 

Quant Vont o'i^ cele frapaille^ 

Si ont Guide de voir fans faille 

Quil foit de mort en grant paour^ 

Et com per doit mout bon feignor ; 

iMais tout ce eft engin & art. 

Or a meftier que on fe gart^ 

Qua envis pert Von la couftume 

Que Von tient tarn que le loup ^ plume. 

%enarty le trechiere plumes^ 

T>e trecherie acouftumes^ 

C^eft porpences par lecherie 

D^une mout fiere trecherie 

Qifen femhlant de confefjion 

Tardonra & querra pardon 

qA toute gent en p(e)ril de mort 

q4 meins de home & atrui torty 

^T^e'is a Vours quy le foula^ 

Envers qu\f\ il fe rechata^ 

qA Chantecler & a Tinbert^ 

Que f on mal queroy{en)t en apert. 

'Bien fait que s^ajaus ne s'apaifcy 

II n^ert afeiir ni a aife^ 
iMais mout desire leuc & tens 
Qu^il puift recomencer par tens; 
Volemiers atifaft le feu, 

S^il en eiift [6^] hore & leu. 

Toute fois le preftre T>e (^y^mande^ 

a. Mf. toup. 
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(Er le^j COTS de ^N^oftre S eigne?' demande, 1229 

El vans venir le Sauveour^ 

Er dans %enan^ le trecheour^ 

Se fait de Aj . pars fGiijlenir^ 

El dijf. qu^il vqfl loui regehir : 

fc Sire^ en voflre fainte pre fence. ^ 

T)e qui lous Mens vieni & conience, 

Vueil regehir que T'jengrin 

U^amai ninameray enjin^ 

El quant je fis anian la jure, 

San defus venift m\iveniure^ 

Ja n^en eiijfes auire merfis 

Que j{eyos de fes auires amis. 

Je hais moui fes louveaus 6-" dout; 

Si fai je leur lignage rout; 

El je leuf moftrai hien antan^ 

c/lfais ne me Fos pas de cef an. 

Houny fuy & cheu en mal puis ; 

Si nien repens^ quant meaus ne puis. 

Or eft T^aigrin man feignor : 

Enfemble en ai duel & paour. 

SN^obles eft for s de (^ma) feignor ie : 

Ci endroit faiiT raa irecherie ; 

Ses louveaus regirahent luy. 

S'il ferahle c^onques nels conuy : 

Je ne tor puis ores plus fair e. 

Tour T)eu le lais^ quant nel puis fair e ; 

"Bon jeu par ai \je\ d'une rien^ 

Car lor pais me rendrom ilhien^ 

El fe /(efavoye hue ne aif\. 

eaus mhirdroye en la for naif e ; 

Jrop ai forfait a mout de geni^ 

Encor en ay. mout hon talent. 

zMais 'Deu me puei tout pardoner. 
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Qui fait man cuer & mon penfer. 

Tar Deii^ fire Fours niahaty^ 

Et de mes reins loui me houny ; 

Se je fis faire a Tinheri hiir^ 

II fi m^avGiT mout hien mejfaii. 

Tour TJeUy Chcmtecler mandes querre^ 

Car mom ckevau\ce~\ par ma terre : 

Je me vueil acorder o luy^ 

I^Tfi m\i il m our fait d^emiuy. 

Se de ceji mal pooye eftordre, 

^aimenam emreray en ordre : 

cA rous pardoin & pardonray, 

Ouam je de ci me lever ay, 

Je lew pardoin : or me pardo?j{e?'^)enr I 

Tar ces .ij\ mayns qui yd joignenr, 

S\ivanr navoye autre pooir, 

!7^e leur puis mais guerre movoir; 

cMais Je je les pooye avoir ^ 

T>e cuer lor feroye ajfavoir. ^> 

o4u coc mandem de gram randon 

Quil veigne courant au pardon. 

Le quoc refponr : f^ Tar Deu U dites 

Qiie, fe il muerr^ qu^il en Joit quires ; 

z/kfais je fai que fa maladie 

Eft trafon & felonie. 

Se meffire T\engrin eft fuge^ 

11 maintendra vers luy Vufige 

Que rienr le fauconier grifon : 

S'il ne fair paiftre par raifon, 

II devenra encor hautein ; 

Faffe le venir au reclain, 

cMour me poife qu(il) eft efchapes 

T>e Id oil il fu arrapes, 

c4 pafques ftft faire merveilles^ 

Quant il Vaignel as grans oreilles 
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0{a heneir ne manger. 12^9 

5^"'/ avoir lors poim de danger^ 

a^ais quy or ne fe garden^ 

Enco7'\^e"\ nous engignera. -5 

Li meffage n^i pot plus prendre; 

cA %enarT vim fans plus arendre^ 

Et li coma outreernem 

Le rejpons & le mandement, 

Lors dift l{enari au chapelaln : 

tc Je morray anuii ou denialn^ 

Se de cefl mat pooye eftordre ; 

cMaintenant enrreray en Vordre : 

qA tons pardoin & pardonray. 

Quant je de ci me leveray. 

Tor Deu^jire^ car m\ifollles^ 

Car fay fait rant d'autres pechies.. 

Car je peuffe .c. ans vivre^ 

^N^e feroye je pas delivre. ^> 

Le prejire Fafor maintenam ; 

oMais ce fu par rel covenant^ 

S^il efchape qu il veigne a luy : 

a Oil J ^^^ fair if ^c & a autry. 

c4 quy il devra mout pefer^ 

Iray je mainrenam parler. 3^ 

Le preftre ly douna celuy 

Quy ne devrolt emrer d luy ; 

Er il les prenr en fa male hoare. 

J'hefu s^en parr^ l^nart demore^ 

Thin de harat & de mal art^ 

Uiahles or en luy grant parr : 

(fMour or de luy mal en fa peau; 

Defleal trait our & feau 

Eft & fera tant com il vive^ 

Jufque parte Varme cheirive. 
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1229 1^4. Apres la pais^ le bon feignor de Baruth & fes 
enfans firent grans biens & grans honors & grant reve- 
rence a leur enemy^ & leur dounerent chevaus, robes & 
armes^ & aucres prefens; & s'aconpaignerent a ceaus, 
& "" s'en voifoyenc d'une robe enfemble, & ne tenoyent 
rien au cuer qui elifl: efte; mais leur enemis garderent & 
retindrent leur foles volentes^ & bien le mollrerent fi toft 
com il porent. Phelippe de Nevaire avoit bien devine & 
devife en la branche de Renart ce que il firent apres. 
iMeffire Heymeri Barkis eftoit mout baut & s'esforioit 
mout de faire compaignie & fefte au feignor de Baruth & 
a fes enfans, & Tapeloit fon feignor & fon pere ; & meffire 
Balian I'apeloit frere, & mout parloit ibuvent de la ba- 
taille quy avoit efte & dou fiege^ tant que Ton tenoit a 
mal, car mout recorder fa honte eft malvaiftie & malice. 

I yy. Un jour fu la court pleniere^, & meffire Heimery 
Barlais & touce fa route y furent. Au derein de tous 
entrerent a la court enfemble meffire Anceau de Brie, 
Phelippe de Nevaire & Toringuel. Meffire Anceau les 
efgarda mout & vit que il confeilleent enfemble : fi douta 
mout & dift qu'il eftoit fi mala[de] que il moroit. Atant 
s'en party de la court, luy & les fuens^ & fen hoftel; 
tantoft fe fift confeflTer & comenier, & dift qu'il par- 
douneit a toutes gens & qu'il voleit crier mercis as iij. 
de defus nomes, car il les doutoit mout, por ce que il 
ne furent prefent a la pais ni ne jurerent. Il manda gens 
de religions, qui les prierent qu^il veniffent a luy- & il 
ne voftrent aler, mais il ly refpondirent que il moreit, 
quil en fuft quite; & ce fu avant que la dite branche 
fuft faite, & por ce fait Phelippe mencion en la branche. 

1^6. Meffire Heymeri & fa partie manderent a Fem- 
pereour, {\ com il fu dit, ce que avenu eftoit, & grans 

a. Apr^es ce mot le mf. ajoute : fe veftoient dune robe &. 
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excufacions de la pais qui fu faite, & ly manderent que il 1229-1231 
eiloyent en leur fies, & avoyent grant partie de la terre^ 
& le il mandaft .j, petit desfors, encores en vendroyent 
il bien a chef de ceaus quy eftoyent fes enemis^ & d'eaus 
me'ifmes, & plufburs feis manderent^ ce dit Ton, & en 
la fin troverent ce qu'il queroyent. 

I ^^, En Tan de .M.CC, & xxix, le patriarche Gerolt 
de Jerufalem fifl: .ij. tours a Japhe devers Efcalone^ & 
Tyglize dou fepulcre fu reconfiliee. Et le patriarche d'An- 
tioche vine en Accre^ legac de la court de Rome^& apres 
ly fu tolue la legation au patriarche par Temperere Fe- 
deric, qui Favoit acufe au pape, dont il ala a Rome^, & 
ot ariere la legation en fon patriarche perpetuaumenc. 

1^8. En Tan de .M.CC.XXXI.^ quant Fempereor Fe- 
deric ot fait pais a Fygli^^e & recovre tout quanque il 
avoit perdu en Puille, il avint que le devant dit emperere 
Federic^ quy mout hayoit Chipre & Surie, manda en 
Chipre & en Surie grant oft de fes barons de Puille & 
de Cezile, & tous ceaus qu'il hayoit plus, & fe doutoit, 
& difoit Ton que il furent bien .vf, chevaliers & c. valles 
a chevaus covers & .vij"^. homes a pie & bien .iij""-. homes 
de marine armes o mout grant navie & belle, de naves 
& de falandre[s] & .xxxij. galees. De eel oft fu cheveteine 
fire Richard Filanger, marefchal de Pempire. Mon feignor 
de Baruth qui eftoit a Acre, quant il fot la venue de ces 
gens par les gens d'une nave de TOipital des Alemans 
qui vint a Acre, il retinr tantoft quanque il pot de gens, 
& mena o luy grant partie de fa garnifon, dont il fe dut 
repencyr. Apres il vine en Chipre, & tantoft furent fe- 
mons routes les pfens a armes. Si alerent a Lvmeffon, & 
meffire Balian^ fon lils & fa elbhele, y vint tout premiers, 
& en foure qu il vindrent, feftoire des Longuebar[s] ariva 
en Chipre au Gavata, qui eft pres de Limeflbn. Le juene 
roy, Henry de Chipre^ & mon feignor de Barut eftoyent 
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123 1 entre voyes; & quant il oirent les novelles^ il fe hafterent 
tant que il ot mout de chevaus recreiis. Toutes voyes 
vindrent il bien a tens, & quant il furent enfemble, fi or 
mouc bele gent a cheval & a pie, & firent une mouc 
bele moftre, & fe troverent tous armes entre amis & 
enemis, entor , v'^. chevaliers 5 & mout y ot de vales a cheval 
& de tricoples. Les Longuebars les douterent & n'olerent 
defcendre encore, & le rivage fu bien defendu, que cil 
ne porent avoir terre ne de Taigue. 11 envoyerenc meffage 
en terre, & mout y oc de paroles dites d'une pare & 
d'autre. Monfeignor de Baruth meroit tous jors le droit 
vers luy, & parloit fi humblement que ies amis en 
eftoyent courroufcies. Les Longuebars & fire Heimery 
Barlais parloyent mout fouvent enfemble, & de nuit^ & 
bien fu feii; & en eliffent eft(r)e repris, fe Ton vofifl, 
mais le preudome ne le voft loufrir, & difoic que aucy 
bien pooit il parler de bien come de mal, & fe il voloit 
mal faire, que il foufriroyent cant que il feroit aparant & 
que il feroient parjur, & que il avroyent brife la pais, 
car fe il comenfoit en euvre por chofe quy eftoit en dit, 
Ton poroic dire que il feroit parjur^ car trop a grant 
conparifon en dit & fair, onques en autre nel pot Ton 
metre, & fi ly dift Ton verayement que Ton le devoit 
ocirre en fa tente de nuit en fon lit. Le feignor de Baruth 
fe douta; fi ala gezir dedens une maifon, & fe fift gaiter. 

i^g. Les Longuebars conurent que il ne poroyent 
defcendre fauvement; fi gaiterenc .j, bon tens & murent 
de nuit^ & alerent droit a Barut de nuit, & priftrent la 
ville fur faut. L'evefque lor rendy come preftre paourous. 
UaiTegerenc le chafteau & le tindrent mout pres, & le 
troverent defgarny de gent, car le feignor de Barut, que 
de ce ne fe prenoit garde, en avoir tout le plus de la 
garnifon portee en Chipre, & ce mei'fme avoyent les 
Longuebars bien feii^ quant il furent en Chipre 3 & de la 
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orent il confeil d'aler a Baruth. Le chafteau efloit bien 1^31 
garny de viandes & de vins & d'armeiires, mais poy i 
avoir de gens. Les Longuebars avoyent plante de gens 
de nnarine & d'engineors^ & de marein & fer & plomb 
& de ce que meftier lor eftoit as engins faire. Si en 
firent de grans & de petis^ & combacirent fortemenc le 
chafteau des engir. ; & il avoyent ovec eaus .]. defleal^ 
quy avoir nom Denifes, & avoir efte i'enefchal dou fei- 
p^nor de Baruth, & tout maiftre dou chafteau : & favoit 
route la covine de la gent. Celuy enfeignoit a gerer des 
enmns la oil il faifoienr pfreiraor damap^e : en la fin, ot 
il tel guerredon que il fu pendu par la goule come .j. 
tra'itre. Le fiege aprocha mout le chafteau^ car il avoir 
poy de defendeors; le foce dou chafteau fu pris quy eft 
.j. des beaus dou monde, & au fons dou fofte firenr une 
rue coverte rout en tour de gros marain, & minerent le 
chafteau en plufors leus, &par dehors le chafteau en une 
place que Ton apeloit le Chaufor, firent les Longuebars 
un chafteau de pieres, & de fuft fur luy^ qui iurnaontoit 
& defcouvroir tour le chafteau, & faifoit trop grant 
damage a ceaus dedens. Ce meifme lor fu mande de 
Chipre^ confeillant que il deliffent faire enfy^ car les 
defleaus quy manderent, avoyent ce feii que le feignor 
de Baruth fe douroit mout de cele haute place. 

160. Les novelles vindrent en Chipre que en eel poinr 
eftoit le chafteau de Baruth afTegie, & Fiver eftoit ja entre 
mout fort^ le feignor de Baruth vint en la court devant 
le juene roy Henry^ Ion feignor & fon nevou. La courr 
eftoir fi pleniere que rous eftoyenr, amis & enemis. Il fe 
leva en eftanr, & il avoir une couftume que il cruifoit 
fes jambes, quant il demoroit en eftant^ il le fift enfi 
com il fot bien^ & park mout haur & a trair, & dift : 
cr Sire, je ne reprochai onques le mien fervife & de rour 
mon lignage^ a voftre pere ni a vous; mais or le m'efteur 
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1^3^ faire. Si contreferay Guillaume d'Avrenie^ ja foit ce que 
je ne le vaille^ quant il oc meftier de fecorre fe[s] nevous, 
a Candie, il reprocha a Ibn feignor le roy Loys tout le 
fervife que il avoir fair^ & je pues bien dire^ & alTes en 
ai garencie^ que par mey & par mon lignage, fu voftre 
pere feignor & tint terre^ & fe nous ne fuffiens^ il eiift 
efte deferite ou mort; & quant Deu fifl fon comande- 
ment de luy, vous n avies que .ix. mois d'aage^ & nous 
vous avons norry & garde, vous & voftre terre, Deu 
mercy^ juiques au jour de huy; & fe nous n eliffiens mis 
grant conroy, le due d'Ofteriche vous eiift dezerite; & 
,ij. fois aves efte en auci malvais point ou en piour^ & 
fe nous voficiens guerpir vous & le royaume de Chipre 
& celuy de Surie^ de legier nous elift foufert Temperere 
a tenir Baruth en pais. Or eft enfi avenu que les Longue- 
bars ont prife ma ville & aflege mon chafteau fi pres 
que il eft en peril de perdre & nous & routes les bones 
gens furiens dezerite, dont je vous pri pour Deu & pour 
voftre henour & por nos grans fervifes, & porce que 
nous foumes d'un fane & d'une naite norris, & eftes en- 
femble o nous, & pry aufy a tons les autres quy faens 
font, come mes freres & mes chers amis, que vous venes 
en perfone a tout voftre pooir o moy fecorre mon 
chafteau. >y Atant fe taift le feignor de Baruth, & s'age- 
noilla devant le roy & devant les autres, & fift femblant 
de baifer les pies dou roy. Le roy failly en pies & tous 
les autres, & s'agenoillerent; car il eftoit encores a ge- 
noils, & diftrent le roy & tous les autres que il s'acor- 
deroyenc volentiers & meteroyent lor cors & lor avoyrs 
a bandon. Le feignor de Baruth les en mercia mout. 
Adonc fe leva il, & tous les autres en pie. 
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Come le feignor de ^tnrurh & les Chiprois o luy vindrem de 
U^coffie a Famagoujie^ pour paffer en Surie. 

i6i. Le viage fu enpris mouc vigouroufementj & ce 1231 
fu entor les feftes de Noel. Toft vindrenc au port de 
Famagoufte, Le tens eftoic fi mal & fi peme, que [a] peines 
porent paffer par le plain de Famagoufte^ & mout i or 
chofes perdues entre voies; lone tens demorerent au port 
pour le mautens & en la fin murent au chef dou trou- 
blat^ & au tour de la lune^ & ne laiffa en Chipre nul 
cheveteyne. Les gens en parlerent mout; Phelippe de 
Nevaire le fift affaver au feignor de Barurh que Ton en 
parleit, & il refpondi, & dift : cc Se je ne meuve ades^ je 
fai bien que le chafteau fera perdu & tout le pais apres, & 
fe Deu me doint grace de paffer avant, tout fera refcous 
& fera honour grant, & fe Noftre Seignor confent que 
je fache la perte, poiffe eftre entre voies ! je ains meaus 
morir ains que je fache la perte, que apres. Ne ja, fe Deu 
pleift, ne fera perdue la terre mon feignor en mon tens 
ne la moie, & de ce que Ton me blame que je ne lais 
cheveteine en Chipre^ je vous diray pourquei je porrai 
tel laiffer quy porroit rout gaaigner la 011 nous alons^ & 
mainte fois eft avenu que par .j. preudome eft tout 
gaaigne & pour foufraire eft tout perdu^ & nous alons 
en tel maniere & en rel leu ou tout fera fur le tablier; & 
fe nous foyons perdu, Chipre n a meftier de cheveteine, 
& fe nous perdons, nous ferons tuir quite^ & le cheve- 
teine qui feroit en Chipre ne feroit quelanguir J. poi de 
cenSj & apres periroir, car je ne iai en creftiance on il 
trovaft receit; & por ce ne vueil que nus de mon lignage, 
qui ait furnom d'Ybelin, demore. Sc nous vencons, avra 
chafcun fa part en I'ennor & au profit, & fe nous per- 
dons, fi morrons tuit enfemble de par Deu en noftre dreir 
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1231 heritage, la ou tout le plus de mes parens ont efte nes 
& mors. » Phelippe de Nevaire entendy bien & volen- 
tiers cefte raifon; de luy s'en parti & retra'ift tout ce a 
tout le plus de gens quy la hors Tatendoient; & chalcun 
dift: & cria : « Bien did le preudome ! alons de par Deu ! jj 
Les enemis deffus noumes qui eftoyent ovec eaus en co- 
verture de pais d'amour, goupillerent mout de demorer, 
& fe cuidoyent enchafteler a la Caftrie^ qui eft dou 
Temple. Souvent fu retreit au feigner de Baruth, & ly 
loet Ton que Ton les fe'itt prendre, & il ne le voft onques 
faire, & tous jors difoit que il atendroit tant que lor 
meffait feroit coneii & aparant, & Noftre Seignor aidereit 
au dreit. 



Come les Chiprois p afferent la mer Jains & Jaus^ & ariverent 
au puy dou conejiahle de Triple. 

162. La nuit murent tous enfemble, amis & enemis, 
& orent mout mautens & grant pluyage, enfi con Deu 
plot. Le tens les geta au puy dou coneftable de Triple 
fains & faus, & priftrent port. De la s'en fuyrent les 
enemis deffus noumes, & lor fuite furent bien .Ixxx, che- 
valiers, & alerent de Tautre part a Baruth o les Longue- 
bars. Mout amerma Toft, mout en furent esbai; mainte 
gent en orent grant doute. Mon feignor de Barut en 
fift grant fefte, & mout en fu lies par femblant, & dift que 
ores eftoit il afegur & que fa gent y ert delivre & netee 
des traitors, & dift qu'il les amoit meaus encontrer en la 
bataile & trover les devant luy que derieres, car tant com 
il le fiveient, atendoit il ades que il le feriffent par les 
efpaules, & puis qu'il eftoyent foy menti(e) a lor feignor, 
& qu^il Tavoient guerpi en champ, & parjur vers lui & 
vers les fuens, il n'eftoienc pas gens quy les deiift douter^ 
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& de ce fait fe cenoic il amende, & Fautre partie mout 1231 
enpiree. Maintenanc le feigner de Baruth & fes gens 
murent par terre, & lor navie par mer; le premier jour 
vindrenc par mi le Boutron; la refurent il mouc grant 
damage de lor navie, car le port eft malvais, & le mau- 
tens enforfa: prefque cous les vailTeaus briferent, & le 
remanant ala en perdecion. Toutes voies les gens murent 
de la, & chevauchoient par pluie & par mautens & par 
grans flumaires, par fondes & defrivees^ & par le Pas 
paien^ & par le Pas dou chien^ quy eft mout perillous a 
palcer; & tant firent que par force que par lens vindrent 
au flum de Baruth. Ceaus dou chafteau de Baruth firent 
merveilloufe joie & grant luminaire^ quant il les virent. 
Grant meftier avoient de fecors, car le chafteau eftoit fi 
mine que il cheoit par pieces, & les engins & le chafteau 
dou Chaufor les guerreoyent mout. 

163. Les novelles efpandirent par toute Surie que le 
feignor de Baruth eftoit venus fecorre fon chaftel^ & h toft 
com Ion nevou^ le juene feignor de Cezaire^ Toy dire, que 
en eel termine fe trova en Surie, il proumift fies & douna 
mout richement & aff^embla tant de gent come il pot, 
[&] vigouroufement vint aider fon oncle & fes coufins. 
Le patriarche de Jerufalem^ les .ij. maiftres dou Temple 
& de rOfpical, le feignor de Saete, le couneftable dou 
royaume vindrent metre pais. Au palTer devant Sur y ot 
befoigne dou feignor de Cezaire & de la garnifon de la 
ville, car le feignor de Saete avoit ja rendu Sur as Lon- 
guebars par le comandement de fempereor. Le feignor 
de Cezaire les enchaiTa jufques dedens la porce de la 
cite. Mout fu volentiers veil en Toft & mouc fu profi- 
table fa venue. Les .v. feigners deft^us noumes parlerent 
de pais, mais ne pot eftre; le mautens dura mout lon- 
guement; fi avint grant chareftie en Poft de viandes & 
d'orge, fi que pres tous les chevaus ne manjoyent que 
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123 1 foilles de calemeles. Poy i avoit rentes, car routes eftoient 
perdues en la navie qui perdi devant le Boutron. Les 
Longuebars eftoyent a aife, car il avoyenc viandes a 
plante, & bounes mailbns & bien aifies en la ville. 

164. Un jour bien matin^ iffirent les Longuebars de 
la ville de Barur, & vindrent as efcheles faites julque 
fur le flum, que trop eftoit grant. Lors s^il ne full fi grans, 
il ne fuffent ja venus : toute jour y furent en tele ma- 
niere rant que la nuit les chaffa. Le tens abounalTa puis, 
& le flum apetida. Maintenant roft dou roy Henry & 
dou feignor de Baruth pafTa, & vint devant la ville de 
Baruth as efcheles faites, & ferirent des efperons jufques 
au folTe. Une povre iflue firent ceaus dedens, mais vigou- 
roufement les reboutaPon dedens la ville. Ceaus dedens 
fe tindrent en la ville affege, & partirent les defences de 
la ville ceaus enemis qui eftoyent parti dou roy & de 
mon feignor de Baruth, & eftoyent ale de Tautre part. 
Ces devers les Longuebars furent eftably a .j. canton de 
la ville^ ou avoit une grant tour, & pour eaus fu elle puis 
apelee la Tour des traitres fouvent, felon la traifon de ce 
que il avoient guerpy lor ieignor en champ. Les Longue- 
bars faifoienc garder mout eftroytement par terre & par 
mer, que Ton n'entraft au chafteau^ & avoient arengie 
lor galees & liees a une grant chaene de fer & bien 
ormegees tout en tour le chafteau en la mer^ & n'avoyent 
laiffie que une petite voie par ou il entroyent & iffoient. 
Le feignor de Baruth mandoit chafcune nuit a noe ce 
que il pooit mander de gens d'armes au chafteau 5 tels y 
avoit qui plonjoyent defous les galees & venoyent tous 
nus. Laens au chafteau trovoyent robes & armeiires & 
viandes a plante, car laens n'avoyent foufraite que de 
gens a armes & cheveteines. Ceaus qui pafToyent a noe 
n eftoyent par tels qu'il peiiflent deffendre le chafteau. 
Si porchafta le feignor de Baruth rant qu'il ot une nuit 
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.j. vaiffeau, & mift dedens .j, fuen fis que Ton apele fire 1231 
Johan deFoges pourrachaiion que vous aves autre fois 01. 
Celui fu puis feignor de Sur & coneftable dou royaume 
de Jerufalem & bail plufors feis, & foe & valu afles; 
ovec celui Johan de Foges oc au vaiflTeau .c. homes 
armes^ entre chevaliers & fergens & vales^ qui tous furent 
de la maihnee & de la noreture dou lignage dTbelin^ 
meffire Balian, Tainlne des freres, le corroufTa mouc & 
tenfa fon pere, por ce que il ne laitloit encrer, & difoic 
que il eiloic heir; & greignor raifon eftoit que ilalaft que 
autre. Meffire Bauduin & tous les autres ie par ofTrirent 
mout & mouc le corroufferent de ce que il y entracent, 
& lors refpondy il que greignor beloing avoir il dehors 
que dedens^ car il atendoyent la bataille de jour en jour; 
& enfi les apayfa; & les aucres vavaflors de Foft^ fi toft 
come il lorentj y acorurenr, qui meaus a meaus^ & rant 
y entra que a poi le vaiffeau ne noia tous ceaus as quels 
le feignor de Barut otroyoic Falee. Le merfierent mout 
les prives & les eftranges; & fi eftoit le peril de paffer 
les galees & d'entrer au chafteau & de poyer le defendre; 
& paruc la & aillors que nus horn fu onques tant ame 
de fa gent^ car le vaiffeau eftoit fi chargie de gent que 
Faigue eftoit jufque au bort^ & quant il vine a Fentree 
de la voie eftroite par on les Longuebars aloyent a lor 
galees^ ceaus des galees s'en aparfurent ; le cris fu mout 
hidous & mout y oc lancie & trait. Par le plaiiier de Deu 
il pafferent, & efchaperent des galees & ariverent a la 
roche deffous le chafteau, ne favoient rien de lor venue. 
U lancerent & traiftrent tanc que mout fouffrirent; en la 
fin les conurent & les recuillirenc [a] grant joie & grant 
luminaire feaus dou chafteau, mais au cri qui fu au paffer 
des galees, le feignor de Baruth s'eftendy a terre en cruis 
vers orienc & cria mercy a Noftrc Seignor, & quanc il vy 
le luminaire au chafteau & les entrefeignes de Fentree, 
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1231 humblemenr rendy graces a Deu, & tous ceaus de Port 
aucy; & puis que le fis dou leignor dou Baruth & tanc de 
bounes gens furent entre dedens le chafteau^ mout fe 
defendirent vigouroufement & minerent a Tencontre des 
mineors, & ociftrenc les mineors dehors & dedens la 
mine^ & recovrirent les fofces a force^ & ardirent la rue 
coverce que les Longuebars avoienc faite au foce, puis 
firent ceaus dou chafleau maintes belles iiTues & gai- 
gnerenc ades iur ceaus dehors^ & ardirent plufors engins. 

16) . Adonc vit bien & conuc le feignor de Baruch que 
fon chafteau eftoic en bon point de defence, mais lever 
le fiege & vencre les enemis quy eiloient pour .j. dis, ne 
pooit il mie par la gent que 11 avoit oluy la, mais la 
plante d'eaus ne doutoic il mie^ car mout volentiers fe 
conbatift^ mais il elloyent dedens la ville qui eftoit bien 
fermee de bons murs & avoyent le poyer de la mer. Si 
penia a fon cuer qu'il yroit en Accre & porchafleroit 
grant pietallie & grant navie, dont il n'avoit point, & 
manderenc fon fis^ fire Balian, a Triple^ & le juene roy 
Henryj&(luy)ly dounerent plein poier de finer & parfaire 
le mariage de la fuer le roy au fis dou prince, & dou- 
ner[ent] li grant fie en Chipre en mariage par enfi que 
le prince lor aidaft de chevaliers & de navie & de gens 
d'armes : la parole dou mariage elloit ja comencee. Grant 
tens avoit enfi come il le penfa ; enfi le fifl:^ mais toutes 
voyes le fift il affaver a ceaus dou chafteau que il ne 
s^efmayaffent pas, car s'alee eftoit por toft; revenir a lor 
delivrance, & il refpondirent I'eiirement alaffent en nom 
de Deu, car il fe defenderoyent bien a Taye de Noftre 
Seignor & a la foue, & eaus s'i firent. 

166. Quant quemonfeignor de Baruch s'en partift dou 
fiege, muc meffire Balian, fon fis, por aler a Triple. Oluy 
ala fire Guillaume Vefconte, quy eftoit fages horn dou 
prive confeil de mon feignor de Barut, & avoit comencie 
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la parole de cefl mariage, & fi eftoit ne de Triple. Phe- 1^31 
lippe de Nevaire y ala, quy de luy ne fe parceic, & plu- 
ibrs autres moutpafferent de maus paflfages^ & par grans 
flums^ & par devant Gyblet qui eftoir de Faucre partie; 
& les moflres fe failbient route nuit par my la montaigne. 
Toutes voies, fi com Deu plor^ paiTerent & vindrenc a 
Triple & herbergerent dehors en une maifon dou Temple, 
qui a nom Moncoqu. Le prince i'es enf^ns rennor[er]ent 
mout au commencement, & traitoit on chaicun jor les 
paroles & les covenances dou mariage, & de Taye que 
le feignor de Baruth demandeit. 

167. Sur ce avint que Pon fot a Triple que Toft de 
Cliipre eftoit party de Baruth; fi ot mainte gent qui cui- 
derent que tout fuft perdu. Les paroles dou mariage re- 
fi'oydirent mout, & toutes voyes fe tenoyent. Un jour 
ala meffire Balian & fa compaignie chevauchant vers 
Monpelerin pour trover ceaus quy menoyent les paroles 
dou mariage. Au revenir la porte de Montquocu lor fu 
clofe a Fencontre, & diftrent ceaus de la maifon que 
pour luy il ne voloyent eftre mau de la gent de Fempe- 
reor. Meffire Balian manda querre herberge a la maifon 
de FOfpitau & a ceaus de Beauleu aucy, qui font moines 
de Cifteaus & a ceaus qui tenoyent Montpelerin, qui eft 
de Fevefque de Bethleem. Chafcun li refpondy come le 
Temple avoit fait. Un chevalier eftoit a Triple au jour^ 
quy eftoit a Triple vicaire de Fevefque de Triple. Celuy 
les herberja en une boverie dou dit evefque de Fyglize 
que Fon apelle Faire de Fevefque de Fyglize^ & fi eft 
devant la porte de Triple. Meffire Balian fift defcor(d)er 
& netoyer & garnir cele maifon au meaus que il pot de- 
dens. Si avint que le cheveteine des Longuebars qui bien 
favoit que meffire Balian eftoit devant Triple, (&) fift faire 
unes letres fauces de par Fempereor, & furent faites a 
Sur en parchemin farazines, boulees d'une boule deFem- 
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1231 pereor que il avoic. En ces lettres fe contenoit, apres 
mout grant falus^ que il prioic le prince & fes enfans 
coume fes chers coufins & fes feaus homes, que il ne 
recetaflfent fes enemis, ne que il ne lor dounaffent ni 
force ni aye. Le prince & fes enfans manderent ces letres 
a Phelippe de Nevaire & en une autre remenbrance 
efcrite^ en quei il avoit plufors paroles; & difoient enfi: 
cr Bounes gens ne tenes a mau. ^^ En la fin de la remen- 
brance^ eftoit efcrite que il prioyenc Phelippe que il 
moftraft ces letres a meffire Balian & a fa gent, & les 
excufaft. Et devant eftoit avenu que le prince avoit doune 
fie au dit Phelippe^ & de fon avoir meifme ly avoit il 
doune que il ly faifoit volentiers a tous. Phelippe Tamoit 
& s'en loet mout^ mais le fie ne voft il onque retenir ne 
decervir^ & de ceftuy mandement li for maugre^ & toutes 
voyes il ly fift letres a Ion feignor, & ii conta tout le 
fait, & puis fift fans le feii de fon feignor une fimple rime, 
& la manda au prince : 

cMalvaifes gens, fa^Hj de ceur, 
Je ne pues foufrir a nul fuer 
Que Pan ne die que vous ejtes. 

168. En Faire de I'evefque de Triple, meftire Balian 
& fa compaignie orent mout d'angoift^es & de doulors 
& de defpis, & ne pooit partir^ car la [iftue] li eftoit 
defendue & par mer & par terre & bien gardee, dont il 
avinc que il manda au foldan de Doumas que il ly dou- 
naft conduit & aye^ fi que il peiift pafler par la paenime 
& aler a Acre. Le foldan ly otroia mout volentiers^ mais 
chofes avindrent apres porquoi il ne fu befoing. Sire 
Betram Porcelet, qui eftoit pareftre de fire Heimery & fa 
compaignie & les homes de fire Hue de Gibleth, qui 
eftoient en la terre de Triple, cornerent mout fouvent 



IL PHELTPPE DE NEVAIRE. 89 



entor la herberge & moftroyent au doit par ou il monte- la^i 
royent, car il atendoient de jour en jour galees desLon- 
f>"uebars & bien cuidoienc prendre & ocirre meffire Ba- 
lian & ies luens en cele herberge, & longuemenc fouffry 
cefte angoiffe. 

i6g. U avint quant Tofl: des Chiprois s'en party devanc 
Baruth, que Ies Longuebars difoient que Foft de Chipre 
fuoyt; fi manderent fire Heimery Barlais & fire Aumaury 
de Bethfan & fire Hue de Gibeleth'& lor gene & le conre 
Richart qui eftoit longuebart. Ceaus priflrent touce la 
rerre fors que le chafteau de Deudamour, ou Ies fuers 
dou roy & Ies gens dou pais s'enchaftelerenc, & puis 
priftrent Cherines. Ains que Cherines fu prile, meffire 
Balian d'Ybelyn porchafTa rant priveement^ que Jeneves 
qui efloient venus a Triple [en] ,i]. fayties devindrent Ies 
homes^ & lor douna fies, & ly orent en covenant que il 
le porceroyent en Chipre^ & il entendoyent bien, ie il 
peiiil: venir^ que il vendroit a chef de ceaus qui efloient 
en Chipre. Le prince s'en aparfut; fi arefta a force Ies 
gens & ies vaifleaus, & li toly fa muere. 

170. Apres orres de men feignor de Baruth, qui eftoit 
ale a Acre : il porchafTa & moftra tant de raifons a Ies gens 
dou pais^ qui doutoient la feignorie des Longuebars, qu'il 
efloient lor deftrucion^ que il le firent ^ maire de la comune 
d'Accre^ & Ies Jeneves s'acompaignerent mout voientiers 
o iuy, que pour Lamour de iuy^ que porce que Fempereor 
Federic avoir mande en Surie que Fon le preul en avoir 
& en perfone, Tant fift le ieignor de Baruth que il ot 
mout grant navie & grant plante de gent a pie & a 
cheval^ que legieremenr pooit lever le fiege de Baruth. 
Les Longuebars Toirenc dire; fi ardirent lor engins^ & 
guerpirent le fiege de Baruch & a grant honte s^en fuyrenr. 
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1^31 rjx. Ouant la novelle fu feiie devant Triple, meffire 
Balian d'Ybelin trova plus d'amis & de conduit ; fi s^en 
party, & vint a Baruth, & trova le leu mour defgarochie; 
& mout ot grant piece efte, & mout ly fift Pon grant 
joye^ & la atendy le comandement de mon feigner de 
Baruth, ion pere. 

172. Le roy Henry & le feigner de Baruth & tout 
Teft des Chiprois eftoient iiTus d^Accre au Cazal Ymbert. 
La forent la delivrance de Barut. Yqui fe logierent & 
atendirent pour avoir confeil qu'i feroient..^ L'endemain 
vint a eaus .j. defleal patriarche d'Antieche^ qui eftoit 
lombart & eftoit palTe par Sur & avoit mout parle a 
Longuebars. U fift entendant au roy Henry & au feigner 
de Baruth, que il avoit plein pooir de par les Longuebars 
de faire pais entr^eaus, & que il feroit tant que la pais 
feroit a Tenner & a la volente le roy & dou feignor de 
Baruth & de tons ceaus de Chipre & de Surie. Le preu- 
deme qui onques ne refufa pais covenable^ & (quy) plus 
volentiers quant il eftoit au deflfus, ala apres le patriarche 
a Acre; o luy mena de fen confeil & douna [dou] plus 
beau & dou mellor de Toft. Le fuit & grant partie de 
Toft demeura a Acre qui n'eftoit mie meii encores^ & la 
navie encores eftoit au port pour les novelles qu il avoit 
01 dire de Baruth. 

175. Le roy Henry fu au Cazal Ymbert en fa herberge 
meut efchierement. Toutes voies furent o luy les treis 
fys de men feignor de Baruth, s'eft a faver fire Bauduyn 
& fire Hue & fire Guy, qui puis fu coneftable de Chipre 
& preudeme & vaillant^ & fi y fu meffire Johan d'Ey- 
belin, qui puis fu conte de Jaffe & eftoit chevalier noveau, 
qui n'avoit que .xvij. ans d^age, & fu meffire Anceau qui 
eftoit cheveteine de Toft en leuc de mon feigner de Baruth. 
Malvaifement efteyent herbergie Fun sa^ Fautre la ; de rien 
ne fe deutoyent, ains difoient que ilyreient prendre Sur. 
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17^. Les Longuebars quy eftoient a Sur efpierent & 1231 
forent que il eftoient malvaifement herbergies^ & poy dc 
gent eftoyent. Murent de Sur fi toft come il fu anuitye; ii 
menerent ovec eaus la gent de Sur a force, & il eftoit 
bounace. Si vindrent les .xxij. galees a Cazal Ybert & 
affaillirent Toft des Chiprois de nuit ; n les troverent en- 
dormis & defarmes. Aucunes gens avoyent dit a meffire 
Anceau que les Longuebars venoient, mais il ne crut mie 
ni ne deigna faire afaver, dont ii dut eftre mout blahmes. 
Onques gens fi f orpris meaus [ne] fe defendyrent ; les jij. fis 
de mon i'eignor de Barut, meffire Bauduyn & meffire Hue 
& meffire Guy y firent merveilles d'armes; meffire Bauduyn 
y fij periiloulement naffi-e & Ton nevou, meffire Johan^ quy 
eftoit juene y fift tant que toute fa vie fu plus prifie. Meffire 
Anceau, pour la valour quy eftoic en luy & por ce qu'il 
eftoit cheveteine^ (&) fe fenty colpable de ce qu'il avoit 
oi", & ne Tavoit noncie. U fift merveilloufes prouelles^ le 
toy s'en efchapa pres que tous nus. 11 fu mis fus J. cheval^ 
& s'en alerent a Acre- & tant com la nuit dura, ne per- 
direnc les Chiprois la herberge; tout[e] nuit fe combatirent. 
Les Chiprois eftoient a pie, ies uns fur les chevaus fans 
felle, les uns armes de lor haubers tous nus, les autres 
tous defarmes. Tel eftoit a chevai quy n'avoit frein, qui 
n'avoit lance n'avoit efpee. Toutes voies abatirent il mout 
de Longuebars & ociftrent. A Faube dou jour defcendirent 
ceaus de[s] galees, &ia clarte dou jour delcovry la petite 
quantire des Chiprois. Si fu prife ia herberge de tout & 
robee; & furent perdues toutes ies chevaucheiires, faus 
celes oil eftoient montes cil quy efchaperent : .xxiiij. cheva- 
liers priftrent & poy en ociftrent, plufors en nafrerent, & 
toute la herberge, & le plus des armes gaaignerent. Les 
chevaliers chiprois, qui bien fe defendirent, s'arefterent 
fur .]. petit touronet a une aubaleftee de la herberge; les 
Longuebars ies veoyent bien, mais n aloyent pas a eaus. 
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1231 17^. Le roy Henry vint a Acre; le feigner de Baruth 
failly au cri, & tous ceaus qui le voftrent fivre, mouc 
doulourous & angoiffous. Tone premieremenc encontra 
le roy, done il rendy graces a Deu; apres trova autres 
gens qui fuoyent. Ouanc il le virenc^ fi efchiverenc le 
chemin ; un iuen lergent s'elmur, & dift que il ireic veir 
le aucuns des enfans de Ion feignor fufi en cele roure. 
11 Tefcria, & dift: : cc Ne faire ! aiilors les rroverons. U 
n oferent pas fi loins fuir ne venir la ou je fufe. ^y Un 
poy avant il encontra .]. fuen I'ergenc vieill, qui fuoic5 
celuy ploura & li dift : f^ Tous vos beaus enfans aves 
perdus^ & mors lont, ^j Le preudome refpondy & dift : 
cc Et qu en eft^ fire vilain punais ? Enfi doivent morir che- 
valiers^ defendant lor cors & lor ennors. ^1 Grant aleiire 
pafta avant; quant il aprocha dou Cazal Ymbert, il choifi 
ceaus qui eftoyent fur le toron^ & fi toft come il le choi- 
firent, il feryrent chevaus des efperons apres les Longue- 
bars^ quy ja fe partoient. Les Longuebars choifirent les 
venans d'Acre ; fi fe miftrent a la fuye^ & rout fuyant 
palTerent les pas de Paffepoulain. Le feignor de Baruth 
trova ia les fuens quy fe mehloyent a Lariere garde des 
Longuebars^ & vir & conut que la mehlee ne la chaffe 
ne vaioit rien^ car fes enemis avoient ja pris le pas & 
avoient mout d'aubaleftriers & d'archiers. Si en remena 
les fuenSj mout merciant Noftre Seignor de ce qu'il les 
trova vis & qu'il s'eftoient ii bien porte. La trova tous 
fes coraus amis, fors que fon fis fire Hue. Celuy trova il 
fus une vieille mayfon crenelee, quy eft au cazal. A 
celuy avoit Ton ocis fon chevau, pres de cele maifon. 
Entre iuy & .j. chevalier qui li fift compaignie^ monterent 
en une maifon & la defendirent a pieres, tant qu'il 
conurent le fecors; Ton cuidoit que ii fuft mort oupris: 
grant fu la joie^ quant il fu la trove. 

176. Apres ce que Richars^ li marefchaus de Fempe- 
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reor Federic, ot doune Pefchac as Chiprois a Cazal Ym- 123a 
berc-, il s'en ala a Sur a mout grant gaain, car entre 
ceaus de terre & ceaus des galees, enporterent tout ce 
que il avoient gaaignie, & por ce que il gaaignerenc tant 
& le plus dou harnois des armeiires & des chevau- 
cheiires as Chiprois, lor fu avis que il eftoyent mout au 
deffus de lor guerre, & que lor enemis ne porroyent pas 
recovrer en Chipre ne paiTer jufque a .j. lone tens. Si 
ordenerent lor afaire & laifTerenc garnifon a Sur^ & tan- 
toft paflTerenc en Chipre a grant elfors & a grant bonaffe, 
pour prendre Tihle. 

177, Ence fu en Tan de M. cc. & xxxii. 

Maintenant que les Longuebars furenc en Chipre, le 
chafteau de la Candare lor fu rendu. Avanc avoit Ton 
rendu la tour dou port de Famagoufte a fire Heimery 
Barkis & a fire Aumaury de Bechfan & a fire Hue de 
Gibeleth^ & le chafteau de Cherines auci, fi que routes 
les fortereftes de Chipre ne fe tenoyent nule au feignor 
de Baruth ny au roy, que tant foulement Deudamors. 
Laens s'eftoient recuilly les .ij. fuers le roy^ dameifele 
Marie & Yzabeau^ & fire Henris ^ de Gibeleth, qui eftoit 
au jour bailly de la fecrete^ que le fire de Baruth avoit 
laiffie cheveteine de la terre, quy mout poy i mift de 
confeil, & fi avoit Phelippe de Caffran qui adonc eftoit 
chaftelain. Laens fe receterent .j. poy de chevaliers & 
de dames & de damoifeles, que mout le recuillirent fur 
faut & d^autre gent, qui mour eftoient maugarny de vi- 
taille & de ce que meftier lor eftoit, qu'a poi qu'il ne fu 
perdu par loufraite de viande; & a grant mefaife & a 
grant mefchef fe rindrent tant qu'il furenc refcous; & 
tout plus des dames & des damoifeles & des enfans de 
Chipre furent fi forpris qu'il ne porenc aler a Deuda- 

a. Mf, hernis. 
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1232 mors. Si fe rececerent as yglizes & as religions^ & plu- 
fors en y oc qui fe recererent & mufferent as monceignes 
& dedens caves. Les bermers & lor enfans come ber- 
gerons & ces femes, aloyenc glener les efpis cheans qui 
eiloyent, & de ce vivoyenc en ere les & leur enfans. Auci 
a fi tres grant doulor que pitie feroit de retraire. Dame 
Efchive de Monbeliarc, qui au jor efloic feme de fire Ba- 
lyan dTbelin^ fis de monieignor de Baruth, ii eftoit re- 
cetee a Tofpicau, & fes enfans ovec ly; & quant elle oy 
que les Longuebars eftoyent arives, elle ot fi grant paour 
qu'ele fe vefty en abit de frere menor & guerpi fes en- 
fans & fon fie ; & monca en une roche que Ton apele 
Bufevent. La fus la receta .j. viel chevalier qui avoit 
nom fire Guinart de Conches^ qui la lus eftoit de par le 
roy, & elle s'aporvea tant qu^elle Pot garny de vitaille, 
dont il n'i avoi(n)c point. 

178. Les Longuebars vindrent haftivement a Nicoffiej 
& maintenant firenttoutes les abominations & les otrages 
& les vileinies que il forent & porent. 11 briferent les 
yglizes & les temples^ & la maifon de TOfpitau & toutes 
les religions^ & cratnerent hors les dames & les enfans 
quy fe cenoyenc as auriers & as preftres quy chantoyent 
les melTes j dont il avint en aucun leu que il efpandirent 
de la main dou preftre le cors de Noftre Seignor, & le 
facrement a terre^ & chargerent les dames & les enfans 
lur charetes & fur ahnes mout vileinement, & les menerent 
a Cherines en prifon, & poignant d'aguillons celes qui 
ne voloyent toft aler. Les Longuebars gaignerent Cherines 
& mout y miftrent vitaille, car lor galees & lor vaiffeaus 
y manderenc^ tout quanque il troverent de par toutes les 
marines de Chipre. 

179. Les Longuebars & les autres traitres alerent aflfe- 
ger Deudamors, & le tindrent mout pres, car il favoyent 
bien que ceaus dedens eftoient maugarny de vitaille. 11 
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miftrent au fiege pour plus deftreindre le chafteau le[s] ^^3^ 
plus mortels enemis que le roy & le feignor de Baruth 
eiiffent, & fi miftrent ne fai quances maiftries d^auba- 
leftriers parjurs & traitors, quy s'enfuirent de Toft des 
Chiprois^ & s'en entrerent a Gibelet, quant Toft des 
Chiprois paffeit par devant, pour aler a la refcouffe de 
Barut. 

1 80. Atant fe taift le conte des Longuebars quy font 
en Chipre, & cuidenc tout avoir gaigne & retorne au 
roy Henry & au feignor de Barut qui font a Acre, qui 
haftivement & vigouroufemenc fe contindrent felon le 
grant mefchef en quey il fe troverent. 

t8i . Le roy Henry de Chipre ot .xv. ans conplis, & 
pot douner & faire fon plaifir come feignor d'age ; fi 
proumift & douna plufors fies a ceaus quy o luy alerent, 
& as Jeneves pour franchife & court au royaume de 
Chipre, pour aler o luy. Tant foulement que il arivaft 
en Chipre, le leignor de Baruth quy adonc eftoit maire 
de la comune d'Acre, fi come le conte a dit sa en ariere, 
vint devant le patriarche Girot de Jerufalem en la pref- 
fence dou roy Henry & de mout de gens qui la furent, 
& s'en plainft au patriarche, qui eftoit legat, dou damage 
que les Longuebars avoyent fait au roy & a luy meifmes 
des chofes devant dites. Entre les autres chofes devant 
dites, fe recorda & dift fi come les Longuebars avoyenc 
pris toute la navie le roy, & quant le roy eftoit venus de 
Chipre, car ce quy en efchapa au Botron avoit le roy 
mande en Chipre^ & avoyent pris cele navie^ & tout le 
remanant avoient faifi & le royaume de Chipre & affeges 
les fuers dou roy en j. chafteau; & le roy les voloit aler 
relcorre, mais il n'avoit point de navie come befoing ly 
fuft, & les flalandres, en quey les Longuebars eftoient 
venus^ [eftoient] au port d'Accre : dont il requeroy(en)t 
au patriarche come a legat, que il comandaft que Ton 
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^^32 preift les fTalandres qu'il avoient au port come ceaus qui 
eftoyent efcomenie & quy avoient abatu le chafteau de 
la creflienece, & au roy avoyent tolu fa navie & ion 
royaume. Le bon patriarche refpondy qu'il ne s'entre- 
metoit dou fait d'armes, mais 11 avoir veti aucune fois en 
fon pais, quant li veneour venoyent a la proye, & la 
befte eftoit dedens, qu'il fe menoient lor berfiers & s'ef- 
crioient, & nnoftroient a la main & difoient: (^ Or pren 
le ! » Lors corurent chevaliers & fergens, & les Polains 
dou port as barches & as autres petis vaiffeaus que il 
troverent au port & vindrent as flTalandres. Si en priftrent 
,xiij. par force^ fi com Deu voft. Les autres naves & flTa- 
landres fuirent a Sur; le roy Henry & le feignor de Ba- 
ruth retindrent quanque il porent de gent, mais mout 
avoyent grant foufraite de moneye, dont il avinr que le 
jeune leignor de Cezaire vendy partie de fa terre de 
Cezaire, & mon feignor Johan d'Eybelin, qui puis fu conte 
de Jafe^ vendy .j. fuen grant maner qui eftoit a Acre & 
prefta les deniers au roy. Haftivement s^apareillerent & 
murent afl^es de Pouleins dou port qui avoient ne lay 
quans vaiflTeaus armes, & le roy lor douna fies, faiiTant 
le fervize de mer. 

182. Le roy Henry & li Chiprois qui o luy eftoyent, 
chargerent lor hernois es vaiffeaus, & monterent fus^ & 
pafferent devant Sur onque lor vaiffeaus. Les galees des 
Longuebars quy eftoyent venus de Chipre vindrent contre 
eaus & fe miftrent I'ur vent, mais n'oferent affembler a 
Toft, & tous jors venoyent fur vent^ gaitant fe il lor 
porroyent faire damage. L'oft des Chiprois ariva devant 
Saete ; la vint meffire Balian, qui eftoit venus de Triple 
a Baruth & fa compaignie deffus noumee, & fi vint fon 
frere meffire Johan de Foges & fa compaignie deffus 
noumee, qui avoit efte o luy en garnifon a Baruth & de 
Saete, & le roy Henry de Chipre lor douna plufors lies. 



11. PHELIPPE DE NEVAIRE. 97 

185. Dou port de Saete celerent les Chiprois & vin- 1232 
drent en Chipre & ariverent a la gree ; & les galees des 
Longuebars venoienc ades o eaus lur vent de nuit. Man- 
derent en terre par une efpie ou eftoir Fofl: des Longue- 
bars & forent verayement que Toft & tout le pooir efloit 
a Famagoufte & lor galees au port. 

184. L'oft des Chiprois vint de Famagoufte; les Lon- 
guebars eftoyent en la ville & avoient mout grant plante 
de gent a cheval & a pie & mout avoient de chevau- 
cheiires & d'armeiires, car il avoyent gaaignes au Cazal 
Ymbert, & toutes celes qu'il avoyent trovees en Chipre- 
ovec eaus eftoyent ceaus traitres quy s'en partirent dou 
roy au Puy dou couneftable, fi com le conte la devile 
devant, & aurres gens, qu il avoyent eli de Triple & d'Er- 
menie, & tricoples qu'ii avoyent en Chipre tant que Ton 
les efmoit, que bien avoient .ij*^. chevaucheiires en lor 
oft^ le roy Henry &le feignor de Barut n'avoient que .cc. 
& .xxxiij. chevaucheiires. 

18). Quant Toft dou roy Henry fu venu devant Fa- 
magoufte, il aloient .j. poy loins de terre, Le feignor de 
Baruth regarda & vit que le rivage eftoit mout garny de 
gent d'armes encontre luy, & grant peril y avoit au 
defcendre en terre. Il regarda une yfle devers terre^ fi a 
.j. gue que Ton puet bien defcendre a terre & a chevau 
a la marine, quant les aigues font mermes que la terre 
gette & fait bounace. En cele yfle defcendy Foft des 
Chiprois a mout grant mefchef por les roches qui font^ 
ne onques mais n'avoit Ton cuide que oft peiift la def- 
cendre. Maintenant corrurent au chef de I'ifle devers la 
terre la ou eftoit Faigue, & la eftablirent gent d^armes 
pour garder le pas tant que Ton fuft defcendu & bien 
apareillie. La gent de Fempereor fe traiftrent vers la & 
y miftrent tout le debat que il potent^ trayant ovec les 
arbaleftres. La ot mout lancie & trait d'une part & 
c J3 
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1232 d'aurre • routes voyes y defcendirenc li Chiprois a loifir 
grans & peris, eaus & lor chevaus. La nuir herbergerenr 
en cele yfle & firent bien garder la nuir le chef devers 
le gue par la oil il devoyenc paffer a rerre, & apres mie- 
nuit miflrenr barches & aucuns peris vaiffeaus armes au 
porr, & corur a .j. des leus de la ville. Le cry fu mouc 
grant 5 maintenanr les Longuebars miftrent feu en route 
lor navie qui eftoir dedens le porr, & guerpirenr la ville 
& chevaucherent & s'en alerent a Nicoffie, & les gens a 
pie de Toft le roy y corurent & priftrenr la ville de Fa- 
magoujfte de nuir, 

186. Le bien matin^ le roy o fes Chiprois s^'armerenr 
& firenr courir lor chevaus & monterenr a cheval & 
pafferent par celuy gue en rerre & as efcheles faires^ & 
bien cuiderent avoir la bataille au paffer dou gue^ mais 
ne rroverenr nul, & alerenr en la ville de Famagoufle. La 
fe herbergerenr aj. jors ou .iij. pour eaus aifer. Les Lon- 
guebars avoyenr laiffie la rour de mar garnie de genr. 
Le roy fina a eaus & douna fies as chevereines & li ren- 
direnr la rour dou porr de Famagoufte. La meifme vin- 
drent a eaus .iij. honnes dou roy qui gardoyent la Can- 
dare, por les Longuebars. Le roy lor douna ce que il 
requiftrenr & il ly rendirenr la Candare & Bufevent; & 
le feignor de Barurh & fes enfans pardounerenr a Fun 
d eaus qui avoir nom Anfrey de Monaigre, que mour lor 
avoir mesfair. Le recovrier de la Candare & la tour de 
Famagoufte ordena & porchaffa Phelippe de Nevaire. 
Treis jors demora le roy de Chipre en la ville de Fa- 
magoufte^ & fina a(s) cheveteinefs), quy avoit nom fire 
Guillaume de Lovre^ qui eftoit confele & home de bien. 
Le roy li fift quanque il requift; franchifes & court 
douna a Jeneves, par route Chipre^ fauvela juftize de .iij. 
chofes^ c'eft affaver de murtre & de rapine & de traifon* 
& lor douna maifon a Nicoffie & la court deffus la mer 
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& .j, cazal qui a nom Defpoire. Ec la fu tenu an rey de 1232 
fairemenCj & le rey a eaus d'aye & dounement a .j. terme 
moty : le don que le roy Henry lor fift fu a tous jors par 
fon bon gre, & de mon feignor de Baruth. Les Jeneves 
remonterent en lor naves, & alerent a Lymeffon . La furent 
tant que il forent Tennor que Noftre Seignor fill: puis au roy 
de Chipre, & as fuens, & quanc il forent ce^ fi s'en alerent 
en Jene. Les galees des Longuebars le forent ades tant 
com il furent as aigues de Chipre^ mais onques n oferent 
adezer as naves, quant les naves s'enpalegerent. Les galees 
vindrent a Cherines que les Longuebars tenoyent^ & 
Toil des Longuebars, quant il partirent de Famagoufle^ 
miftrent feu par my les aires, & par tout le plain & fift 
grant damage, car toutle plus dou ble eftoic ja as air[e]s; 
& avoyenc brife tous les molins de la Oueterie, ne'is ceaus 
des mains firent il brifer a Nicollie. Quanque il porent 
de celie chofe, fe conforcoyent mout li Chiprois^ & di- 
foyent que bien eftoit aparant que ii ne s'apareilloienc 
pas de tenir la terre, quant il ce faifoyent, & Noftre Sires 
avoit doune une tele grace as Chiprois o tout ce que il 
eftoyent fi poi de gens, que il lor fembloit avis veraye- 
ment que enfi toft come il troveroyent les Longuebars 
en champ, que il les defconfiroient. 

1 87. Le roy Henry & le feignor de Baruth & les fuens 
murent de Famagoufte & vindrent par lor jornees a 
Nicoffie a grant melchef de hernois & a poi de gent. Si 
toft come Richart Philanger^ qui eftoit marefchal de fem- 
pereor Federic, fot que les Chiprois aprochoient, il & 
tome fa gent guerpirent la ville de Nicoflie, & alerent 
herberger par les montaignes en une avalee d'un pas 
qui eft en haut fur le chemin par 011 Pen vait de Nicoffie 
a Cherines, & yleuc fe tindrent. Lor herberge eftoit belie 
& fore fi que nulle gent ne pooit venir a eaus fors que 
par un(e) petit chemin & par une grant montaigne, & 
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1232 la eftoit le pas bien garny, ne les Chiprois ne pooyent 
fecorre le chafteau de Deudamor que par la meifme^ & 
les Longuebars avoient quanque befoin lor eftoit par de- 
vers Cherines, & au chafteau de Deudamors n'avok viande 
qu^a .ij. jors foulement. 

188. Le roy Henry & le feignor de Baruth & lor gent 
encrerent a Nicoilie 5 poi y troverent de ce que befoing 
lor fu : grant foufraite y ot de pain. Le feignor ne douna 
garde qu'il eftoit folement herbergie & efparpeillie par 
la ville. Si douta la maifnee des Longuebars, qui volen- 
tiers affailloient ia gent de nuit, & a hore de vefpre 
fift crier as armes, & dift que les Longuebars venoyent; 
fi fe partirent tous hors de Nicoffie celuy jour meifmes 
que il vindrent. Si toft come les gens furent hors de la 
ville as efcheles faites^ le ieignor de Baruth fift dire que les 
Longuebars eftoient retrais & aparu; mais fi fyft defendre 
de par le roy que nus n'entraft en la ville. Dehors la ville 
choifirent une place & ,j. leu qui a nom le Trahona, ou il y 
avoit jardins d'une parr & une petite fi^le. La fe herber- 
gerent cele nuit & mout bien fe firent gaiter & a bounes 
entrefeignes^ car bien lor fouvenoit de Cazal Ymberc. 

189. L'endemain matin quy fii par .j. mardy, tout 
droit a ,xv. jors de juing, fe murent les Chiprois & che- 
vaucherent pour aler vers la oil leur enemis eftoyent, & 
ce fii apres .v. femaines que Fafaire de Cazal Ymbert 
avoit efte. Le roy & le feignor de Baruth & lor con- 
feil orent porpenfement que il vendroyent defous la 
herberge de lor enemis au plein, & fe les Longuebars 
defcendoient a eaus, les Chiprois defiroient la bataille. 
Si alerent tant que il vindrent pres dou cazal que Ton 
nome la Gride^ qui eft pres d'iieuc el pie de la mon- 
taigne, & de la manderent "^ par nuit aucun confort & 

a. Mf. manderoient. 
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fecours de gent a pie a ceaus de Deudamors par .j. fen- 123a 
tier roifte & eftreit qui monte par cele roche. En tel pro- 
pofement vint Foft des Chiprois entre roft des Longue- 
bars a la Gride, fi que une parcie de leur hernois & de 
leur fergens a pie s'eftoienc ja mis au dit cazal, & li 
autre venoyent apres. Si toft come les Longuebars^ qui 
eftoyent en haut, virent les Chiprois en fi poy de gens, 
& a fi povre hernois^ il eiirent defpit & honte d'efchiver 
la batailie, & crierent a une vois : cc A eaus! a eaus! alons 
les prendre ! ^^ Quant les Chiprois virent ceaus de Puille 
deffendre contre val le pas, les efcheles devifees, chaf- 
cune efchele a fon cheveteine tous apreftes a la bataille, 
le feigner de Baruth defcendy lors a pie, & mercia Noftre 
Seignor a genoils de ce que fes enemis venoient a la 
bataille^ car bien favoit & difoit que ce eftoit la deli- 
vrance & le meaus que lor peiift avenir, Tendrement 
requift & proya Noftre Seignor que il en ceft jour dou- 
naft honour & viiloire au roy & as fuens. A cel[e] houre 
dift Ton que il voa priveement, ce que il fift apres, de 
foi rendre en religion. Les efcheles furent ordenees & 
devifees: meffire Balian dTbelin, fon fis, avoit cous 
jors conduit en cefte guerre la premiere bataille. En eel 
point il le fift venir devant luy & li requift que il juraft 
le comandement de faince yglize, car il eftoit en cen- 
tence pour fon maryage. Celuy refpondy que il ne pooit 
faire fa requefte. Le preudom li refpondy & dift : " Ba- 
lian, je m^en fi plus a Deu que a voftre chevalerie, &, 
puis que vous ne voles faire ma requefte, laifTes Tefchele, 
car, fe Deu plaift, efcoumenie ne fera ja conduifour de 
noftre bataille. jj Enfi le dift & enfi le fift : il eftabli che- 
veteine de la premiere bataille fire Hue fon fis, & fire 
Anceau de Brie en la feconde, & fire Bauduyn d^Ybelin 
en la tierce, &le jeune feignor de Cezaire en la quarte; 
& fu en Tariere garde, car plus n'i ot, & en cele fu le 
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1232 roy & le feignor de Baruth & fon juene nevou, fire 
Johan & autre plufors, qui mouc vofiffent eftre en la 
premiere bataille. Le feignor de Baruth comanda a fire 
Balian^ Ion fis, que il fuft o luy a Tariere garde, & ii li dift 
de par Deu, mais il le fift autrement ^, que il s'en embla, & 
s'en ala a la premiere efchele oil eftoit fon frere fire Hue, 
& fire Anceau fi lor enorta & enfeigna ce que il fot de 
bien, & puis s'en party d'eaus, & fe tint devant eaus 
encofte, & avoit J, poi de gens qui o luy eftoient^ car 
au jour n'avoit que ,v. chevaliers quy o luy parlaffent, 
car tous les autres avoyent jure le comandement de 
fainte yglize. De ceaus .v.. Tun eftoit Phelippe de Ne- 
vaire & Pautre Raimont de Place ; ces .ij. eftoyent fes 
homes & tenoient de luy ; Piere de Montholif eftoyt li 
tiers & eftoit fodoyer & bien de luy, & les autres ij. 
eftoient Robert de Mauneni & Eude de la Fierte, qu'il 
avoit norry, & fait chevalier. 

190. Si toft con h Chiprois conurent que la premiere 
efchele des Longuebars venoient por combatre o eaus, fi 
s'aprefterent & adrecierent vers eaus, & s'aprocherent 
tant que il hurterent enfemble. Meffire Balian dTbelin 
fery des efperons par mouc mau leu, par pieres & par 
roches, & ala aflfembler as autres a mont en mi le pas, & 
tant les enconbra & fift d'armes que Ton ne poeit entrer 
ne iffir en celuy pas; & tant y foufry que tuit cil qui le 
virent garentiffoyent & difoient que il ne porroyent 
cuider c'un foul home peiift ce faire, & plufors fois fu 
apoie de tant de lances que chafcun cuidoit que jamais 
il peiift efchaper, & ceaus quy eftoient aval o le roy, le 
veoyent & le conoyffoient bien as armes & cryqienc 
aucuns d'eaus a mon feignor de Barut: ^ A! fire, fecorons 



a. Jprh ce mot le mf. r'epete que autrement. 
il li dift de par deu mais il le fift 
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meflire Balyan, car nous veons que Ton I'ocit la fus! 3:» Ec 123^ 
il lor difl : « Laiffes ly faire ! Noftre Sires ly aidera, fe il 
li plaift, & nous chevaucherons eftroit lie grant pas, car 
fe nous deroyons, coft poriens perdre, ^^ La bataille eftoic 
ferae grant en cele houre d^une part & d'autre, & dura 
lonsfuement & en i ot affes d'abatus. Le conte Gaucier de 
Mounepeau conduift la premiere bataille desLonguebars; 
il affembla malvaifement [&] ala touchant routes les 
efcheles dou roy, [mais] afchefa fort court tout outre fans 
faire grant damage. Aucuns de Fefchele dou roy le vofl: 
gaiter, mais le feignor de Baruth defendy bien que nus 
d'eaus ne retornafl ce devant deriere, mais chevaliers 
chaflTant tous jors devant le conte Gautier & meffire 
Joffrei de Mofie^ fis dou Juftizier, toutes les efchieles 
efchiver[ent] la bataille & tornerent vers la quarte ef- 
chiele; & de la s'en fuirent jufque a la Quaftrie, fans 
plus faire. Le conte Berart de Manope qui menoit la 
feconde efchele eftoit mout preu de chevalerie, & avoit 
bounes gens d'armes. Celuy affembla trop vigouroufe- 
ment & mout defconroia la premiere efchiele des Chi- 
prois, mais I'efchele de meffire Bauduin les fecorut 
vigouroufement, & meffire Bauduin fe porta bien,& mout 
y fift d^armes. Meffire Anceau de Brie s'acofta dou conte 
Berart, & le prift par le heaume, & le torna a ceneftre, 
& il eftoit mout fort des bras & avoit bon cheval & 
aracha a force le conte de la cele & abati le conte a terre, 
& cria ; « Tue! tue! jj Et adonc eftoyent venus ja en la 
place jufque a finquante ou Ax. fergens a pie que les 
Chiprois avoyent devant mandes a la Gride pour prendre 
la herberge. Ceaus coperent la telle au conte Berart & 
a ,xvij. chevaliers de fa maifnie, que tous eftoyent def- 
cendus pour luy monter. Celuy "^ mot cr tue ! tue ! 33 corut 

a. Le ptf. repete celuy. 
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1232 par la bataille, que chafcun crioic: « Tue! tue! 5^ En 
cele bataille avoir .j. chevalier devers les Longuebars que 
Ton difoit qui eftoit aleman, qui eftoic coverr, luy & fon 
cheval, d'orpeau. Celuy affembla trop de feis^ & mout 
fifl: d'armeSj & eftoit fi fors & (i vigorous que Ton ne 
le pooit abatre. En la fin fu ocis fon cheval, & les gens 
a pie s'al'emblerent entour ly, & Tociftrent. Mout en pefa 
as Chiprois qui avoient veli fa proueffe; mout y ot de 
gens vers les Longuebars quy afprement affemblerent & 
mout eftoient grant gens, & une chofe i ot quy mout 
aida as Chiprois^ de ce qu'il avoient fergens a pie, dont 
il avint que quant .j. de luer chevaliers eftoic abatus, que 
ly fergens le relevoient & le remontoyent ^ a cheval, & 
quant .j. des autres chevaliers longuebars eftoit abatus, 
pieftant Tocyoient ou le menoyent pris; & par ce y ot 
mout ocis & pris de ceaus de Puille en cele bataille, & 
des Chiprois ni ot ocis que .j. chevalier qui avoit nom 
Serie & eftoit ne de Tofcane^ & fu norri & adoube a 
chevalier en Chipre, & de ceaus de Puille y ot ocis plus 
de .Ix. chevaliers, & pris bien .xl. 

191, Quant la bataille ot grant piece dure(e), ceaus 
de Puille ne porent plus foufrir le faic^ car il recevoyent 
trop grant damage, fi fe partirent dou champ, & fe 
miftrent a defconfiture tout contremont le pas a aler 
vers Cherines, & les Chiprois les acullirent a chafcier & 
s'en aloyent o eaus enfemble pehle & mehle, & enfi les 
menerent trufques as portes de Cherines, ou il recuillirent 
a grant mefchef. Quant li Chiprois orent vencu la ba- 
taille & gaaigne le champ & chafcie fi con vos aves 01, 
il fe retornerent en une place qui eftoic en la coftyere 
au pie de la montaigne, & la fe herbergerent. 

192. Richart Philanger^ le marefchal de Toft des Lon- 

a. Mf. rementoient. 
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guebars vit que il eftoit enclos, & que il n'avoit gens 1232-1234 
affes & poy de vyande : il ot confeil & manda a Bafe 
pour fes galees qui la eftoient; & quant elles furenc ve- 
nues a luy^ il eftably les gens que il voft qu'il demoraffent 
a Cherines, & il & li autre fe recuillirent es galies & 
s'en alerent en Hernnenie, & entrerent en la fois de Tor- 
fot; & la les refut ly roys Haiton & fon pere Conftans, 
& mout les honorerenc. II demorerent grant piece au 
pais^ fi que une enfermete les y prift^ dont il en y ot 
mort mout d'eaus, & tout le plus en furent malades. 
Quant il virent que il ne porent durer en la terre^fi s'en 
partirent, & s'en alerent a Sur. 

ig^. Si toft com ceaus que vous aves oy, fe furent par- 
tis de Cherines pour aler en Hermenie, li roys Henris de 
Chipre & fi home s'en alerent herberger de les [lesj murs 
de Cherines, & la fe logierent & fi pres que nul ne pooit 
iffir ni entrer; & par cele bataille qui ot efte^ demora le 
roy Henry en fa feignorie bien & en pais^ by & (1 home, 
ceaus qui o luy eftoyent. Ly fiege fu devanc Cherines 
trufque apres la Pafque^ & lors fuc faite fin que le roys 
rendi & delivra tous les prifoniers que il tenoit en fa 
prifon; & il li rendirent Cherines & tous les prifoniers 
que il avoyent a Sur & quy avoient efte pris a Cazal 
Ymbert^ & toutes les dames que il avoyent prifes a Ni- 
coffie par les yglizes & es maifons des religions^ en leur 
venir de la terre. Enfi fu rendu ie chafteau de Cherines 
au rey & au feignor de Baruth^ en Fan de M.CC. & 

XXXIIII. 

194. En tant com li fieges eftoit devant Cherines^ la 

reyne Aalis, feme le roy Henry, & fiUe ie marquys de 

Monferat^ qui s'apeloit Longuebarge, por ce que I'em- 

pereor li avoir doune, elle s'eftoit mife dedens Cherines 

o ceaus de Puille & au coumandement deTempereor^Sc 

fe coucha malade d'une maladie^ dont elle moruth. 
c 14. 
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1232-1Z34 Quant elle fu trefpacee, ceaus qui eftoyent dedens Che- 
rines ratornerent^ fi con Ton doit atorner reyne^ puis 
firent demander fiance d'envoyer ,j, home parler au rey. 
Cil qui ot la fiance vint au roy^ & li dift que [fa] feme la 
reyne eftoit rrefpaffee de ceft fiecle, & que ceaus quy 
eftoyent dedens, li mandoyent que, feilli plaifoit, que il 
la fei'll; prendre & enterrer R com il afiert a reyne, & que 
il en feift fi come de fa feme. Li roys s'i aifenti & furent 
dounees triues que Ten ne traifift ni lanfaft defors ni 
dedens^ tant que la reyne fuft portee a la herberge le 
roy. Lors la mirent ceaus de Cherines fors dou chafteau, 
& ceaus de la herberge dou roy la refurent, & fu portee 
a Nicoffie a grant compaignie par la main des chevaliers 
tout a pie, & fu enterre[e] honoreement en la mere yglize 
de Sainte Soufie, & Fencerra Farcevefque Eftorgue. Ci 
endroit lairons a parler de Longuebars & des Chiprois^ 
tant que tens y ert. 

19 y. Si grant honour & fi grant grace fift Deu au roy 
Henry & au feignor de Baruth & as fuens^ que en une 
hore dou jour defconfirent lors fors enemis & chaffierent, 
fi con vous aves oy dire devant^ & delivrerent Deuda- 
mors, qui eftoit afiege; & affegerent Cherines oii les 
Longuebars eftoyent recete ^5 & les fergens qui eftoyent 
au fiege de Deudamors de paries Longuebars s' en fuirent, 
& n'oferent fuir vers Cherines pour les Chiprois, qui ja 
eftoyent devant; fi fe defi-uperent devers Plaiflie, & tor- 
nerent devers Nicoffie, mais il n'i oferent entrer de jour^ 
car de nuit cuiderent receter as maifons des religions 5 
dont il avint que Phelippe de Nevaire qui eftoit retorne 
a Nicoffie pour aucunes befoignes par le comandement 
dou roy Henry & dou feignor de Baruth^ il fot que les 
fergens devoient venir : fi affembla ce que il pot avoir 

a. Le pif. ajoute t & les fergens qui eftoient recete. 
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de gent & les ala encontrer hors de la ville. Un poi de- 1232-1234 
vant la mienuit vindrenc Phelippe de Nevaire & la foue 
gent^ lor corrurenc lure & ociftrenc, que priftrent .iij'^. 
fergens ou plus^ & pluiors en efchaperenc pour la nuit, qui 
fe garirenr es yglizes, & en maifons de religions. Phelippe 
fift venir devant luy les .iij. maiftres des fergens qui avoyent 
guerpi le roy &le feignordeBaruth devant Gibelet, dont 
il eftoyent parjurs & traitors; fi les fifl: cous defmembrer^ 
& volentiers les eiift fait pendre, mais il n en ot loifir^ 
car il avoit poi de maifnee & trop de prifons. 

196. L'endemain fot Ton que le conte Gautier de 
Manepeau & le fis dou Juflizier & lor efchiele eftoyent 
fo'ies a la Caftrie el foce dou chaftel, car les Templiers 
ne les voloyent receter dedens, por ce qu'il avoyent brifie 
devant lor maifon & trai(rt) les dames &les enfans, come 
les aves 01 au conte devant 5 dont il avint que le roy & 
le feignor de Baruth y manderent meffire Johan le Jeune, 
qui puis fu conte de JafFe & une eichele de chevaliers o 
luy. Dedens le foce les troverent & la les priftrent & les 
amenerent a Nicoffie; la furent mis en prifon ovec les 
autres qui furent pris le jour de la bataille. Tous furent 
livres a Phelippe de Nevaire, quy les faifoit garder. En 
cele prifon avoit .c. & .xlv. prifoniers [qui] y furent 
mort de nafres; fire Hue de Sorei, fire Ente de Chehgen, 
fire Gent de Cors y morurenc, mais fire Phelippe Obuif- 



fion gary de mout fieres playes. 



197. Le fiege fu devant Cherynes, & ceaus dedens 
eftoyent mout grans gens & avoyent toute lor navie^ en 
quoi il eftoyent venus en Chipre & ies .xij. gaiees : fi 
avint qu'il eftablirent cheveteine a garder le chaftel & le 
bourc, Phelippe Chenarr, quy eftoit frere de fire Gauvain 
de par mere; & fi laiiTerent .1. chevaliers, dont eftoit che- 
vetaine .j. gentil hom de Puille, quy avoit nom Gautier 
de Eguevine, & meflire Richart Filanger le baill & grans 
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1232-1234 gexis o luyalerencenHermeniequerefecorSj&manderenc 
en Antioche & a Triple, & difoyent que il revendroient 
& fe conbateroient autrefois as Chiprois. En Hermenie 
oc affes de malades & de mors d'eaus ; a Cherines re- 
vindrenc fans nul efploic, & diftrent que trop efloyent 
grant gent de terre & de mer, & trop gafloient de la 
viande dou chafleau. Sur cele achaifon rentrerent a lors 
galees & retornerent a Sur. Oveques Filanger lor bail, 
s'en alerent fire Heimery Barlais & fire Amaury de Beth- 
fan^ fon coufin, & fire Hue de Gibeleth demora baill a 
Sur, & ceaus .iij. alerent en Puille querre fecors a Tem- 
pereor. 

ig8. Phelippe Chenart demora a Cherines cheveteine 
& ,1. chevaliers o luy & en tour .m. homes a pie entre 
abaleftriers & gens de marine, il y ot de mout bons 
faifeors d'engins; plufors en i fifl: Ton faire trahus & 
perieres & mangueneaus, & mout bien fift garder le 
chaftelj & le bourc afprement fu garde longuement. 

199. Le roy Henry fift affembler toute fa court & fe 
clama a fa court de fire Heimery Barlais & de fire 
Amaury de Bethfan & de fire Hue de Gibeleth & de 
tous fes homes liges qui avoient efte contre luy a la 
bataille puis qu'il fu en age. Par comun efgart de court 
furent tuit desherite & fortjugie en cors & en avoir^ & le 
roy douna lor fies a ceaus quy ravoi[ent] fervy & aidie. 
Mout ennuyoit as Chiprois de ce qu'il n'avoient galees 
pour aiTeger le chafteau par mer; les galees des Longue- 
bars aloyent de Cherines a Sur & de Sur a Cherines. La 
volente de Deu fu puis tele que .xiij. galees de Jenevois 
vindrent d'outremer a LymeflTon en .ij. carevanes, en 
Tune .iiij.^ & une autre .ix. Le feignor de Barurh i ala 
grant alelire a LymeflTon & les retint as fos dou roy, & 
les mena devant Cherines. Adonc fu aflfegie le chafteau 
par mer & par terre que d'eaus que de ceaus qu'on pot 
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avoir de Chiprc. Moutfirent ceaus dehors engins, perieres 1232-1234 
de mangueneaus & de grans trabucs & .ij. grans chaf- 
teaus de fufl: & mout d'autres garides pour venir as murs, 
Affaus y ot plufors & de jour & de nuic, mouc y ot fait 
d'armes & dehors & [de]dens, mout en y ot de nafres 
& dune part & d^autre, car grant plante y avoit d'a[r]- 
baleftiers. Les chafteaus de fufl furent trait fur le foffe; 
de ceaus dedens y avoit meillor pietaille que de ceaus 
dehors • par force y miftrent le feu & mout fe tindrent 
vigouroufement pour doute de prifon & de mort. Les 
chevaliers dehors monterent & ferirent des efperons 
jufques au foce ; la defcendirent & entrerent dedens le 
chafteau de fufl qui ardoit, & eftainftrent le feu a force 
& les refcouftrent & les ratirent arieres. Mout y ot des 
chevaliers nafres ; ceaus dedens parlerenc de nuit au che- 
veteine des fergens de ceaus dehors^ qui avoit nom Martin 
RouflTeau, & tant ly dounerent & proumiftrent que il lor 
otroya a trayr ceaus dehors, & il lor ot en covent que 
il lor feroit affavoir quant Toft feroit plus efchery; fi 
faudroyent ceaus dedens as armes & iftroyent esforlee- 
ment, & celuy Martin & fes fergens quy feroyent dehors, 
& ociroyent tous ceaus que il poroyent, & trop legiere- 
ment pooyent ocirre mefTire Hue & meffyre Anceau de 
Brie qui eftoit herbergie plus pres dou chafteau que les 
aucres, & aloient trop fouvent efchargaitie a Fagait des 
fergens bien pres des murs. Celuy Martin Roufceau pooit 
mout de maus faire, car il eftoic mout prive dou feignor 
de Baruth & de fes enfans, & il avoit efte le plus dou 
tens de la guerre ovec eaus, & il li avoient fait mout de 
bien, & fe fioyent mout en luy & Tefchargaite dou 
chafteau eftoit tout fur luy; fi metoic & traioit dou chaf- 
teau ce qu'il voloit. Le plaifir de Noftre Seignor fu tel 
que cele traifon fu defcoverce par J. home qui ifli dou 
chafteau. En cele hore avint que Martin Roufceau fu ale 



no LES GESTES DES CHIPROIS. 

1232-1Z34 a Nicoffie pour aubaleftiers & avoic garnifon qu'il la 
voloit metre el chafteau. Le ieignor de Baruth mena 
Phelippe de Nevaire^ quy le prift^ auci autres faiieors 
d'aubaleftiers^ qui eftoyent homes liges le roy & con- 
fen cant ^ de cefte traifon, & maintes arbaleftes & autres 
armeiires lor avoit bailies en Fofl:. Phelippe de Nevaire 
les mena en Toft quy elioic devant Cherines^ & reconurent 
la traiTon en pleine court. La furent jugie & treigne & 
pendu, & Martin Roufceau fu gQte au grant trabuc as 
murs dou die chafteau. Adonc fe hafterent mout cil 
dehors de mener lor engins au mur. 

200. Un jour lor avintpour lor grant mefchance, que 
meffire Anceau de B[r]ies, quy faifoit mener .j. engin 
avant, & il meifme boutoit & haftoit les aurres, fi fu 
nafre en la cuiffe d'un careau (de) d'aubaleftre de .ij. pies. 
II aracha la fleche & le geta, & cuida avoir gere le fer, 
mais il remeft dedens la cuilTe par mefaventure. U feigna 
mout de fane, & ne voft founer mot tant com Tengin fu 
mene avant tant com il dut. Adonc fen aparfurent ceaus 
quy eftoyent pres de luy ; fi li aiderent tant quy vint en 
fa herberge^ tant ot feigne ^ que il fe pahmaj tout Tofl y 
corut^ tres grant duel en orent tous les amis, & fur 
tous homes le ieignor de Baruth, quy Papeloit fon rouge 
lyon; & il avoit droit;, car il fe penoit plus & travailloit 
de fafaire de Toft que nus^ & mout valoit. Il Pempor- 
terent a Nicoffie a fon hoftel & bien jut demy an au lit 
& plus, que one le fer ne pot eftre trove jufque au tiers 
jor devant fa mort ; & Deu fift fon comandement de luy. 
Grant duel en fifl: le roy & tous les bones gens de Chipre 
aucy, mais au jor que il trefpaffa^ le(s) feignor de Baruth 
eftoit en Surie^ car le chafteau de Cherines eftoit ja rendu 5 
& ades orres & coment ce fu. 

a. Mf. concetent. — b. Mf. feigna. 
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201. Si com vous aves oy, le roy & fes gens avoient 1232-1^34 
fait mout d'engins, & les menoyent avant & eftablirenc 

lor affaut; meffire Balian dTbelin aflTaily devers le chaf- 
teau & la gent o luy. Le feignor de Baruth & les .iij. 
anfans affaillirent de toutes pars le bourc tout en tour & 
bien le cuidi[e]rent prendre, car les engins avoient mout 
empirie les murs. Ceaus dedens furent grans gens & 
douterent mort ou prifon, & fe defendirent vigouroufe- 
menc. Ceaus dedens s'enbatirent eftoutement^ mout y ot 
de nafres; des enfans dou feignor de Barut y ot plufors 
nafres perilloufement, & de ceaus dedens y ot mout de 
mors & de naffres ; a Fanuiter fe retra'iftrent. 

202. Le feignor de Baruth blahma mout & reprift foy 
meiTme & dift en haut que bien fu entendu : « Hailas ! 
come il m'eft mefavenu a cefte fois^ & de ce qu il avint 
jadis pour .j. home de mon lignage! Et ce fu quant le 
roy Amaury entra en Babiloine, fi comanda a fire Hue 
d'Ybelin que il affaillift & feifl aflailir la cite de Belbeis 
qu'il avoyent affegie, & il li refpondy que il yroit a 
fafaut ; & fi toft com il vint fur le fojGTe, il fery des efpe- 
rons & failly ens luy & fon cheval. Ec le cheval brifa 
le col & mon oncle la jambe ; & tout Toft corut a la 
refcoufce 5 fi refut mout grant damage, car mout en y ot 
de mors & de nafres. Meffire Phelippe de Naples^ le bon 
chevalier, quy eftoit fon oncle^ failly au fofte apres fon 
nevou & fu tel conree que par poy ne morut. Si con a 
Deu voft & plot^ la ville fu prile, & le roy Amaury & 
fes homes firent une affife que jamais chevaher ne deiift 
n'i feift fuervife a afaire de ville ne de chafteau, ni en 
leuc que cheval nel pelift porter, fe il ne fuft affegie, ou 
fur fon cors defendant; & je^ las! cheitif, qui bien fai 
faffife quy fu faite pour mon lignage meifme^ j^ay huy 
en ceft jour livre moy & mes enfans a mort, & tous mes 
amis pour Taffaut d'un cheitif chafteau, (quy) qui .j. de 
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1Z32-1234 ces jors fe rendra de fain ! » Tous ceaus quy la eftoyent 
le reeonforterenr, & li diftrenr : cr Sire, ne vous en chaut 
trop ! y one plus perdu ceaus dedans que vous. ^> Le 
fiege dura longuement, & mouc y oc grans coftenges 
faices & grans I'odees dounees as fergens & as galees ; 
plus grans cailles firenc faire, car il ne fuffent jamais aleiir, 
s'il ne preyffenc Cherines. 

203 . En Fan de M.cc & xxxil, la reyne Aalis de Chipre 
ala en France^ pour recovrer le conce de Champaigne. 

204, Et le patriarche Gerolc de Jerufalem fu acufes a 
Rome par Temperere Federic, & ly fu tolue la legation^ 
dont il ala a Rome, & ot ariere la legation en fon pa- 
triarchie perp[et]uelment. 

2of. L'emperere Federic oy les novelles de la Surie 
&, coment que ce fuft qu'il n en eiifl loifir ou qu'il ne 
vofift venir^ mais il manda Tevefque de Ciete en Surie & 
lettres mout amyables & lozengereiTes^ difant que il ne 
lor favoit nul maugre de ce qu'il avoyenc fair & qu'il lor 
pardonoit & lor rehdoic fa grace^, & que il fe teniffent 
bien & loyaument a lui & a fon fis^ & que fe il voloyenc 
que fon baill qui eftoit a Sur fuft lor baill, il lor otroyeroit 
bien q'un de fes homes de la terre lufl lor baill a Acre. Et 
Richart Philangier full a Sur ; es letres fu dit & mout 
noume qui devoir eflre baill. C'eftoit .j. chevalier qui 
eftoit a Sur & avoir nom Phelippe Maugafteau. Poi eftoit 
prifie & difoit Ton qu'il afairoit fa chiere come une feme, 
& mout eftoit prive dou baill de Sur. En cele maniere 
cuydoit Temperere atraire ceaus de Surie & tolyr faye 
au feignor de Baruth & as Chiprois ; & puis fi toft con 
il elift loifir, fe'ift dou pis que il poift. Apres ce que 
Fevefque de Sayete, quy eftoit venus a Acre, ot tantpor- 
parle & fait, le feignor de Sayete & le coneftable furent 
acorde a ce fait & orent fait venir le peuple a Sainte 
Cruis, & Fevangelier fupre(n)lent- 6c enfi come il durent 



II. PHELIPPE DE NEVAIRE. 11^ 

jurer^ le bon juene feignor de Sezaire, quy eftoit nevou 1232-1234 
de mon feignor de Baruth & quy eftoit venu de Chipre 
a Cezaire pour fon afaire^ & encendy ceft fait: fi vint a 
Acre haftivement, & en Tore que le fairement devoic 
eftre fait, il encra dedans la mere yglize de Saince Cruis^ 
& comanda a founer la campane de la comune. Quant a 
la frariede faint Andre le fot^ ilfurent as armes & crierent 
tuit: « Muire! muire ! j:" L'evefque de Sayete les vit^ f\ 
s'en fui en la maifon de Tevefque d'Acre, & fu enclos 
en la chapele, & fe le feignor de Cezaire ne fuft def- 
cendu, Fevefque de Sayete eiift efte celuy jour ocis, & 
le feignor de Sayete & le conneflable auci. Mais le 
feignor de Cezaire les fift eftre en pais, & en menales ij. 
hors de kens o luy, & il fift tantofl; favoir tout le fait a 
fon oncle, le leignor de Baruth, qui eftoit en Chipre au 
fiege dou chafteau de Cherines. Tantoft fe party dou 
fiege le feignor de Baruth & laiffa en fon leu fire Balian, 
fon fis Tainfne, o le roy Henry, & voft mener o luy Phe- 
lippe de Nevaire, mais fire Balian ne le voft fouffrir. 

206. Le feignor de Baruth ala a Acre, & tant ordena 
& fift que les fairemens des Poulains farent tous refreichis, 
& qu'il fu maire de nouveau. Uevefque de Sayete manda 
au feignor de Baruth, priant pour Deu & por fon honour 
& pour fon profit que il le feift conduire devant luy^ 
car il voloit a luy parler. Le feignor de Baruth refpondy 
que de par Deu venift. U manda pour luy, & le fift con- 
duire; fi toft com il fu en fa prefence, il ly[t] unes letres 
de par Fempereor, en queles il avoit falus & creance. 
L'evelque dift: « Sire, il s^en contient es letres que vous 
me deves croire : Fempereor vous mande que il fe 
repente mout de ce quy a efte entre vous & luy, & il fe 
portera de ci en avant en tel maniere vers vous que vous 
& tous les voftres en feres riches & manant, Mais il 
veaut que vous ly faites .j. poi d'ennor, por ce que les 



, Ii4 LES GESTES DES CMIPROIS. 

1232-1234 gens ne puiflTenc dire que vous Paves vencu; T^nour 
qu'il vous requierc [eft] que vous venes en aucun leu ou 
il femble que il ait poer, & que vous dices enfi fimple- 
menc, coment qu'il foit ne comenc que non : « Je me 
« met en la mercy de Fempereor come de mon feignor 
cc de Barurh. j^ — cf Sire evefque^ a la fin de ma parole, 
ferai refpons a voftre requefte* mais tout avant vous 
diray .j. conte & une effample, quy eft efcrite au livre 
des fableaus de Renart- ce m'eft avis qu^il afiert bien a 
cefte raifon que vous m'aves dice : 

207. cc !l avint en uneforeft plantive & pleine de toutes 
manieres de beftes, qu'il y avoit .j. mout grant lion & 
mout mal richignant, maladif & malenconious. Un jour 
fe gifoit devant fa cave 5 fi vit paflTer une grant route de 
fers grans & de faifons. Le lion dift a la privee maihnee : 
cf Se je ne manjue de eel ferf gras^ quy vait devant les 
cf autres^ les mieges m'ont dit que je fui mors, j^ Main- 
tenant manda au ferf, priant pour Deu que il venift a 
luy parler^ car il eftoit fi malades que il moroit5 le ferf 
y ala volentiers come a fon feignor. Si toft come il vint 
a Tentree de la cave, le lion fe hafta de luy prendre 5 fi 
Patainft de la paute a la chiere & ly avala la peau jufque 
fur le mufeau. Le ferf fu fort & fain, & le lion foible & 
malade ; fi chey en ariere de fon cop mei'fme. Ly ferf s'en 
ala la chiere fanglantee, & dift que jamais en fa court 
n'en entreroit. Toute voies gary le ferf de fa playe un 
grant tens. Apres avint que le lion manda au ferf & dift 
que fe Deu ly aidaft, il ly cuida faire joie a Tentree de 
fa maifon^ & luy acoler, & fi avint par mefchance que 
les ongles s'acrocherent en fa chiere, & il de fa foiblete 

au cheir le grafigna mau fon gre, & por Deu qu'il 

venift a luy. Tant y ot de proyeres qu'a luy rala. Le lion 
failly a Tencontre & lanfa pour prendre le; fes pautes 
Tatainftrent jufques a fa coue de lone en lone de fon dos; fi 
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enleva .ij. grans corroies. Le ferf failly esforfeement come 123^-12^34. 

blecies. Le lion eftoic encores foibles; fi chey de fon 

cop meiTme; le ferf s'en fuy & fu- longuemenc malades 

de celes nafres prefque tout .j. an. Au chef de Fan le lion 

remanda a luy de fes barons & tant le farmonerent & 

proyerent que cra'i fu le ferf, & revint a court. Le lion 

fu amende & eflably; fa privee maihnee le ferf prift, & 

[ojcirt & comanda que il fuft efcorches & apareilles & 

overt & desfait, car il voloic ma[n]ger de luy; les beftes 

quy manjuent char, fi come Yzengrin & Renart, s'en 

entremyflrent de Tapareiiler. Renart bouta fon groin & 

prifl: le cuer & le manga. Les autres beftes furent mout 

efrr[e]ees; le lyon s'en prifl: garde & come defloal s'en voft 

excufer par fa parole, & difl: : f^ Seignors, ne cuides pas 

cc que pour felonie ne por lechiere, j'ai ocis le ferf^ mais 

a por ma garifon Lai fait, car tuit li miege moftrerent 

a que je ne pooye garir, fe je ne manjoye del cuer dou 

cf ferf 3:! Le cuer ne pot efl:re trove, que Renart I'avoit 

ja mangie. Le lion jura que ce avoit fait Renart, car il 

avoit la barbe fanglantee ; chalcun le moflra au deit & 

tuit diftrenc & jugierent que Renarc en devoir morir. 

Renart dift en audience que preft fu au comandement 

dou roy, & au jugement de la court fe metoit : « Sei- 

cc gnors, )j ce dit Renart^ c^ le ferf vine ancan a court^ 

a fi s'en parry la chiere fanglante ; une autre fois apres 

cf revint & laiffa .ij. corroyes de ion dos ; la tierce fois 

cf revint morir fi nicement, come cil quy n avoit point de 

cc cuer, car le il eiifl: cuer, il ne fufl: pas revenus la tierce 

cf fois, & Ton dift ,j. proverbe : Ce que n'i eft, ne puet on 

c^ trover. Le ferf n'avoit cuer, ne je ne fay mangie. Mon 

cf groin en eft fanglant de Pefcorcher & de fovrir. Je 

cr pry chafcun en ion endroit que por Deu & por s'^arme 

c< me juge. jj Si diilrent tuit a une vois que le ierfn avoit 

point de cuer^ & enfi fu Renart delivre. 
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1232-1234 208. « Ecje vousdi, fire evefque^ jj fait le fire de Baruth, 
(' que je pues bien dire de Pempereor & de moy cefl 
effample. II eft le lion & je fuy le ferf, ij. fois m'a deceii: 
la premiere fois a LymelTon, done je os bien fanglance 
chere; la feconde^ quanc je party de Deudamor le chaf- 
teau, & vins a luy : encontre les covenances^ il retint les 
fortereces & touce Chipre a fon eus & puis vendy le roy 
& Chipre a mes enemis. Ce furent les ij. corroyes de 
mon dos; & fe ores vieng en la tierce fois en fa mercy^ 
je otroy que je foye mort, come fu le ferf^ que Ton juge 
feiirement que je n'ai point de cuer; dont je vous di, 
fire evefque, & veuill bien que il fache qu^en fa 
manaye ne me tenra il jamais, & fe maugre mien par 
mefchance [deiifTe] eftre devant luy, & il eiift tout fon 
pooir & je ne eiiffe pooir ni enfans ni amis ne pooir 
plus que dou petit doit de ma main, o celuy me defen- 
deroie jufques a la mort. jj Atant fina fa parole. 

209. Quant le fire de Baruth ot bien eftably fon fait 
en Surie, il laifla en Surie en fon leuc fon nevou le feignor 
deCezaire,&tantoftrevint en Chipre. Lefiegedouchafteau 
de Cherines dura plus d'un an. Cil dedens avoyent fou- 
fraite de mout de chofes & favoyenc que nul fecors ne lor 
pooit venir de Fempereor, & il avoient feii dou baill de Sur 
de finer. II parlerent de pais. Sire Arneis de Gibeleth & 
Phelippe de Nevaire traiterent cele pais 5 la fin fu tele 
que il rendirent le chafteau & le bourc, & tant d'armelires 
& de garnifon come il avoyent fait & dedens trove. 
Phelippe de Nevaire lor livra tant de galees & de vaif- 
feaus come il orent meftier^ por aler dedens a Sur faus 
& feiirs, eaus & lor chofes, & tel fu le covenant que 
fi toft come il feroyent a Sur, le feignor de Baruth yroit 
a Acre & menroit o luy tous les prifoniers quy avoient 
efle pris en la bataille, quy vis eftoyent, & Ton li rendroit 
les fuens quy avoyent efte pris au Cazal Ymbert & quy 
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eftoyenc a Sur. Si fu fait enfi con il le difl : il mena a 1234-1236 
Acre les prilonniers ; la fu porparle qu'en my voye d'Acre 
& de Sur furenc menes les prifoniers d'une part & 
d autre; & la furent delivres les uns por les autres. Adonc 
demora Chipre en pais, mais en Surie demora .j. malvais 
ni, car fire Richart Filangier & fes freres & plufors 
demorerent a Sur. 

210. Adonc Tan de M.CC & xxxv, vint la reyne 
Aalis de Chipre; puis que ele ot recovert le conte de 
Champaigne^ elle revint d'outremer a Acre^ faine & 
fauve. 

211. En Tan de M.CC & XXXVI, le feignor de Baruth 
& fon nevou Johan^ feignor de Cezaire^ & TOfpical 
& le Temple alerent affeger Monferanc; grant honour 
& grant fervife firent [a] TOfpital; apres retornerent en 
Chipre a grant joie^ & furent en grant pais & en bon 
eftat. 

212. En celuy an mon feignor Johan d^Ybelin^ le bon 
feignor de Baruth, quy bien reconoiffoit les grans graces 
que Noftre Seignor ly avoir faites & les grans honors en 
achaifon d'une befte quy chey defous luy, il fift fon tef- 
tament il ordeneement que routes le[s] gens fe merveil- 
lerent de fa tres grant memoire. Ses tors fais amenda de 
maintes chofes, fift amende que meinte gent ne teniffent 
pas a tort fais, fes detes paia, car il avoir au jour grant 
mueble & efl:able fans les fies, & tout douna por Deu & 
por Tarme de luy, de fa main a boune memoire, & plu- 
fors fies douna il a fes enfans, & comanda que il fuffent 
homes & teniflTent de lor aihne frere. Apres fe rendy il 
frere dou Temple, fi come il avoir voue. Grant contredit 
miftrent fes enfans^ & grant duel en firent tous les gens 
dou pays, mais riens ne valut, ains fe rendy maugre 
eaus & tout quire au Temple, & fe fift porter a Acre; 
poy dura frere, & fi tres bele fin fift a fa mort qu^a mer- 
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1236-1239 veille en creroyc Ton verite quy tout contaft ; & quant il 
dut Tarme rendre, requift il que Ton ly aportaft le cru- 
fefis. Phelippe de Nevaire ly aporta devant luy, & il 
tendy fes mains, & baifa les pies deNoftre Seignor Jhefus 
Crifl, & dift fi come il pot : cf In manus tuas^ domine, 
commendo fpiritum meum! yy Et enfy rendy Tefperic a 
Deu. Le cors onques ne fe remua a la morc^ &, fe Ton 
croit que bone arme vaic devant Deu^ Ton deit bien eftre 
certein que la foue arme y ala en paradis. Maintenant 
meffire Balian, Ion fis, demora feignor de Baruth en fon 
leuc, quy bien fe contint & vigourofement, & il ot bons 
freres & coufins^ & bons amis quy mout bien ly aiderenc. 
213. En ceie faifon, Tan de M.CC & XXXTX, avint 
que une grant cruiiee s'efmut dou royaume de France 
por pafTer en la Terre Sainte. Dont ly plufors pafTerent 
par Marfeille & li autre par Brandis. En cele muete y 
furent Theobals, le roy de Navare^ quy eftoit cuens de 
Champaigne, Hugues^, li dues de Borgoigne, Piere de 
Dreues^ que Ten clamoit Piere Mauclerc, li cuens de 
Bretaigne, Johans de Dreues, cuens de Mafcon^ li cuens 
de Foroys, li cuens de Nevers^ Henris^ li cuens de Bar 
le due, Amaury, li cuens de Monforc & autres plufors 
riches homes^ des quels li cuens de Bar & ly cuens de 
Monforc a lor compaignie paflTerent de Marfeille. Celuy 
pafTage fu apele ly paifage des barons por ce qu'il y 
furent tant de grans barons^ come vos aves 01 nomer. 
Quant cift baron furent venus & arives a Acre^ le jour de 
faint Gille, quy eft le premier jor dou moys de fetembre, 
bien fe troverent en tor de .m. chevaliers, & furent her- 
bergies par my la ville & dehors au Sabelon. La fi orent 
conleil & par acort murent por aler fermer Efcalone, & 
chevaucherent tant que il vindrentaJaffe & orent les gens 
dou pais ovec eaus. Quant il furent la venus, une efpie 
lor fift favoir que il avoit a Gadres mil Turs herbergies^ 
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& leur cheveteine eftoic .j. amirail que Ton nomoit le 1239 
Roquene Hegeni. Quant les creftiens forenc ces novelles, 
fi s'acorderent qu'il iroyenc a cele befoigne .iiij<=, cheva- 
liers. Si y ala li cuens de Bar le due & ly cuens Amauris 
de Monforr, & Balyan, feignor de Saete & Heude de 
Monbeliart & Johan dTbelin, feignor d^Arfuf. II murent 
de JafFe a prime foir, & chevaucherent fi que il furent au 
jour pres de Gazere. Lots s'armerent & chevaucherent les 
efcheles rengees cele part 011 li Turs eftoyent. Quant li Turs 
le[s] virent venir vers eaus, fi monterent & fe retreiffent en 
une tertre, & ly Roch "^ ot confeil a la gent qu'il en feroit, 
& il ly loerent que il fe partift d'enquy; & s^en alaft, car 
il n'avoir mie gent por combatre a eaus. Li Roch rei- 
pondy que au partir venroit il tout a tens, mais il en- 
veyeroit fon gros harneis & yroit afl^ayer lor couvine. 
Lors le fill: enfi com il avoit dit, fi que il envoya .ij^ Turs 
por hardoier^ dont il avint que fi toft com ly hardeour 
aprocherent as creftiens^ il fe mirent a corre, ly creftien & 
comencierent a ferhoillier & bouter foy li .j. en Lautre. 
Quant ly charceour virent ce, fi les comencierent plus 
a hafter & a tenir pres. Ly Roch aparfut le malvais con- 
tenement des creftiens, fi s'avala dou ter[t]re oil il eftoit & 
fe mift a aler grant aleiire vers la befoigne. Si toft com 
il vinc^ il & fa gent ferirent des efperons & fi eftoutey- 
ment fe ferirent en my les creftiens por le malvais fem- 
blant que il lor avoyent veii faire, que mout les menerent 
mal, dont les creftiens fans metre nul conroy entr'eaus 
fe miftrent a delconfiture; & quy s'en pot aler, fi s^en ala. 
La fu pris Aumauris, li cuens de Monfort, & y fu ocis 
Henris^ le cuens de Bar le due; & y ot grant maffe de 
chevaliers que pris que mors; & Templiers & Hofpita- 
liers 6c d' autre gent a pie y furent tous perdus & dou 

a. Mf, royh. 
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1239 hernois tout le plus. Ceaus quy efchaperent de la ba- 
taille^ s'en vindrent a Efcalone, ou il troverent le roy de 
Nevaire & le conce de Bretaigne o tout lor oft. Si toft 
com il furent la venus, fi grant esfroy fe mift en eaus 
tous, que il lor lembloit que ly Sarazin les deiiffent venir 
prendre tous^ done il avint que fi toft com il fu anuitie 
chafcun fe mift a aler vers JafFe, fans conroy & fans 
atendre Tun a Fautre, ains s'en aloyent aucy, come def- 
confis, fi que il laifferent granc plante de viandes & de 
hernois. Quant il furent a Jaffe, il y demorerent mout 
poy, ains fe partirent por aler vers a Acre, & ne finerent 
tant que il furent la venus : fi fe tindrent & y demorerent 
.j. lone tens fans rien faire de profit. De cele bataille 
efchaperent, entre les autres des gens dou pais, Balian^ 
feignor de Sayete, & Phelippe de Monfort & Johan dT- 
belin^ feignor d'Arfuf, & Eude de Monbeliart & plufors 
autres des pelerins. 

214. Dedens ceft fait .j. clerc de Triple^ quy avoit 
nom Guillaume, Champenes en furnom, mais il eftoit 
nes de Triple & eftoit mout acointe dou feignor de Ha- 
man, & ufoit mout entor luy, vint en Toft dou roy de 
Navare & dift as barons que le foldan de Haman lor 
mandoit que fe il voloyent venir vers fa terre, par quoy 
il eiift la force & Taye des creftiens, il lor metroit en 
main fes fortereftes & devendroit creftiens, & de ce lor 
mandoit il, mout prianc & requerant que il ne demo- 
raft en eaus que il cefte chofe n^atainfiffent. Lors fe party 
Toft d'Acre & chevaucherent toute la marine tant que il 
furent a Triple. La s'arefterent & herbergerent devantla 
cite defous Montpelerin^ & de la envoyerent lor meftages 
au foldan de Haman en la compaignie dou devant dit 
Guillaume le clerc, por favoir fe il vodroit porfivre & 
parfaire ce que il lor avoit mande. Celuy foldan fift 
femblant de demander covenances, & les mena par 
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paroles une piece, & en la fin lor failly dou tout^ come 1^39 
celuy quy ne le faifoit fors que gaber- & ceR lemblant que 
il en fift ne fu que por paour de la dame de Halape, la 
mere dou Ibldan^ quy avoir a luy guerre. Icele dame 
renoit la leignorie de Halappe, por cc que (on fi 



s. 



foldan de Halappe, eftoic enfant & merme de aage. 
Ouant li creftiens fe furent aparceiis de la menfonge & 
dou barat dou foldan de Haman^ apres ce que il orent 
demore une piece devant Triple oil Beymons, ly princes 
d'Antioche, les or mouc honores & fait a plaifir, il s'en 
partirent & retornerent a Acre ; mais Johans, li cuens 
de Mafcon, morut a Triple^ & fu enterres au mouffier. 

21 y. Quant nos pelerins furent revenus a Acre^ ne 
targa gaires que il s'en alerent herbergier en la paumeree 
de Cayphas pour douner herbe a lor chevaus, & quant 
Ferbe fu faillie, il s'en alerent herbergier a la fontaine 
de Saphorie^ & en rant con il efloient la^ lor vint .j. 
meflage de par le foldan de Damas por traiter de la 
triue. Iceluy foldan avoit nom le Salah & avoic efte & 
eftoit encores lor feignor de Maubec, & fi fu fis de Sei- 
fedin le Heidel. La chofe ala rant d'une part & d'autre 
que la triue fu faite de luy as creftiens^ & leurrendypar 
la triue le chafteau de Beaufort & le chafteau de Saphet 
au Temple & toute la terre de Jerufalem que ly Franc 
tindrent de la marine jufques au flum Jordein ; & ly 
creilien ly orent en covent que il ne feroyent triues ne 
fin au foldan de Babiloine fans luy & fans fon acorr, & 
que il feroyent enfaye enconcre celuy foldan & que il 
s^en iroyent herbergier a Efcalone ou a Jaffe o tout lor 
pooir por defendre que [le] foldan de Babiloine ne paf- 
faft la terre & entraft en la terre de Surie ; & le devanr 
dit foldan fe devoir herberger deles eaus, la oil le flum 
de Jaffe fourt. Toutes ces covenances que vous [aves| 
oies furent jure[e]s de rous les barons de Toft & dou 

16 
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1239-1240 foldan^ & de fes amiraus^ & de comfail le lor rendy, le 
devant dit chafteau de Beauforc & la terre de Sayete & 
cele de Thabarie. 

216. Quant la triue fu juree tele come vous aves 01 
ci ariere^ les crejftiens s'en alerent herberger a Jaffe & le 
Salah de Damas o luy, & le fire de la Chamele ; fi fe 
herbergerent au chef dou flum a tout lor oft. Icefte triue, 
dont vous aves oy^ avoit efte porchafcee & faite par 
Fatrait dou Temple & fans Tacort de TOfpitau de 
Saint Johan^ dont il avint que TOfpitau reporchaflfa^ 
enfi que le foldan de Babiloine fift triues a partie des 
creftiens, & la jurerent le roy de Navare & le conte 
de Bretaigne & mout d'autres pelerins, ne onques ne 
regarderent au fairement que il avoient fait au foldan 
de Damas en ce que cele triue fu faite en la maniere 
que vous oies. Ly rois de Navare, & ly cuens de Bre- 
taigne & li autre pelerin^ quy cele triue de Babiloyne 
avoient juree, fe partirent de JafFe & alerent a Acre & 
louerent lor nes pour paffer outre mer en lor pais. Ly 
maiftre de TOfpitau, frere Piere de Vilebride, quy cele 
triue avoit juree & n'avoit riens jure au foldan de Damas, 
fe party de Jaffe o tout fon couvent, & s'en ala a Acre, 
& enquy fe tint. Les gens de la terre & ly Templier 
& le conte de Nevers & une partie des pelerins demo- 
rerent a Jaffe & ne fe voftrent partir ne retraire des cove- 
nances qu'il avoyent elies au foldan de Damas. Enfy fu 
le fait des creftiens en debat & en difcorde, que les uns 
fe tindrent a Tune triue & les autres a fautre triue. 

2 17. En eel an morut meffire Balian, feignor de Sayete. 

218. En ceft point que li pelerin eftoient a Acre^ la 
royne Aalis de Chipre efpoufa .j. haut home de France, 
quy avoit nom meffire Raoul de Saiffons, & eftoit frere 
dou conte de Saiffons. 

219. Encore en Tan de M.CC & XL, vint a Acre le 
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conte Richart de Cornoaille & frere dou roy Henry 1240 
d^Engleterre, & mena belle conpaignie de chevaliers & 
porta grant avoir 5 & quant il fu venus a Acre^ il fe her- 
berga en la maifon de TOfpital de Saynt Johan, & 
quant il ot efte une piece^ & il ot harneiffie & atire foi 
& fes gens^ il s'en ala a JafFe^ & la fe herberja o les 
autres creftiens quy la eftoient ; & en ce qu'il efloit la, 
li Templiers le tindrent mout pres que il fe tenift a la 
triue & as covenances dou foldan de Damas & que il 
la jurall. Ly Hofpitalier auci manderent a luy & le ren- 
preifferent mour^ que il fe tenift a cele dou foldan de 
Babiloine ; & a Acre meifme en avoyent il affes parle a 
luy, dont il ne voft faire ne Tun ne I'autre, ains dift que 
fe li creftien quy efloyent a Jaffe vofifent aler herberger 
a Efcalone^ il efloit preil: de fermer le chafteau. Ly baron 
de Toft & ly Temple & ly Hofpital des Alemans orent 
confeil & virent que ce que il requeroit efloit porfive- 
ment de covenans que il avoyent au foldan de Damas 
& le profit de la creftiente. Si s'acorderent & murent de 
Jaffe. Ouant il orent porchafcie ovriers & ce que mef- 
tier fu au labour, fi s'en alerent a Efcalone. Quant il 
furent la venus, il eftablirent lor afaire & comencierent 
lor labour, & fu li chafteaus fermes en la maniere que 
ly roys Richart d^Engleterre, Toncle de ceftuy conte 
Richart quy ores le fermoit, Tavoit ferme ; fi le garny 
de ce que il pot, & lors manda il en Jerufalem a .j. 
chevalier quy avoit nom Gauter Pennenpie, quy en 
efloit baill de par Pempereor Federic & tenoit la cite de 
Jerufalem par la fiance & la triue dou foldan de Babi- 
loine. Si toll com feluy Gauter Penne fu venus a Efcalone, 
ly cuens Richars ly rendy & livra le chafteau que il 
delift garder por Tempereor. Quant le conte Richart de 
Cornoaille ot ce fait, il aferma la triue o le foldan de 
Babiloine & fifl delivrer de prifon le conte Amaury de 
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1240-1241 Monforc & les autres chevaliers que le Roch avoir pris a 
la defconfiture que les creftiens orenc a Gazere. Quant 
le conce Richart ot tout ce fait, il s'en retorna a Acre 
& loa fa nef & s'en ala en fon pais en celuy an meifme, 
& oil que Toft des creftiens aloit^ le foldan de Damas o 
tout fon oft: eftoit tous jors herbergies pres d^eaus. 
Quant il orent die grant piece a Jaffe, li pelerin quy 
efl;oient demore apres les autres, s'en vodrent retorner 
en lor pais^ fi que il s'en alerent a Acre & enquy loerent 
lor nes & s'en paflTerent, & tuit li autre creftien s'en re- 
tornerent lors a Acre. 

220. En Tan de M.CC.xli, Johan d'Eybelin, fis dou 
feignor de Baruth^ comenia a fermer le chafl:eau d'Arfuf 

221, Ci en droit vous dirons aucunes chofes des gens 
de fempereor Federic qui eftoyent a Sur, Les Longue- 
bars quy eft;oient a Sur quoy & en pais une piece, 
Richarc Philanger, ly marefchaus de Fempereor^ por- 
chalTa tant^ & fift que il atraifl: a fa partie les freres 
de rOfpital & .ij. gransborjois d'Accre quy mout 
avoyenc grant pooir fur le peuple de la ville. Uun avoit 
nom Johan Vaalin, & fautre Guillaume de Conches. 
En eel tens eftoit fi avenus que en Acre n eftoit nus de 
ceaus de Ybelin que .j. tout foul, quy avoit nom meffire 
Phelippe de Monfort. Celuy efl:oit d'outremer venu^ 
quant le roy de Nevaire vint a Acre. II avoit efpoufee 
une haute dame dou pais^ quy fe nomoit la dame dou 
Toron^ & por elle fu il feignor dou Thoron apele de 
par fa mere & eftoit coufin germain a meffire Balian le 
Juene, feignor de Baruth & de fes freres. Adonc eftoit 
venu de Toft le roy de Navare, meffire Balian d'Ybelin^ 
feiraor de Baruth, oh il avoit m-ant tens efte & p^rans 
menfions faites; fi fejornerent a Baruth ; fes ij. freres^ 
meffire Guy, & meffire Bauduyn^ quy puis furent de mout 
grant afaire,eftoient en Chipre. Meffire Hue^ lor frere^ & 
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le juene feignor de Cezaire eftoyent ja trefpaffes de ceft 1241 
fiecle^ dont mout eftoit grant damage & grant perce a 
tous lor amis & a les ij. royaumes; meffire Johan de 
Foges, lor frere, eftoit a Sur & Eude de iMobeliart^ le 
coneftable, quy avoit lor coufine & eftoit en leu de baill 
a Acre, eftoit a celuy jor a Cezaire, entre luy & li Tem- 
plier en oft, o partie des chevaliers de la terre^ & por ce 
Richarc Philanger fift plus leiirement cele emprife. 

222. Adonc avint que le baill de Sur, meffire Richart 
Philanger, quy tant avoit efpie & feii & avoit fait le 
porchas de ceaus .ij. borges deftus mocy[s]5 s'efmut & vint 
coyement de nuit a Acre & entra par une fauce pofterne, 
quy eft au bore en .j. jardin de rHofpital- & de la ala 
droit a FOfpital de Saint Johan, & laens fu recuillis, 
& demora .j. jour & une nuit. Encore eft apelee cele 
pofterne la Porte de Maupas 5 les .ij. borges deft'us nou- 
mes alerent a POlpital & parlerent a luy. U alerent apres 
par la ville, requerant ceaus de lor jure, & faifoient jurer 
tous ceaus qui les voloyent croire d'eftre au comande- 
menc dou baill qui eftoit venu de Sur. Lor fait fu def- 
coverc par aucuns de ceaus de la jure, ft que Phelippe de 
Monfort le fot^ & le cry fu en la ville. U failly as armes 
o tant de gent com il pot avoir; li Jenevois & ly Venef- 
fien, quy n^amoyent point Fempereor ne fa gent, s'ar- 
merent tantoft & louftindrent lor rue en Tore. Meffire 
Phelippe de Monfort fift tant que il prift les .ij. borges 
& les mift en bons fers. II manda rantoft faire alaver la 
convine au feignor de Baruth. Il s^en vint haftivement 
& amena tout fon esfors & grant plante de fergens de 
la montaigne. Mout vint haftivement & pafta devant les 
portes de Sur. Richart Philanger le baill quy eftoit a 
Acre muffe a Fofpital, fot bien la venue dou feignor de 
Baruth & la prife de fes ,ij. amis. Tantoft s'enfuy de 
nuit par la fauce pofterne, & s'en revint a Sur. Mout 
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1^41 poy failly qu'il n'e[n]contra le feignor de Baruth. Entra a 
Acre, tantoil: fu touce la ville a fon comendement ; Ten 
ly douna a entendre que ly Hofpicalier avoyent efte con- 
fentant a ceftuy fait. U afl'ega POfpital tout environ & le 
tint mout pres, & maumena, & le pot lors legierement 
faire, car ly maiflre frere Piere de Villebride & ly covens 
de rOfpital eftoyent adonc au chafteau de Margat por 
une guerre que il avoyent au foldan de Halappe por le 
fait des marches dou Margat & de la cite de Gibel. Le 
feignor de Baruth fot puis que Richart Filanger le bail 
s'en eftoit fuy de fOfpital & ale [a] Sur. Le coneflable 
&les gens de la terre quy eftoyent a Cezaire, revindrent 
de Fofl a Acre, & furent au comandement dou feignor 
de Baruth & demorerent .j. grant tens enfy a Accre. 

223, Le fire de Baruth tint la maifon de FOfpital Saint . 
Johan d^Acre aflegee entor de .vj. mois, fi que riens n i 
laiffoit entrer ne iffir de la maifon^ fans ce que nul 
autre forfait y peiiffent faire. Car trop de bounes gens 
s^en eftoyent mis en garnifon dedens la maifon^ mais il 
y avoir poy de frere[s] por ce que ly maiftre & li covens 
eftoyent de fors, enfi con vous aves oy dire devant. 
Sur ce ly maiftre & ly covent de FOfpital acorderent le 
fait de lor befoigne & s'en vindrent vers Accre & fe 
herbergerent de hors la ville en leur vigne nueve. Comuns 
amis s'entremiftrent & miftrent acort entr'eaus, & le 
feignor de Baruth, & ly fieges de la maifon en fu oftes, 
dont le fire de Baruth fe rendy mout colpable vers la 
maifon de celuy fait^ & lor requift pardon, & lor dift 
en apert que cely avoyent fait faire aucunes gens quy 
n'amoyent pas FOfpitau, quy li dounerent a entendre 
que ce que Richars Filanger enprift de faire en la cite 
d' Accre & tout celuy remuement avoit efte par le por- 
chas & Fatrait de la maifon de FOfpital, & que Richars 
Filanger eftoit encores dedens la maifon de FOfpital^ & 
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que por cefte raifon avoic il la maifon affegee, de quoi 1241 
li en pefok rant con il pooit plus. Lor dill ly maiftres de 
POfpital au feignor de Baruch : a Sires de Barut, vous ne 
deves pas croire que la maifon de TOfpital fei'ft ou con- 
fentift a faire fi grant emprife la ou nous & noftre cou- 
vent eftiens hors d'Accre & fi loins & fi enbefoignes con 
nous eftiens lorsau chafteau de Margat, &aviens fi poide 
fi-eres laiffie en la maifon d'Acre, con chafcun fait, & 
fuft encores que aucuns de nos freres, quylors eftoyent 
en la maifon d' Acre, fe fuffent en aucune manyere male- 
ment portes en celuy faic, portant ne devoit route la 
maifon eftre chargee de recevoir ft vilain charge ne fi 
grant honte con d'efl:re aflfegee por fi faite raifon. Ne 
por quantj puis que les chofes font acordees au gre des 
ij. parties, les chofes quy font paffees font dou tout a 
obliver. ^> 



Come ^charr Fil anger parry de Sur pour aler outremer. 

224. En ceft point eftoit avenu que Fempereor Fede- 
ric avoit mande a fire Ri chart Filanger^ fon baill, quy 
eftoit a Sur, que il alaft a luy, car il voloit mander en 
Surie .j. autre en fon leuc. Le devant dit fire Richart fe 
mift en une grant nef por paffer en Puille^ & o luy fe 
iniftrent Henry, fon frere^ Johan de Sorent, fe[n| nevou, 
& lor femes & lor enfans & route lor maihnee ; & au 
partir laiffa en fon leu Lotier, fon frere, & li livra la 
cite de Sur & le chafteau, car il eftoit marefchal dou 
reyaume de Jerufalem par Pempereor, en ce que Richart 
Philanger fu partis. Les gens de Sur, quy mout hayoient 
les Longuebars, fi vindrent .iiij. d'eaus au feignor de 
Baruth, &ly offrirent que il ly renderoyent la cite de Sur 
& ly deviferent coment. II en ot confeill a meffire Phe- 
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1241 lippe de Monfort & a feignor dou Touron & a Phelippe 
de Nevaire, quy mout eftoit prive de iuy. Le confeil 
s'acorda a ce que il s^acordafl a fes gens 5 lors relut lor 
fairemens des .iiij . borgois de Sur. 

22^. Sur ce Phelippe de Nevaire s^apenfa une nuit, & 
s'en vint a fon feignor, le fire de Barurh, & ly dift : cc Sire, 
je ay pence une chofe, quy vous gardera de blahme: 
vous faves que vous & les autres dou reyaume de Jeru- 
falem, fe'iftes homage a Tempereor por le hailliage de 
Ion fis le roy Corat ; vous aves bien garde voftre foy 
tous jors^ & ilia foue, fi come il pert ; je vos fais aflfaver 
que le roy Conrat eft d'aage, & par raifon eftes vous 
mais quite a Tempereor ; mais bien leroit que chafcun le 
fache ains que vous preignes Sur, ne que vous ly roles 
fon baillage, car encor crie Ton le ban de Tempereor a 
Sur, come baill, & vous poes tenirbone voye & hono- 
rable, s'il vous plaift. Il eft couftume au royaume de 
Jerufalem que le plus dreit heir & le plus aparant en- 
porte Feritage par raifon tant que plus dreit heir de ly 
veigne, & vous aves en cefte ville madame la reyne 
Alis, mere dou roy Henry, quy eft voftre coufine ger- 
maine, & elle eft le plus dreit heir aparant dou royaume 
de Jerufalem, come cele quy eft fille de la reyne Yzabeau 
quy fu dreit heir dou royaume de Jerufalem & fille dou 
roy Amaury, Bien eft voir que le roy Co[n]rat eft del- 
fendu de Fainhnee fuer; & s'il fuft prefenc, il devroit 
avoir Feritage, mais jufque atant que il veigne, cele eft 
le plus droit heir aparant. Por ce vous loe ge que vous 
facies aftembler tous ceaus dou royaume de Jerufalem 
& que la reyne Alis veigne avant & requiere le royaume 
de Jerufalem par la raifon devant dite, & moftre 
coment vous efte quite a Fempereor. Ec vous feres tant 
que la reyne fera en la feignorie^ & quant elle requerra 
Sur^ &fe Fon ne li rent^ [a] elle ou a fon comandement^ 
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(&) ou a fon fervife^ & au con/ent que vous avres des ihi 
gens de la ville, fe Deu plaifl, vous prendres la ville de 
Sur mouc bien & a grant hennor de vous^ & delivreres les 
Lontruebars de toutela Surio^Ouant le leiOTor deBaruth 
ot oye cefte raifon, mout en fu lies & bien s'acorda main- 
tenant; tantoft manda por mon[reignor| Phelippe de 
Monfort^feignor dou Toron; & Phelippe de Nevaire^par 
le comandement dou feignor de Baruth, fon feignor, 
retraifl au feignor dou Toron tout ce qui eft deflTus dit. 
Celuy s'acorda maintenant & mout loa Femprife, & le 
crut^ & moftra bounes raifons afles come ceiuy quy 
eftoic mout fages & avifies. Tantoft manderent Phelippe 
de Nevaire : ala a la reyne Aalis & a meflire Raoul de 
Saiffons, un haut baron de France^ quy eftoit fon mary. 
Phelippe de Nevaire li retraift la volente des riches homes 
deffus noumes, quy anduy efloyent coufin germain de 
la reyne Aalys. Mouc en orent grant joie & diftrent a 
Phehppe de Nevaire qu'il voloyent que il fuft le couteau, 
& eaus feroyent la piece de char & poroyent tailer & 
partir a fon gre. Phelippe porparla & ala^ & vint cant 
que tout fu adrece. Mout y ot de covenans: entre les 
autres chofes fu ordene & jure que le feignor de Baruth 
& celui dou Toron devoyent tenir & garnir toutes les 
fortereffes dou royaume, por ce que fe le roy Courat 
y(n) venift^ qu'il ly peiiffent faire ce quil devroyent; 
entre Phelippe de Nevaire & .j. borges, quy avoit nom 
Phelippe de Bauduyn, qui eftoit lage & mout prive dou 
feignor du Toron, ordenerent & ecriftrent toutes les 
covenances fi priveement que parole ne fu feiie par le 
pais. 

226. Le feignor de Baruth & le feignor dou Toron 

firent aftembler tous les homes liges de la feignorie 

d'Acre ches le patriarche de Jerufalem. Les Jeneves & 

les Veneciens & les Pifans y furent^ & toutes frairies de 

c 17 
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1242 la ville aufy. La reyne Alls & fon mary^ Raoul de Saif- 
fons, y vindrent. Phelippe de Nevaire fu a lor confeil^ & 
moftra lor parole & dift mout hautement toutes les 
raifons & les paroles que vous aves devant oyes, que la 
reyne Alys eftoit la plus droite heir aparant a avoir & a 
cenir la feignorie dou royaume de Jerufalem 5 pourquoy 
elle & fon mary lor requeroient Fomage & le fervyfe 
dou royaume. Done offrirent a tenir les bons ufages & 
les bons coftumes dou royaume. Ceaus dou royaume 
fe traiftrent a une part^ & apelerent Phelippe de Nevaire 
a lor confeil, & lor requiftrenc confeil & aveement de 
faire refpons. U lor moftra toutes les raifons que vous 
aves defus oyes, fi come la reyne Alis eft la plus dreit 
heir aparant, & coment il eftoyent quite a Tempereor 
Federic, puis que fon fys Corrat eftoit d'age; & bien lor 
loa & confeilla que il meiffentla reyne Alis en faizine dou 
reyaume de Jerufalem, come le plus dreit heir aparant, 
& ly feiffent homage & fervife par enfi que, tantoft come 
le roy Courat venroit au royaume de Jerufalem, que il 
fuflent quite a la reyne Alis, & a luy feiftent ce qull 
deiiffent. Au confeil de Phelippe de Nevaire s'acorda 
route la courts & le prierent que il meifme fift les refpons 
a la reyne Alis, & il le fift volentiers. Adonc ly avint ce 
que Pon ly fo[lo]ir dire a gas que il meifme [feift] le 
claim & le refpons & Tefgart. Maintenant fu mife la 
reyne Alis en la faifine dou royaume de Jerufalem j tout 
premier ly fift homage le feignor de Baruth & puis le 
feignor dou Toron, & apres tous les autres chevaliers 
d'Acre, & ce fu en Pan de M,CC & XLII. 

227. Phelippe de Nevaire en fu honores & riches, 
car la reyne li douna .m. farazinas de fie & li fift payer 
fa dete, quy bien monta .m. mars d'argent. Phelippe 
fu baillys & tous fires, & tant aflTembla des rentes 
que dedens .iij. jors paya les fodoyers & les galees. 
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quy alerent au fiege de Sur, car la reyne Alis avoir ja 1242 
fait requerre Sur 5 & les Longuebars ne ly voftrent "^ 
rendre fire Raoul de SaifTons, le baron de la dice reyne 
Alis ; & monfeignor de Baruch & le feignor dou Toron 
retindrent grant plante de fodoyers & armerent galees, 
& Phelippe de Nevaire acheta une grant nef a ceaus de 
la feignorie, quy fu bien garnie de gens d'armes. Les 
Jeneves & Veneciens y alerent ; mout ot grant gent, 
Fofl mut de nuit par terre & par mer, & alerent tant 
que il vindrent devant Sur. Le feignor de Baruth fifl: tant 
que il parla aucun de ceaus quy devant ly avoient cove- 
nant de rendre la ville, fi com vous aves 01 5 fi ne le porent 
faire en la maniere qu'ii avoyent en couvenant de rendre 
la ville, mais ceaus quy eftoyent de luer confent furent 
tous armes a la pofterne devant la Boucherie devers la 
iTier^ & firent enfeignes a ceaus de hors de corre. Le 
feignor de Baruth fift crier as armes, & comanda a 
ceaus des galees d'aler, & qu il enrrafTent par my le port, 
fe il deiiffent tuit morir, & il monta entre luy & fa gent, 
& ferirent des efperons & s'en alerent par la mer res a 
res des murs de la ville, de les TOfpital des Alemans oti 
fes amys I'atendoyent vers la pofterne de la Boucherie. 
La mer eftoit groce^ & les chevaus cheoyent por les 
pieres; plufors gens en y ot en peril de morir. Celuy 
chey en la mer quy portoit la baniere, un juene cheva- 
lier qui eftoit fis de Phelippe de Nevaire, quy avoit nom 
Balian, por le feignor de Baruch, quy eftoit ion parein. 
Celuy s'abaiffa & prift la baniere quy flutoit en la mer, 
& le porta apres de la ville le feignor de Baruch, & fes 
gens y encrerenc en la ville par la pofterne mout eftouce- 
menc que par poy ceaus des cours & des defences ne les 
ociftrent. Tous ceaus des galees y encrerent aucy mout 

a. Le mf. repete ne ly voftrent. 



1^2 LES GESTES DES CHIPROIS. 

1242 e{loutement5 quant les autres gens de Tofl: quy ne ia- 
voient que ce eftoit^ virenc ce^ fi corurenc de routes 
pars en la ville. Sire Raoul de SaiflTons y monta par les 
ncLurs mout eftoutement, & le feignor dou Toron fuit le 
feignor de Baruth par la pofterne. Quant les gens de la 
ville les virent fi abandouneement entrer, fi coururent 
lus as Longuebars. Quant Lotier Filanger fenty & conut 
le fait & I'euvre, fi s'arma & s'en party de Toftel ou il 
eftoit, & s'en ala courant au chafteau, & tous ceaus 
de Puille quy en la ville eftoyent^ corurent au chafteau 
quy meaus meaus. Plufors en ot que mors que pris, & 
perdirent quanqu il avoyent en la ville. Enfi fu prife la cite 
de Sur, quy eftoit une des plus fors dou monde. Cil quy 
orent la cite de Sur prife, fe miftrent a afegier le chafteau, 
& mout le tindrent pres, car mout avoit de gens au fiege 
& grant plante de pietaille. Mout y ot fait d'engins & de 
perieres, quy getoyent au chafteau & deftreignoient ceaus 
dedens en quanque il pooyent. Sire Lotier Filanger, quy 
eftoit fage & vigourous chevalier & eftoit cheveteine 
dedens, & avoir boune compaignie de gens d'armes o luy 
au chafteau defendre, le defendy mout vigouroufement, 
que ceaus de hors n i gaignoient riens fur eaus. 

228. Endementiers que ceaus de hors tenoyentle chaf- 
teau alTegie, une tele aventure lor avint^ com vous orres 
dire, par laquele il orent lor entendement dou dit chaf- 
teau, donr Noftre Sires lor fiil grant grace. Car fire Ri- 
chart Philanger, quy s'en eftoit party de Sur, luy & fa 
gent, en fa grant nave pour aler en Puille, fi com vous 
aves oy avant, quant il orent efte .ix. jors fur mer, une 
fortune les prift quy les mena en Barbaric. La troverent 
il lor nef en foible point, com cele quy faifoit aigue en 
plufors lues, il & fa gent fe recuillirent en la barque de 
cantier o grant avoir que il portoyent, & devant ce 
avoyenr il pris .j. petit vaifeau des Sarazins que les Sara- 
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zins apelent en lor lengage karaque ; fi avoit mis dedens 1242 
un fuen grant amy, quy eftoic en fa compaignie^ quy 
avoit nom Piere de Greil & eftoit .j. grant gencil home 
de guerre. Mout ly aida a defcendre de fa nave en la 
barche & en la quaraque^ & recuillir [luy] & fes chofes^ 
& dounerent lor nef as Sarazins^ ne s'ofoient metre en 
pelagre por ce qu'il avoyent petit vaiffeau^ car volentiers 
fufTent ale vers la Cezile^ mais li tens lor fu mout con- 
traire. Si fe retornerent toute la rivere en Surie, fi com 
Deu plot; & la volente de Noftre Seignor fu tele que de 
Barbaric le tens les ramena jufques au port de Sur qu il 
ne forent noveles. Il ariverenn de nuit come ceaus quy 
cuidoient eftre a fauvete & venir en lor hoftels, com cil 
quy riens ne favoient des chofes quy efloient avenues en 
la cite de Sur^ car fe il reiifTent feii, ales s^en fuffent vers 
Triples ou vers Hermenie. II ariverent & calerent lor 
voiles droit encode la grant nave que Phelippe de Ne- 
vaire avoit achetee & garnie por la feignorie^ quant Ton 
vint au fiege. 11 demanderent de quy eftoit la nave. 
Atant vint le fait que ceaus de la nave les conurent & 
priftrent lor cors & lor avoir^ & recuillirent tout a la 
nave. La novelle vint au feignor de Baruth que Richart 
Philanger eftoit joint au port. Il le fift afaver au feignor 
dou Toron, & eaus .ij. alerent a meffire Raoul de Saii- 
fons. Le cry leva par toute la ville 5 routes les gens corurent 
au port & plufors fe miftrent en barches & en autres 
vaifTeaus a la dite karaque. Meffire Raoul de SaifTons & 
le feignor de Baruth s^arefterent a la chaene & manderent 
le feignor dou Toron & Phelippe de Nevaire en la nave. 
Ceaus priftrent Richart Philanger o toute fa conpaignie 
& quanque il ot d'avoir & d^autres richeffes fans nule 
defence que il ne nul des fuens y meift, car il n avoient 
pas le pooir^ & miftrent a terre, & ftirent menes a la 
herberge de meffire Raoul de Saiftons; les femes & les 
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1^4^ enfans les lapiderent de pierres fi que par poy n ociftrent 
luy & feaus qui le menoyent. Le feignor de Baruth ^ les 
requift por avoir les en fa prilon come fes enemis mor- 
tels, quy li avoienc abatu fon chaftel de Baruth & fait 
mout de damages. Sire Raoul de Saiffons ne ly voloit 
livrer; Phelippe de Nevaire li dift: « Por Deu^ fire, bailes 
ly^ car il avra fi grant paour de luy que maintenant vous 
fera rendre le chaftel. » Ft fur ce ly baillya & le livra^ & 
le feignor de Barut li fift autels aneaus de fer come Fempe- 
reor li avoir fait^ quant il le tint en prifon & en oftages a 
LimefTon. Mout ot grant paour de luy & de fa conpaignie. 
Dedens ce avint que meffire Johan dTbehn^ quy puys fu 
conte de Jaffe, vint au fiege dou chafteau de Sur. Il orent 
en confeil & firent dire a fire Richart Filanger que il 
feiffent tant que le chafteau fuft rendu, ou il le feroient 
pendre par la goule devant ceaus dou ^ chaftiau. Sire 
Richart Philanger manda melTage a fire Litier, fon frere^, 
quy eftoit chevetaine dou chafteau, & ly fift afavoir fon 
couvine. L'on ne fot de veir que il manda ne que il ref- 
pondy par fon melTage, mais ce fot Ton bien de voir que 
il refpondy a ceaus de hors que il feiffent lor volente de fon 
frere & de fon nevou^ car le chafteau ne rendroit il ja. 
Les forches furent drecees & mifes fur une haute tour 
qui eft a Tencontre dou chafteau bien pres. Sire Richart 
Philanger & fon frere & fon nevou furent menes lalTus 
& orent les euis bendeles^ & la hart au col & furent tire 
lamont as forches & as cordes quy lor eftoient lies 
lamont as pies; & n'i avoit que de tirer les chies de la 
corde, le las correiift, & chafcun demoraft pendu par 
la goule. Meffire Lotier les vit en tel point ; grant duel 
& grant pitie en ot, & cria. L'on manda PheHppe de 
Nevaire la : la pais fu par luy traitee & faite en tele ma- 

a. Le mf. repete le feignor de Baruth. — b. Le mf.repete doM. 



II. PHELIPPE DE NEVAIRE. 155' 

niere que il rendirent le chafleau, & Phelippe de Nevaire 124^ 
le refut & lor jura & fift jurer que Ton delivreroit fire 
Richart Philanger o toute fa conpaignie ; & toutes les 
chofes quy avoient efte prifes o luy li devoyent eftre 
rendues, & delivreroit les prifoniers fains & faus, & 
conduiroit ceaus dou chafteau a fauvete o toutes lor 
chofes, & .j. de ceaus dTbelin iroit ovec eaus & les 
conduiroit a fauvete en lor requefle la on il vodroient 
aler, & en celuy meifme couvenant fu que Ton payeroic 
ce que Ton devroit as fodoyers dou chafteau & que Ton 
rendroit la perte qu il avoient fait en la ville^ quanr il fe 
recuillirent fur faut au chafteau. Tant demora Phelippe de 
Nevaire au chafteau por eftablir ces covenances que ceaus 
dehors cuiderent que ceaus dedens FeiiflTent tue, fi que par 
poi meffire Balian n'ocift fire Richart Filanger & toute fa 
conpaignie; & le leignor de Baruth me'ifme comanda a 
Balian, fis dou dit Phelippe de Nevaire, & dift que fe 
Ton puet faver « que Ton ait ocis ton pere, ocis les tous 
de ta main. ^^ 

229. Quant Phelippe de Nevaire ot parfaitement or- 
denees & eftablies les covenances a ceaus dou chafteau, 
il iffi hors & retraift tout ce qu il avoit fait, & tout fu 
otroye & maintenu bien entrinement a grant joye, & a 
bon gre & de grant volente. Mout y ot plus doune que 
Phelippe ne covenenfa. Le bien matin iffirent dou chaf- 
teau^ & Phehppe de Nevaire livra la fortereffe au feignor 
de Baruth & au feignor dou Thoron, qu'il devoient gar- 
der les fortereffes, fi com fe contenoit as convenances 
quy furent faites a Acre entre la reyne Alis & eaus. 
Meffire Johan dTbehn conduift les Longuebars la ou il 
voftrentaler. Adonc fu defracine(e)&arache(e) le pefme 
ni des Longuebars, fi qu'onques puis n'orent pooir en 
Surie ni en Chipre. Enfi fu prife la cite de Sur & le 
chafteau, en Tan de M.cc & XLII. 
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1242 230. Richart Filanger fe mift en une nef o fon avoir 
& fa gent & le remanant de la gent Tempereor quy 
avoient efte au chafteau^ & s'en paflTa en Puille, & fi toft 
come il fu arives, li emperere fift prendre luy & Henry 
& Johan de Sorent, fon nevou, & les fift metre en pri- 
fon^ oil il demorerent lone tens^ tanc que il furent deli- 
vres par la priere dou conte Reymont de Thoulouze, enfi 
con vous oires dire sa apres. 

23 I. Lotier, frere dou devanc dit Richart Filanger^ s'en 
ala au prince d'Antioche quy le reftut mout liement & 
ly douna .j. haut mariage en Antioche & riche^ ou il fe 
porta mout bien tant com il vefquy. 

232. Raoul de SaiflTons requift a meflire Balian, feignor 
de Baruth & a meflire Phelippe de Monforr^ feignor dou 
Thoron^ la cite de Sur por luy & pour la reyne Alis^ fa 
efpouze^ que il voloient avoir en la maniere que il 
avoyent les autres chofes dou royaume de Jerufalem. 
Ceaus ly refpondirent que il ne Fen livreroient point ni 
ne bailleroyent, ains la garderoyent tant que il feliftent 
a quy il la devroyent rendre ■, meflire Raou vit lors que 
il navoit pooir ne comandement & qu'il eftoit auci 
come J. ombre, Dou defpit & de Tengaigne que il en 
ot guerpi tout^ laifta fa feme la reyne, & s'en ala en fon 
pais. Aucuns diftrent que la dite requefte de fire Raoul 
de Saifljons & de la reyne Aalis fu faite devant ce que li 
chafteaus de Sur fuft pris; ou fuft avant, ou fuft apres^, 
il n'orent mie lor entendement. 



Coment li cuens T{eymonT de Thouloufe s^en ala a T^me 
pour querre ahfolution dupape Gregoire. 

233. En cele faifon li cuens Reymont de Tholoufe^ 

quy avoit efte blafmes & efcomenies por aucune raifon 
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de herefie^ s'en vint a Rome au pape Gregoire por foi 1^2 
purger & abfoludon querre. Ly pape Tacuilly affes cor- 
toifemenr^ & apres mout de paroles, ly pape comanda 
qu^il fuft ablos, & fu comife fa abfolurion a rarcevefque 
de Saint Nicolas de Bar, quy lors eftoit a Rome. Ly arce- 
vefque TaiToft par Tactorice & le comandemenc dou pape, 
Li arcevefque eftoit grant clerc & (ages horn & gentil 
home dou regne, car il yerc frere germains de fire Richart 
Filanger, de quy vous aves 01 parler sa ariere. 11 s'acoinca 
mout au conte de Theloule, & li cuens ie tine bien a 
payes de luy. 

234. U avint que li cuens de Theloufe prift congie 
dou devant dit pape por aler vei'r Tempereor, car il avoir 
ielonc ion dit grant volente de foy travailler de metre 
aucun adre[ce]ment entre le pape & Fempereor ; & 
quant ce vint qu'il dut partir de Rome, ly arcevelque de 
Bar ly preia mout & fift preyer par pluiors de cardenaus 
que il fe travaillaft de la delivrance de fes fi^eres & de 
fon nevou, quy eftoient en la priion. L'empereor & li 
cuens otroya volentiers de faire ent (on poeir. Li cuens 
s'en ala en Puille & fu mout honoreement receii & craitie 
de fempereor. 11 fejorna .j. tens, & parlerent aiTes en- 
femble d'un & d'autre, ly empereres & luy, enfi con 
a eaus plot; de fadrecement de Tempereor a fygli^^e, n'en 
pot il riens faire; fi s'en laiffa. Lors fe mift a requerre .j. 
don a Tempereor, & il ly otroia. Si li requift Richart Fi- 
lager & Ion frere & fon nevou que il avoir en (a prilbn. 
ATempereor deiplot mout la requefte que ly cuens avoit 
faite & mout eiift volu que li cuens s'en foufrift de cele 
requefte faire, & mout charja fire Richart Philanger & 
les fuens de plulbrs fautes que il avoient faites vers fon 
empire, & tout ce faifoit il a ce que li cuens s^en foufrift 
de cele requefte faire, mais ly cuens ne s'en laiffa por tant, 
ains le tint fi court que Tempereres le[s] fift traire de prifon 
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124a & lyvrer au conte par enfy que il devoyent vuider tout 
fon regner. Li cuens Ten mercya & prift congie a Tem- 
pereor, & s'en retorna en fon pais, & mena o foy fire 
Richart Filanger & fon frere & fon nevou. La luer douna 
il boune chevance, & il demor[e]rent jufques a ce que ly 
empereres Federic fu depofe par pape Innocent le quarr^ 
& mort efcomenie, enfi con vous oires dire sa apres. 

25 y. Cejfui lyvrefu conply le mercredy a ,ix./ors d^avrily 
Tan de M. CCC. & XLIII de Criji, 

2^6. Et il Va ejcrir^ Jo HAN LE MjEGEypriiounier a mon 
feigner Heymery de zMilmarSy tenant leuc dou chajlelain a 
Cherines. 




Ill 
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LIVRE III 

CHROm^UE DU TEMPLIER DE TTR 




^EPUIS que vos aves oy retraire cous les is4^ 
i erremens quy font avenus de sa la mer en 
Surie & en Chipre^ quy apartienc foule- 
^ menc de Fempereor, a fiaus de Chipre, fi 
01 vos viaus retraire pluffors autres chozes 
quy font avenues en Surie & en Chipre & en aucuns leus 
as parties d'outremer, des chofes quy a tourner font. 

2^8. Entre tant con fefte guerre dura entre fiaus de 
Chipre & la gent de Pempereor, fi com vos aves oy^ le 
dit empereor entendi coment les Jeneves abondonee- 
ment aveent aydes les Chiprois contre fa gent & aveent 
meifmes efte contre luy. Quant il fu a Acre en Faye 
dou feigner de Baruth, & pour ce il voft grant mal a 
Jeneves, & comanda par tous les leus de fa feignorie que 
Jenev[e]s ne demoraft, en peine de la tefte, a un terme 
quy lor miil, & defendy que forment ni autre vitaille 
ne deiifl aler de fa terre en Jeune fous une grant peine^ 
& por ce devint le fi*oment fi cher en Jeune, que la mine 
valut .c. fos de fele monee, & la cite de Jeune, fe peut 
bien fouftenir de tout fe que meftier ly eft, fauf que de 
fourment. 
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IZ42 259. Dedens fe, le pape Seleftin de Milan avoit mande 
a plufors perlas de venir a luy a Rome; & pour ce que les 
perlas n ozerent paffer par la terra de I'empereor ny par ^ 
Pize^ f\ vindrenc en Jeune, & firent armer ^ plufors gual- 
lees pour paffer en Rome. Dont le dit enperor entendy 
cement fes perlas devoient paffer offes guallies de Jeune: 
fi fifl: armer en Pize .xl. guallees; & alerent fes gualees 
& fes perlas. Et ce fu por mau que il voloit as Jeneus 
& por defcorde que il avoit a Figlife, & prirent les dices 
guallees & les damagerent & tuerentpluffors & menerent 
les perlas en Pize^ dont aucuns elirent les courones de 
lor teftes efcorchees, & autres furent mort en prifon. 

240. Quant le pape entendy cefte chofe^ efcomenia 
le comun de Pize, dont il fu Ion tens efcoumenie, & 
quant le Jeneus furent damages, fi armerent guallies & 
autres leins, & alerent en cours fur les Pizans & fur la 
gent de Tempereor^ & lor firent menuement damage. 

241, L'empereor tantoft fi fift armer .Ixv. guallees de 
Sezille & de Puille, & vint en Pize^ & Pizans armerent 
.xl. guallies, quy furent .cv. guallees, & fift fon amirail J. 
Jeneus, quy ot nom fire (&) Anfaut Damar^ lequel eftoit 
amirail de Fempire; & auffi ordena Tempereor .j. hofl: 
de jens a chevau, que manda en Jeune par terre, & gent 
a pie- & alerent fes .ij. hofl par terre & par mer afeger 
Jeune, & fiaus des guallees de Fempereor geterent plufors 
piles & caryaus, quy avoient lor fers d'argent, & fe firent 
il aufl^y come par une gra[n]t noblece; & Fautre hofl: 
(quy) vint par terre en .j. leuc quy fe nome Levant, quy 
efl: .j. leuc mout eftroit & mout afpre de roches por gens a 
chevau^ & fi a .ij. hours as coftieres des montaignes, & 
par mi leuc de fes .ij. hours fi a une valee mout eftroite 
qui vaic ver la mer, oia il y a une efplage de fahlon 

a. Mf. por.— b. Mf, armes. 
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joinant a la mer, & en celuy leuc^ les Jeneves quy de- 1242-1243 
morenc la & aucres, que le comun manda, defconfirent 
la gent de Fempereor malement, & en y ot afes mors 
de lanfes longues & de caryaus, & en fefte maniere furent 
defconfis par terre la gene de Tempereor, 

242. En feluy meiTme jour Jeneves par mer nifllrent 
a conbatre a guallees de Fempereor^ a Jxxx. guallees 
mout bien armes, que chafcun en perfone i monta de 
fus per defendre lor terre & lor henor^ & Dieu les ayda 
en lor droit & voft que les perlas fufent venges de fiaus^ 
que les x. guallees de Fempereor furent defconfis devant 
la cite de Jene, & prirenu les Jeneves .xx). guallee[sj, les 
.viij. de fiaus de Fempereor & les .xiij. de fiaus de Pizans ; 
& fu cefte bataille faite en fel an que les Chiprois prirent 
Sur des Longuebars^ quy fu Fan de Fincarnafion de 
Notre Seignor Jhefu Crift M.CC.XLII, le mois de jung. 

24^. Ceftu emperor, quy fu mout cruel home de cuer 
& fans pite^ & fu mout contraire & perfecutor de fainte 
yglife, & por ce li mefchuc, ala a nient^ luy & ces hairs, & 
entre les cruautes que il fift, [eft] une que je vos diray. 

244, Il avint que plufors des homes chevaliers & bor- 
gois & autres gens mesfirent envers luy felonc le dit de 
feaus quy les garderent; lequel mesfait il atainfl: en ve- 
ryte ou autrement: il les fift prendre, yaus & lor femes, 
& lor enfans grans & petis, quy eftoient nes de .viij. 
jours, & fift crever les ziaus a plufours, & puis creftous 
enfemble les fift ardre en j. feuc, & furent par tout bien 
.v^ perfones, 

24f . Quant vintFan de Fincarnafion de Noftre Seignor 
Jhefu Crift M.CC.XLIII, pape Seleftin morut, & fu fait 
papa Inofent cart, quy fu ne de Jene, d^un grant lingnage 
quy s'apelet Dailies; & ceftu pape amonefta mout Fem- 
pereor de venir a amendement de fainte iglize, & que il 
le refevreit volenriers^ mais Fempereor ne voft onques 



144 LES GESTES DES CHIPROIS. 

1243 riens oiV^ & pour ce le die pape defpoza rempereor de 
Fempire^ & afembla oft, & ala concre luy & fe combacy 
a ly devanr la cire de Baline, & fu defconfir malcmenc 
ie die emperour & ion hoft en tel point que onques puis 
il n'en ot poier de grever fainte iglize, & vefquy apres 
fe que poft^ & puis moruc .vj. ans apres ce que il fu 
defconfir, & remeft apres luy fon fis le roy Courat, quy fu 
fis de la reyne de Jerufalem^ & feftu Courat efpouza la 
fiUe dou due d^Ofteriche, qui eft .j. grant menbre d'Ale- 
maigne & mout riche ; & fi eiit le dit Corrat de cefte 
dame^ ia feme^, .j. fis quy ot nom Coradin, dou quel vos 
ores encore aparler de luy en ce livre. 

246. Ceftuy Courat, dont je vos parle, en fon tens fe 
porta afes pis contra fainte yglize, que fon pere fem- 
pereor n'avoit fait^ & morut aufi efcomenie/ con fift fon 
pere. 

247. Se dit emperour avoit encores .j. autre fis^ quy ot 
nom Manfrey^ quy fu nes en avokire, & vous dirai(s) 
coment. 

248. U avint que le dit emperor Federic fi ama gen- 
tille dame de Lonbardie, quy eftoit marquizane ; mais 
quant a Tempereor, elle n i eftoit mye pareille. Et de cefte 
dame il eiit feftuy fien fis iManfrey 5 & avint que la dite 
dame fu malade pres de mort, & femperor qui eftoit 
fans feme, fi la voft efpouzer por aliauter fon fis Man- 
frey que il amoit mout; & pour ce il enquift as mieges 
fe elle poiet garir de fefte maladie, & tous les mieges le 
fertifierent que elle ne poiet guarir en nule fin dou monde. 
Et por cefte feiirte Tempereor Tefpouza, & fi come il 
ploft a Noftre Seignor^, la dire dame guary de lelle ma- 
ladie & veiquy .j. tens, & par felle maniere fu Manfrey 
aleaute, dont il avint que quant le roy Courat morut, 
feftuy Manfrey fe mift en avant, & prift & faify la fei- 
gnorie & les biens de I'empereor Federic fon pere & 
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avocre'^& difet que il eftoic aleiaute & que il eftoit plus 1243-1244 
droit hair, qui eftoic fis de rempereor, [que le] fis dou 
roy Courat, Ion frere^ dou die Manfrey. 

249. Dont tous les barons dou royaume de Sezile & 
de Principat & de PouUe fi le refurent au feign or & le 
couronerent dou royaume de Sezile, & e[n] fu feignor. 

2yo. Ouant la mere dou Coradin, fis dou roy Courat^ 
01 dire que Manfrey s'eftoit fait feignor & corouner, fi 
li fembla bien qu^il avoit dezerite fon fis Couradin, & 
douta mout que le dit Ma[n]frei n'en feift enpoiffoner 
fon fis par aucun engin^ por foi delivrer quy ne le cha- 
longafl, quant fuft en aage; & por ce la dite dame norry 
fon fis, enfemble o lay .xij. an fans de ion aage, & les 
veftoir tout d'une colour & moftroit auffi grant amour a 
Fun come a Tautre ; & por fe ne poiet nulle perfoune 
conoiftre bien ferteinement lequel des anfans eftoit fon 
fis^ & en tel guize garda cefte dame ce fien fis. 

2^ I . Ceftu Manfrey quy ce fift roy, con vos aves oy 
ce, efpouza une dame, fiUe d'un haut home de Grece, 
quy ot nom Micalichie, de la quele il eiir enfans & fis 
autre fes^ & vos diray d'autre rayion por devizer les 
chozes^ mais je la, je laray aparler d'eaus jufques a un[e] 
autre fes, & vos diray d'autre rayfon pour devizer les 
chozes quy font avenues par les annees. 

2f 2. Quant fe fu en Tan de M.cc. & XLIHI de Crift, 
avint au reaume de Jerufalem que une lignee de Sarazins 
quy font apeles Hourfemins^ fe conbatirent as creftiens 
en .j. leuc quy s'apelle Forbie^ & avint par la foufrance 
de Dieu que les creftiens furent defconfis malement^ & 
furent mors & pris frere Harmant de Guor^ maiftre dou 
Temple, & frere Guillaume dou Chattel, neuf maiftre de 
rOfpital, & le conre Gautier de Jafe, & Farfevefque de 

a. Mf. auota. 
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1244-1247 Sur, & Raoul, vefque de Saint Jorge, & les .ij. fis dou 
leignor dou Boutron & le marefchau dou Temple, frere 
Hugue de Montagu, & plufors autres barons & che- 
valiers. 

2^3. En fel an, Bailyan, noviau feignor de Baruth, fu 
feru au bras deftre d'un Haffifi, fi com il paffet par le 
Change d'Acre, & fu le cop d'un coutiau^ mais ne morut 
mie^ ains fu mahanie. 

2f4. En fel an meifmes^ Jofrey de Sardeine tint herbe, 
& le Temple o luy a Jafe^ & ly fu aferme la triue o le 
foudan de Domas, quy rendy as crefliens Jerufalem & 
la terre de sa le flum, fors Naples & Jerico. 

25'y.L^an M.CC.XLV, le fufdit pape Ynofent tint con- 
feil a Lion, & par le confeil defpouza (a) Federic de 
Tempire, pour ce que Ton difoit que le pape Tavoic 
defpoze avant par la volente^ & pour ce que il eftoit 
Jeneves^ mais le confeil jeneral le defpoza por fes males 
heuvres. 

2^6. En celuy confeil fu done[e] la crus au bon roy 
Lois de France por le fecours de la Terre Sainte, & fe 
crufTerent fes freres o luy & autres contes & barons 
chevaliers. 

2f7. En Tan de M.CC.Xlvi de Tincarnafion de Crift, 
trefpaifa de fe fiecle la raine Aalis de Chipre, mere dou 
roy Henry gras, & remeft tout le royaume de Chipre 
au dit roy Henry, & le feignor de Baruth fu baill dou 
royaume de Jerufalem, & Phelippe de Monfort, feignor 
dou Thoron, fi ot Sur affa garde. 

2f8. Et en Pan de M.CC.XLVn de Crift, le fouldan 
de Babiloine fi prifl la cite de Thabarie, & la furent mors 
& pris mout de creftiens, & fi fift afeger le fouldan Efca- 
lone par terre & par mer de .xxj. guallee[s] & une nave, 
que toutes bryferent par fortune de tens, & touce fois 
prift Efcalone, quy fu grant damage a creftiens. 
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2^9. En eel an^ morut le feignor de Baruth^ baill dou 124.7-1249 
royaume de Jerufalem, & fu bail! apres iuy, Ion frere 
Johan dTblin, feignor d'Arfur. 

260. En eel an morut Giile, feignor de Sayete, quy 
fu fis de Balian, & rcmeft de luy .j. fis quy oc nom Julian, 
quy vendi puis Sayete au Temple. 

261. Et en Fan de M.CC.XLVIII^ a .xxvij. jours de 
fecembre^ ariva le roy de France Lois en Chipre a Limeffon^ 
& amena mout grant naville, entre la quele naville i oc 
.XV. guallees de Jeneves, & iiij. naves grans a fos dou roy^ 
& mena la royne de France s'efpouze & ces freres, mon 
feignor Charle„ conte d'Ango^ & mon feignor Anfois^ 
concede Poitiers, &le conte d^Artois, lor couzin jermain^ 
& Guiliaume, conte de Flandres, & fi mena autres barons 
que je ne peu creftous nomer, & furent par tout cheva- 
liers viij^ 

262. Le roy Henry de Chipre & les autres feignors de 
Yblin la refurenc a mout grant henour & a mout grant joiej 
& demoura en Chipre tout fel yver^ & vindrent d'Acre 
au leur [oftel] les maiftres dou Temple & de FOfpicau^ 
& chevaliers & autres gens^ & en Chipre confeillierenr 
& ordenerenc de paffer au primtens en Egipce, & quant 
vint apres Pafques, que le roy manda la raine de France 
en Acre, & d'Acre elle aia au Chaftiau Pelerin, quy eft 
dou Temple^ & eft fur mer pres d^Acre ,vij. liues. 

26^. Er en Tan de M.CC.XLix, a .xx. jours de may^ 
fe parry le roy de France de Limeffon de Chipre^ & alerent 
o luy Temple & Ofpical & grant chevalerie de Chipre & 
de Surie^ & demora iur m_er .xiiij. jours ; prill terre par 
force, & a .vj. jours de jugnet^ prift la fice de Damiate^ 
fans cop ferir; & jafoit fe que il avoienc novelles de la 
venue dou roy de France de sa mer^ toute fois ii ne 
faveent mye bien ou il devoir ferir, & por ce i(i) mirent 
ii poy de pourveance^ & furent furpris, dont noftre gent 
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1249-1258 mirenc efcheles as murs^ & y monterent fans defence^ 
car en Damiace n'en i avoir menue gent, & fi y avoit 
aucuns defendeors, fi y avoit mout poy. 

264. Quant la chofe fu enfy avenue^ le leguat & le 
patriarche de Jerufaiem & le roy de France & les autres 
barons ft rendirent graces a Noilre Seignor de cefte belle 
aventure que Dieu lor avoit fait en lor premiere venue, de 
fe que nulle defence ne lor fu encontre au prendre de 
la terre^ & fembla que ce fu volente & euvre de Dieu. 

26^. Les Sarazins de Babiloine & d'Alixandre, quant 
il entendirent que les creftiens aveent prifle Damiate, il 
furent mout esfrees & a grant paour^ & le fouldan de 
Babiloine afembla tout fe quy poft aver de gens a che- 
vau & a pie por defendre foy contre les creftiens, & fe 
Dieu eiifl: volu confentir, le roy de France & fon hoft 
eiifl; pris toute Babiloine & la terre de la entor^ mais 
Deu ne voft plus confentir a creftiens, fi con vos en- 
tend[er]es fi avant. 

266. Quant le roy de France "" entra en Damiate, con 
je vos ai dit, & qu'y ne trova nule defence, R troverent 
la terre toute plaine de biens aces & efpecyaument de 
vitaille, dont la menue gent roberent, & prirent tout & 
s'en aifre[re]nt une piefiTe. 

267. Le roy de France & les autres barons furent au 
confeil par plufTors fois, coment devreent faire de lor 
prendre les autres terres la entour, & fur ce ot plufors 
paroles dites entre aus que je ne peus tout retraire, & 
fu la fin de lor confeil de chevaucher de hors par la 
terre & damager les Sarazins, quant que Ton poroit, fi 
come il firent, ce Dieus eiift confenty que lor fait fuft ale 
en avant; mais je vos layray a parler dou roy de France 
& de fon hoft & de fa naville, quy font en Damiete, & 

a. Le mf. repete le commencement du paragrapke. 
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vos diray d^une guerre, quy avint a Acre encre Pizans 1249-1^5^ 
& Jeneves^ & apres recornerons a noflre matiere. 

268. Les Venefiens manderent confermer cefte com- 
pagnie en Veneife par .j. bourgois d'Acre, quy fe nou- 
moic fire Piere Briffe, quy revint de Venife, & vine fire 
Lorens Cape capitaigne de .xiiij. gallees, & porterent 
fur gallees deus banieres de Pize & de Veneife^ & les 
porterent puis fur lor naves longuement, & avint que le 
prince Baimont par le trait dou conte de Jaffe Johan 
d^Yblin & par le maiflre dou Temple^ frere Thomas 
Berarr, manda querre fa feur la rayne Plaiffance, quy 
eftoit veuve de fon eipous le roy Henry gras^ & avoit 
.j. fis quy ot nom Huguec, enfant dou roy Henry gras 
& eir dou baillage dou royaume de Jerufalem, pour 
mener la a Acre contre les Jeneves, & des Pizans & 
Venefiens. 

269. La guerre & Papareill de guerre fe faizoit a 
grant force, & au tens d'adons avoit un cons[e]le de Pize 
a Acre^ quy avoit nom meffire Siguer de la Seete^ quy 
fu mout vaillant home & favoit mout de guerre & fu 
mout artillous home & fi faizoit ordener de guarnir la 
tour de Pize; & avint que .j. jour eftoit fur la tour de 
Pize^ & le conte de Jaffe o luy qui ot nom meffire Johan 
de Ybhn, & eftoit le conte tout a defcovert; & fur la tour 
de Jene quy eftoit mout pres de la tour de Pize avoit a 
fel[e] houre .j. mout bon abaleftrier quy tendy Fabaleftre 
& voft ferir le conte de Jaffe^ mais .j. des .ij. confeles de 
Jene fe trova la, quy fe nomoit Aufiau d'Infeba, & de- 
fendy as fergens de non ferir, pour ce que la triue duroit 
encores; dont cefte bonte que fe confele fift, fu retraite 
au conte de Jaffe, que puis la guerre li rendy bon guer- 
redon, car il le fift chevalier & ly douna fie a Jafe .v^. 
bezans Pan, toute fa vie^ mais il en ot grant charge dou 
coumun de Jeune, cuydant que le conte li eiift fe faic 
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1Z49-1258 par aucune traifon^ que il Feiift fait centre le comun ; 
mais quant il fu feii la verite, fiaus de Jene Forenc pour 
elcuze & Torenc ce que il fift^ pour ce que il fift loyaute, 
& lors fe repaira en Jene. 

270. Les Jeneves aveent por ufage de mander chafcun 
an [en] Acre ij. cons[e]les5 fi que au tens de cefte guerre 
furent cons[e]les meffire Lion de Grimaut & meffire 
Anfiau d'infeba^ de que je vos ai(s) parle orendroit; & 
quant les feigners d'Acre virent fi grant aparaill faire, fi 
le travaillerent, feculiers & religious, & les afemblerent 
en .j. grant hoftel quy eftoit dou feignor de Sur. Meffire 
Phelippe de Monforc & les Alemans a Acre parlerenc 
enrre yaus de faire aucun acort^ & avint entre plufTours 
paroles que fire Lorens Copecape dift au cons[e]le de 
Jeune que il ne partiroit d'Acre tant que il porteroit en 
Veneize une piere dou fondement de la tour de Jene. Et 
faches que, enfi come il le dift, tout enffi le fifl^ fi con 
vos Fentenderes. Si toft come fire Lion de Grimaut^ Pun 
des cons[e]les, oy fefte parole^ ft mift main a Felpee & la 
traift & courut fus au dit fire Lorens Cope, & ce failly 
poy que il n^en eiit grant mortalite des uns as autres, 
mais les feigners d'Acre & Temple & Ofpitau les depar- 
tirent, & adons comenfa la guerre entr'iaus^ quy fu mout 
mortal, & gecerent les uns as autres de plufors manieres 
d'engins & grans & petis, "" & tel engin avet, quy getet 
une piere fi grant, quy pefet.c. zotes, & avoienr les engins 
chafcun fen nom. Les Jeneves aveent .ij. mout grans que 
Tun s^apelet Bonerel & Tautre fe nomoit Vincheguerre & 
Faurre Peretin, & Venefiens (&) aveent .j. mout grant quy 
fe nomoit Marquemofe, & damagerent mout les uns a les 
autres, & abatirent plufors maifons, & dura fefte guerre 
entour de .xiiij, mois. 

B.. Lemf.ajoute: Igs uns 2.s^.utres, grans & petits les uns as autres, 
de pluffors manieres dengins & 
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271. En ceftuy mileuc, le prince Baimonc, prince '^9- 1^58 
d'Antioche & conte de Triple, qui avoir fait venir fa fuer 

a Triple, quy ce dizoit la rayne PlaiiTance de Chipre, & 
mena fon fis Huguec droit hair dou royaume de Jerufa- 
lem, & fu par Patrait dou conte de Jafe & de frere Tho- 
mas Berart maiftre dou Temple^ & la mena le prince a 
Acre & fon fis Huguet, dont la dice raine par le confeil 
de fon frere le prince fift reverfer tos les homes de la 
feignorie en Pa'ie & as fodees des Pizans & des Venefiens 
contre les Jeneves, defendant leur eftroiremenr de non 
prendre fodees o les Jeneves ; mais aucuns gens furent 
quy ne fe partirent nule fes de Jeneves, quy efleent Suriens 
de la loy de Grece, quy eftoient de la flarie de faint 
Jorge & de Belian^ & fe teneent homes de TOfpitau, & 
rOfpitau meifmes fu aidanr a Jeneves de Safour & vint 
le feignor de Gibler a Acre^ & amena en faye de Jeneves 
.cc. archiers crefliens, vyiains de la montagne de Gibler, 
quy furenc puis tous mors en felle guerre. 

272. U avinc .j. jour que les Jeneves coururent par 
une rue de la Raine por ce que fele rue avoit une mai- 
fon, quy fu de la raine Aalis, & paiferent en .j. autre 
rue quy fe dizoit la CarcaiflTerie, & s^arefterenc la & le 
cry fe leva en feluy leuc, done le prince vint la a chevau 
covert, & chevaliers armes o luy, & entre les autres y fu 
meffire Betran de Giblet, fis de meffire Hue; & le prince 
coumanda au dit meffire Betran de poindre premier 
contre les Jeneves, dont meffire Betran lipria de luy efpa- 
ragner, pour fe qu^il elloit eftrait d'iaus, mais le prince le 
fift aler^ vozill il ou non, & quant il y ala, fi mift le fer 
de fa lance derier fa felle, difant a Jeneves, quant il lor 
fu pres : cr Je fuy Bertran de Giblet ! " & pour ce de puis, 
le prince I'y fot trop mavais gre & le moftra bien apres 
au feignor de Giblet, con vos entenderes fi apres. 

273. Cefte haine que le prince aveit a Jeneves n'en 
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1249-1Z58 eftoit mye por mesfais quy ce furent fais de rien, mais 
le prince & fon pere & Ion ayol lor tenoit la raylbn 
quy devoient aver a Triple, la quele il conquyrenc a 
prendre la cite de Triple, quanc il furent en Faie dou 
conte de Toulouze Raymont quy la prifl:^ & les Jeneves 
furent o lor guallees^ fi com il contient au Livre dou 
Conqueft^ & pour ce le prince doutoit que les Jeneves 
ne veniffent au defus de la guerre^ & le metreent plus 
toft en bregue & en carelle plus toft & plus hardinaent, 
& pour ce fi fe travailloit d'eaus grever. 

274. Depuis que le prince fu venu a Acre, i^ con je vos 
ai dit, toute la gent lor fu encontre & lor failly la vitaille 
de venir en lor rue, fauve que por FOfpitau de Saint Johan 
quy avoit ij. portes^ Pune porte ver le Seignor & Pautre 
ver la rue de Jeune, & par TOfpitau pafer[ent] la vitaille 
quy lor veneit. 

27f. Meffire Phelippe de Monfort, feignor de Sur & 
dou Toron, fi ayda mout les Jeneves de tout ce qui eft, 
& de fa fite de Sur venet a Acre en la rue de Jeune & 
vitaille & fergenterie, quy lor pafoit par la maifon de 
rOfpitau de Saint Johan. 

276. En la rue de Jeune avoit de toutes lengues bien 
.viij'^. homes d'armes, fans femes & anfans & villars & 
nafres, quy paft^erenc ales de mezaizes. 

277. Les Veneffiens aveent .xx. guallees, quy lor 
vindrent de Veneife autre que les .xiiij., quy vindrent 
avant. 

278. Le prince & la rayne PlaifTance, fa feur, & fon 
fis, heir de Chipre, partirent d^Acre, & retornerent a 
Triple, "^ & la dite rayne & fon fis alerent en Chipre. 

279. Quant vint a Pan de M.CC & LVIII de Crift, arive- 
rent a Limeflon .xlviij, guallees de Jeneves & .iiij. naves, 

a. Le mf. ajoutc. la dite rayne. 
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quy vindrent au fecours de lor rue & des Jeneves d^Acre, 1258-1260 
les quels guallees & naves ariverenc a Sur, & la ordene- 
renc o le feignor de Sur ce quy deveent faire, & fu cheve- 
teine & amiraill Rous de la Turque. 

280. [T]out[e] fois le feignor de Sur & les Jeneves 
ordenerenc que le fegnor de Sur, a tout ce que il poroit 
aver de gent a chevau & a pie, iroit a Acre & fe teroit 
en .j, leuc quy fe dizoit la Vignie Neuve^ & la averoit 
a luy le maiftre de TOfpicau & fon poer, quy fe teroit 
la ou luy, & quant il verrent que les guallees des Jeneves 
eiiflent guaigne, quy deiiflent entrer a Acre & prendre 
les .ij. rues de Pizans & Venefiens ; & enfi con il orde- 
nerent le firent, que le feignor de Sur vint a Acre, & fe 
tint en fel leuc, & la vint a luy le maiftre de FOfpitau. 

281. Les guallees de Jeneves partirent de Sur & alerent 
devant Acre, & furent .xlviij. guallees & .iiij. naves^ & 
chafcune nave avoir .j. engin, & s^il eiiflent feru tant 
cofl:^ il eiilTent tout guaigne, car les gualees des Venef- 
fiens quy furent .xL, n'en eftoient encores recalls, & 
Tachaiffon fu que Pizans & Veneffiens douterent de mon- 
ter & abandoner lor rue, & que Jeneves de cerre ne le 
tre'iflTent, & s'il ne monteent fur les gualees, & Jeneves 
de mer defendreent en terre, il per[dr]eent rout, dont il 
furent en grant balanfe de ce fait & en paour, & par- 
lerent de ce fait au conre de Jafcj quy lor confeil lya 
d'aler au maiftre dou Temple, frere Thomas Berart ; & 
le dit maiftre dou Temple eftoit ale demourer a la mai- 
fon des chevaliers de Saint La(n)dre3 pour eftre loins de 
la baraille des engins, quy fe lanfoient^ car la maifon 
dou Temple eftoit mout pres des Pizans. 

282. Le conte de Jaife & le cons[e]le de Pize & le 
baill de Veneife parlerent au dit maiftre "" de lor afaire 



a. Le mf. repete maiftre. 
c 
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1258-1260 fur le fait que vos aves oy, & le dit maiftre fi lor prou- 
mifl que il lor manderoit cane de freres & d'autre gene 
a cheval & a pie quy garderenc lor rues & lor maifons^ 
tant que la bataiile fera faice en mer 3 & rout eniy com 
il dift, enfi le fill:, & pieftanc les freres moncerenc a chevau 
covers^ & tricoples & autres, & alerent au confanon leve 
guarder les jj. rues de Pizans & de Venefiens^ & en lor 
pafer les Jeneves de cerre cuyderent qu'il veniffent 
contr'iaus & faillierenc au cry3 & garderent lor rue. 

28^. Le feignor de Sur vine de Sur par terre a Acre, 
& (i ot oluy .Ixxx. homes a chevau & .ccc„ archers vilains 
de fa terre de hors, & fe herberga a la Vigne Neuve pres 
d^Acre, & le maiftre de TOfpitau, frere Guillaume de 
Chaftiauneuf, fi niffi hors d^Acre & mena o iuy fe qu^il 
poft de ces freres & tricoples^ & le tint aveuc le feignor 
de Sur la^ & atendirenc de vei'r fe les guallees fereent 
pour parfaire lor entendement, 

284. Les Venefiens & les PizanSj quant il eiirent quy 
garda lor rues, fe firent crier lor banc par la fice, que 
quy voroic lor fodees a monter fur lor guallees pour 
fuvre faillant, fi le venift prendre .x. bezans farazins le 
jor & ix. bezans pour la nuit; & pour ce il eiirent mout 
de gens & monterent fur lor guallees quy furent .xl.^ & 
fi armerent autre[sl barques, & par efcalmes & panfles 
quy furenc plus de .ixx.5 en que avoir en chafcun abalef- 
triers^ quy firent a Jeneves rrop de damages & d'enuis^ 
& quant Toft des guaiees & barques furent tons reculis 
& hiffus hors contre les guallees des Jeneves, tant toft 
les Jeneves fe mirent tout par eaus en rout, & aucunes 
guallees atendirent quy fe combatirent. Si furent prizes 
.xix., & mors 5c pris .m. & .vij''. perfones, car apareilies 
i ot quy ofterenc lor lamieres & lor chapiaus de fer, & 
fe recuUirent as autres guallees^ que par force de rins 
efchaperent & alerent a Sur, & autres .v, guallees furent 
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des Jeneves, quy foi'rent les iij. a Caifas & les .ij. a i^s^~i^6o 
Chaftiau Pelerin^ quy eftoit dou Temple^ dont les Vene- 
fiens manderent de lor guallees apres & les prirent^ c'eft 
afaver .v. guallees fans les homes. En cefte maniere 
prirenc des guallees des Jeneves .xxiiij.^ & homes encre 
mors & pris ,m.vij^, fi com je vos ay avant dic^ car 
av(r)e[s] conu(ftre) que Jeneves furent de lor gent a Sur, 
tant en troverenc mains^ & les iiij, naves des Jeneves. 
Quanc liaus des naves virenr que lor gallees furenc 
vencus & desbaraces^ fi firent vele, & alerent a Sur. 

28f . Le i'eignor de Sur^ quy eftoit a la Vigne Nue(e)ve5 
com je vos ai(s) dit, & fa gent o luy a cheval & a pie^ & 
le maiftre de FOfpitau & aucuns des freres quy eftoient 
aufi venu, cuydant que Jeneves deiiiTent guaigner por 
faire lor entendemeni, quant il virent fe que Jeneves 
furenc defconfis, fi furent mout dejugies & coroufes, & 
fe parti le feignor de Sur & retorna a Sur en fa terre, & 
le maiftre de FOfpitau fe tint la^ y demoura tant que .j. 
maladie le prift^ dont il morut, & les freres firent ,j. autre 
maiftre pro do me & fage^ quy ot nom frere Hugue 
Revel, quy adons eftoit grant comandor. En telmaniere^ 
con vos aves oy^ furent defconfites les guallees des 
Jeneves & ce lor avint, por ce que il armeenc de gent 
a fos Lonbars^ quy ne faveent riens de mer & perdirent de 
puis en autre leus gualees, con vos ores^ mais il puis 
defconfirent Pizans & Venefiens, con vous entenderes en 
fe livre, fi con chafcun [et, 

286. Les Jeneves quy teneent lor rue & quy s'eftoyent fi 
grant piece defendus & foufert grant travaill & pafe grant 
chareftie, que un euf fe trovoir a envis por un nafre, quant 
il virent lor guallees defconfites^ fi guepirent lor rue, & fe 
mirent en FOfpitau^ & puis alerent demourer a Sur; & les 
Pizans & Venefiens abatirent lor rue & la tour & toutes 
lor maifons, fauve Fygliz^e, & fire Lorens Cope porta en 
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1258-1260 Veneize .j. piere dou fondetnent de la tor de Jene & des 
autres pieres;les Pifans & Venellens murerent lor rues. 

287. En ce die an avinr par le plaizir de Dieu que le 
feignor d'Arfur^ baill d'Acre^ Johan de Yblin, moruc. 

288. Quanc vint Tautre ifte apres fe fait, Jeneves 
armerent .xx. guallees & firent .ij. amirails, & fu Fun 
fire Beneir Sacarie, & Fautre ne vos fais nomer. Et vindrent 
les .XX. gualees a Sur, & les Venefiens armerent .xxiiij. 
guallees & vindrent a Acre, & d'Acre a Sur, & par 
devant Sur nefirenr les .xx. guallees des Jeneves, & fe 
conbatirent as Venefiens en tel maniere que fire Beneit 
Sacarie fery as .x. guallies, & (&) Tautre amiraill tourna 
en deriere fans ferir & entra dedens le port; & fire Beneit 
Sacarie fu pris, & fi fu mene en VeneiiTe, la ou il fu 
en prifon .j. tens, & li firent jurer les Venefiens de non 
venir a nul tens concre Venefiens^ & ly firent fouffrir 
en prifon mezaifes afes; & en cede maniere les Jeneves 
perdirent devant Sur fes .x. gualees. 

289. De puis vous diray encores que il avincas Jeneves 
de melchef: il armerent .xxvj. guallees I'autre ifi:e apres, 
& les manderent por damager les Venefiens par la ou 
il les trovaflfent, & fu lor amirail .j. quy fu apele Borborin, 
& feftu vine a Trappe & fu fi poy curious, ou que il le 
feift de fon gre por deniers que Ton veut dire que Vene- 
fiens ly donerent, que feflu laiffa defendre les gualees en 
terre par les jardins de Trape, quy ne remeft pas en 
chafcune gualie ix. homes, & furvindrent .xxviij. guallees 
de Venefiens quy les enclorent au port & prirent tous 
les .xxvj. guallees fans nul home, car^ fi con vos aves oy, 
tous eftoient en terre, & (laus qui fe troverent fur les 
guallees, f\ le virent poy & fe lanlerent en terre, & 
meifmes lor amiraill Borborin & fon fis quy fe troverent 
en terre, fi fouyrent hors de la ville par terre 5 & par 
tel maniere furent perdus fiaus guallees. 
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2go. Encores armerent .j. autre fes les Jeneves .xxviij. 1258-1260 
guallees & mirent del'us .iiij. amirails que fes font lor 
nons: Tun fuapeleOric^ due quy efioit de fiaus d'Elpine^ 
& I'autre fu nome Ocevenr^ & Tautre fi ot nom Simon 
de la Charite, & le cart ne vos fais nomer; & vindrent 
lies .xxviij. guallees fufdices en .j. leuc quy s'apele Sette- 
pons, & la s'encontrerent as Venefiens, quy furent autre 
.xxviij. guallees^ & fe combatirent les uns as aucres, & 
avint au derain que les Jeneves furenc defconfis & per- 
dirent ,xiij. guallees & elchaperenr les .xv., & furent 
mors en la bataille mout de gent d'une part & d'autre^ 
& morurent ,ij. des iiij. amiraus, s'eft afaver fire Oric due 
& fire Othevent^ & Simon de la Charite & Tautre efcha- 
perent. Ec quant les Jeneves fe virent ainffi mefdit, fi fe laif- 
ferent d'armer .j. grant tens, fauve tant que il armerent 
lains menuementj & damagerent mout lor henemis par 
plufors ieus, & n'entendeit mie que fes .ij. armees que 
Jeneves furent & perdirenr, & furent faites en [un| an^ 
ains furent faites en .iij. annees par .iij. ides, & dedens 
ce, mout de chofes furent avenues outremer, & en Surie, 
fi con je vos devizerai(s) fi avant. 

291. II avint choie, que depuis que cefl:e guerre des 
Jeneves fu finee^ que le prince d'Antioche & conte de 
Triple fu mout efcur & de male volence contre le fei- 
gnor de Gibleth & contre five Betran de Giblet & lor 
lingnage. Atant moilra le prince de fenblant & en fait & 
en dit que le feignor de Giblet & fire Betran de Giblet 
& lor lingnage s'en aperfurent bien & ne moflrerent 
nul femblanr, & Tachaifon fi fu por ce^ con vous aves 
oy, que le feignor de Giblet man da fecours as Jeneves en 
Acre en .j. fien lein, quy fe difoit poindor, quy voguet 
.c. rins^ & de ce me'ifmes en perfone fu aucuns jours 
dedens la rue de Jene a Acre^ & de fe aufi que fire Be- 
tran de Gibelet ala contre les Jeneves o le bot de fa 
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1^58-1260 lance & le fer deriere fa fele, con vos oyftes, & eftant a 
fel eftat le prince de volence, con je vous dis, avinc que 
les chevaliers de Triple eiirenc contens au prince pour 
chaifon des Romains. 

292. Dont il avinc que le feignor de Giblet & le fei- 
gnor dou Botron & les autres chevaliers fe revelerenc 
au prince, & fe partirent de Triple & firenc chef fur 
yaus Becran de Giblec ; & feftu Betran fi fu celuy qui 
park en Damiate devanc le roy de France pour henor 
de ceftuy prince, con je le vos ai die, & efteit chevalier 
preu & hardy & fore & bien menbranc^ dont il & la 
gent que il ot a chevau, & la favor de TOfpitau de Saint 
Johan, chevaucha par la terre dehors & damagierent la 
terre dou prince, dont le prince fu mout couroufe, & an 
ifir en champ contre iaus il n'en avoir la gent, & le 
Temple fi eftoit en Taye dou prince, fi con TOfpitau 
eftoit en aye de fiaus dehors, fortant que fu [eftajbly 
coment il ne le moftreent pas. 

29^. Il avint un jour que ceflu meffire Betran de Gi- 
blet fi vint par devant la cite de Triple & mena o luy 
mout de gens a chevau & a pie, car, fi con je vos ai dit, 
tous les chevaliers la plus grant parde fi efteent tos 
dehors reveles contre luy^ mais quant il fe vy afege, fi 
en eiit grant defpit, & afembla fe qu^il poll aver de 
gens, & niffi dehors, & fe combaty a ciaus de hors; 
& en la fin le prince fu defconfit & fe mift a aler tant 
come il pofl: a Triple, mais le dit Bertran Taparfut, fi ly 
courut apres & Tatainft a Tentrer de la porte de la fite, 
& le fer Fatainfl: a Tefpaule^ & li fift une plaie criant: « Le 
vil & mauvais, retornes ariere, & ne foies mie ! " 

294. Le prince entra en la fite & pour fa plaie jut au 
lit . grant piece, & puis qu'il vint a amendement, il 
s'apenfa mout de pourchafer priveement par vilains des 
cazaus coment il mei'ft a mort le dit Bertran^ & tant fifl: 
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& pourchafay que par fes vilains meifmes, dou die Bertran i^s^-i^^o 
il eiit la tefte, fi con je vos diray. 

2gf. II avint que le dit Bertran, luy & J. chevalier 
jeune fon compagnon^ ala pour veir .j. fien cazau & 
fes rentes, & quant il fu a la montee dou die cazau, 
& il fu fur .]. replait dur & efquyllant pres d'un mur 
bais d'une vingne & derere feluy mur, faillirent vilains 
en tour de .x. ou .xij.^ quy la faillirent as ars & li 
traiftrent piles, dont il cuyda torner a yaus & atorner. 
Le chevau ly chey deffus luy fur feluy replat efquillant 
en tel maniere que le chevau ly jut fur la cuife, quy 
ne le poft redrefer, & il avoit Tefpee nue en la main 
que autre arme il n'en aveit, & fe defendeyt que nul n'en 
ozet aprocher a luy, mais tant ly traiftrent de piles qu'il 
le tuerent & taillerent fa cefle, & Fautre chevalier fon 
compaignon fu feru, luy & fon chevau^ de plufors 
piles^ & s'eftoit mis a aler & eftoit ja venu a pie de la 
montaigne, mais les vilains li coururent apres^ & li 
coperent la tefte, dont les vylains porterent la tefte dou 
dit fire Bertran en J. profiniau au prince, quy en ot grant 
joie & les paia mout bien. 

2g6. La novelle fu dite entre les chevaliers quy furent 
mout doulouros & perdirent le cuer trop malement que 
nul rien ne les pot conforter ny afeiirer, & meflire Hue 
de Giblet^ pere dou dit Bertran, fi les reconfortoit&difoit 
que il lors feroit en leuc de fon fis, '^ & les amoneftoit de 
mainrenir la guerre & non abandoner le fait, quar il feroit 
pis pour yaus^ moftrant leur pluzours rayfons^ mais il ne 
voflrent entendre, ains porchafferent lor pais au prince, 
& tornerent a Triple fauf le feigner de Giblet, quy fu 
enconfine a Giblet; & le feigner dou Boutron ala en 
Acre, & fu fait coneftable dou reyaume de Jerufalem^ 

a. Le mf. repete : & que ii lors feroit en leuc de fon fis. 
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1258-1260 tant com il fu^ & meffire Johan de Giblec, frere de meffire 
Hue, ala aufi a Acre & fu fait marefchau dou royaume 
de Jerufalem & moruc a Acre apres ,j. tens, & meffire 
Hue de Gibletj pere dou dit Betran^ mena o luy les 
anfans de fon fis a Acre, & demoura a Acre, & route fa 
vie porta barbe pour deul de ion fis. Or vos laira d'eaus 
a parler, & fi vos parleray d'autre rayfon. 

297. En celuy tens que ce fait avint^ .j. h^ut home de 
France, qui ot nom meffire Jofrey de Sardeigne, fu fait 
baill dou royaume de Jerufalem a Acre^ & fe fu apres 
que meffire Johan de Yblin, feignor d'Arfur, qui eftoit 
bail;, fu mort. 

2g8. Ceftu meffire Jofrey f\ fu mout fort juftizier, & 
en fon tens pendy mout de larons & de murtries, ni 
onques ne voft nul efparaigner pour iingnage ny por 
aver que Ton li peiifl doner, ni por amiile ni por autre 
chofe, & entre les autres pendy .j. chevalier quy ot nom 
fire Johan Renia^ quy avoit tue .j, vefque de Famagoufte, 
& le prift par force a gens d armes de la rue de Pize ou 
il s'eftoit refete^ & Pizans le rendirenc; & fi vos laira a 
parler de luy & vous diray d'un[e] autre eftoire. 

299. En Tan de Tincarnafion de Noftre Seignor Jhefu 
Crifl: M.CC.LX^ que le plus grant feignor quy fu chef fur 
tous les Tatars quy font dever nos parties, quy ot nom Ha- 
laon^ lequel avoit .iij. freres, & il eftoit le cartjSc furent 
fis dou haut feignor des feignors des Tatars, lequel quant 
il morut, fes .iiij. fis quy demorerent apres luy fi furent 
en contens de partir la feignorie entre iaus, & en la fin 
s'acorderent quy partirent Faver & la gene au tel part a 
Fun come a Fautre, & lor abiracle fu gete aflTort, car 
enfemble il ne porent vivre fi grant gent, & fu fait iiij. 
pars^ Fune ver levant & Fautre ver ponent, & a tramon- 
tane & a demy jour, & avint chofe que la part de ceftu 
Halaon vint ver nos parties^ & les autres freres elirent 
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lor parties, en la quele chafcun ala demourer en fa parde^ 1260 
& conquifl chafcun en dreic fei fe qu'il poft conquerre 
& acreiftre de feignorie. 

500. Ceftu Halaon, dont je vos parle, fi fu mout vail- 
lant home & plus prous encreprenant que nul de fes 
freres ; fi conquifl; & fifl plus de biaus fais que nul de fes 
freres ne firent, & fi oc a fa part la meillour gent d'armes 
qui demorerenr de Toft de fon pere, ft con s'aventure 
fu a partir, quant les freres partirent I'aver & l'a[r]gent 
quy demora de lor pere. 

^01. Cefl:u Halaon f\ conquifl: Baudac & Toris & 
Perce, fi con je le vos devizerai apres en ceftu livre, & 
ores chevaucha vers la Surie & conquifl: & prift Halape 
& Harant & Haman & La Chamelej & vint a Doumas, 
& la prift, quy eft mouc grant cite & mout abitee de 
gens & de jardins; & toutes fes cites eftoient des Sarazins 
& les prifl fans defence nule que il fe'iffent, car les Tatars 
eftoient bien x.xx"^. homes a chevau. 

:502. Haiton, roy d'Ermenie, fi ala a fe puifTanc fei- 
OTor Halaon, & ala en fa rerre avant fe qifli fe mift a 
venir, & fe fift fon home, & tant I'enorta & confeilia 
que il fe mift a venir a fi grant hoft^ con vos enrendes, 
& ci fift & porchaflTa le bon roy d'Ermenie pour mau 
des Sarazins & par pourchas dou roy d'Ermenie, & le 
prince Baimont quy ce dizoit le biau prince, & fu mout 
en la grace de ce haut feignor Halaon, car le dit prince 
eftoit gendre dou roy d'Ermenie. 

503. Le roy d'Ermenie & le prince d^Antioche devant 
dis fi alerent en Foftel des Tatars, & furent a prendre Do- 
mas; & quant Domas fu prife, le prince pour defpit des 
Sarazins & pour lor honte^ fi fift faire neteer & enfenfer 
une mout bele iglile, quy fu dou tens des Gres des cref- 
tiens, au tens que Eracles fift labourer Domas, en la quele 
yglize aourerent par dedens les Sarazins a Mahomet, quy 
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1260 fu anfienement des Gres lor yglize^ & fift laens chanter 
meffe des Frans & foner campane, & en les autres mef- 
quylees de Mahomet, la ou Sarazins aouroient, fi fift 
faire metre ronfins & ahnes, & efpandre vin par les murs, 
& oindre de char de pore freche & falee, & fi coman- 
doit a fa gent de faire .j. ordure, il en faifToient .x. Et 
puis que le dit Halaon ot prifes ces fites que je vos ais 
nomes, il fift fon retor & fe paira^ & s'en ala en fa cerre 
& fift de biaus dons au prince aftes, & Facuilly en s'amifte 
de la en avant; & remeft en la terre dou royaume de 
Jerufalem .j. grant feignor tatar, quy ot nom Coutbaha, 
& une grant gent de Tatars quy alerent a Seete, & la 
prirent fubitement; & au prendre y ot aucune defence 
par le feignor de Seete, meflire Julien, quy eftoit fur fon 
chevau a Tentree de la porte, & defendoit Tentree, aufi 
poy de gens com il oc^ fi vigouroufement, & ofift ,ij. che- 
vaus fos ly, & rant maintint a defendre Tentree que ia 
menue gent & eiirent grant efpafe d'eaus recuUir a .ij. 
chafteaus de terre & de mer. Et lor avint .j. autre aven- 
ture, quy vient bien a la menue gent, que .ij. guallees des 
Jeneves veneent de Sur & aleent en Ermenie^ & efteent 
de fire Franfefquin de Grymaut, & fe troverent feluy jour 
a Seece, quy recuUirent mout de gens^ & les mirent en 
une ihle, quy eft devant Seete bien pres dedens le chafteau 
de mer^ & en la fin le feignor de Seete ne poft foufrir 
le charge des Tatars, defquels il en ofift & abaty afes fur 
le pont devant la porte, & s'en repaira & entra au chaf- 
tiau de terre. Et les Tatars entrerent adons^ & prirent la 
vile & taindrent aucunes menues gens qu'il tuerent, & 
autres que il prirent, & tindrent tant Sayete que il abatirent 
les murs de la ville & dounerent aucun afaut au chaftiau 
de terre, mais il ne firent rien^ & fe partirent & alerent; 
& en fel an meffire July en fi vendy Sayete au Temple, car 
il n en ot de que refaire la des murs quy furent abatus. 
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504. Ceftu Julien fu .j. chevalier prou & ihardy & 1260 
vygourous^ mout eflordy & legier de la cefte^ & de per- 
fone grant & menbru, & gros os & fournis [avoir] & 
eftoit mout luffirious de les chars & grant jouour de 
hazart, & y fe mift por le jeuc a nienc. II fu fis dou 
nevou de meffire Phelippe de Monforc, feignor de Sur 
& de Thoron, & par fa eftotie fift guerre a ceftu fien 
oncle, & vint devant Sur a chevaliers & tricoples, & 
la fift damage a fa terre dehors, & s'en corna a Saiere; 
mais je vos laira a parler de cefte rayfon, & dirai(s) autre 
chofe. 

^o f . En ceft an avint que le Temple & le covent d'Acre 
& de Safet: & de Chaftiau Pelerin & deBiauforr, & meffire 
Johan dTblin, feignor de Barut, fis quy fu de Balian 
d'Yblin, feignor de Barut^ quy prift Sur des Longuebars, 
& Johan de Giblet, maurefchau dou royaume de Jerufa- 
lem, & chevalier plufors d'Acre fe partirenc & alerent 
brizer une grant herberge de Turquemans ver Thabarie, 
& furent malement defconfis; & furent pris meffire 
Johan d'Ybelin, feignor de Barut, & Johan de Giblet^ 
marefchau dou royaume, & le coumandour dou Temple, 
frere Mahe Sauvage^ & plufors autres chevaliers d'Acre; 
& mout de fergans a chevau & a pie furent mors & 
pris, & perdi le Temple tout fon harnes, & efchapa frere 
Eftience de Saifi, marefchau dou Temple, dou quel fu 
dit que il fift fon poindre fur les Turquemans mauvaife- 
ment & ne fery mie, ains corna au parfait dou cuer, ou 
que il le fift volentiers, par male volence que on difoit 
qu'il portoit au feignor de Barut por envie d^une foie 
jelouzie d^une dame de fe pais, mais ou qu'il fufl enfi 
ou autrement, le maiftre dou Temple le manda outre- 
mer, & li leva Fabit, lequel demoura a la court de Rome 
rant que pape Gregoire Plaifenty^ que eftoit a Acre quant 
il fu ehlit a pape^ & ceftu frere Eftiene de Saifi vint por 
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1260 luy a Acre, & adons par ce pape recovra Tabit dou 
Temple, & ala outremer o le dit pape, 

306. Le feignor de Barut fu pris des Turquemans, co[n] 
vos aves oy, & furenc pris frere Guillaume de Biaujeu, 
quy fu puis maiftre dou Temple^ & fu pris Tibauc 
Gaudin, & fu puis comandor de la terre dou Temple 
longuement, & aucun autre frere. 

^07. [L]a raenfon dou feignor de Baruch & d'aucuns 
aucres o luy, fu parle & fu rachere por .xx"^. bezans 
farazinas, & furent delivres luy & meffire Johan de 
Giblet, marefchau dou royaume de Jerufalem, & Jaque 
Vidore & autres chevaliers, & frere Guillaume de Biau- 
jeu par fes amis fu delivre & J. lien conpaignon, & frere 
Tibaur Guaudin & autres .xiij. freres, car plus ne fe tro- 
verent vis 5 & ores vos laira a parler de cefte raifon, que 
autre choze ne fu, & vos diray des Sarazins de Babiloine. 

508. Qant les Tatars elirent prize Halape & Harent 
& Hama & La Chamele des Sarazins, & puis Sayete des 
creftiens, con vos aves oy, le foudan de Babiloine fu 
mout couroufe & afembla quant que il poft aver de 
gens a chevau & a pie, & iffy de Babiloine, & avint au 
royaume de Jerufalem, & manda mefages a Acre preant 
les creftiens qu'il les deiiffent foufrir a paler par lor 
terre a aler contre les Tatars. Les creftiens lor otroierent 
volentiers, & ce fu por ce que les creftiens furent cou- 
roufes as Tatars por le mau que il afeent, & le foudan 
vint a tout fon hoft devant a Acre, & fe herberga au 
plain bien pres de la fite d'Acre, & entrerent pour iaus 
dehdure. Et entre les autres entra ,j. grant amiral quy 
ot nom Bendocdar, quy fu puis foudan, & fift mous de 
maus a la creftienre, con vos ores apres, & por ce que il 
entrerent tanr des Sarazins, que fiaus d'Acre douterenc 
d'eftre trais, & les bouterent hors par force & par 
amour. 
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309. Les creftiens traiterent J. marche as Sarazins que 1260 
toutes les beftes chevalines quy guaignireent des Tatars, 
les deveent vendre as creffiens a .j. fercain pris, quy fu 
dit entre iaus^ dont il avint que Sarazins^ quant il heiirent 
gaaigne, ne firent point. 

^510. Ce dit foudan feiit noveles par fes [esjpies que 
Tatars eftoient mout efpandus par celes contrees: fi fe 
para dou plain d'Acre & ala a iaus, & fift cheveteine de 
Tizeq de fon hoft, s'efl: a iaver Favant garde, ceftu fien 
amirail Bendocdar, lequel avoit efte fon memelouc, achate 
de fes deniers, & porret Tare de mot dou foudan, & pour 
ce fu il apele en farazins Causbondoc. Et feftu Bendoc- 
dar fut mout hardy & mout prou, & afronta premier a 
Tatars, & les defconfiil, & desbarata malement & en 
ofift; afes, & Tatars fe ralierent, & en tant fu venu le fou- 
dan a fon grant esfors, & fu la bataille entre yaus mout 
fort- mais Tesfors des Sarazins fu fi grant que Tatars ne 
le porent foufrir, & fe mirent a defconfiture, & fu more 
en la bataille lor cheveteine Cotbaha, & fiaus quy fouirent 
de la defconfiture, les vilains de la terre par les cazaus fi 
les tuerenc & fiaus quy i'e porent ralier, alerent en Er- 
menie, & la "^ fe fauverent, & fefte bataille fu a .iij. jours 
de fetembre de ce dit an, as plains de Thabarie, 

311. De puis cefle bataille que vos aves oy, le fou- 
dan de Babiloine fe mift a retorner en Babiloine a mout 
grant boubanfe & a grant joie, que poy li dura, car entre 
vees fi com il fe tornoit, feftu amirail Bendocdar, par 
afTent des autres amiraus, quy furent la plus grant partie 
de fon afent & de fa fuite, fi ofift le foudan & s'en pard 
pieftant luy & aucun des amiraus de s'amifte, & ala en 
Babiloine, & entra au chaftiau dou Caire, & trova feluy 
quy gardoit le chaftiau quy ot nom Tebec, & s^apelet 

a. MJ, le. 
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1260-1261 f|[r]eres Cataie^ fage home & mout anfien de la painime, 
& quy favec mouc bien dou fiecle. Seftuy Bendocdar li 
fid encendant coment le foudan eftoic mort entre vees^ 
& que il ne conuffet nul autre en la painime plus fage 
ni plus digne a eftre foudan que luy^ & de ce il le re- 
veftoic ; & a ceft parole il traift s'efpee & la voft metre 
en la main en maniere de luy reveftir de la feignorie, 
mais feluy fu fage & ne voft prendre Tefpee & dift que 
la foudanie aferet miaus a luy que a nul autre que il cou- 
neiift au monde, pour la grant promelTe & valour de 
luy^ & Bendocdar refpondy : cf ....puis que il vos femble 
que je foie digne d'eftre foudan, & que vos aves .j. autre 
foudan fait, quy a nom Melee el Vahar, ^j quy vient 
a dire en frances le roy aparant^ car les foudans ont par 
ufage quy fe font apeler quei non que il veuUent autre 
que lor non propre, fi com les papes font. Et enfi fu fait 
foudan, & fift crier le banc par la terre, con vos aves oy 
devizer, & tous les autres Sarazins de Toft entrerent en 
biau[s] troupiaus, les uns amiraus apres les autres, & fi 
com il entrerent, aleent au foudan nouviau jurer a luy & 
i faire reverenfe. 

3 1 2. Et en Tan de Tincarnafion de Jehfu Crift M.CCXXI, 
morut pape Alixandre, & apres luy fu fait pape Urbain, 
qui fu patriarche de Jerufalem. Ceftu rapela le don que 
pape Alixandre avoit done faint Lardre de Betanie^ & 
Montetabor a TOfpitau de faint Johan. 

^13. Er en fe dit an^ morut la raine Plaiffance, quy fu 
feme de Henry, roy de Chipre, & mere de Huguet^ heir 
de Chipre, la quele trefpaffa a .xxvij. jours de fetembre. 

5 14. Et en fe dit an meifmes, fu fait bail dou royaume 
de Chipre Huguet de Lezingniau, quy fu fis de Henry 
dou prince & de madame Yzabiau, feur dou dit roy 
Henry de Chipre. 

3 1 ^. Et en ce dit an meifmes a .xxv. [jours de jungnet. 
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les Gres] prirenc Coftancinople des Latins^ & Palilogue 1262-1263 
fe fift enperor, & ce fifl: nomer Coftancin. 

516. Et en Tan de rincarnafion M.cc & LXII, le fou- 
dan de Babiloine Bendocdar^ quy fe fift nomer Melee el 
Vaher, ala afeger Anrioche^ mais le roy d'Ermenie fi eftoic 
ale a Tatars^ & les fift ehmeuer de venir, & les Sarazins 
laiferent le fiege d'Antioche, & s'en tornerenc en Babi- 
loine. 

517, Et en fe meifmes an, Tan de M.CC & LXII de 
rincarnafion de Crifl:, Charle, conte d'Ango^ frere dou 
roy de France^ fi afega Marfeille, dont fil dedens fe ren- 
dirent a ly par force, & en fu feignor, & mift juftizier 
en la terre de par luy. 

318. Ec en Tan de Fincarnafion de Crift M.CC & Lxiii, 
Bendocdar, quy eftoit novyau foudan^ manda mefages 
a Acre a la creftiente, que il voloic changer les elclas 
creftiens quy tenoit^ por les efclas larazins que creftiens 
tenoienc, & dounes "^ .ij. Sarazins pour .j, creftien. Et fur 
fefte chofe furenc au confeil creftiens, & fi lor fembla bien 
afaire & amohne, mais le Temple & Olpitau ne s'acor- 
derenc pas, diffent que lor efclas eftoient lor grant prou- 
fit, car il eftoient tous gens de meftier, & que trop lor 
coufteroic a tenir a fodees autres gens de meftier, & 
pour ce ne fe voftrent acorder a fe, & ja loic fe que il 
difl^ent verite^ toute fois il le deiiflTent avoir fait pour 
Dieu & pour la delyvranfe des povres efclas creftiens. 

319. Le conte de Jaffe, Johan d'Yblin^ fift efchange 
de fes efclas au foudan^ & le foudan ly fift triue & tint 
fa terre en pais & a repos^ & envers les autres creftiens fu 
il pour ceftu fait mout couroufe & le moftra bien apres^ 
car it vint devant Acre a .xiij. jours d'avril en dit an. 

320. Et a .XV. jours d^avril^^ courut julques as portes 

a. MJ\ doutes, — b, Ces 7H0ts dans le mf.finiJJ'ent le § precedent. 
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1263-1264 d^Acre dont la fite fu en grant peril, & adons fu nafre 
de piles le bail d^Acre, ncLefTire Jofrey de Sardeignes^ & 
plufors autres chevaliers & fergans, de quei plufors en 
furent mors ; & en fel an vint a Acre Izabiau^ feme de 
Henry, dou prince, & ieur dou roy Henry gras^, de 
Chipre, & fon efpous requift ie baillage dou royaume 
de Jeruialem, & requift les homages des homes quy ne 
li voftrent faire, pour ce que le droit heir n'en eftoit en 
prezence. Er routes fois le reiurent a baill, & vint fel an a 
Acre a ,xxv. jours de iecembre, ieguar & patriarche de 
Jeruialem & meniftre del veCque d'Acre, Guillaume, quy 
avoir efte veique d'Agent, & s'en torna a Rome la leguat 
Thomas de Lencin ; & ores vos lairay de ce a parler, & 
vos diray d'un[e] autre aventure. 

52 1 . Et en Fan de Crift M.CC & LXIIII^ les Jeneves en 
Jene armerent .xxj. guallee[s] de la gent de la cite de 
Jene & de lor riviere ; & fu amirail & cheveteine .j. grant 
home de Jeune, lage & counoilTant, & quy s[av]oit mout 
de guerre, quy fu nome meffire Simon Gril. Quant feftu 
party de Jeune, fi fu die que fiaus de fa contraire part 
de Jeneves meymes firenc afaver le fait des guallees a 
Veneffiens en Veneyflfe, & coment fes guallees des Jene- 
ves efteent iffues ; & por ce armerent Veneffiens rant 
toft .1. gualle[e]s por aler apres les guallees des Jeneves ; 
mais je vos diray Fengin que feftu Simon Gril fift en fon 
viage. 

^22. U fe party de Jene a fes .xxj. guallee[s] & vint 
en Sezille, & jeta la vos que il aloit a Sur de Surie ; & 
me'ifmes avoir leuc en Gene marchans aucuns^ cuydant 
fes marchans que il alaft a la Surie, & de fon corage 
n'en voft dire a nulluy, & parry de Sezille & ala a Pen- 
tree dou goulf, & tous les leins quy trovoit, diffoic a la 
genr que il alet a Sur ; & de puis que il ot bien puUy 
que par tout que il aloir a Sur, fi repaira & fe mift a Pihle 
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de Maute^ & mift a Tagait de Fiffue dou goulf de Ve- 1264 
neife .j. lein fouril pour defcovrir. Et eftant il a Mauce, 
les Veneffiens quy aveent arme .1. guallees, con je vos ay 
dit, niffirent de lor goulf par cil leins quy aveent trove 
les guallees des Jeneves, & lor diftrent qu'il efieent alees 
a Sur; & pour cefte feiirte les Venefiens de fes guallees 
inanderent .j. lein a VeneifTe faire affaver a la caravane 
des marchans veneffiens quy devoient aler a lor veage-> 
car il eftoient fertains que les guallees des Jeneves eftoienc 
ales a Sur, & que il aleent apres; & pour fefte novele les 
marchans pardrenc a lor caravane de Veneife^ & fe mirent 
en lor veage, & les .1. guallees des Veneffiens alerent 
dreit a Sur. Mais je retornerai(s) a dire de Simon Gril 
& des guallees de Jene qui eftoient a Maute. Le lein quy 
avoir laiffe por defcovrir^ quant il vy les guallees dou 
Veneiie paler outre & niffir dou goulf^ fi vint en Maute^ 
& le fift aCaver a Simon Gril, que tant toft fe parti de 
luy a routes fes gualees, & entra entre le goulf de Ve- 
neife ; & par J. bien matin defcovrirent la caravane des 
marchans veneffiens^ quy efteenr .xxij. tarides & une 
grant nave quy fe nomoit Roquaforte. Et fy toft con 
les Venefiens virent les gualees, fi fe tindrent a enginies^ 
& fe recuUirent treftous en la grant nave dou Roqua- 
forte lor perfones & Paver foutil • dont les Jeneves prirent 
routes les dites tarides & le leverent ce que il lor ploft 3 
& puys mirent le feuc a routes les tarydes^ & cuyderent 
bouter une des tarides alume[e]s de feuc par defus la 
nave de Roquaforte ; mais le vent s'esforfa, & la nave 
fift vele^ & entra en Veneyfe ; & le dit Simon Gril fe 
paira en Jene^ & la on il avoit bien fait, fi fu il charge, 
por ce que il n'en ala en Surie^ fi com il fu coumande. 
Or vos laira de Simon Gril, & vos diray des 1. gualees 
des Veneffiens, quy aleent apres Simon Gril, con vos 
aves oy. Si vindrenr par .j. bien matin a faube dou jour, 
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1264 & s'enbatirent fuhitement devant la fite de Sur & fe fayly 
poy, s'il fe fucent avercis, que il PeiifTent prife^ car cout 
le plus de la gent dormeenr encores^ & route fois fail- 
lirent la gent, & s'armerent. Et les Jeneves quy demou- 
reent a Sur aveent .j. cons[e]le, quy avoit nom fire Melian 
de Marin, quy favoit de guerre & fift en la defenfe ales 
de bien, car lesVenefiens prirent aucunes de lortarides, 
des plus grans, & firent des .ij. piefes de lance ne de 
proe^ & les lierenc Fun a I'autre, un pont ; & au chef 
dou pont avoit une guage rionde encuree faite a la 
forme de ckge de nave, & mirenc .j. home dedens, & 
colerent les antenes haut; & s'acofla la guallee a mur de 
la ville en J. leuc qui eft entre la Tor de la Cheene & 
la Tour de fainte Caceline, & veneit fele cage, & Tome 
quy eftoit de dens fi haur fur le mur, quy lanfeic javelos 
& pieres fur fiaus qui efteenc fur le mur, fi que nul n'en 
ozeit eftre fur les murs, en feluy leuc, la quele chofe poet 
eftre a grant peril. Et avinc chofe que le cons[e]le des 
Jeneves, fire Milian de Marin, fi fe trova eel endreit, & 
Tome de la cage li lanfa .j. javelot, & le fery fur la tefte, 
& li faufa .j. elme pizanes tout outre; & s'il n'en elift eii 
defous unelerveliere, mortrelift- & lecop fu velidemout 
de gent, & adons le cons[e]le & les Jeneves prirent arbres 
de guallees & de grans vauftiaus, & les claverent fur le 
mur, & firent cages com cage de nave encuree, & les 
coulerent en fiaus arbres ; & veneent plus haut de guages 
des Veneffiens, dont les homes veneffiens quy de dens 
eftoient n^ozerent pariftre ny ferir ni lanfTer ; & fe par- 
tirent dou mur & alerent o lor autres guallees. Et d'Acre 
lor avint autre .vij. guallees de Venefiens, & le feignor 
de Sur fift venir a Sur fergans, archiers, Sarazins, vilains 
de fa terre, & d'Acre me'ifmes ly vindrent gens en s'aye, 
ces amis, fi que Venefiens fe partirent & alerent a Acre, 
& la entendirent fertainement cement les guallees des 
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Jeneves de Simon Gril prirent la caravane des machans 1264-1265 
venefiens entre le goulf. 

525. Et en fe dit an morut pape Urban cart^ & fu fait 
maiftre Guy pape^ cardenal^ quy [fu] vefque de Sabine 
& arfevefque de Nebone, & fe fill; apeler Climens cart. 

^524. Et en fe dit an de Crift M.CC & LXIIII, morut 
Johan d'Yblin, leignor de Baruth, & fi laifTa ij, filles, 
& morut a Acre Huec, heir de Sezare. 

':^2'j. Ec en fe dit an, le roy de Cartel fe combaty as 
Sarazins de Grenate entre Corde & Sebille, & ofift Sara- 
zins iiij'^. a chevau^ fans fiaus quy eftoient a pie^ que 
furent afes. 

326. Et en fe dit an, paflTa en la Terre Sainte a Acre 
mellire Oliver deTerme, quy fu .j. haut home d^Efpaigne 
prou & fage d'armes. 

527. En ceftu an, le pape fift fenarour de figlife 
Charle, le come d'Anguo & de Provence^ frere dou roy 
de France Loys. 

^528. En Fan de M.ccxxv, le foudan de Babiloine 
Bendocdar, & fe failoit dire Melee el Vaher, vint de 
Babiloine & prill: Seffaire & Surie a .vij. jours de mars, 
& puis afega le chaftiau d'Arfur, quy eftoit de FOfpitau 
de faint Johan de lor achet, quy fachererent de meffire 
Balian d'Yblin de que il eftoit, le quel chafteau fu mout 
bien garny des gens d'armes & d'autres chofes, mais le dit 
foudan le prift par force d'engins & de mines, de .xv, jours 
de mars jufques au derain jour d'avril que ii le prift, & 
furent pris dedens chevaliers de religion & de fiecle & 
fergans d'armes .m. & plus, & fu veli en Acre .j. figne 
cler come efpee dou lone d'une lanfe & large d^un[e] 
paume & venoit devers orient & fe fery par lemblant 
dedens le campagnier de Sainte Crois d'Acre, & meffire 
Hugue de Lezingniau, quy eftoit bail de Chipre, vint 
au fecours d'Acre & amena belle navie de gualees 



172 LES GESTES DES CHIPROIS. 

^265 & d'autre[s] vaufliaus & .c.xxx, chevaliers & fergans & 
vales a chevau pluffbrs ; mais ores vos laira a parler de 
luy, & vos diray .j. autre aventure quy avint outremer. 

529. En ceftuy meifmes an^ il avint que .j. haut home^ 
qui avoit nom Simon de Monfort, qui eftoit en Engle- 
terre & avoit pour feme la feur dou roy d^Engleterre, de 
quei il en avet plufors anfans & eftoit conte de Glo- 
feftre, & fi ot grant guerre aveuc le roy d'Engleterre, fi 
come je le vos moflreray. 

530. 11 avint que ceftu roy d'Engleterre ne lailoit rien 
quy ne dounaft, & Ibvent venoit a luy gens eftrangers 
de pluizors provinces, les quels il acuilloit & avanfoit 
en toutes chofes^ & ja loit fe que il poiet tout fe faire 
com feignor^ toute fois les chevaliers d'Engleterre la plus 
grant partiefe couroulerent mout de pareils "" fes, en par- 
lerent de ce, & en la fin vindrent au roy, & li dirent 
debonairement que il ne deiifl: plus acullir gens eftranges 
au pais, dontle roy pour ce qu'il requ[i]ftrent fe amiable- 
ment & pour ce que li moftreent par plufors raifons 
que ce eftoit le profit de luy & de fa terre, fi conpli lor 
proieres & lor promift en prezence les uns & des autres 
que il plus ne doit doner fieis ni terre a nul arme dou 
monde que par le gre de ies homes, & manda pour le 
conte Simon de Monfort, & voft que il fuft chef de fes 
homes en ce fait, dont il s'en efcuza mout, & ne voft 
eftre, & defconfeila mout le roy 5 tant Tesforfa que il li fift 
otroer & jurer fur fains, dont le conte Simon li dift bien 
que il fe gardaft, puis que il les faifoit jurer, que il poroit 
aler contre fon fairement. Sefte chofe pafa un grant tens, 
& quant la chofe fu enveillie, le roy failly de fe fait 
contre les homes, dont avint choze que les chevaliers 
requiftrent au conte Simon de Monfort, quy fuft chef de 
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fefte bezoi^ne, par le fairement que il avoit fair, & pour 1265 
le fairement maintenir, fe mift en Faye des chevaliers 
d'Englecerre ; & quant le roy d^Engleterre entendy lor 
afaire, fi fe confeillerent, luy & fon frere^ le conte Richart 
quy fe nomoit roy d'Alemaigne, & .j. fien fis, qui fe nou- 
moit Odoart, qui eftoit ja parcreiis ^ & grant & biau 
chevalier, de prendre le conte de Monfort & aucuns 
autres contes & vavafours, & puis autres venreent bien 
a chef; mais avant fe qu'il eliffent mis a euvre lor propres, 
le conte Simon de Monfort & les autres fe partirent & 
yffirent hors de la fite ou li rois eftoit^ & firent .j. hoft 
contre le roy, done le roy veant les venir contre luy^ fi 
lor vint a Tencontre a eel poy de gens qu^il poll; avoir^ 
mais fiaus dou conte furent afes p^rant o:ens, & dura la 
bataille poy, & en la fin le roy & les fiens furent defconfis, 
& fi ot plufTors mors d^'une part & d'autre, & fu le roy 
fon cors pris^ & fu pris fon fis meffire Odoart & le frere 
dou roy, qui ot nom Richart, & fe difoit roy d'Alemaigne, 
& aucuns autres chevaliers, & plufTors efchaperent de la 
bataille, quy fouftindrent & maintindrent les chafteaus 
& les fortereces dou roy. 

531. Le roy d'Engleterre & fon fis meffire Odoart fi 
furent en la prifon dou conte Simon de Monfort de 
Gloceftre, & pour ce qu^il eftoient mout prochains a la 
conteffe, fa feme, dou conte Simon, fi furent en large 
prizon & fans deftrece, & meffire Odoart, quy eftoit 
jeune chevalier, fi chevauchet tous les jors aveuc le conte. 
Et quant meffire Odoart vi que le conte fe tint afeiir de 
luy, fi manda porchailer .j. chevau fort & ihnel & bien 
courant, & feluy qui li porchaiTa ii en fifl: prefent, & 
quant ileuc le dit chevau & feiit chevauche & efprove 
por bon, il manda a fes homes chevaliers de fa partie 
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1265 quy deiiffenc venir en .j. leuc, qui lor manda devizer, 
qui eft pres de fel chafteau ou il eftoit, & quant il lereenr 
venus la^ qu'il li feiffenc a faver pieftant, & que il fe 
meifent la de nut tous enffi, com il lor manda. Enfi le 
firent, & furent xcc. chevaliers armes & bien montes fur 
lor chevaus fans nul autre maihnee^ & fe mirent de nut 
en celuy leuc, & pieftant le firent afaver a meffire Odoart 
par .j. garfon & entrefeignes. 

552. Quant vint a Taube dou jour, le conte Simon 
de Monfort fi chevaucha, fi com il eftoit uze, & meffire 
Odoart o luy, quy fu monte fur celuy fien chevau, fi fe 
mift a gualoper a deftre 5c a feneftre, foi aloignant tout 
jour de la route dou conte ; & quanc il fu bien aloignes, 
fi fe mift a courre difTant: cc Adieu, conte de Montfort! :>y 
Et s'en ala ver le "^ leus oi^i ly chevaliers de Tenbuchement 
eftoient, quy faillirent tantoft hors, & le refu(e)rent. Le 
conte & fa gent li aleent apres & ne le porent ataindre, 
& quant il virent les chevaliers yffir de I'enbuchement, 
ii reparerent arier^ & fiaus enmenerent meffire Odoart, 
quy fu delivre, con vos entendes. 

53^. Meffire Odoart fi afembla gent^ tout ce qu'il 
poft aver a chevau & a pie, & vint encontre Simon de 
Monfort, & quant il fu pres, fi manday avant un ^ poy de 
gens a chevau^ quy porteent banieres as armes de Mon- 
fort. 

534. Le conte Simon avoit mande a ces .ij. fis^ quy 
eftoient en .j. autre chafteau, coment meffire Odoart eftoit 
efchape de fa prifon, & coment il afembleit mout de gens 
pour venir ly encontre, & que iaus le veniffent fecourre; 
& por ce quant le conte Simon vy la gent de meffire 
Odoart venir, quy porteent banieres de Monfort, fi yffi 
encontre pour iaus refevoir, & toute fois niffi il arme 
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luy & fa genc^ mais fans nul ordenement, con fil qui ne fe 1^65 
prenoit guarde de cell aguait^ & s'il fuft yffu ordonee- 
ment^ ne li fuft pas mezavenu, car il eftoit prou chevalier 
& hardy & de grant cuer, done il avint que quant il fu 
hors o partie de fa gent & de fon poer^ fi fe trova defeli, 
con vos aves oy^ car la gent de meffire Odoart^ quy 
veneent premier^ jecerent a terre les banieres de Monforc 
& leverent les armes de meffire Odoart, & coururent fus 
au conce Simon de Monfort & a fa gene, & fu la ba- 
taille entr'eaus, & meffire Odoart furvint apres, quy lor 
corut fus tous fres, & fu la bataille mouc afpre, & morut 
gens afes d^une pare & d'autre, & en la fin le conte 
Simon de Monfort fi fu defconfitj luy & fa gent, & le 
conte fon cors f\ fu pris en perfone vif, & quant il vint 
meilmes de la bataille, meffire Odoart demanda confeil 
a .j. fien couzin germain, qui or nom meffire Henry d'Ale- 
maigne, lequel eftoit aufy couzin germain des anfans 
dou dit conte Simon, enfans de .ij. feurs, fe que il feroic 
dou conte Simon. Le dit meffire Henry h confeilla & li 
dift que [s']il voloit aver repos & metre fin a la guerre, que 
il feift tailler la tefte dou conte Simon, & fereit dire que 
il fu mort en la bataille, por fe que Ton ne le tenift a lai- 
dure d'aver le tue puis que il fu pris 5 dont meffire Odoarc 
par le confeil dou dit meffire Henry d'Alemaigne fift fele 
nut coper la tefte au dit conte Simon de Monfort, & fi 
le fift Jeter au champ entre les autres mors. Saches que 
en felle bataille furent mors mout de chevaliers & autres 
gens, dont aucunes y ot comes & barons, de quey le 
pais en fut mout amerme. 

3^y. Apres ceft mortel bataille, tous fiaus de la partie 
dou conte Simon de Monfort furent mout defconfortes 
& efmaies fans plus d'efperance, & delyvrerent le roy 
d'Engleterre & fon frere le roy d'Alemaigne, & les autres 
quy eftoient en priiTon. 
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3^6. Ly roy, quant il fu en Salibiere^ il mift main fur 
fes averfaires & fift morir aucuns, & plufors autres tine 
en priffon la 011 il moroient de fain & de mefaife & par 
deftrece. 

357. Or vous diray de puis qu^il avint cefte guerre, 
ceftuy haut home, meffire Henry d'Alemaigne, vine en 
une vile qui a nom Vicerbe, & aleic a Rome por eflre 
empereor d'Alemaigne; & eft[oit] la a Virerbe dedens une 
yglife^ oil il oyer mede^ Guy de Monfort, fis qui fu dou 
come Simon de Monforr^ done je vos ai parle, & le dit 
Henry confeila a meffire Odoart de talyer la tefte au dit 
conte Simon de Monforc. Si vint la a Viterbe, & encra 
en la cha(m)pele^ & fery d^un bourdon par mi le cors 
dou dit Henry d'Alemaigne, en vangance de fe qu'ii 
confeilla de tallier la tefte de Ion pere, con vos Faves 
oy; & fe party, & ala en Tofcane. 

3^8. Ceftuy Guy de Monfort fi avoir a feme la fiile 
dou conte Rous de Touicane, & amena o luy de ia gent 
de ion fengneur .1. chevaliers & autres gens a chevau 
por fe fait faire, dont le pape Fefcomenia ,'}. tens, & 
puis fu aiot; & faches que ceftu Henry d'Alemaigne 
eftoit couzin jermain, enfans de .ij. feurs, fi con je vos 
ay die autre fois= & ores vos lairai a parler de ce^ & vos 
diray .j. autre aventure. 

33g, 11 avint en fe dit an de .M & CC & Lxv de I'in- 
carnafion de Grift, que .j. faint home des haus barons de 
France^ quy fu conte de Never(e)s, & ie conte de Nan- 
tuei, & meffire Alart de Valerie & .k. chevaliers de 
France, ft vindrent en ia terre fainte de Surie & au fer- 
vife de Dieu^ & ploft a Noftre Seignor que fe pro dome, 
conte de [Ne]ver(e)s3 moruc a Acre & fift fon tefiament 
de tout ce quy fe trova dou fien de monoie & de har- 
neis douner tout pour Dieu as povres gens ; & faches 
que Noftre Seignor fift pour luy muracles, car tous ma- 
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lades quyatouchoi[en]tafon monymenc efloienc tanrtoft 1265 
guaris de lor maladie. Or vos laira a parier de cq^ & vos 
diray .j. autre grant fait, quy avinr en ce dit an Fan de 
M & CC & LXV de Crift. 

540. Charle, conte d'Ango & de Provence, frere dou 
roy Leys de France, quy prift Damiate, fi vint a Rome 
& mena o luy .m. chevaliers Frances, & fu corone dou 
royaume de Sezile par le comandemenc dou pape Cli- 
mens ; & apres ala contre Manfre, quy eftoic conte de 
Sezille^ de quel je vos [ai] autre fois parle, dou fis de 
Fempereor Federic, ney avant dou mariage, & vos ai(s) 
dit coment Fempereor efpouza fa mere, quant elle vint 
a mort, pour luy aleauter. 

341. Ceiluy Manfrey, quant il oy que Charle ie fu 
encouroune de fon royaume, & li venoit encontre, fi por- 
chafa gens par deniers & par amifte, tant que il afembla 
.j. grant hoft a chevau & a pie, & efpeciaument aprocha 
a luy les Sarazins de Nocheres, & ce fia de tout a fa 
force, ni ne fe voft de tout premier acorder a Figlize. Si 
ala en la bataille efcomenie, & er[t] rebel contre Figlife , 
& faches que gens quy regarderent a fors a qu'il fift: 
reguarder^ & li aveent dit que il trovoient en lor fors 
& par lor reguart, que il devoit morir en la bataille en 
J, champ des flours; & per cefte paor il efchiva quant 
que il poll: d'encontrer foy au roy Charle^ & por ce 
efchiva tant quy ne poll: puis^ car tant con le roy Charle 
entroit en fa terre^ & Manfrey aloic droit de lone par 
devant, & fi come aventure done, le roy Charle prift a 
corner en deriere, & non a penfeement, & fift fon tor 
par une autre vee contre Manfre. Et Manfre que riens ne 
favoit de fe, fi aloit tous jours de lonc^ cuydant que le 
roy Charle li venift deriere^ mais quant vint le matin a ^ 
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1^65 Taube dou jour, les .ij. oft fe vont encontrer, & quant 
Manfre le vy, ne voft recorner por non metre la gent en 
route ; & areftant enfi Manfre demanda de feluy leuc le 
nom. L^on li dift que ce eftoit de Saint Jermain FAguil- 
lier, & que ce champ ou Toft eftoit, avoit a nom le 
Champ des flours, Manfrey de fefte parole fu mout def- 
conforte, & douta la devinaille, & toute fois fe prift a 
conforter, & atendy la bataille. Et le roy Charle fift 
armer fa gent & devizer fes batailies & fift chanter mefe 
a rhenor de Dieu, & ala vers la bataille de Manfrey, qui 
venoit efcomenies a la bataylle, y venoit perilliouzement, 
& por ce li mefchut, & le roy Charle ot chevaliers fran- 
cos .m. ehlis adures "^ d'armes, & fi ot fergans a chevau 
& velles & mehnee^ gens aydans autres .m. largement^ 
& fergans a pie une grant cantite. Manfre en avoit de 
routes gens^ .v"^. a chevau & plus, & gens a pie une 
grant cantite, f\ que la bataille comenfa mout pres, & fi 
ot de cos dones & pougneis fais les uns as autres 5 & en 
fe mileuc, nus ne fe conulToit mye bien, quy avoit le 
meillior, fi que une aventure avint que Manfrey fe tenoit 
d'une part fur .j. tertre^ & avoit .xl. chevaliers en tour 
ly. Si avint, fi come aventure doune, que .j. cariau d'aba- 
leftre fery en la main de feluy quy tenoit le confanon de 
Manfre devant luy, & perfa la main o tout la tefte, (\ 
que le confanon chanfela fi bas, quy fembia as chevaliers 
frances quy fu abatu par lor gens, & crierent mout haut : 
cc Alons avant ! que tout eft noftre ! ^y Et courut le roy 
Charle & le meillor de fon hoft en fele place, fi que 
Toft de Manfrey ne poft durer & fe mift en defconfiture 
fans retour. 

342. En celle bataille fi ot mort gens afl^es a cheval 
& a pie entor .x^". perfones, & fu trove mort le roy 
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Manfrey^ & f\ toft ciaus de Sezille & de Principaut& de 1265-1266 
Poylle & de Calabre lb rendirent au roy Charle. 

54^, Le roy Charle prift la feme dou roy Manfre & 
.j. fien fis & une foue fille damoilele^ & les tine en prifon 
en .j. chaftiau. 

544. Ceftu Manfrey fi avoit .j. autre fille, qui ot nom 
Coftance, quy cfloic mariee au roy Piere d'Aragon, quy 
avoit .j. fis ahne, quy fii nome Jame^ que puis fu roy 
d'Aragon, & Pautre fu apele Federic, des quels je vos par- 
leray fi avant, quant tens fera. 

34f . Et quant fu en Pan de Criil M.CC.LXVI^ Bondoc- 
dar [fu] foudan de Babiloine & de tous les Sarazins^car a 
fon tens il n'en avoit en nulle terre foudan nul des Sara- 
zins for ly^ & route la painime fu fous fa leignorie. 

^46. Le foudan vint devant Acre, & demoura. viij. jours 
au mois de gun, & puis ala afeger Safety chaftiau dou 
Temple^ mout biau & mout fort en la montaigne, loins 
d'Acre une jou[r]nee, & manda a fiaus dou die chaftiau 
fon prefent a Pufage des Sarazins; mais fiaus dou chaf- 
tiau li geterent fon prefent as manganiaus, de quei le 
foudan fut mout couroule^ & jura par fon Mahomet qui 
les meteroit tous a Pefpee, & tant toft fift drefier fes en- 
gins, & faillirent le chaftiau^ & li douna mout d'afaus 
jufques a .xxij. jours de jungnet que il le prift 5 & fi vos 
diray la maniere coment il le prift. 

347. Quant la gent dou foudan prirent la barbacane 
dou chaftel, il perdy mout de i'a gent^ car au chaftel avet 
bones gens d'armes, freres & fergans, & douta le foudan 
de prendre le par force quy ne perdift de fa gent, & de- 
fendy Pafaiilir, & fift crier fon banc que tous les Suriens, 
fergans^ archiers puiiTenc niffir hors dou chafteau a fa 
fiance, & ce fift il pour metre defcorde entre lesFrans & 
les Suriens, fi que les Frans diftrent as Suriens quy les 
aveent trai's, & firent d'aun bataille entre yaus- & adons le 
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1266 foudan lor fift doner fort afauc, & fiaus dou chaftel avoient 
perdu la barbacane^ & afeblis [eftoient] durement, & fi 
eftoienr en grant defcort ies uns as autres^ & ii n en aten- 
deent fecours de nule part^ car le chaftiau eftoit avirone 
des Sarazins de toutes pars, & k crierent as Sarazins quy 
le tenifent de non conbacre, car yl voleent mander lor 
mefage. L^on did au foudan^ quy fift remai[n]dre le com- 
batre, & fiaus dou chaftiau fi furent au confeill & orde- 
nerent de mander au foudan J. frere fergant dou Temple^ 
quy avoic nom frere Lion Cazelier des cazaus de Safety & 
iavoit mout bien la lengue farazinefe, & li enchargerent 
a demander au foudan fiance pour Ies Frans, fi com il 
avoit done as Suriens par le banc quy fift crier. Ceftu 
frere Lion niffi hors, & ala au foudan, & li dift fa mefa- 
gerie^ & le foudan li fift en audiens fi bon refpons come 
il poftj mais il apres foul a foul parla au dit frere Lion, 
& li dift que il eftoit mout couroufe vers fiaus dou chaf- 
teau, quy li lanlerent fon prefent^ & li aveent mort mout 
de fes gens^ & que il Ies voloit tous faire morir^ fi que 
il lor voloit doner fa fiance par la main d'un amiraill 
quy avoit tout fa femblance^ & puis le[s] feroit metre tous 
a Tefpecj & fe il fe voloit travailler a porchafcer feftu 
fait, que il li feroit mout de biens, ou fe non, le chaftiau 
quant il le perroit, il ly feroit faire afpre mort. Quant 
frere Lion entendy le foudan, fi ot grant paour que il li 
otrea de faire cant que il voft^ & torna au chaftel, & lor 
dift que le foudan li avoit otroie fiance a treftous & que 
il en perfone lor jurera lor veant. Se firent mout grant 
joie feaus dou chaftiau, & quant vint re[n]demain matin, 
le foudan fift venir fel amyrail quy li refembloit & le fift 
aler par devant le chaftel a tel henor con Ton faifoit a fon 
cors, & quant fiau dou chafteau le virent, fi cuyderent 
que fe fuft le foudan, & fe tindrent mout afeiir, mais il 
furent trais & defeus, & feluy amirail lor jura fiance de 
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condure les a Acre fauf & feiirs, & nyffirenc dehors le 1266 
chaftiau a toute[s] les mulafes trofees de lor harneis, con 
pour aler pieftant a Acre, car il non y a de chemin de 
Safer a Acre que mains d'une journee. Ec le foudan lor 
fift dire que il le repozafent fele nut, & le matin le feroit 
mener a Acre, & enfi lor covint faire, & au matin fi les 
fift tous prendre & mener loins de Safet demi Hue fur 
un toron, & la les fifl; morir les teftes tallees^ & de puis 
fid faire ,j. feme d'un mur entour yaus* & encore perenc 
lor OS & lor teftes, & dit on, & fu fercaine chofe^ que 
luminaire dou fiel vint fur lor cors plufors fois, & cref- 
riens & Sarazins aucuns le virenr, & .ij. freres menors 
furent aveuc yaus, quy les tindrent fermes en la foy pour 
lor prefcher, qui lor fu grant profit a Tarme. Et frere Lion 
le Cazelier, que pour paour de mort fift fefte traifon, fi 
fe regnea & devint Sarazin; & ores vos diray autre chofe 
que le foudan fift. 

^48. Quant le foudan prifl le chafteau de Safety con 
vos aves oy tanc toft, fe party & ala "" au royaume d'Er- 
menie^ quy a mout fort entree & mout eftroite^ mais 
il y entra par fa grant force & courut toute, & la guafta 
& deftruft mout de cazaus, & prifl menue gent; & le roy 
d'Ermenie n'eftoit pas, ains elloit ale a Tatars, fi que il 
avoit laiflfe fes ij. fis : Tun avoit a nom Toros, & fautre 
Livon, & le foudan ofift Toros, & Livon prill vif & le 
mena en Babiloine, & mena mout de grant peuple de 
menue gent. 

549. Et quant vint au mois d'aouft, mefllre Hugue de 
Lezingniau, baill dou royaume de Chipre, vint a Acre & 
mena mout belle compaignie de gens d'armes, chevaliers 
& autres, & puis que il vint^ luy & le Temple & TOfpi- 
tau, & les Alemans & les chevaliers franfois & mout 
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1266-1267 d'autre gent a pie & a chevau, & alerent en une che- 
vauchee vers Tabarie^ & en lor chemin damagerent mouc 
de leus de Sarazins 5 done le cry fe leva par la terre^ fi 
que lesTurs dou Safer de fyaus leus entour s'enbucherenc 
au Caroublier, & au plain d'Acre frirenc fur Favant garde 
de noflre gent, que pour covoitize dou guaign eftoient 
bien .iij. Hues devant les autres, & les defconfirent laide- 
ment, s'eft a faver FOfpitau & les Alemans & les cheva- 
liers franfes de la compaignie de meffire Jofrey de Sar- 
deignes & plufTors autres, & en moruc bien .v^ homes 
ou plus, que a pie que a chevau, des ques mout en fuffent 
eichapes, mais les vilains de la terre, quy font tous Sara- 
zins^ les cuerent la nut, trovant les amufes par les boiffons, 
por lor armeiires & por lor robe prendre ; & f\ avint en 
tel guize de cele chevauchee de la creffiente, & en fel an 
au mois de delier morut, .j. mout haut home quy ot nom 
monfeignor Johan de Yblin, conte de Jaffe, de quey je 
vos ais autre fois parle fi ariere. 

3 yo. Et quant vint en Fincarnalion de Crifl M.CC.LXVII, 
ceftuy foudan de Babiloine vint devant, & tout fon hofl, 
le fegonc jour de may, porrant banieres dou Temple & 
de rOfpitau & de Sur, & furprift la povre gent de menue 
au plain d^Acre, quy eftoient niffus pour guariter"^; & 
courut jufques as portes de la ville, & ocift des menues 
gens qu il ot pris .v^ & plus, dont il n en ot nul de que 
ne ly fu trait le fiel dou cors & rongnies les teftes a tout 
les cheviaus d'encour par de fus les oreilles, quy porterent 
au Safet, & les pafferent par une corde, & les lyerent 
entour la grant tour dou Safet, & tant y demoura con 
la corde pofl: durer. Et Tendemain retorna au Safet, & a 
.xvj. jour de may, retourna devant Acre, & condut Bu- 
hohan depres le toron que Ton apele Toron Salahdin, 

a. Mf. guarirer. 
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& Eft coure au plain d'Acre bien .iij"™, homes a chevau, ^[^67 
dont la gene d'Acre faillyrenc as armes, & fonerent la 
campane por ce que tous gens yffifenc dehors, A fel tens 
eftoient venus a Acre .ij. haus feigners, freres andeus, 
mais il eftoient de bas fis dou roy Jame d'Aragon le 
veill : fes iffirent dehors & le Temple & TOfpitau furent 
fur .j. roron^ quy eft devanr Acre, fi pres des murs come 
une abaleftre traieret & poy plus, & virent les iij"^. Sara- 
zins par devant eaus, & dou foudan qui eftoir enbuche 
au Toron Salaheldin, con je vos ay dit, ne favoit Ton 
novelles, fi que [les] ij. feignors^ fis dou roy d^Aragon que 
je vos ais nomes, fi voleent ferir as Sarazins, & hafterent 
mout les Templiers & les Ofpitaliers, & lor diftrenc de 
grofes paroles, miaus fiaus ne lor voftrent croire de rien^ 
car s'il eiifTent feru, la fite fuft efte perdue, ii con je vos 
le diray apres fe. 

3^1. Eftant enfi les Sarazins, con je vos dis, bien matin, 
vos diray que mefchance avint as creftiens. Nos aveemes 
de sa la mer .j. haut home de France, quy fe nomoic 
meffire Robert de Crezeque, que felle nuit avoit, luy & 
meffire Oliver de Terme & aucres chevaliers & tricoples, 
eftoient ift'us hors pour briffer cazaus de Sarazins^ & 
furent bien x.xxx. homes a chevau d'armes fans les 
efcuers, & chevaucherent as parties d'un chaftiau quy 
a nom Monfort des Alemans, & a felle houre que fes 
Sarazins eftoient au plain, & le foudan enbuche, fi com 
je le vos ays dit, meflire Robert de Crezeque & meftire 
Olivier de Terme retornoient de lor chevauchee, & en 
lor venir firent fi grant poudriere que les Sarazins fe 
aperfurent, & chevaucherent encontre yaus, & s'arefterent 
entre noftre gent quy eftoient fur le touron & fiaus quy 
veneent, & quant les uns furent fi pres des aucres, fi furent 
coneiis. Meffire Olivier dift a meffire Robert que les Sa- 
razins eftoient trop grant gent, & que meillour fi feroic 
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12-67 d'efchiver la bataille, car meffire Olivier counuflTet bien . 
quy fe pooient bien metre dedens la ville d'Acre fave- 
menc par les jardins devers la Force de Maupas ; mais 
meffire Robert li refpondy que il eftoit venu de sa la 
mer, pour morir pour Dieu en la Terre Sainte, & que il 
yroit en toutes manieres en la bataille; & toute fois .j. fien 
fis que meffire Robert avoit o luy por ce que il eftoit 
enfant^ manda il aveuc meffire Olivier, & s^en party 
meffire Olivier & en tor de .vij. ou de .viij., & tint fon 
chemin par les jardins^ & le mift dedens Acre. Entre- 
tant fe furenc aproches les uns as autres, quy n'en avoit 
que de ferir as Sarazins, quy eftoient entour de .iij"^. 
A tout fe n'en ozerent premier envers noftre gent en- 
batre quy n'eftoient pas A'f.^ & meffire Robert ne targa 
mie, ains fery luy & fa compaignie par les Sarazins quy 
lor ovrirenc vee & les pafferenc outre, & tindrent le che- 
min ver a Acre, & fi com il repairoient^ & Sarazins les 
covrerent derieres & faillirent J, chevalier Frances, meffire 
Bauduin de Saint Jorge, frere fu de i. Henry de Guines^ 
& li tuerent fon chevau, fi que meffire Robert adons fe 
fery dedens les Sarazins pluiffors, & fe defendirent 
fi longuement que Sarazins ne les poient abatre, ains 
crierent les uns Sarazins as autres que Ton deiift ferir 
les greniers de Torge^ ce eft a entendre de ferir as che- 
vaus; & fefte parole diftrenc covercement que Frans au- 
cuns ne Tentendiffent, & fi toft con les Sarazins enten- 
dirent a ferir & a tuer les chevaus, fi fu la bataille plus 
toft delivre, car fi toft come ,j. des nos eftoit a pie, C\ 
eftoit mort, & en la fin furent les defconfis & mors les 
noftre, quy furent plus de .iiij'^. perfones a corner o les 
efcuers, de quey ot pris vif aucuns, & de fes que Ton 
prift vif quy furenc bien poy, fi furent les .ij. nevos de 
meffire Olivier de Treme, que puis furent mors en pri- 
fon de Babiloine, & .j. autre chevalier catelan, qui ot 
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nom Cordate. Ec ceftu puis qu'il fu pris, fu mis en une 1267 
maifon a .j. cazau de font Safer, quy avoic une feneflre 
o milieuc de la carafe que avoit .j. ballon de buche tra- 
vers la feneflre, & le fell: de la maifon n'eftoit mie fi 
haut, mais bais come maiion de vilain 5 & feftuy Cordate 
eftoic chevalier mout ligier & bien aidanr, & li valut^ car 
ligierement failly en haut a la feneflre^ & fe prift au bal- 
ton de la taraffe, quy eftoic de terre & defendy de la 
taraffe, & fe mift en chemin vers Acre [par] champ & rra- 
vers hors dou droit chemin^ par ieignau d'aucun[e] eftele, 
& fu a Faube dou jour a Acre^ & fu devant le patriarche 
& les autres feignors, que il conra tout fon erremenc, con 
vos aves oy, & dift cane que celle gens d' Acre quy eftoienc 
fur le toron, s'il eiifenc feru, que la terre fuft efte perdue, 
car le foudan ion cors [eftoic la] a .xv*^. homes a "" che- 
vau[s] efcheris, chalcun fur fa befte aparailies, & acen- 
danc que ciaus d'Acre feriffenc fur les Sarazins dou plain, 
& le foudan, fon enbuchemenc feroit tanc coft failiy & 
feru vers la ville. 

^^2. Les gens d'Acre yffirent & manderenc querre les 
cors des mors creftiens^ quy eftoienc fans cefte^ car les 
Sarazins lor aveenc leve les teftes a cous yaus quy 
eftoienc mors a la bacaille, que a paine poiet on co- 
noiftre fon parent par aucun figniau que ii y eiift en 
fa char. 

^f^. Encores apres poy de jours revint le foudan de 
Safer a Acre, & fift abacre les molins & les cors des ja-r- 
dins & cayllier les arbres & les vignes quy eftoienc hors 
d'Acre, & fift mouc de maus^ mais tout en fome vous viaus 
dire de fes afaires que lift en Surie, que il prift a fon tens 
jufques a ce jour & le Crac de I'Ofpicau & Gibelcar, & 
prift encore autre leuc apres fe que ja vos ays die; mais je 
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1267 vyaus laiffer a parler de luy ores, por dire vos aucunes 
aurres chofes^ quy avindrenc en fefte dite annee. 

3f4. U avint que les Jeneves quy aveent grant enten- 
demenc de yaus vengier de lor henemis pifans & vene- 
fiens, fi ce voftrenc affaier encores d'eaus venger de lor 
henemis, & armerent en Gene .xxviij. guallees^ & fu lor 
amiraill Luque: de Grimaut, & fi oc o luy en fa com- 
paignie .ij. fages homes & arcyllous de mer, meffire 
Pafquet Mallon & Papon Mallon, & vindrent a Acre fu- 
bitemenc a .xvj. jours d'aouft de ce die an de M & CC & 
LXVII de Grift, [en] le port d'Acre, & ardy[renc] .ij. naves 
de Pizans dedens le port, & mirenc lor enfeigne defus la 
Tour des mohches^ & demourerenc au port .xij. jors; & 
dedens ce, le dit Luquet de Grimaut fe party & amena 
o luy .XV. guallies, qui aveent bezoign d'adouber, & ala 
a Sur, & fi laiflfa au port d'Acre .xiij. gualees, & [en] fon 
leuc fe mifl: Pafquet Malloun, quy ot o luy Papon Mallon, 
& eflant la a Sur, Famirail de les Venefiens vindrent a 
.xxviij. guallees a Acre quy furent armes a Veneize, & 
furprirent fes .xiij. guallees des Jeneves. Mais quant les 
Jeneves virent les Venefiens, fi fe partyrent, & lor alerent 
encontre, & fe firent il por aver plus large mer a efcha- 
per, car s'il les eiiffent troves au port, toutes les eiiffent 
prifes, mais a la manyere que il firent, ne perdirent mie 
rant, car il fe mirent par my les Venefiens & paferenc 
outre, fi que les Venefiens en retindrent .v. a toute la 
gent quy furent mors, & apres les autres .viij. guallees 
alerent a Sur & fure[n]t o les autres guallees quy s'adou- 
beent dedens le port de Sur, fauve .iij. guallees quy 
aleent vers Sayete pour parler au maiflre dou Temple, 
& Famirail Luquet de Grimaut dedens, a quy Ton manda 
la novele, & tantoft il torna en deriere, car il n eftoit 
mie ale trop loins, & fu durement courefie. Et tant toft 
cele nuit me'ifmes s^en partirent de Sur & repairerent en 
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Jeune, mais les Venefiens a lor .xxviij. guallees vindrent 1267-1268 
devant Sur, & cuyderent trover les guallees des Jeneves^ 
& quant il ne les troverent, fi ie repairerent d'Acre ^ en 
Veneyfe, & firenc triues entre Jene & Veneife a .iij. ans, 
& chafcun .iij. ans renovelleent la triue, por fe que les 
Jeneves voleent corte triue, car lor entendement eftoic de 
yaus vengier, (i com il firenr^ & Fores en ce livre. 

^yf. U avint en le dit an que Huguer^ hair dou 
royaume de Chipre^ & fu fis dou roy Henry gras & de 
la raine Plaiffanfe^ fi trefpaflfa de fe fiecle au naois de 
novenbre^ & fu fait roy apres luy Hugue de Lezigniau^ 
le jour dou Nouel, par le patriarche Guillaume, qui eftoic 
ale pour viziter les yglifes de Chipre; & feftu Hugue fu 
coufin jermain de leftuy Huguet qui morut^ car le die 
Huguet fu fis dou frere que fu roy Henry gras, & Hugue 
de Lefigniau fu fis de la fuer, & .j. autre Hugue avoit 
quy fu fis de une autre feur & dou conce Gautier de 
Breine, que morut en pryffon des Sarazins, con je vos ay 
dit avanc, dont feftu Hugue^ conte de BrenCj chalonga 
le royaume de Chipre, mais il n'efploita nient- & fe party 
dou pais & ala outremer, & remeft le roy Hugue de Le- 
zigniau roy faiffi & tenant par efgart de court. 

3 y6. En ce dit an, fe crufferent pour pafTer en Surie 
le roy Lois de France & les enfans^ & le roy Charle & le 
roy de Navare & meffire Odoart, fis dou roy d'Engle- 
terre, & fon frere & plufors autres barons d'Alemaigne 
& d'Engleterre & d'Efpaigne, que depuis alerent a Tunes, 
con vos entenderes fi avanc. 

3^7. En Fan de M.CC.LXViii de Crift, morut pape Cli- 
mens, & fu fait pape Gregoire Piaifenty, qui eftoit arce- 
diaque dou Liegerat, le quel eftoit au jour quy fu ehlit 
en la fite d'Acre^ & fu mene a Rome. 

a. Mf. en acre. 
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5 ^8. En celuy meiTmes an, avint que Corradin, qui fu 
fis dou roy Courrat & de la fille dou due d'Ofteriche 
d'Alemaigne, entendy comenc le roy Charle avoir def- 
confir & mort le roy Manfre fon oncle 5 fi fift un grant 
hoft de gens a chevau & a pie, pour aler encontre le roy 
Charle^ & tout ce fill: il par ratiffement des Pizans, & le 
conte Girarc de Pize ala il meilmes o luy en Alemaigne 
& vint o ly en la bataille, & fi vint aufy .j. grant home 
de Jene, frere de Aubert Efpine^ quy fu capicaine de Jeune 
.j. cens^ & fe party le dit Couradin d'Alemaigne & vint 
encontre le roy Charle, & mena o luy fon oncle le due 
d'Ofteriche & autres barons d'Alemaigne. 

^^9. Le roy Charle afembla fa gent & ly ala a Pen- 
contre, & quant il fe furent entrevees^ fi ordenerent lor 
batailles & lor efchelles, fi eome il deveent, dont la gent 
de Corradin ferirenc primier & chargerent fi fort la gent 
dou roy Charle, que il les bouterent dedens lor paveil- 
lons^ & tant con la gent dou roy Charle fe defendoyent 
dedens lor paveillons^ le roy Charle fi fu fur .]. tertre haut 
& avoir une grant efchele des chevaliers des meillours 
qu'il avoir, & fi fu o luy .j. chevalier de France quy fu 
nome meffire Alarr de Valerie, chevalier prou & hardy 
& de grant renomee & favoit mout de guerre, & a fele 
oure que le roy Charle vi (a gent fi rebutes entre les 
rentes, fi fu mout efmaies & demanda a meffire Alart de 
Valery s'il y avoit aucun chaftiau ou il fe peliflfent refe- 
ter, fe bezoigne fuft 5 & meffire Alart li refpondy que il 
y avoit Paris, ni autre il ne favoit, & que il penlaft d'autre 
chofe faire ; & adons vine a luy .j. valet quy ly dill: : 
cc Sire, penfes de fecoure vofl;re gent, quy font trop mau- 
menes ! 13 Et le roy Charle li refpondy : cc Laiffes faire, 
car les bons & les fors & hardis nos remaindront, car 
la paille vait au vent, & le forment demoure. ^^ Sur ces 
paroles meffire Alart de Valerie vy niffir des herberges 
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de la gent de Couradin charges de robe qu'il enpor- 126 
ceenc, & dift au roy Charle : « Alons, fire, fecoure nos 
gens^ & vaincrons nos henemis ! jj 

^560. Le roy Charle def'endy au plein^ fres & repofes, 
& chevaliers des meillours qu^il avoir, & s'enbari fur la 
gent de Couradin, & les troverent las & travailles^ & 
autres eftoient charges des robes & harnes que il aveent 
guaigne de la herberge & efparpouUies les uns des autres: 
fi les foulerent primier de cos de lances & apres de bor- 
dons, fi que la bataille fu mout mortal^ & y morurent 
mout de gens. Et en la fin Corradin & fon oncle due 
d'Ofteriche & le conte Girard de Fife & .j. home de 
Jene de grant lingnage, quy avoir nom Thomas Efpine^ 
quy eftoit capitaine de Jene, fes .iiij. foirent de la ba- 
taille, & alerent pres de la mer & le mirent en une grote. 
La il furent .ij. jours fans manger, & lur ce vine la une 
barque pour pehcher, & fedu Thomas Efpine niffi & 
park a yaus, coment feaus vofiflent lever luy & autres 
.iij. chevaliers elchapes de la bataille & mener les afTa- 
vement3 & les paier[e]ent mout bien; s'oyrent parler de 
tel rayfon, fi lor otroerenc & lor vendirent pain de quey 
il mangerent, & entre tant .j. de fiaus de la barque ala a 
Naple, & le fift afaver a court quy manderent gens quy 
les prirent & les menerent a Naples, & quant il furent 
la, le roy Charle les fift juger, & par juges furent juges, 
& taillier lor teftes. 

561, Corradin fi ot taille la tefte premier, & puis le 
due d'Ofteriche, fon oncle, & diftrent que il ne fe vofl: 
confecer, ains fe defpera difant tous les maus qu'il poiet 
de defperafions; & apres fu taillee la tefte dou conte 
Girart de Fife, & fire Thoumas Efpine fi ot creve les 
ziaus & taille le nes & les .ij. mains, & le laiflferent aler. 

562. Ceftu Couradin que je dis, fi fu fis dou roy 
Courat^ fon pere^ de ceftu Couradin, fi fu fis de Tem-- 
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1268 pereor Federic & de la raine de Jerufalem, de quy je vos 
ais devife & parle coment Fempereor Tefpoza 5 & a cel- 
tuy veneit le royaume de Jerufalem de par la mere de 
fon pere, & puis quy fu morr, fi com vos aves oy^ & 
n'en aveit nul heir, le royaume de Jerufalem retourna 
au ligniage de la mere de Ion pere. 

363. La novelle de fa more vint a Acre, & comenc le 
roy Charle avoit guaigne la bataille, fi que la gent d'Acre 
firenc grant fefte & grant luminaire, quy dura aucuns 
jours, & fu fefte de la mort de celuy quy [dejvoit eftre lor 
feignor^ mais la fefte ne fu faire par mavaifte nulle^ mais 
pour apaiffer lainte yglife pour le roy Charle, quy eftoit 
defendeor de fainte ygUze & fanatour, & Fautre [raifon fu] 
que Dieu le voft enfi conientir pour desheriter les heirs de 
Fempereor & fes fis, le roy Courat & Manfre, quy furent 
parfecutour de fainte yglize tous tens de lor vie, & mo- 
rurent efcomenies ; & je vos ves ores laifer de fefte rai- 
fon, & vos dirais de la terre de Surie fe qui avint en ie 
dit an. 

564. Ceftu foudan que je vos ais autre fois parle, quy 
fe difoit Melee el Vaher, mais fon nom plufors fes R 
eftoit dit Bendocdar, fe yfli de Babiloine & junft a Jafe 
a terre des creftiens, & la prift a .viij. jours de mars par 
traifon & dedens triue, & ofift mout de menues gens, 
& les autres laifa aler en Acre ou toute[s] lor chofes, & 
lor douna condut, & prift la terre de Saint Jorge, & Fen- 
porta, & fift ardre le cors de fainte Creftiene que Fe- 
vefque Johan de Troies avoit laiffe a JafFe. 

36f . De la fe party le foudan & [a]la a Biaufort, quy 
eftoit dou Temple & le prift par force a .xv. jours d'avril, 
& apres ala en Antioche, & Fafega, & la prift fans nule 
defence, a .xix. jours de may, & furent ofis dedens la fite, 
puis que ele fu prife, .xvij'^. perfones & plus, & furent pris 
homes & femes & enfans, que de religion que d'autres, 
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plus de x*". perfoneSj & le Temple abandonerent ij, chaf- 1268-1269 
tiaus quy font la de pres, Guafton & Roche de Roiffel, & 
la terre de Porbonel a i'entree d'Ermenie. 

:566. Ec dedens le die ibudan pourchaffa la delivranfe 
d'un haut home farazin, qui avoir nom Zencor el Efcar, 
que Tatars teneent, lequel fu delivre & vint en Babiloine 
pour change de Livon, fis dou roy d'Ermenie. 

567. Et en ce dit an, fu fait baill dou royaume de Jeru- 
falem Balian de Yblin^ feignor d^Arfur. 

368. Et Fan de M.CC & LXIX, fu .j. grant crole en 
Ermenie, quy fondy ,v. chaftiaus & .iij, abaies d'Ermins, 
& -xij. cazaus; & morut meffire Jofrey de Sardeignes, a 
,xj. jours d'avril, quy fu fenefchau dou reyaume de Jeru- 
falem & cheveteine des gens dou roy de France. Or veus 
moftrer .j. autre rayfon quy avint en fe dit an. 

369. U avint que le roy Hugue de Chipre, quy fu fis 
de Henry, dou prince^ & fe faifoit dire Huguet de Lezin- 
gniau de par fa mere, par quey le royaume li vint de 
Chipre, quant il vy que Couradin fu mort, le quel fu 
luy & le dit roy Hugue^ enfans de couzin & de couzine 
jermaine, car Corrat quy fu fis de Tempereor Federic, & 
fu pere de Couradin, & la mere dou roy de Chipre Hugue 
de Lezegniau & le roy Courat furent jermains de .ij. feurs, 
de la ou le royaume de Jerufalem meiit, & por ce le dit 
roy Hugue fe fill courouner dou royaume de Jerufalem 
& fu couroune a Sur. Or avint chofe que le roy Hugue 
de quey je vos parle^, (\ avoit une fiene ante, feur de fon 
pere& de par mere, & fi eftoit la dame apelee damoifelle 
Marie, pour ce que elle nen ot onques baron, & avoit 
a fe jour plus de .xl. ans d'aage. Cefte damoifele Marie 
chalonga au roy Hugue le royaume de Jerufalem, & 
difoit que elle eftoit plus prochaine d'un degre a aver 
le royaume que le roy Hugue de Chipre n^en eftoit, & 
avint que Phelippe de Monfort & Temple & Ofpitau & 
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1269 autres gens de religion fi fe miftrent a adreffer les, & ne 
porenc, & que cefle dan^oifele s'aprocha a la maifon dou 
Temple, & ala oucremer requerre fon droit devant ie 
pape^ & quant avint que le jour que le roy fe courona 
dou royaunie de Jerufalem, vint dedens Piglize .j. clerc 
& un notaire o luy, & cria a haute vois en la prezence de 
la gent qu'il con[tre]die(Toient le couronement dou roy, 
fi com il fu comande de comredire, & s'en fouy tanc 
toft par la prezence de la gent que Ton ne fot que il 
devint, & de demoifele Marie ne vos diray plus oren- 
droit que autre fes^ car je viaus fi dire dautre chofe. 

570. P[h]elipe de Monfort, quy tenoit Sur de don dou 
roy Henry de Chipre, lequel don n'eftoic mie ferme pour 
ce que Couradin vivoit, fi douta que le roy Hugue ne li 
vofift requere Sur, & por ce il porchafTa, & fill: tant que 
le roy Hugue dona fa fuer a Jehan de Monfort, fis dou 
dit Phelipe de Monfort, & le roy Hugue conferma le don 
de la fite de Sur a ceftu Johan de Monfort^ en telle ma- 
niere que ce la dite feme eiift enfant, que la fite de Sur 
lor demouraft a iaus & a lor heirs, & s^il mefavenift de 
Johan de Monfort, & la dame n'en eiift enfant nul, que 
la cite de Seur [deiift] retorner au roy Hugue ou a fes 
heirs, donant le roy Hugue ou fes heirs as hairs dou 
dit Johan de Monfort .cl"^. bezans farazinas pour les 
grans defpenfes que meffire Phelippe de Monfort aveit 
fait en esforcier^'la ville & amender la; & enfi fu le ma- 
riage conferme, & ala Johan de Monfort en Chipre, & 
conferma & efpouza la dite feur dou roy, & fu fait mout 
gran fefte, com il fe deveit faire pour fi haut nofes, & 
la mena Johan de Monfort a Sur & ie roy Taconpaigna 
jufques a Famagoufte, & ly fift armer .iij. gualees quy la 
condurent aveuc une guallee de Sur, quy s'apeloit panfle, 
& armerent a Sur la ou fu faite grant fefte. 

371. Cefte dame, quant elle fu mariee, fi eftoit grant 
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damoifele de .xxiiij. ans, & fu la plus belle dame ni da- ^^69 
moifele quy full de sa mer a ion tens, & efpeciaument 
de vifage, & fi le peus bien dire ferceinement, car je la 
vis mouc fovent, con fil quy fus .j. des .iiij. valles quy la 
fervimes le premier an ; & fi fu mouc bone dame & mout 
fapfe & mout amohniere, & s'aimerent mouc, elle & mon 
feignor fon efpous. Et de puis elle engraffa crop hors de 
raifon, & fembla a fon pere, quy [fu] mouc gras, & mon- 
feignor de Sur fi fu fi cravaille de gouce a pies & a mains 
qu'il en fu tout desfait, car il fu mouc biau chevalier & 
mouc plaiffanc, & prodome & fage, & bien aidant che- 
valier ; & fi avoit .j. frere quy ot nom Anfre de Mon- 
fort, biau chevalier & grant, quy n'en avoit per a luy 
& a fon tens, le quel avoit por efpoze la fille quy fu de 
Johan de Yblin, feignor de Baruc, quy avoit une feur 
aheine[e] d'elle, quy fu "^ medame de Baruc. Mais je laira 
ores d'eaus a parler, & vos diray d'aucre rayflxm quy 
avinc a Tincarnafion de ce die an^ por fivre a dreic ma 
maciere. 

372, Vous faves comenc je vos ay recraic que le roy 
de France & le roy de Navaire &: les anfans dou roy de 
France, & le roy Charle & meffire Odoarc, fis dou roy 
d'Engieterre, & fon frere, & aucres conces & barons 
d'Engleterre & d'Alemaigne & d'Efpaigne, s'eftoient 
crufes pour paffer en la terre fainte de Surie : il s'afem- 
blerent tous, & fu lor confeil d'aler prendre Tunes, quy 
efl: une grant {\x.k. des Sarazins, & afemblerenc mout de 
navillie, & alerenc a Tunes, fi com il eiirent ordene, & 
prirenc terre fans nul concredic, & fe troverent de toutes 
gens a chevau entor de .xix"^., & de gens a pie eiirent 
trop grant cantite, & de gens de mer fi oc grant naville 
& grant gent; & entre les aucres fi ot .xvij^^. Jeneves o 
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1269-1270 tout lor naville, car lor entendement eftoit quy peiiffent 
recouvrer lor droir d'Acre. 

57:5. Eftant enfy Foft devanc Tunes, les Sarazins lor 
firent mout d^enuy & de contraires"^, que il chevauchoient 
les Sarazins, quant il faizoit grant vent, & la poudriere 
venoit fi fort fur nos gens que Tun ne veet Taucre^ & 
avoient fait une foce entre noftre gent & aus que Ton 
poiet aler a yaus^ & fe nos gens a pie lor lanceent jave- 
los d'aubaleflres de quey Ton ofioit pareills, faches il 
eftoient fi grant gent que Ton ne les poroit par tel chofe 
confumer; & pour ce que Dieu quy conut & quy feit 
tout & que noflre gent aveent deftorne le fien fervize 
de fa Terre Sainte, & eftoient ales oii n'eftoit mie fi grant 
bezoin, fi ne le voft guaires confeillier, par coy une grant 
enfermete vint en Toft:, de tel maniere qu'il morut mout 
de gens^ & entre les autres morut le bon roy de France 
Lois & le roy de Navare^ & Johan Triftan, fis dou roy 
de France fus dit^ & pluffors barons & autres chevaliers 
que je ne peus treftous nomer, & autres quy remeftrent 
en vye conurent bien que lor bezoin[e] eftoit toute def- 
faite. Et eftant enfy les creftiens con je vos dis, fi com il 
ploft a Dieu, le foudan de Tunes manda traiter au roy 
Charle aucun acort^ & pour ce que autre ne fe poiet 
faire, fi s'acorderent a luy pour une cantite d'aver que il 
promift a doner tous les ans au roy Charle^ & de ce lor 
fift tel feiirte com il s'acorderent, & dona en .j, cop de 
mon[e]ee qui fu de ce que Toft avoit coufte^ & fe partirent 
& repaira chafcun en fa terre 5 & fi apres vous viaus re- 
traire aucun[e] autre aventure quy avint en Surie. 

574. En Tan de M.cc & Lxx de Chrift, Bendocdar, 
foudan de Babiloine, que volentiers pourchafoit & fai- 
foit maus as cretiens, Cx favet bien que meffire Phelippe 
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de Monfort, feignor de Sur, efteit mout fage feignor, & 1270 
que riens ne fe faifoic entre les creffiens de Surie que par 
Ion fens, & faveic meiTmes coment il mandeit letres & 
mefages as rois & feignors d^oucremer por faire les 
meuvre a venir de sa, done le dit foudan fi le voft ocirre, 
& pour ce il prift des Sarazins que Ton apele Haffiffes, & 
les vefty en abic d'ome[s] d'armes, & les mandaa Sur^ & 
lor comanda de tuer le dit feignor de Sur & le feignor 
de Sayete, celuy quy la vendy au Temple^ & quy efloit 
nevou dou feignor de Sur, car feftu feignor de Sayete, ja 
foit ce que il efteer home de volence & avoir maufait fes 
afaires, route fois en confeill de fait d'armes il eftoir bien 
alage & bien conuffanr & prou & hardy & granr & fort, 
& por ce voft auffi ie foudan quy full morr. Ses .ij. Haf- 
filles vindrenr a Sur a chevau, fainr d^armes turquezes & 
de fain cure d'argenr a la maniere de gens d'annes iara- 
zins, & vindrenr droit au feignor de Sur, & li requiftrent 
batehme. Le ieignor de Sur, que de fe ne le gardoir^ fi les 
fill: barier^ & a Tun mift fon nom & Tapela Phelippe, & 
a Faurre le feignor de Sayete le fift batier, & fu fon pa- 
rain, & li mift fon nom Julien^ & le feignor de Sur rerint 
tous les ij. en fon lervize come tricoples, & ce fia le 
feignor de Sur mouc a yaus, & toure fois fu dit au fei- 
gnor de Sur que il fe deiid garder, car le foudan pour- 
chaffoit fa morr & ly avoir mande Haffiffes pour tuer, 
done le feignor de Sur fi refpondy que il n en eftoit plus 
feignor de Sur, & que fon fis en eiloit feignor, fi que le 
foudan n'en avendroit ryen de luy ocirre, & toute fois 
faifToit il a fon vifconte fercher & conoiftre les eflranges 
gens quy veneent a Sur, mais il ne fe garda mie de ces 
.ij. dis que il tenoit en fon hoftel. Or avint .j. jour que 
fes ij. Hafliffes aveent pris une grant acoinrance a un 
Surien dou levant, quy fervet le ieignor de Sur, Faraifs, 
c eft afaver de efcouer & neteer & arozer d'aigue le pa- 
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1270 lais & la court & afure[r] tentes, quanc il eft bezoing; & 
ceiluy Farafs ala un jour a manger aveuc fes .ij. Haflifins, 
& quanc il fu en lor oftel, & Fun d'iaus fu ale acheter 
pain en la plafe & fu Fautre ale a la couzine, ceftuy 
Farais tira .j. pillet de lor tarquais, & avet au carquais .j. 
coutyau oint de venina enveloupe d'un drap; & par ce 
counut il que il eftoienc Haffifms, Ec quant il furent en- 
lemble en la table & mangerent, ceftuy Faraifs lor voloit 
defcovrir tout I'afaire coment il avoit trove le dit couf- 
tiau; & quant fiaus virenc quy furent defcovers^ fi le 
gehirent lor fait, &li diftrent que il devoient tuer de par 
le foudan le feign or de Sur & le feignor de Sayete, & li 
promirent a doner .c. bezans veills dedens dimenche. 
Et fefte chofe fu le jeufdy, & quant vint apres, fes .ij. Haf- 
fiffins fe penferent que s'il ne douneent les .c. bezans au 
dit Faraifs le dimenche, que il les defcovreret, & por ce 
penferent de heter lor fait fe dimenche venant 5 & en 
mileuc, le feignor de Sayete eftoit ale fejourner a Barut, 
dont Fun des .ij. HafEffins, celuy quy fu filleul dou fei- 
gnor de Sayete, s'en ala a Baruth por tuer le feignor de 
Sayete, & Fautre remeft a Sur; & ordonerenc que fe di- 
menche venant. Fun feret fon fervize a Sur^ & Fautre a 
Barut tout en .j. jour. Ceftuy dehleau Faraifs fi tint Fafaire 
fecrece "^ atendant a aver les .c. bezans que yaus ly aveent 
promis^ & ne le fift a faver ny a feignor ni a baill^ come 
defleau; & quant vint le jour dou dimenche, le Haffifi vint 
bien matin a court, & ala ver la chapele dou feignor, & 
trova meffire Phelippe de Monfort a Favant ^ de fa cha- 
pele, quy eftoit en pie, & parloit ave .j. fien borgois, & 
fe Haffifi vint ver luy & le falua, dont le feignor li dift 
qull eftoit bon creftien & faizoic bien de venir a la mefTe, 
& H douna deniers, por ofrir, car un[e] autre melfe eftoit 
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comenfee au feignor jeune fon fis meffire Johan de Mon- 1270 
fore, & a fel[e] oure eftoit Tofrande; & le Haffifi prift le 
denier & ala ofrir, & adons il vy que il n'en avoir en la 
chapele que le jeune feignor & .j. chevalier foulement 
quy fe nomoit GuiUaume de Pinquegny : fi li fembla 
quy poiet fon mau faire^ & au niflir que il fift, il s'acofta 
de grant feignor meffire Phelippe de Monfort^ & le fery 
dou coutiau par la tetine, & por ce que a cel[e] oure le 
dit feignor maniet .j. aniau fien dedens fon deic & fautre 
nnain^ fi ly perfa au ferir la main quy tenoit fon pisj & 
ly laiffa le couciau, & mift main a fa efpee & encra a la 
chapelle pour tuer Fautre feignor, mais quanc il fery le 
grant feignor^ le cop fona fi fort que le jeune feignor 
quy eftoit en la chapele liffant "" fon livre^ torna fa chere 
faver que ce efteir, & adons vy venir le Haffifi Tefpee en 
la main nue, fi que il fe bouta dedens Taurier quy avoit 
une table enpainte de fains par devant, & eftoic entre 
dedens, & au bouter que le feignor jeune fift dedens 
Tautier^ le Haffifi lanfa Tefpee pour luy ferir fur la table 
de Pautier, & fe tint fi fort quy ne la poll aracher5 & fire^ 
Guillaume de Pinquegni vint & enbrafa derier le Haffifi 
fi fort can qu^il poft, & dift au feignor que il yfifl; hors, & 
le feignor yffii & le prifl: par les cheviaus de Pune main & 
[de] Pautre main li voft ofter Pefpee, & fe trencha .ij. deis 
de fa main ; & en fe mileuc, le grant feignor de Monfort 
iffi de Pavant de fa chapele, & ala bellement fur fes pies 
& s'afift fur .j. banc de piere devant Pentree de fa chambre, 
& feluy qui parleit a luy fi fe leva & jeta le cry a fergens 
que tantoll monterent lamont & alerent vers le grant 
feignor quy lor dift : ^ Ales ayder mon fis a la chapele, 
que le Sarazin le tue ! ^j Et cous coururent a la chapele, & 
tant toft tuerent le Haffifi, & delivrerent le jeune feignor 
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1270 de Sur quy vint vers fon pere, & le pere ovry les ziaus 
& le vy lain & fauf, fi leva fes .ij. mains ver le fiel, mer- 
fiant Dieu fans parler plus, & Farme li party & fu more ; 
& le Haffili fu mort come il fu. Si fu traine & pendu^ 
& tantofl fu mande a Baruth une barque par mer^ & par 
terre .j, tricople faire afaver au feignor de Sayete quy fe 
gardaft dou Haffifi & prendre le^ mais fi toft com le 
Haflifi oy parole de ce^ fi monta fur fa befte, & fe foy as 
Sarazins, & fu fauf, car il n'en aveent guene a aler des 
creftiens as Sarazins; & le dehleau dou Farais^ quant il vy 
le fait fi avenir, fi fe deftorna la ou nul[e] arme ne favoit 
rien de fon fait, & por ce fu aparfeli quant il fu demande, 
fi que il fu quis, & apres & fu mis en getiine, & confefa 
ce qu'il en faveit^ don la lengue li fu traite defous le 
monton & la main deftre taillee^ & trayne & pendu, 
Le feignor de Sur fu entere a la mere yglife de Sur quy 
a nom Sainte Crus^ don la creftiente en refut grant da- 
mage. Or lairons a parler de luy, que Dieu en ait Tame, 
& vous diray un[e] autre rayfon. 

37f. Ft en feftu meymes an, damoifele iMarie, ante 
dou roy Hugue de Lezigniau, quant elle vit que fon 
nevou le roy Hugue ce fu fair roy & encouroune dou 
royaume de Jerufalem, fi con je vos ay dit, & qu'ele fift 
metre debat par clerc & .j. notaire, fi con je le vos ay 
devife fi avant, elle fe parti d'Acre^ & ala a la court de 
Rome, & fe plainft au pape dou dit roy Hugue. Et fu 
pape Gregoire^ dont le pape & fa court entendyrent la 
raizon, mais en ce mileuc que fa requefte duroit^ la dite 
damoifele Marie s'acofta au roy Charle & trayta & pour- 
chalTa o luy que elle ly fift don de fon droit & de fa 
raizon^ & le roy Charle adons ly fu en aye, quant que 
il poft, & quant la queftion fu condute a fe qu'ele dut^ 
& que fentence fe dut doner, elle fe douna par le pape 
& par fa court coment la dice damoyffele Marie eftoit 
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plus droit heir dou royaume de Jerufaletn & que le roy 1270-1271 
Hugue n'eftoic, & fu conferme par le pape & par fa 
court le don que la dire damoifele Marie avoit fait au 
roy Charle de fon droit^ que le requeroit dou royaume 
de Jerufalem, & le roy Charle douna a la dite damoifele 
une candte de monoie chalcun an a fence fur fa terre en 
Franfe, mais apres .j. tens il afena en fa terre "^ en Poille. 

^76. En Pan de M & CC & LXXI de Fincarnafion de 
Crifl, a .xviij. jours du mois de fevrier^ Bendocdar, fou- 
dan de Babiloine^ afega le chafteau dou Crac^ quy fu de 
rOfpitau de Saint Johan de Jerufalem, & le prift a fiance 
a .viij. jors d^avril, fauve lor vies. Et en fel an meymes^ 
a ix. jours de may^ ariva a Acre monfeignor Odoart^ fis 
dou roy d'Engleterre, que en fon veage ot mout de tem- 
pefte de mer, que .j. fifon fery en fa nave que poy ne la 
nea^ & amena fa feme o luy^ & vint le conte de BretainCj 
& au mes de fetembre, vint a Acre meflire Arniot, frere 
de meffire Odoart. Et en fe die an afega Bendocdar, fou- 
dan de Babiloine, Gebelacar^ quy eftoit dou prince d'An- 
tioche, & le prift a fiance. 

577. En ce die an^ vos diray une autre aventure^ que 
le foudan fift armer .xj. guallees de Sarazins, & les manda 
pour damage faire en Chipre, & quant il vindrent as 
aigues de LimeflTon^ elles eftraquerent & brizerent toutes 
par faute de pedot par la volente de Dieu^ & non par 
autre rayfon, car il eftoit grant bounafe & de vent & de 
mer, & furent tous pris efclas, & .ij. guallees efchaperent 
& alerent e[n] Alixandre^ & s'enfi ne fuft avenu^ il eiiffent 
deftrut Limefon & autres leus de Chipre. 

378. En eel an, afega le foudan Monfort des Alemans^ 
.j. chaftyau bien pres d'Acre^ & le prift a .xij. jours dou 
mois de jun a fiance, fauve lor vies, & a .xvj. jours de 
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1271-1272 gunet mena les gens devant Acre, & les laiflTa aler ; & 
feluy jour la gent d'Acre fi furent tous as armes pour 
defendre la rerre, & adons meffire Odoarc vy Fofl: dou 
foudan & fon grant poier^ & conut bien que il n en 
avoit pas gens de combatre au foudan, & por ce n'en 
oza nul des creftiens yffir a luy, & Tendemain fe parti 
le foudan, & ala en Babiloine. 

:^7g. Et de puis meffire Odoart fifl une chevauchee, & 
ala brifer unfe) riche cauzau quy a nom Saint Jorge, qui 
eft pres d'Acre a .iij. Hues, & furent o luy Temple & 
Ofpicau, & Taucre gent d'Acre, & ce fu a I'ifTue de gunet 
quy faifet mout grant chaut, & brizerent le dit cazau & 
tuerent mout de Sarazins, & firent grant guain, mais de 
noftre gent y morut aces par chaifon dou miel d'abeille 
& d'autre chofes quy mangerent, fi con ge[n]s a pie fon) t] 
ufes de faire, fi que il moreent par le chemin & pour le 
chaut & pour le travaill & pour les viandes chaudes qu^il 
aveent mange. 

380. Le roy Hugue de Jerufalem & de Chipre pafa 
de Chipre a Acre, & fift grant henor a meffire Odoart, 
& orent grant amor enfemble, & aufi meymes i vint 
Baymont, prince d'Antioche&conte de Triple, quy eftoit 
couzin germain dou roy Hugue de Lezigniau, nes de .ij. 
freres, mais le prince demoura poy a Acre, & fe party 
& ala a Triple en fon pais. 

381. A .xxiiij. jours dou mois de novembre dou dit 
an, monfeignor Odoart & le roy Hugue & la chevalerie 
de Chipre & d'Acre, & le Temple & Ofpitau alerent 
brizer .j. cazau quy a non Cacon, qui eft en la terre de 
Sezaire loins d'Acre .xij. Hues & plus, & firent grant da- 
mage a Sarazins & gaignerent .ij. herberges de Turque- 
mans, & tuerent Sarazins ales & prirent beftiail gros & 
menu .xij"^., & afegerent aucuns Sarazins dedens une 
tour quy eft a Caco mout fort environee de foces plains 
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d'aigue, & bien reiifTent prife, mais nos gens doucerent 1272-1273 
de crop demorer pour le cry quy eftoit par la terre^ & [l]a 
Sarazins eftoient ja afembles de routes pars, dont noftre 
gent fe partirenc &; vindrenc a Acre a tout lor guain fain 
& fauf. 

382. Or vos diray fe quy avint a monfeignor Odoart : 
il avint que .j. Sarazin home d'arme fe vine barier a Acre, 
& meflire Odoart le fid faire creftien^ & le tint de fon 
hoftel. Ceflu fi fill atendant a meffire Odoart que il yroit 
efpier les Sarazins la 011 Fon lor poroit maufaire, & avoit 
ja fait ce fervize aucune fes; & par luy alerent nos gens 
a Saint Jorge & a Caco^ dont meflire Odouart fe fia tant 
en luy, que il comanda que il ne fuft defendu de parler 
a ly ni de jour ni de nut. Si que il avint une nut que il 
vint a la chambre 011 monfeignor Odoart ce dormoit o 
la raine, & mena o luy le durgeman^ & fift encendant que 
il venoit d'efpier & voloit parler a monfeignor Odoart^ 
fi que monfeignor ly ovry fa chambre il meifmes, veftu 
foulement en chemife & braie^ & le Sarazin s'acofta a luy 
& le fery d'un coutiau fur la hanche^ quy ly fift un[e] 
parfonde plaie & perelyoufe^ & meffire Odoart fe fenty 
feru & le fery .j. cop dou poin, par mi le temple^ quy 
Fabaty eftordi a terre une piefi^e, & puis prift .j. coutiau 
de table quy eftoit en la chambre, & le fery en la tefle 
& rocifi. Le cri le leva entre la mahnee, & virent lor 
feignor feru, & jeterent le cry par la ville d'Acre^ dont les 
feio^nors s'afemblerent la & firent venir tous les miepfes 
& efclas quy li luferent fa plaie & en traiftrent le venim, 
dont il fu bien guary^ la mercy Dieu, & fe party a .xxij. 
jors de fetembre, & ala outremer en fa rerre. 

383. Et quant vint Tan de Pincarnafion de Crift M.CC 
& LXXIII, frere Thomas Berart^ maiftre dou Temple, fi 
morut, & fu fait maiftre frere Guillaume de Biaujeu, quy 
fu mout gentii home^ parent dou roy de France, & f\ fu 
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1273-1276 mout large & lyberal en mouc de raylbns & mout amo- 
nier^ dont il fu mout renome, & fu le Temple a fon tens 
mout henore & redoute^ & quant il fu fait maiflre^ il 
eftoit en Poille comandour, & demoura outremer .ij. ans, 
vifita toutes les mayfons dou Temple au royaume de 
France & d'Engleterre & d'Efpaigne, & amafa grant tre- 
zor & vint a Acre. 

384. En Fan de M.CC & Lxxilll^ au mois de may, fi 
fu le confeil dou pape a Lion fur le Rofne "^^ & furent 
adons defpofes les Freres du Sac ^ & les Freres Apoftles 
& autres religions. 

^S^. Et en Fan de M. & CC & Lxxv de Crift^ le prince 
Beymont que Ton difoit le Biau Prince moruc, & fu fait 
prince fon fis, quy fu aufi nome Baymonr, & ce fu cefluy 
le fin de tous les princes d'Antioche & contes de Triple^ 
mais il avoit une feur quy eftoit en Poille mariee a mef- 
fire Narguo de Toufi^ amiraill de Poille, & fy avoit fa 
mere quy eftoic feur dou roy d^Ermenie. Ceftu dit Bey- 
mont, pour ce que il eftoit mouc jeune, fa mere fift venir a 
Triple .j. parlat quy eftoit vefque de Tourtouze & vicaire 
dou patriarche d'Antioche, qui avoit nom Bercheleme 
& fu nes d'Antioche, mout grant clerc. A feftu dona la 
princefTe, mere dou prince^ tout fon poier, & le fift go- 
verneor de Triple^ fi que les chevaliers eiirent a grant 
defdain d'eftre governes par clerc, & toute fois le fou- 
fryrent & ne firent femblant. Et quant ores, je ne vos 
diray plus de lor fait, ains vous diray d^ autre rayfon. 

386. Et en Tan de M.CC & Lxxvi, a .xxvj. jours dou 
mois de mars, Bendocdar, foudan de Babiloine, niflTy o 
tout fon hoft de Babiloine, & ala en Ermenie, & la corut 
& deftruft & mift a I'efpee & tous fiaus qu'il atainft ^ 

387. Et en le die an,meffire Guillaume de Rozelon vint 

a.M/: regne. ~ h. Mf. dofac. -— c. Mf. que la taift. 
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a Acre au mois de huytovre & amena gens a chevau & 1276 
a pie de par le roy de France^ & fu lor cheveteine. 

^88. Et en ce die an, morut pape Gregoire, & fu faic 
pape Clymens quint, & en fe dit an, a .xxviij, jors de gun, 
fu nee devanc Sur meffire Henry dou prince, qui fu pere 
dou roy Hugue, roy de Jerufalem & de Chipre, fi come 
il venoic en une nave des Alemans^ & aloit a Triple, & 
la nave fery en une roche & briza^ & le dit meffire Henry 
fu trait de la mer & porte dedens Sur a fa fille, quy eftoit 
dame de Sur, feme de Johan de Monfort, feignor de Sur 
& dou Toron, qui le firent enterrer a TOfpitau de Saint 
Johan, 

589. Et en ce dit an meifmes, morut pape Clemens 
quint, & fu fait pape Andrian quy morut Pan meymes; 
mais je vous veul devizer une grant riote quy avint en 
Surie en fe dit an meifmes. 

590. Vous aves oy coument la princeffe^ mere dou 
prinfe Fenfant, fid venir le vefque de Tourtoufe, & le fill 
gouverneor de Triple. Or aveit en fon tens un feignor 
de Giblet, quy avoit nom Guy & eftoit fis de la feur dou 
feignor de Baruth, Johan de YbHn le jeune, que mort 
eftoit 5 fi fe faizoit apeler le feignor de Giblet Guy de 
Yblin, mais il fu eftrait de la fite de Jeune dou ligniage 
quy fe dit Enbriac & de Guillaume TEnbriac quy fu fire 
de Giblet, & de la feur dou prinfe fu fon comenfement; 
& por ce que feluy prince & cefte foue feur fu eftrait de 
fiaus des baus quy o[n]t lor armes a eftele, tous les feignors 
de Giblet & lor linnyage portent lor armes a eftele. 

591. Ceftu feignor de Giblet avoit grant amor, & fe 
novyau prinfe fon feignor, & avoit pour efpouze fa cou- 
zine jermaine dou prince, quy eftoit fille dou feignor de 
Seete, que mors eftoit, Julien, & fu ce feignor de Giblet 
mout bel home de grant maniere, car il fu grant & bien 
menbru & blanc & blond & vair & couloury d^une vive 
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1276 coulour, & prou & hardy, mais il fu un poy eftout & de 
volente, & avoic ij. freres : .j. chevalier qui ot nom fire Jo- 
han^ quy fu aufi mout biau chevaHer^ & I'aurre fu vallec, 
qui ot nom Baudinet. Dont il avinc que fe feignor de 
Giblet prya le prince de otroer a fon frere le mariage 
d'une damoifele quy avoir .j. grant fie de par fon pere 
meffire Hugue Salamon^ & le ly otrea^ done le vefque de 
Tortoufe, qui avoit .ij. fiens nevous^ voft aver la dite da- 
moyfele pour .j. fien nevou & converty rant le prince^ 
quy li otroia; & quant le feignor de Giblet fenty le fait, 
fi ala tant toft & ferma le mariage de la dite damoyfele 
a fon frere^ de quey le prince & le vefque furent mout 
courofes vers luy^ & fe partirent de Triple le feignor de 
Giblet, & fon frere, & alerent a Giblet 5 [& le feignor de 
Giblet] ala a Acre & fe fift confrere dou Temple^ & eiit 
grant amifte au maiftre frere Guillaume de Biaujeu, quy 
ly promift de luy aider de quant que il porra, & tourna 
le feignor de Giblet a Giblet, & fe mift a ufer dou fie 
& des rentes que fon frere avoit pris en mariage, dont 
le prinie ne le voft foufrir, & le mut enfi le contens en- 
triaus, ja foit fe que il avoit autre achayibn par anfienes 
haynes. 

592. II avint que le feignor de Giblet ala esforceement, 
& prift par force de la terre de fon frere fe que il en poft 
aver^ dont le prinfe fu mout couroufe & le fifl: femondre 
par courtj fi que le feignor de Giblet ala a Acre & park au 
maiftre dou Temple, qui li dona .xxx. freres qu'i[l] mena 
o luy a Giblet, & adons guerroia le prince en aparant, 
& ly fift plufors damages en fa terre, done le prinfe fift 
abatre la maifiTon dou Temple de Triple, & le bois dou 
Temple quy a nom Moncucu^ & quant le maiftre dou 
Temple re[n]tendy, fi arma guallees & autres vaufiaus, & 
ala a Giblet & mena o luy .j. grant covent de freres, & 
vint de Giblet a Triple & Tafega pluzors jours, dont ne 
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fu nul quy nifift centre luy ni a chevau ni a pie, ains 1276 
garderent les murs de la ville^ done le maiftre & fa gent 
parrirent & retornerenc a Giblet^ & en lor chemin fift le 
maiftre abatre.j. grant maner, quy eftoit a Boutron, que 
Fon Tapelet le Chaftiau, & alerent les Templiers afeger 
Nefin^ un chaffiau dou prinfe fur mer^ mout fort; & avint 
chofe que .). jour .xij. freres & .j. chevalier feculier qui 
ot nom Pol de la Teffaha^ s'enbatirenc a cors de chevaus 
dedens Nefin par my la porte^ mais le[s] fergans furent fur 
la porte en haut & valerent la porte clofe, & furenc enfi 
pris^ ja foit fe que dedens le chaftiau meifmes il ne fe 
voftrent rendre que a fiance, fauve lor vies, dont il furent 
pris & mis en prifon, & puis furenc mandes a Triple; le 
prince les tint en fa prifon dedens fa court. 

39^ . Le maiftre parti de Giblet, & vint a Acre, & laiflTa 
.XXX. freres au feignor de Giblet & lor chevetaine qui ot 
nom frere Mafe Goulart^ & depuis que le maiftre party, 
le prince fift /}. hoft de gens a chevau & a pie^ & vint 
pour afeger Giblet 5 mais quant il fu entre le Boutron & 
le Pie dou coneftable, novelles ly vindrent que fiaus de 
Giblet eftoient nyfus^ fi que le prince ot confeill que fon 
cors ne deiift aler, & de feluy leuc torna a Triple^ & 
manda fa gent enconcre fiaus de Giblet, & fiaus de 
Giblet eftoyent yflfus a .xxx. freres & chevaliers & vales 
& tricoples, tant quil furent bien .c. a chevau fans les 
efcuers, & la gent a pie de Triple furent plus de ij'^. a 
chevau & grant gent a pie & lor efcuer, & s^enbatirent 
les uns as autres^ & en la fin fiaus de Triple furent def- 
confis malement, & fu pris Raimont, frere dou prince de 
bas, & fire Manfel, nevou dou vefque deTourtouze qui 
ot ij. cos d'elpee en fa chere^ & fi ot taille la tefte de 
fire Rogier de la Colee^ chevaher, & ot taille la tefte 
fire Guillaume Trabuc, fis dou marefchau de Triple^ & 
autres y ot mors & pris que je ne fay nomer^ & fu mort 
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1^76-1^78 meflire Balian^ feignor de Sayece, fis de fire Mien, frere 
de la feme dou feignor de Giblet & coufin jermain dou 
prince, & morut eftaint, fi come il eftoic a pie^ & fe de- 
farmet, & Foverture fe trova clofe fur la chere de fa cu- 
race, & fu trove la tefte dedens la curaife, & morut^ & 
le fane li niffoit dou nes, & apres fefte bataille fu fait 
triue entre le prince & le feignor de Giblec a .j. an. 

394. Uincarnafion de Noftre Seignor Jehfu Grill; M & 
CC & LXXVII, fu fait pape Johan 5 a .xij. jours dou mois 
de may dou dit an, morut le dit pape Nicole en novenbre, 
le jour de la fefte de Sainte Cateline. 

^9^. En ce dit an^ avint que Bendocdar, foudan de 
Babiloine, ala a Tatars & fe combaty a yaus & fu def- 
confit malement^ & perdy mout de fa gent & repaira en 
Babiloine. 

396. Et en fan de Grift M.CC.LXXViii, au mois de 
gunet, le roy Hugue de Jerufalem & de Ghipre fe parti 
d'Acre & abandouna la feignorie, & ne voft que de luy 
j eiift nul gouvernement^ & manda lettres au pape coment 
il ne poiet plus gouverner la terre por le Temple & TOf- 
pitau, & s^'en ala en Ghipre^ & ce fift il par coverture 
pour ce qu^il avoit entendu que s'ante damoifele Marie 
quy li chanlongoit le royaume de Jerufalem a la court 
dou pape, & que celle avoit fait don au roy Gharle de 
fa raifon, & que le roy Gharle mandoit le conte Rogier 
de Saint Sevrin a Acre de par luy pour faiffir le royaume, 
& le roy ne fe voft trover a Acre. 

597. Et de puis que le roy fu en Ghipre, il manda en 
fon leuc baill meflire Balian, feignor d'Arfur. 

398, En ce dit an, au mois de fetembre, vint a Acre 
le conte de Saint Sevry, conte de Marfeille, de par le roy 
Gharle en .vj. guallees, & porta letres dou pape & dou 
roy Gharle & damoifele Marie, coment damoifele Marie 
avoit guaigne le royaume de Jerufalem par la fentenfe 
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de la court de Rome & avoic done fon droit au roy 1278-1279 
Charle, & que Ton Feiift pour roy de Jerufalem & fei- 
gnor; il furent leuiies les letres, oyant tout le peuple^ & 
fe party dou chaftiau Balian de Yblin, feignor d'Arfur^ 
& guerpy le baillage^ & le conte Rogier s'afiil: o chaftiau, 
& fe herberga dedens. Le die conte fift grant femblant 
dealer a Sur ; mais le comun de Veneyfe voft aufi aler 
pour lor rayfon aver, dont il furent en riote, mais meffire 
Johan de Monfort, feignor de Sur & dou Toron, pour- 
chaffa que le baill de Veneize, Aubert Morifin, vint au 
Cazal [nberr & s'acorda a ly, & rendy a Venefiens fe qu^il 
aveent de dreit a Sur. 

^599. A M & CC & LXXix de Pincarnafion de Crift, 
le maiftre dou Temple, quant la triue failly de luy au 
prinfe, il fift armer .xiij. guallees, & les manda a Giblet, 
& plui'ors freres alerent dedens & furent a un fort cazau 
dou prinfe, quy a nom Dome, & fe combatirent as che- 
valiers dou prince, & les defconfirent, & en ot aucuns 
mors; & alerent les guallees dou Temple devant Triple, 
& avint que mautens fe mift, quy fift ferir a terre .m. gua- 
lees vers Nefin, mais la gent dou Temple & de Giblet^ 
quy avoient afege Nefin, guaretirent les homes des gualees. 

400. Apres fe le prince fift armer .xv. gualees & les 
manda a Sayete, quy eft fite dou Temple, & roberent & 
damagerent une yhle, quy eft la devant, &prirent aucuns 
freres & lor mehnee, & retornerent a Triple atouc lor 
guaign. 

40? . En eel an, vint a Sur le roy Hugue de Jerufalem 
& de Chipre, & amena o luy grant gent a chevau & a 
pie, cuydant recovrer Acre, mais ne poft riens faire pour 
ce que le maiftre dou Temple li fu contraire, & s'en tourna 
en Chipre & fift abatre la mayfon dou Temple a Limef- 
fon, & arefta tous lor biens en Chipre. 

402. Et en ce dit an, le maiftre de TOfpitau, frere Hugue 
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1^79 Revel morut, & fu fait maiftre frere Nicole leLorgne^ quy 
ala a Triple & fift pais encre le prinfe & le Temple^ a .xvj. 
jours de jugneit ; mais je vos diray une belle aventure quy 
avinc a la creftiente. 

403. Et en fe die an, [an] Tyfue d'eutoubre, freres de 
rOfpitau douMarguac firenc une chevauchee furSarazins 
de hors, & lor firenc grant damage, car il croverenc la 
terre guarnie ^, & firenc granc guain de beflial & d'aucre, 
& fi come il retornerenc a Marguac, pacerent par Chaf- 
tiaublanc, fi que ij. herberges de Turquemans & plufors 
Turs de Babiloine s'afemblerenc, & firenc bien .v^^, homes 
a chevau & plufours a pie, & vindrenc apres l[es] Ofpi- 
calliers jufques a Mareclee & les hafterent mout; done 
les Ofpicalliers fi tornerenc a yaus^ quy ne furenc que .ij^. 
homes a chevau, & defconfirenc les Sarazins, & cuerenc 
granc cantice & firent granc guain^ & retornerenc a Mar- 
guaCj &, la Dieu mercy, il ne perdirenc que .j. foul fi"ere 
fergant. 

404. II avint en fe dit an meimes queBendocdar, fou- 
dan de Babiloine, a mout granc hoft & ala concre Tacars 
jufques as Aigues Froydes, & paffa Faigue en cefte maniere 
que il dift a fes amiraus : cc Qiii m'a[i]nc fi me foie ^ ! ^j & 
s'en lanfa lor veanc a touce fa befte au flum, & paflTa a 
noe de Taucre pare, & les amiraus & tout les autres,veant 
cefi^ fe lanferenc apres & paflTerenc outre^ & fi oc cane nees 
homes & beftes que les uns paflTenc fur les mors '^ & crova 
les pons tous laboures que Tatars avee[n]c fais pour lor 
pafer, & n'eftoient pas mis, mais le foudan les fift mecre & 
paferenc eoue fon hoft^ & chevaucha .ij. journees; & au 
eiers jor furprift une herberge des Taears, quy furenc bien 
.xx'^., & ne fe preneenc guarde ; & lor coruc defiTus, & en 
ocift la plus granc parcie, & guaigna eouce felle herberge, 

a. Le mj. ajoute & firent garnie. — b. Mf. foie. — c. Mf. murs. 
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& fe repaira & pafTa les pons^ & puis les fifl: desfaire, & 1279 
fe vint a Domas, & la le prift: une maladie fubitement 
dont il morur, & dient qu^il fu enpoiffone, & fu fait fon 
fis foudan apres luy ; fu noume Melee el Sahit. 

40 y. En la painime avoit .j. grant miraill, qui fe no- 
moit Lelfi ; ceftu li fu fage^ & defenuza mout le foudan^ 
quy morur, Bendocdar, & ceftu ot une fille, la quele il 
douna pour feme a ceftu novyau loudan Melee el Sahic, 
mais il avint que dedens poy de jours feflu novyau fou- 
dan Melee el Sahic morut en Babiloine & fu porte a Do- 
mas & entere pres dou moniment de fon pere Bendoc- 
dar^ & ceftu grant amiraill Lelfi fe fift foudan^ & prift .j. 
garfon^ frere de fefm Melee el Sahit^ & fis de Bendocdar^ 
quy avoit nom Haure^ & le manda en Coftantinople en 
eflil; feftu dit Melee el Sahic .]. fien oncie^ frere de fa 
mere^ Focift^ quy avoit nom Beidera^ qu'il cuyda eftre 
foudan. 

406. Ec en fe die an de rincarnafion de Crift_, avint une 
belle aventure a creftiens^ quy avint au chaftiau de Mar- 
guac, quy eftoit de fOfpitau de Saint Johan de Jerufalem^ 
s'eft alaver que les Sarazins de feles conrrees s'afemblerent 
de toutes pars^ quy furent entor de .vij^^. homes a chevau 
& pluiffors gens a pie^ & vindrent a penfeement aufi com 
pourafeger le chaftiau de Marguat^& dounerent afaus au 
dit chaftiau^ & gafl'erent la terre d^entor & firent tous les 
maus que il porent faire. Dont il avint que les freres de 
rOfpitau quy eftoienc dedens le dit chaftiau de Margate 
nifirent a yaus & frire[n]t dedens Toft des Sarazins, & 
tant firent d'armes que o faye de Dieu defconfirent les 
Sarazins & en tuerent afes, & guaignerent mout de beftes 
chevalines & d'autre[s]5 harneis & autres choles; & laches 
que en feft hoft avoit mout de Turs^ gens d'avanrage & 
bien adures d'armes, quy eftoient venus des chaftiaus, & 
ies autres eftoient Turquemans & autres Sarazins^ & les 
c 27 
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1279-1282 Ofpitaliers ne furenc que .vj^ a chevau^ & ne perdirent 
que .xij. fergans & .j. frere, la mercy de Dieu. 

407. En Tan de M & CC & LXXXI de rincarnafion de 
Crift, les Tatars nyffirenc de lor terres & paflTerenc les 
Aygues Froides a mouc grant hoft & coururent la terre 
de Halape & de Haman & de La Chemele^ & la s'aref- 
terent & firent grant damage as Sarazins, & en tuerent 
afes, & fu le roy d^Ermenie aveuc yaus & aucuns cheva- 
liers frans de Surie. 

408. Quant le foudan Melee el Monfour entendy fefte 
novelle, fi afembla tout fe que il poft aver de gens a che- 
vau & a pie, tant qu^il furent .Ixxx"^. homes a chevau & 
entor de .c"^. perffbnes a pie, & yffi de Babiloine, & vint 
a La Chemele, & trova les Tatars, & fe combaty a yaus 
a .XV. jours de fetembre devant La Chemele. Le cheve- 
taine des Tatars fi ot nom Manguodamor, & eftoit frere 
d'Abohale, grant feignor des Tatars, dont il avint que Sa- 
razins relurent mout grant damage & perdirent mout de 
gens, & furent fi reuzes & parpoulies que Mangodamour 
cuyda qu'il fufent defconfis fans retour, & cuyda aver 
tout guaigue, & fi fe retra'ifl: en derier; mais Sarazins fi fe 
ralierent & coururent fus as Tatars^ & les defconfirent, 
dont Mangodamor fu fi efperdu, quy fe mift a defcon- 
fiture, & guerpi le champ, & le roy d'Ermenie fi mift aufi 
a aler5& a I'entree qui fift'en Ermenie, Turquemans Tafail- 
lierent & li tuerent de fa gent tant que il [n']entra en 
Ermenie o luy que .xxx. homes a cheval. 

409. Et en Tan de Nofl:re Seignor Jehfu Chrift M.CC 
& Lxxxn, Guy de Yblin, feignor de Giblet, une gualee 
arma & .ij. fairies, & retint a fos fergenterie, que tout le 
plus furent Jeneves; pour ce que il efl:oit de yaus, fi s'en 
fioit plus, & fe party de Giblet a .xij. jours [de] jenvier de 
nut & mena o luy fes .ij. freres & .j, fien coufin Guillaume 
de Giblet, Pourcelet & autres chevaliers, & fergans a che- 
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vau .XXV. 5 & gens a pie bien iiij^., & vint a Triple & ariva 1282 
encre la mayfon dou Temple & les Freres P[r]echours, & 
defendy entre luy & fa gene & les chevaus, & puis fift 
esfondrer la guallee & la grant faitie, & laiffa la petite 
entiere, & s'en ala au Temple & demanda le coumandour 
frere Renddecuer, &il n'y eftoitpas^ dont il fu mout mef- 
corages^ & s'en party &: ala vers Toftel dou prince, & 
manda .j. chevalier Pol Teffaha querre le bezoign de la 
guallee^ & leluy Pol fe mift au colonbet & .iiij. banieres, 
& s^en fuy a Barut. Le feignor de Giblet fu a roftel dou 
prince, & vit que le bezoing de la gualee & feluy Pol 
[qui] fe mift au cou[lombet] ne venoit^ & que la gent 
Tavoient fentu & eftoient yfus armes & venoit au cry, & 
de fiaus de s'amifte (&) ne vy nul venir, fi fu de tout 
mefcourage, & fe party & ala dedens POfpitau de Saint 
Johan, qui eft juignant dou mur de la ville^ & avoit une 
porte par laquele il s'en poieit yffir, mais il fu fi efperdu 
qui fe mift dedens la tour & fa gent o luy. 

410. Le prince quy fe dormoit s'efvilla, & s'arma & 
vint a rOfpitau & fa gent, & afega la tour^ le feignor 
de Giblet & fes chevaliers, dont le comandour de TOfpi- 
tau fu mancier, & fi fift .j. acort entre yaus que le feignor 
de Giblet feroit .v. ans en prifon dou prince, & fes .ij. 
freres & toute fa gent, & apres les .v. ans ie devoit de- 
livrer & rendre ly fa rerre^ & ly jura le prince fur la fainte 
evangile de Dieu : mais le prince^ puis que il les ot en 
fon poier, fi fift crever les ziaus a tous fiaus quy eftoient 
Jeneves & eftrangiers, mais ces que furent "" de Giblet, 
n'en orent mau por ce que il eftoient fes homes^ & lor 
covintvenir par force, & le feignor de Giblet & fes .ij. 
freres & lor couzin Guilkume de Giblet & Andrey de 
Clapiere, le prince les manda a Nefin & les fift metre 

a. Mf. firent. 
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1282 en une foce & mafouner & clore les dedens^ & morurent 
de fain. 

411. Cefte novele fu feiie par tout^ dont mon feignor 
Johan de Monforc^ feignor de Sur & dou Toron^ pieftant 
chevaucha, & fa gent o luy^ & ala a Baruth & manda 
une guallee quy eftoic a Sur de Jeneves de fire Papon 
Mallon a Giblet; mais fi tofl: con mon feignor de Sur fu 
a Barut, & cuyda metre confeill de defendre Giblet; fele 
nuit fu veii fur les murs de Giblet le feuc dou luminaire 
quy faiffeenc de la ville quy eftoit rendue a la gent dou 
prince, & fu la dite guallee fi pres que il oyrent crier le 
los dou prinfe^ & retourna a Sur, & mon feignor de Sur 
s'en torna a Sur. 

412. Les Pifans d^Acre ft firent mout grant fefle de 
la prife dou feignor de Giblet, & firent grant lumynaire 
par la rue & fur lor maifons, & tronbes & chalemiaus & 
nacares & mout d'eftrument, & firent danfes & beveries & 
autres feftes de pluif ors manieres, & veftirent ,j. home riche- 
ment de belle robe, fainture d argent & efpee argentee, 
& faciftrent en une chayere & le contrefirent au prince, 
& avoit fergans devant^ & prirent un home grant de per- 
fone & le veftirent d'unes efpaulieres & .j. mantiau forre 
de bone forrure de vair fur ly & le contrefirent au feignor 
de Giblet, & le fayflfoient prendre as fergans, & mener 
devant le prince, & s'agenoilla par devant luy, & le prince 
ly difoit : .c^ Guy de Yblin, me counus tu ? ne fuy je le 
prince, ton feignor ? ^ Et feluy refpondy : ff Oil, fire, ^y 
Er puis li difoit : « Je te feray morir come traitre. jj Et 
enffi le firent celle nuit .iij. fois ou .iiij. 

415. La nuit que Pifans fayfoient cefte fefte, fire Tho- 
mas Efpine, quy eftoit de la cite de Jeune ,j, grant home 
& de grant lignage, fi eftoit a Acre pour aucune bezoigne, 
& eftoit herberge a POfpitau de Saint Johan, & vy le lu- 
minaire & la fefte que Pifans faifoient pour le feignor de 
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Giblet, dont ill oc grant defpit ; & proumift & jura que 1282 
le il aloit en Jene, quy lor feroit damage en quanque 
il poiet, & faches que enfi le fift il, car il fu feluy que 
plus atiffa & confeilla encontre Fife, de quei les Piffans 
relurent grant damage, com il fu feii apres, & il fu celuy 
quy primier lor fifl damage, fi com vos Tentenderes fi 
apres en fe livre 5 mais je larais ores a parler de ce, & 
vos dirais aucun[e]s aventures quy vindrent en fe dit an 
de M & CC & Lxxxil de Tincarnafion de Crift. 

414. Il avint que le roy d'Aragon fift armer. xxx. gual- 
lees & iiij. faities, & fu fon encendement d'aler en Grefe 
faire aucun aqueft^ & fe meifmes entendemenc il avoir 
d'aler fur le grant roy Charle, mais n en avoit encores 
nul femblant moftre. 

415'. L'enperour de Coftantinople Palilogue quy avoit 
tous jours fous pite & paour que Frans ne ly veniffenc 
fus, fi avoit porte les oreilles la, & quant il entendi Far- 
mement dou roy d'Aragone, fi eiit efpie fon entendement, 
fi manda de par luy J. mefage au roy d'Aragon, & fu le 
mefage au roy d'Aragon .j. bourgois de Jene quy ot nom 
s[ire] Benet Zaquerie, & traita & pourchafa Facort en- 
tr'iaus pour une cantite d'aver que le dit empereor manda 
au roy d'Aragon; & fire Benet Zaquerye li porta apres, 
& fe retint d'aler en Grefe, & quant le roy d'Aragon eiit 
Faver & les guallees toutes aparaillies, fi enprift d'aler 
en Sezille, & manda en Palerme porchaffer de reveler 
la terre, dont il avint que Fendemain de Pafques fe revela 
Palerme contre le roy Charle, & au mes de may fu re- 
vele Mefine, & tuerent mout de gent d^outre les mons. 

416. Le roy Charle fur fe fill une grant armee^, & mena 
chevaliers & autres gens a chevau & a pie o luy, & ala 
devant Mefine & Fafega, & fiaus de Mefine yffirent &de- 
peferent & taillerent les vignes & les jardins^ veant le roy 
Charle; & quant il vy que fiaus de Mefine meymes def- 



214 ^^^ GESTES DES CHIPROIS. 

1282-1283 trueent touc^ fi s^en party pour ce qu^il ne voloit pas le(s) 
deftruement dou pais, car il avoir entendement de reco- 
vrer Fafainemenc. 

417. Et quant vint au mois d'aouft, le roy d'Aragon 
vint en Palerme, & amena .xxiiij. gualees & fairies, & fiaus 
de Palerme le refurent volenciers, & puis vint a Mefine. 
Siaus de Mefine le refurent a grant henor^ & le tindrenr 
au roy & au feigner. En apres il manda querre fa feme, 
quy oc nom Coftance, qui fu fille dou roy Manfre ; de 
par elle fe renoic droit heir dou royaume de Sezille, mais 
je vos lairay a parler de fe^ & fi vos diray d'aurre rayfon. 

418. Vous faves comenr jevos ay dit quele roy Charle 
avoit la feignorie dou royaume de Jerufalem de par da- 
moifele Marie, & s'apeloit roy de Jerufalem, donr il fill 
fire Heude Pelechien fenefchau dou royaume de Jerufa- 
lem, & le manda en Acre en leuc de luy baill, & rerorna 
ourremer le conte Rogier de Saint Sevrin^ & fift J. cheva- 
lier de France maurefchau dou royaume, quy vint a Acre, 
aveuc fire Heude Pelechien, dedens le chafteau d'Acre. 

419. Et quant vint Tan de M & CC & LXXXIII, le pre- 
mier jor d'aouft^ aryva a Barut le roy Hugue de Jerufa- 
lem & de Chipre, & mena o luy .ij. de fes enfans, que 
Tun fu nome Baymont, fegont fis^ & Tautre, aihne de tous, 
ot nom Johan quy eftoir remes en Chipre ; & Tautre fu 
nome Henry, qui fu apres roy, fi con vos ores^ & mena 
o luy bele gens d'armes, chevaliers & autres, & a .vj. jours 
dou dit mes, fe parry de Barut & ala a Sur ; & le jour que 
il ariva a Sur, une foue baniere as armes de Lezingniau 
chay en la mer, & a Tentree de la ville fu deffendu en 
terre. La tore des Juis ly fu porte a Tencontre^ fi com eft 
ufage que Ton fait as roys, & [un] Jude quy avoit nom 
Samouel le Miege, au pafTer que il fift apres la tore, coty 
le clerc quy portoit la crus devant la prefefion, que la 
crois qui fu fy haut, chay fur ce Jude, & li bryfa la tefte. 



m. LE TEMPLIER DE TYR. :iI5' 

Et tout fois fu li roys a I'iglife^ & puis monta a chevau, 1283 
& ala herberger a Poflel de monfeignor de Sur, & fes 
belles qui demourerent a Barur & partie de fa gent de 
mehnee qui veneent par terre a Sur, & quant il furent a 
Sur entre Chaftelet & le [Flun] d^amor, en .j. mauvais 
pas, les Sarazins les afTailierent^ & fu tue .j. chevalier & 
plufors autres menues gens, & aucuns furent pris vif 

420. En ce dit an, enfi com il ploft a Noftre Seignor, a 
.xxvij. jors de novenbre, trefpaffa le bon feignor & de- 
bonaire mon feignor Johan de Monfort^ noble feignor de 
Sur & dou Toron, qu'il a efte mout grant damage, & fu 
enteres a la mere yglife de Sur dedens le moniment de 
fon pere, & fe fu la vegile de fainte Cateline. Ce feignor 
fu mout prodome en toutes rayfons & a Dieu & a la 
gent^ & pour ce fu il ayme de toutes maniere[s] de gens; 
efpeciaument fa mehnee Faymeent mout, & le plourerent 
mout, & il avoir a feme la feur dou roy Hugue, fi con 
je vos ay dit devant, quy ot nom Marguerite, mout bone 
dame & fage & de grant biaute^, laquele n'en ot de luy 
nul enfant. Mon feignor Anfrey, fon frere^ quy tenoit 
Barut de par s^efpouze madame Efchive^ quy fu fille de 
monfeignor de Barut Johan deYblin, quant Ton le manda 
querre, il vint; fon aihne frere^ monfeignor de Sur^ fus 
celle nut morut, & fu fon enterer. 

421. Le roy Hugue de Lezingniau fift afem[bler] fa 
court, & les Jeneves & Pifans & Venefiens, & en prezence 
de tous^ revefty & faizi le dit monfeignor Anfrey de Mon- 
forr de la terre dou Toron, & meffire Anfrey li en fifl ho- 
mage, & de la fite de Sur fi le faifi par condifion de dens 
terme, c'eft afaver por tout may prochain venant, & fe 
dedens fe dit terme le roy li eiift done .cl^^. bezans fa- 
razinas^ que Sur deiift revenir au roy, & fe le fus dit terme 
efloic pafTe, & que le roy ne li eiift done .ct". bezans 
farazinas, que Sur demouraft au dit monfeignor Anfrey^ 
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1283-1284 mais fe fair que je vous dis^ fi ala pis outremer ^, con vous 
en pores oir. 

422. Et avint a fiaus jours que le bon enfant & le de- 
bonaire & large & courtois Beymont^ fis dou roy Hugue, 
coucha malade^ & ly monta au col une leveiire mouc laide, 
& furenc mandes querre .ij. myeges d'Acre, quile fleme- 
renc^ fi que por renflelire & por autre dehait trefpaffa 
de fe fiecle a Faucre, a iij. jors dou mois de novenbre 
dou dit an^ quy fu mout grant damage^ car il fu biau & 
bon & cortois. 

425, Et quant vint a .xij. jours dou mois de fevrier dou 
dit an, trefpaffa monfeignor Anfrey^ frere de monfeignor 
Johan de Monfort, feignor de Sur^ & fu enterey a la mere 
yglife de Sur en un moniment d'un fien frere quy fu apele 
Johan, quy fu fis d'un[e] autre dame que fon pere avoit 
eii outremer, couzine jermaine dou roy de France, le quel 
eftoit venu de sa mer, valet, veir fon pere, & morut feftuy 
monfeignor Anfrey, qui fu mout biau chevalier de grant 
maniere, que quant il vy le roy de France, li douna tef- 
moin que il efloit le plus biau chevalier que il onques vit 
jufques a fei jour. Se feignor meffire Anfrey fi laiffa .v. 
fis & une fille, quy furent mout biau[s] enfans, & Paihne 
or nom Johanin, & I'autre Phelippe, & Fautre Guyotin & 
Fautre Aumaury, & Fautre Rupin, & la fille Alifon, les 
queles morurent anfans les iij. fis, & la fille en ,j. poy de 
tens morut chevalier jeune & Rupin morut aufi che- 
valier mout jeune, & laiffa .iij. anfans, .j, fis quy ot nom 
Anfrion & .ij. fiUes, Johanete & Fieluis. 

424. Et quant vint a .xxiiij. jours dou mes de mars, 
que define en Fan de M & cc & Lxxxili, & comenfe 
a M & cc & LXXXIIII, trefpaffa le tres noble roy Hugue 
de Lezingniau, & fu grant damage a la creftiente pour 

a. Mf. pus autremer. 
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le grant fens & bonce de luy * & fi fu roy de Jerufalem 128 
& de Chipre, & (i fu biau & fi noble que^ s'il fuft entre 
.m. chevaliers, Teuft Ton coneli pour roy, le quel fu mis 
en .iij. tabous, Fun dedens Fautre, bien calafates & bien 
enpeeiches, & vint a Sur le coneftable Simon de Mont- 
holif^ & enporcerenc en Chipre le cors dou roy & feluy 
de fon fis & le cors de fon pere dou roy Hugue quy 
moruc nee, & furenc porces en Chipre & mis a la mere 
yglife, quy a nom Sainte Sofie. More furent a Sur fes .iiij. 
leignors, le roy & les autres; morurent en .iiij. mes^ con 
vos aves oy. 

42 f. Et apresj en mois dou may dou die an, fu cou- 
roune en Chipre a roy monfeignor Johan, ahne fis dou 
devant dit roy Hugue^ & fu fait mouc grant fefte, mais 
il ne velquy guaires, fi con vous ores dire. 

426. Et fe diL an de M & CC.LXXXIIII^ a .v. jours de 
f?;uner, fiaus de Mefine aveent arme .xxiiij. guallees & 
vindrent devant Naples^ quy eft dou roy Charle; & le fis 
dou roy Charle, quy avoir nom Charle & eftoit a fel jour 
prince de Salerne, arma .xxx. guallees & il monta fon 
cors fur les guallees, & ala ferir as guallees de Mefine^ 
done les gualees dou prince furent defconfites^ & il fu 
pris en perlbne & autres bones gens chevaliers & autres^ 
[&] menes a Meffine en pryfon. 

427. En ceftuy an meifmes, a .vij. jours de jenvier, tref- 
pafTa le roy Charle le grant en .]. chaftiau, quy a nom 
Foges. 

428. Et a .xij. jours de mars dou dit an, trefpaffa frere 
Nicole de Lorgne, maiftre de FOfpicau de Saint Johan^ 
& fu fait maiftre frere Johan de Villier. 

429. Et en fe die an de M & CC & LXXXIIII, vint le 
foudan Melee el Monfour a Dom.as & fill fon atir, & ala 
afeger Marguat, chaftiau de FOfpirau de Saint Johan, & 
le tint fiege de ,xvij. jours d^avril en jufques a .xxvij. jours 

c 28 
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1285 dou mois de may, qu^il le prift a fiance, car il eftoient 
mines devers la Tour de FEfperance quy eftoit cheiie^ 
& le foudan manda touce fa gent a fauvete a Triple & 
a Tercoufe. 

430. En Fan de M & CC & LXXXV de Crift, fu delivre 
de la prifon de Mefine le roy Charle, fis dou grant Charle, 
& ies autres, quy furent pris o luy. 

45 1 . En ce die an, a .x. jours de may, morut le roy Jo- 
han de Chipre, fis dou roy Hugue, & ne fii roy que .j. an. 

452. Et en fe dit an me'ifmes, fu couroune apres luy 
dou royaume de Chipre Henry^ fon frere^ quy deftruft 
Ies Jeneves. 

455. Et en fe dit an, le roy de France Phelippe^ fis de 
Lo'fs^ quy eftoit ale a Gironde en Aragon & I'avoit prife 
par force d'efpee, R morut la (la), & fu fon cors porte 
a Paris^ & trefpaflfa Lois de Biaujeu, couneftable dou 
royaume de France^ a Gironde, & autres vavafors, & ceftu 
couneftable eftoit frere dou maiftre dou Temple, fi'ere 
Guillaume de Biaujeu. 

454. Et a .XX. jours depuis la mort dou roy de France, 
morut le roy Piere d' Aragon, & s'en party Toft des Fran- 
ces & retourna en France; & ores laira de ce, & vous 
diray autre aventure. 

43 f . Et en fe dit an de M & CC & LXXXV, le roy Henry 
de Chipre voft venir a Acre, & pour ce que il eftoit mau 
dou Temple, li fembla que il ne poroic venir fans guerre^ 
fi manda .j. chevalier, s[ire] Julien le jaune, mefage au 
maiftre dou Temple, frere Guillaume de Biaujeu, & fu her- 
berge dedensTOfpitau de Saint Johan de JerufalemaAcre, 
lequel park par plufors fes au dit maiftre dou Temple 
en maniere que la bezoine fu mize en acort, lequel acort 
fu premier efcrit par ma main, & pour ce que il feroit 
trop lone a metre par efcrit, pour ce ne lay je pas mis 
en fe livre. 
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4:56. En ce die an de M & CC & Lxxxv^ a .v. jours de 1285-1286 



gunec. 



437. Ec quanc vint en Fan de Fincarnafion de Crift 
M & CC & Lxxxvi, le roy Henry de Chipre ariva a Acre 
le jour de la fefte de faint Johan Barifte, au mes de gunet, 
& vint o luy meffire Bauduyn dMblin^ Ion oncle, cou- 
neftable dou royaume de Chipre^ & mena mout belle che- 
valerie & autres gens a chevau & a pie & belle naville 
de guallees & d^aucres vaufliaus, & fu refeli de toute gens 
a trop grant henor & a grant joie, & li vint a I'encontre 
la prefefion & tout le peuple^ & le menerent a la mere 
yglife, quy a nom Sainte Crus. Et quant il fu la, il dift 
qu'il ne herbergeroit que au chaftiau, & fire HeudePele- 
chien quy tenoit le chaftiau pour le roy Charle^ avoit mis 
aucuns jours avant la gent dou roy de France & autres 
gens d'armes dedens le chaftiau^ & fill atirer engins, & mift 
le chaftiau en defence contre le roy Henry. 

458. Sur ce le maiftre dou Temple & le maiftre de 
rOlpitau & le maiftre des Alemans eftoient tous .iij. au 
Temple, & ne vindrent mye a Tencontre dou roy a luy 
acullir, & fe firent il pour la rayfon de ce que il eftoient 
gens de religion [&] ne fe voleent travailler de ce fait, por 
non aver le maugre d^aucunes des parries, & toute fois 
quant ill oyerent la riote quy conmenioit & que il y ot 
trait carryaus & piles d'une part & d autre, & que fiaus 
dou chaftiau avoient trait des engins, & que grant peril 
poiet eftre, fi fe vindrent tous les iij. maiftres devant no- 
mes la 011 le roy eftoit a Figlife^ & li firent grant joie, & 
parierent a luy & alerenc au chaftiau & parlerent a fire 
Heude Pelechien, & menerent la chofe a ce que mefllre 
Heude Pelechien proumift de rendre le chaftiau a .iij. 
religions, & le roy s'en aia herberger a Foftel quy fu 
dou feignor de Sur [au] dela dou Sepulcre, & .iiij. jours 
apres fu rendu le chaitiau, & il aia herberger dedens. 



2 20 LES GESTES DES CHIPROIS. 

439. En fe die an meimes, a la fefte de Noftre Dame 
d'aouft, le die roy Henry fu encourone a Sur dou royaume 
de Jerufalem, & le courona frere Bonacours^ arfevefque 
de Sur, & fu fait mout grant fefte a Sur, & puis que le 
roy vint a Acre, il tint fefte .xv. jours dedens .j. leuc a 
Acre, quy fe die a la Herberge de TOfpitau de Saint Jo- 
han, la 011 il y avoit J. mout grant palais, & fu la fefte 
la plus belle que Ton fache .c. ans a d'enviffures & de 
behors, & contrefirent la table reonde & la raine de 
Femenie, c'eft afaver chevaliers veftus come dames & jof- 
teent enfemble; puis firent nounains quy eftoienc ave 
moines & bendoienf^ les uns as autres; & contrefirent 
Lanfelot & Triftan & Pilamedes & mout d'autres jeus biaus 
& delitables & plaiflTans, & puis laiflTa en Acre baill en 
fon leuc, fon oncle monfeignor Bauduyn de Yblin, cou- 
neftable dou royaume de Chipre, & paffa le roy en Chi- 
pre; & ores vos lairay a parler dou roy, & vous diray 
d'autre raifon. 

440. En fe dit an de M & cc &LXXXVI de Crift, avinc 
que J. grant feignor quy fe dizoit juge de (de) Chinere, 
feignor d'une ihle quy a nom Corfe^, fi eftoithome dou 
comun de Jene, & fe voft faire home de comun [de] Pize, 
(& les) & les Jeneves fi ont en fele ihle .j. mout fort 
chaftiau, quy a nom Boniface, & autres leus aufi ont les 
Jeneves la, & faches, le comun de Jene fait doner a tous 
les enfans mahles quy naiffent en ie chaftiau de Bonyface 
.xij. deniers le jour pour fon vivre tant que il foit de .xx. 
ans, & la fille quy i naift, fi doune .vj. deniers le jour^ tant 
que elle ait ,xv. ans d'aage, & fe fait le comun de Jene 
pour maintenir en abitafion le dit chaftiau. 

441. Or avint que le comun de Jene entendirent co- 
ment le juge de Chinere fe voloit faire home dou cou- 

a. Mf. bendois, — b. Mf, corre. 
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mun de Pize; dont les Jeneves le tindrenc a mau & man- 12S6 
derent en Pize mefage tel home quy ne deiiflfenc ceftu lor 
home relever^ fi com il ne voreent que Jeneves feyflfent 
a yaus dou tel cas; &les Pizans ne voftrent oi'r cefte chole 
& s'en firent mout efchif, pacanr coutefois en biau ref- 
pons fans euvre; & Fenemy d'infer quy volentiers pour- 
chaffe difcort & guerre encre la gent, fi conduft la chofe 
a ce que une nave vint de Surie en Jene& porta novelles 
des oflrages & des maus que Piffans faylTeenc a Jeneves 
a Acre^ & fu fi grant remour en Gene que chafcun cria 
guerre a Pize. En leluy jour efioit un lain arme de Pizans "^ 
en Jene quy avoit porte .j. m.efage de Pife a faire le ref- 
pons as Jeneves fur le fait de juge de Cheniere^ quy fe 
party^ & courna en Pife fans bien faire. 

442. Le comun de Jene arma .xx. guallees^ & fu lor 
chevetaine le dir amiral fire Thomas Efpine, qui [a]la [a] 
.ij. ihles quy font des Pizans & pres de Pife, & les prift & 
depefa & deftruft run[el ihle, celle quy a nom Planoge; 
& Fautre quy oc nom FElbe, fi prirent les abitans de fele 
ihle, & donerent lor femes & lor enfans en hoftaoes as 
Jeneves, & promirent qui fe terjrejent pour le coumun 
de Jene, mais dedens poy de tens tournerent au comun 
de Pize & laifferent lor ofiages. 

443. Sire Thomas Efpine demoura en fiaus ihles, & h 
fembla quy ne faifoit rien enure .ij. de partir ou de de- 
mourer^ & fa gent meifmes le hafteenc mout de partir, 
mais tel fu Paventure qu'il promifl; de tendre .j. jour la 
& nienc plus- & quant vint Tendemain^ il virent pariftre 
.ij. coulonbes armes, & alerent encontre yaus, & fi toft 
come les coulonbes virent les guallees, fi fe myrent a 
fouir^ & geterenc .j. barill en Paigue, mais les guallees 
les chafferent rant que les prirent, & prirent le baril au 

a. Le mf. repete de pizans. 
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1287 quel il troverent dedens mout de letres par les queles 
furenc feiis coment .v. naves & .v. guallees de Pizans ve- 
neent, & porteent argent qu il aveent amafe de Fargen- 
tiere de lor ^ chaftiau quy a nom Cartel de Caftre, dont 
Pize refut grant damage. 

444. Et en Tautre an apres, les Jeneves armerent .xv. 
guallees, & fu lor amiraill fire Origue Damar, & ala en 
cours fur Pifans ceftu Oric Damar :fi. prifl: une petite nave 
por la quele il ot novelles par les gens quy efloient de- 
dens, coment en Pize s'armet .xxv. guallees, quy deveent 
condure .iij, naves, quy porteent gens d'armes en Sardeine 
a Cartel de Caftre^ & fur fefte chofe que je vos dy^ .v. 
guallees de marchans Jeneves qui aleent & veneent de 
Romanic^ pafTerent par fes guallees d'Oryc Damar, & le 
dit fire Oric fi les retint par force o luy, & fe fift a ertre 
plus fort. Si fe trovafent aveuc fiaus de Pizans quy furent 
.xxv.^ & eftant enfi atendant les .xxv. guallees de Pizans 
& les iij. naves, niflirent, & les trova .j. fi fort tens quy 
les defparty des naves, car les naves velegierent route la 
nut, & le matin eiirent grant bonafe, & les guallees de 
Jene les aveent veii paflTer de la nut avant, & les traffeent 
route la nut a petit velles de chanavas a grant travail & 
a grant doulour, & le matin fe troverent a la vifte des 
naves [&] esfondrerent Fune, la ou il erteent les chevaus, 
& les conbatirent une fes mout fort, & a la fegonde, les 
Pizans ne porrent plus, & fe rendirent, & les menerent 
en Jene^ & fu pris entre les autres naves .j. grant conte 
de Pize quy fu nome conte Face, mais le jour que il furent 
pris, fi con je vos ay dit^ les .xxv. guallees de Piffans quy 
les conduyrtoient joingnierent la a my jour, & virent lor 
naves prifes, & les Jeneves les envairent & les envertirent, 
& fu la bataille entr'eaus, mais Piffans aveent toute nut 

a, Mf. ler. 
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foufert grant paine de la fortune, & n'en ont pas fi ufe 128 
ni apris le travaill de la mer con les Jeneves, & fi furent 
de mau corage de lor naves, quy les virenr priies, fi fu- 
rent vencus; & prirent les Jeneves .xij. ou .xiij. guallees^ 
& les autres furent d'autre pare en une floce. Les Jeneves 
efteent las & travailles^ & le ioulaill eftoit couche : fi laif- 
ferent le combatre, & firent de lor guallees un feme en- 
tour feles des Pifans pour prendre les le matin, mais il 
avinc autrement que a minut elcure fiaus p"ualees des 
Pizans .xij. ou. xiij. que il furent le parcirent fi coyement 
que il ne furent fentis, & s'en alerent fauvement, fauve 
le damage qui refurent a la bataille. 

44^. Quant le comun de Pile or refleii fi grant damage^ 
con vos aves oy, fan pluflors vaffiaus menus & naves que 
Jeneves lor avcent pris, fi eiirent conleil de metre tout 
pour touc^ & armerent .xxxv. guallees. Et a fel tens avoient 
fiaus de Pize .j. apofl;au en Pize quy efl:oic un grant home 
de Veneyfe, quy avoit nom meilire Aubert Morizin, & 
fift venir de Veneyfe plufours gens ales dou coumun de 
Pife, & les mirenc devant la cite fur lor guallees, & fe 
parcirent & vindrent devant ia fite de Jene, & fu lor 
capitan leilu dit Aubert Morizin, & y demourerent .ij. 
jours, 

446. Les Jeneves tantofi: armerent .Ixx. gualees^ & de- 
dens fe un mautens fe mift^ & Pizans douterent le mau- 
tens pour ce que feluy leuc eft afpre & mauvais, & leuc 
de leur enemis. Si s'en partirent^ & tournerent en Pifc les 
Jeneves quy furent aparailles. Si toft con le tens abonafa, 
fi le mirent aler apres les Pifans^ & aloient par lor traffe 
celon les chofes qui trovcent en la mer quy chaye[en]t 
des gallees, & alant enlfi, il cncontrerent .xx. guallees de 
Jene d'un lor chevetain quy a nom meffire Benoit Zaca- 
rie, au quel il mofl:rerent le fignal quy efi: ufe entr'eaus, 
& s'afemblerent tous enfemble, & fu lor confeil de non 
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1286-1287 moftrer tout lor gallees "^^ mais moflrer .k. ou Ixx., par 
ce que Pifans niffent plus volentiers, & le firent enfi 
qu'il mollrerent .Ix, alant a vele, & les autres .xxx. efteent 
derieres fans veles;& quant fiaus de Fife virent fi poy de 
gualees, fi remonterent fur lor guallees & furenc .Ixxxiiij., 
& armerent pluzours barquetes & faities en quei avoit 
au bale (triers dedens. 

447. Ouanc les guallees de Pize furent hors, meffire 
Auberc Moryfin fu defus, & feluy les mill a cede enprize, 
& fi furent .ij. eflendars; Fun efloit tout(e) vermeil(le), & 
avoit la fugure de Noftre Dame quy eftoit toute blanche, 
tenant Jhefu Crift en fes bras, & quant Pizans furent yf- 
fus & virenc ^ que Jeneves aveent afes plus de guallees 
quy ne pareent, fi furent repentis de lor yJlue, mais riens 
ne lor valut que partir ne poeent, ains eftoienrala veryte, 
& fe fu a un jor d'une fefte que Jeneves apelent faint 
Sifte ^, quy vient a .vj. jours d'aouft, & nous faizons en 
Surie celuy jour la fede de Saint Sauvor. 

448. Eftant les uns devant les autres dou matin jufques 
au vefpres, & Pizans furent mout charges d'armes, & fay- 
foit grant chaut, fi que il fuerent fi fort que il devindrent 
tout aigue, & les Jeneves tout le jour furent fans armes 
fres & repos, & fe vos voles dire coment Pifans ne les 
aleent enoier, faches que il eiifent bien fait, mais les Jene- 
ves n^elifent pas atendu con fil quy guayteent lor point, 
fi come vos ores, ni partir Pizans n'i poeent qu'il ne lor 
fufl; efte honte & damage, Pizans avoient lor guallees 
groces & chargees par les bandes des efcus grans, [au- 
tant] que en prendre [pooient], por ce que il moflreent 
& fait avoient, car pluyflTours guallees avoient par engin 
fait a lor proe ce "^ arganel, que quant il courneent, 
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avoient efpees longues de .ij. paumes chafcune & large[s] 1286-1287 
d'un paume, de cant quy tourneent come un molin, & 
aufi avoient flayaus quy tornoyent^ aufi come je vos 
devife. 

44g. Oiiant les Jeneves virent que Piffans furent bien 
efte a foulail armes, & le foulail fu deriere les efpaules, 
firent douner pain & vin a lor gens, & puis s'arxnerenc 
& alerent enveftir les guallees des Pizans, & fu la hataille 
mout mortau, donr il avint que fire Beneit Sacarie fifl ar- 
bourer .ij. de fes gualees, & fe Eft lier une longue corde 
& forte de Farbre de Tune guallee a Tarbre de Fautre, & 
en(y que fes ij. guallees, quy aveent cede dite corde a 
travers de Fun arbre a Fautre, fi prirenc une voge de bien 
lyes, & alerent enveftir la gualee de Famirail des Pizans 
la oil eftoi(en)t Feftendar verineil, dont la corde vint a tra- 
vers la perche, dont le dit eftendar d'oune part a Fautre 
fu bande ""^ & brizerent la perche de Feftendar, & chay, 
dont les Jeneves prirent baudour^ & hafterent les Pifans^ 
& jeterent cry : ^< Sus ! fus as Pizans ! ^j , qui fe defcon- 
firent, & perdirent a felle fois .xlviij. gualees, & fu pris 
lor capitaine fire Aubert Moryffin, qui feru ^ en la chiere 
.ij. fes aparans. 

4)0- Les Jeneves alerent en Jene, &menerencmoutde 
Pizans pris, & rendirent grace a Noftre Seignor de celle 
vidoire. 

4^1. De puis iefte grant perte que Pizans refurent, il 
furent de tout rous, & ne orent plus de poer armer ; & 
les Jeneves manderent s[ire] Beneit Zacarie & gualees au 
port des Pizans, & abatirent ,ij. tours dou port. Et [sire 
Beneit] coingnia monee & fe party, & laiffa .vj. gualees 
pour garder le port que nul n y entraft n'en iflift, & furent 
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1286- 1287 Pizans mout deftroit ; & faches que Pizans perdirenc a cele 
fois, & par pluzors aucres fois^ homes d'armes .xxij™., des 
ques fe trova en Jene .xvij^^. en priffbn, & perdirent gual- 
lees .Ixviij. & autres leins .1. & plus, & en tel point eftoit 
Piffe con je vos dis, & tous fiaus quy faizeent eltale par 
Pize, la firent par Jene, pour naveger en mer. 

4f 2. Syaus de Jene armerenc autre fois & vindrent 
a Plonbin dou coutei de Pize, & defendirent en terre, & 
Pizans faillirent d'un agait^ & tuerent pluzours Jeneves^ 
& prirent aucuns, entre les quels fu pris .j. des gentils 
homes de Jene quy ot nom Nicoloze Damar ; & Pizans 
a feluy tallierent la tefte^ veanc les Jeneves des guallees^ 
& les Jeneves taille[re]nt les pour feluy a .iij'^. Pizans quy 
ave(ne)ent pris. 

4^:5. Syaus de Plonbin armerent apres fe jj. guallees 
& .j. lain, quy furent mout bons & ligiers, pour corfe- 
gier, & fe partirent dou Plonbin^ & fe mirent a aler en 
cours fur Jeneves^ & firent damage a la rivyere de Jene 
par les viletes, & cy toft come il furent defcovers^ fi fe 
partirent & alerenc en autres aigues, & avint en fe que 
le comun de Jene armerent .v. gualees^ quy lor alerent 
apres, & les troverent as aigues de Tunes, & lor doune- 
rent chaflTe fi pres que il furent afaillis de fus, & fu chaf- 
fant a vele, mais la vele chay jus de la gallee de Jene 
par Tarbre quy brifa, & enfi efchaperent les Plonbines ; 
& cefte gualee quy efchapa enfi, con vous oyes, fi fu d'un 
vaillant bachelier de Plonbin, quy avoit [nom] Maillyant, 
a quy je oy fe retraire au maiftre, & le chevetaine des .v. 
guallees des Jeneves fi fu .j. vaillant home & anfien, mais 
il favoit affes de guerre de mer. 

4^4. Les kins de Plonbin alerent en Surie & a Acre. 
Seftu fireRolant Daffer eftoit tourne en Jene, & fu ordene 
fire Thomas Efpine pour aler mefage au prince Baymont 
de Triple, & ly fu arme une gualee, & fes .v. gualees 
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de Rolant le deveent aconpaigner^ pour ce que Ton favec 1286-1287 

que les leins de Plonbin eftoient venus en Surie, & aveent 

fait aucun damage as Jeneves; il le vindrent de Jene, & 

ariverenc a Bafe, & fire Thomas Efpine fe party de Rolant 

DafTer, & ala en fa gualee foule en Alixandre mefage au 

foudan 5 & Rolanc Daffer s'en vint droit au port d^Acre 

de nut fubitement, & dehors le port rroverent pluifTors 

barques de pefqours, Poulains Pizans^ 8c, pernans les, furent 

fentis fi que les ij. leins des Plonbines eftoient yffus hors 

des efquel[es] de laTour desMoches, ne fay ouildevoienc 

aler, & s'en fouirent dedens le porr^ & les gualees des 

Jeneves les chafferent jui'ques devant le port de cheene, 

& Tune gualee a dure, & faillirent les guallees a Faigue, 

& tirerent hors la gualee, Le matin au jour fait^ quy fu 

le famedy^ la vegile de paintecoufte, ardirent au port 

d'Acre une grant nave de Pizans, quy eftoit de fire Ray- 

mont Drapier, charget de nouzilles & d'aucres biens, & 

le comandour dou Temple, frere Tibaut Gaudin, requift 

en graffe les povres pefqours que il avoient pris, & illes 

manda 5 & party feluy jour^ & ala faire la pentecofte a Sur. 

Le maiftre dou Temple eftoit au Chaftiau Pelerin, & Mayl- 

lant de Plonbin a fon lein eftoit la, pour parler au maiftre 

dou Temple & prendre conge de luy pour aler outre 

mer^ mais avet autre entendemenc, car luy & les autres 

.ij. leins de fa conlerve deveent aler ver Alixandre pour 

encontre fire Thomas Efpine qu'il lauveenc qu'il eftoit la, 

& quant il fot que les gualees de Jeneves eftoient venus 

a Acre, fi tira fa gualee de fous les murs dou chaftiau, & 

mift la gent en terre, & Fendemain eiit novelles que mon 

feignor le maiftre qu'il eftoit ales a Sur^ & Maillan a fon 

lain ala a Acre. 

45* f. Monfeignor le maiftre vint a Acre^ & Pizans & 
Venefiens fi armerent plufors leins tant qu'il furent .xj. 
leins de tire, c'eft affaver iij. de Plonbin & ij. de Venef- 
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J287 fiens & .vj. taridesj mais il n'avoit as carides que .j. home 
par banc quy voguet^ & combators affes^ & panfles bar- 
boutes plus de .xL^ en quel avet abaleflriers, Sclestarides 
eftoient barboutes tout entour de tables & de efcus, quy 
eftoient grevees, & mirent .j. grant eftendar de faint 
Marc^ & fu lor amiraill .j. Veneffien que je ne vos fais 
nomer. 

4^6. Et quant vint le famedy les huytaines de la pen- 
tecoufte, les gualees de Jene vindrent a la Cale dou mar- 
quis, & furent .v. & une grole faitie de .Ixxx. rins & ij. 
coulonbiaus ; & mon feignor le maiftre iffi parler a yaus, 
& lor pria de tourner a Sur, & s[ire] Roiant Daflier pro- 
my de tourner, & par enffi que fes henemis n'en yflifent, 
car apres luy feroit lionte de partir. Et le maiftre li dift 
que Pizans & Venefiens ly aveenc promis de non yffir 
hors dou port^ tant que lor feroit refpons ; & fur fes pa- 
roles Tarmement des Pizans yffi, & s[ire] Roiant Daffer 
ala encontre a biafs en poy pour tirer les hors a fe que 
le vent les parpereilliaft^ & fur le biafler cuyderent Pi- 
zans que il fouyfTent, & les hulerent fort ; & fiaus alerent 
&c prirent le port fi toll: que il furent armes a grant ayflfe 
avant ce que Pizans furent retornes, mais, quant il furent 
pres Jeneves, les afaillirent de lanfes longues & de pieres 
6c de cariaus, que il en tuerent aucuns, & nafrerent plui- 
fours, dont les Pifans s'en alerent vers le pont de Veneyfe, 
quy miaus a miaus : fiaus des tarides fe lanferent a Paigue^ 
& jeterent les Jeneves .3. rampagour fur la taride la ou 
eftoyt Teftendar de Veneyfe, pour tirer la, mais mailliate 
ly fid lourgre .j. ancre de proue, & quant les Jeneves la 
fentirent dure a tirer, fi taillerent le caf dou rampagour, 
& laiflTerent fur la taride atout la chaene, le quel fu veil 
devant la loge de Veneyfe. Sire Roiant Daffer fi fu au 
port ,iij. jors, que onques pour rien que Ton feiifl: faire 
nul ne vofl monrer fur Taigue, & les Jeneves fe partirent 
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& alerent a Sur, & revindrent au port d'Acre^ & 1286-1287 

atendy luy, & fi f e parcy, & ala a Sur. 

45'7, Sire Thomas Efpine fifl: fon mefage au foudan, & 
s'en party, & vine droit a Triple^ & dift fa mefagerie au 
prince, & puis fi s'en vint •, & puis qu'il fu party dou 
prince, ordena que quant le dit s[ire] Thomas tornereit 
a ly pour aver refpons, il le devet prendre & metre en 
prifon, mes .j. chevalier dou confeil dou prince fift afa- 
ver au maiftre mon feignor. Le maiftre me douna Telle 
letre que le chevalier li manda, mais il ofta le nom a force, 
& je fans ie nom(s)la mandais a fireThoumas Efpine^ por 
la quel letre il fe garda d'aler au prince. 

4^8. Encores autre fois vindrent les gualees de fire Ro- 
lant Daeffer, & fire Thomas o luy, & furent .vj. guallees, 
& afegerent le port fi que, PiflTans ny Veneffiens, nul n^en 
yffi a yaus, & prirenc .j. grant leing de Piflans quy venoit 
deDamiate,quy eftraga la pelage ""^ & efchaperent les per- 
fones, & fire Thomas Efpine parla au maiftre au Cazal 
Ynbert, & puis le party, & ala a Sur. 

4^9. Encores vint un autre fois fire Rolant Daeflfer au 
port, & demoura .iiij. jours, & dift qui ne fe parriroit dou 
pore d'Acre, fe Ton n'y chafaft les Plonbines^. 

460. Les feignors d'Acre virent que cefte chofe qu^il 
faizoit eftoit layde a la creftiente, & perelioufe que Sara- 
zins poreent prendre fample de ce faire : fi li manderent 
mefages .ij. freres menors^ priant ly de partir dou port. 
Son refpons fu qu'il fe partiroit a lor priere par enfli que 
tous les feignors d'Acre ly feiffent une chartre comenc a 
lor priere eftoit il party dou port 5 & li firent de ce une 
chartre fee[lee] dou feau dou baill quy tenoit leuc dou 
roy, & dou Temple & de TOfpitau, & en tel maniere fe 
party que depuis ne revint, & aucrement ne le porent 

a. Mf. lafpelage, — b. Mf. bionbines. 



230 LES GESTES DES CHIPROIS. 

1287 chaffer, car il avoit ligieres gualees, & atendoit quant il 
voloit & aleic quant il voloit, & Pizans ne fu nul quy vo- 
zift plus monter as gualees por combatre. Et ores ne vous 
dirais plus de cefte rayff'on, car il n en y a plus a dire^ & 
vos diray autre chofe. 

46 1. En fe dit an de M & cc & Lxxxvi[i], avint que le 
foudan de Babiloine G ot grant riote, & contens a .j. grant 
amiraill^ quy avoit nom Sencor Lefquar^ feluy qui fu de- 
livre des Tatars pour change dou fis dou roy d'Ermenie, 
con je le vos ais dit fi arier. Ceftu dit amiraill fe party de 
Babiloine a grant cantite de gens^ & vint a Domas, & 
la cuyda fufinetre a fon poyer, mais il ne pofl;^ & fe parti, 
& ala a .j, chaftiau que Sarazins tenoient, & a nom Sa- 
hone, & fu avant dou prince, &le prift & fe mift dedens. 

462. Le foudan, quant il entendy que ceftu li eiit pris 
fon chafliau, manda .j. grant hoft de Babiloine^ &.j.fien 
amiraill chevetaine Turentay^ quy vint atout ceft hoft a 
feluy chaftiau de Saoune, & Tafege ; & Sencor Lefcar quy 
nen avoit pas tant de gent quy peiift yffir contre luy, fi 
rendy le chaftiau^ & feftu Turentay s'en party ;, & vint en 
une ville dou prince^ quy a nom la Liche, & la prift. 

465. Et ore vous veul dire ce qu'il avint a Naples au 
conte d'Artois en fe dit an, a .xxiiij. jours dou mes de 
gun, la vegile de Saint Johan Batifte. De Mefine vindrent 
a Naples .xliiij. guallees, & le conte d'Artois^ quy eftoit en 
leuc dou roy, fi fift armer, & nyfli encontre, & fe com- 
baty a fiaus de Mefine, & dura la bataille de tyerfe jufques 
a vefpres, & en la fin furent defconfis fiaus de Naples, & 
fi elit que pris que mors de frans homes de la lengue de 
France^ & y f u pris le conte de Bretaine,&meffire Johan 
de Monfort^ conte d'Efquilac & de Montecaius^ & mef- 
fire Guy de Monfort^ quy morut la en prizon, & fe fu 
feluy quy tailla la tefte a Henry de Lemaigne, &plufours 
autres que je ne fais nomer^ dont le damage fu grant. 
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464. Et en fe meymes an de M & cc & Lxxxvii, a 1287-1288 
.xix. jours dou mois de huitovre, le prince Beymont, 
prince d'Antioche & conte de Triple, crefpaffa de fe fiecle 
& morut^ & depuis luy nen eiit autre prinfe, car il n'en 
eiit nul enfant, & efchut le prinfee a une foue feur, feme 
de meffire Marguo de Tocy, quy eftoic amiraill dou roy 
Charle en Poille au jour. 

465'. Et en Tan de M & cc & lxxxviii de Crift, vos 
diray une grant mefchance^ quy avint a ia creftiente de 
Surie. 

466. U avint chole, que le prince devant dir fu mort, 
que les chevaliers s'afemblerent & alerent a la princeflTe, 
mere de ce die prince, & ly diftrent que il voreent volen- 
tiers que li pleiift de metre aucune perfone quy gouver- 
naft la fire, car elle n^i poiet entendre pour fon deul que 
elle demenoit, & elle lor refpondy que elle manderoit 
querre tel perfone que bien governeroit eaus & la terre, 
& yaus li refpondirent que bien lor plaiffeit. 

467. Quant vint aucuns jours apres, il entendirent que 
elle devoir faire venir le vefque de Tourtoufe^ por le quel 
il avoient eli contens & ryote& grant efcandele entr'iaus, 
& troverent letres coumenc la princeffe por luy faire ve- 
nir : fi diftrent entre iaus quy ne le fouferoient, & alerent 
a la princefe^ & li moftrerent les letres^ & li diftrent que 
ce vel'que eftoic lor henemy, & quy ne feroit ja lor gover- 
neor, & fe partirent & alerent a confeill, & adons orde- 
nerent une coumune a Thenor de la beate Virge Marye, 
mere de Dieu, & ordenerent chevetaines & prevoft^ & 
fe qu'il lor fembla a faire^ & fe maintindrent par yaus, 
& a ce que il fucent plus fors^ fi manderent .j. mefage 
en Jene, quy ot nom Pierre d'Auberguamo^, notaire, & 
qu'il mandalTent a Triple, & eaus manderent toutes lor 
rayxons ; dont le coumun f^ lor manda meflire Beneit Za- 
carie [&] .v. gualees, & vint a Triple • le refurent a grant 
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1288 henour & a grant joie, & quant il ariva a Triple, il trova 
le maiftre dou Temple, & le maiftre de FOfpicau, & des 
Alemans, & le haill de Veneyie quy eftoit dehors les portes 
de Triple en tentes & pavelions herberges, & eftoienc ve- 
nus por metre acort encre la feur dou prince, dame Lufie, 
& les gens de Triple. 

468. Et ores vous diray coment fefte dame Lucie de 
Puille, quant le prince morut, la novelle ala outremer, & 
meffire Marguo de Toucy, amirail dou roy Charle, manda 
fefte dame, quy eftoit ia efpouze & feur dou prince a Acre, 
& la manda recomander a I'Olpitau de Saint Johan,dont 
les Olpitalliers la prirent a maintenir, & la menerent a .j. 
chaftiau quy a nom Nefin, quy eft pres de Triple a iij. 
liues, & ie tenoit por la dite dame, come felle quy eftoit 
dame & heir dou prince, tSc pareill[e] fois les Ofpitalliers 
aveent eii bataille a fiaus de Triple, de quey aucuns freres 
& autres furent mors. Et manderent fiaus de Triple une 
lettre a la dame delus dir[e], par la quelle yausli faift^oient 
faver que a elle n'eftoit mye chofe felee, coment elle de- 
voit bien faver les outrages que fon frere le prince lor 
avoit faitj & encores ly faiieent faver que fon pere le prince 
& fon ayol lor aveent tous jours fait mouc de maus, & 
d^outrages, & de force a chevaliers & as bourgois & as 
autres gens, que il ne voleent plus foufrir a ce que yaus 
& lor anfeftres, qui furent au conqueft de la terre de Triple, 
aveent foufert& pace^ & pour non venir plus a celle con- 
decion aveent ordene & fait J. coumun entr^iaus a Tenor 
de Dieu & de Noftre Dame a quy nom lor comun eft 
noume, & que il ne f on[t] fait pour dezeriter nul[e] arme 
ny contre fainte yglife, ains eftoit fait por maintenir chaf- 
cun en fon droit & en fa raifon, & que il font aparailles de 
refever la come dame, par enfti qu'elle juraft a la coumune 
de fouftenir & maintenir la dite coumune, & fe elle ne 
vyaut jurer, bien ly faifeent a faver que il ne la ioufe- 
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roient d'entrer a Triple a nul tens, fi deiiflTenc enguager t^sa 
ou vendre tout ie que il ont jul'ques a la chemife de lor 
femes & de lor enfans. Ec lur ce que il li firent ce, man- 
derenc les dices gualees vemr(ent) des Jeneves^ dont il en 
furent plus efchif de l^acorder^ & k partirent fes feignors 
le maiftre dou Temple & de TOfpitau & des Alemans, 
& le baill deVeneyfe, quy eftoyenc la venus pour metre 
aucun acort, & s'en vindrent a Acre fans rien faire. 

469. Le dit fire Beneit & la coumune de Triple firent 
compaignie au coumun de Jene^ & lor proumirenc de 
rendre & douner tout fe quy eftoit de lor raifon, mais 
au coumenfement lor donerent par dedens la ville de 
Triple une devife de rues qui de[ve]e[nt] eftre delor apar- 
tenanfes, & ma dame Lufie s'en vint a Acre, & s[ire] Be- 
neit Zacarie ala en Ermenie. 

470. Uentendement de meflire Berthelemi de Giblet 
fi fu d'aver la fille dou feignor de Giblet a fon fis, & fa 
fille deiifl eftre feme dou feignor de Giblet, quy eftoit an- 
fant; & plufors autres franchifes fufent otr[e]ees a cheva- 
liers & a bourges^ que trop feroit lone a metre par efcrit, 
&de cefte choze manderent une[s] letres que ce elle vof- 
fift, ma dame Lucie, otreer cefte lor requefte & orroer as 
Jeneves fe que lor aveent doune, foulement fans douner 
lor plus, que yaus la refevere[e]nt pour dame^ & ne do- 
vreent as Jeneves nul[e] autre choze. 

471. La dame refut cefte letre, & fe confeilla fur la 
forme de la letre, fi que cefte letre ala par aucune mains, 
tant quy fu une perfone quy la encontre efcrift, & la 
manda a fire Beneit Zacarie en Ermenie. 

472. Le die s[ire] Beneit refut fele dite letre entrevees 
venant vers Triple, & quant fire Beneit refut la letre, & 
rendy la tenor, il ne fift nul femblant, & entra a Triple, 
& fu .j. jour, & s^en party, & ala a Sur, <Sc la manda a 
Acre a ma dame Lucie que, fe elle vofift venir en adrefe- 
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1^88 ment o luy des raizons dou coumun(e), qu'ele veniil: a Sur, 
& amenaft ^ fon confeill, & fe elle ne vozift venir, felift 
elle bien qu'il feret venir de Jene .1. gualees a Triple, & 
apres elle ny en feroit jamais dame. Ec quant la dame oy 
ce mandement, fe que le dit Beneic Zacarie avoic mande, 
fi fe confeilla a fon confeil TOfpitau, quy li armerenc une 
faicie, & la menerent a Sur, done frere Bonyface de Ca- 
lamandrane de TOfpicau, .j. grant feigner, vint a la dice 
dame, & parlerent enfemble au dit s[ire] Beneit 5 & tanc 
y or dit & debaty d'une part & d' autre, quy s'acorderenc 
au gre des .ij. parties, & alerent a Triple 5 mais je vos 
laira delor fait, & vos diray un[e] autre rayfon, quy touche 
a yaus. 

47^. U avint enffi que, quant les Jeneves furenc venus 
a Triple, car vos aves oy, .ij. perfones monterent d'Ali- 
fandre au foudan, que je por ce dire que il font^ fe je 
voree^ & parlerent au foudan, 5c li moftrerent coument 
Triple par elle fans les Jeneves armereit ligierement de 
.X. a .XV. leins^ & ores que Jeneves Font a lor main, il 
en armeront .xxx., car Jeneveus de routes pars veront a 
Triple, & s^il ont Triple, il feront feignors de fes aigues^ 
& convera que fiaus quy veront en Alyffandre feront a 
lor mercy^ alant & venant^ & dedens le port, la quel 
choze tourne a grand peril des marchans, quy huzent en 
voftre royaume. 

474. Quant le foudan Foy^ fi ly fembla que cefte eftoit 
rayfon quy fembloit bien que enfi deiift eftre, & le my en 
euvre, fi com il moftra apres, & par my tout fe, il avoir 
grant volente contre Triple pour le prince quy fu a Do- 
mas, quant les Tatars le prirent, & fill mout de honte as 
Sarazins ; done le foudan eiifl: confeil a fes amiraus, & or- 
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denercnc d'aler a Triple^ & fill: aparailler les gens d'armes^ i^iss 
& les cames par les chemins, mais il y avoit .j, amirail 
quy eftoic anfien^ & .j. des .iiij. quy foftenoienc la pai*- 
nime ; fi fift a laver a mon feignor le maiftre dou Temple 
fefte novele^ & avoit nom feflu amirail hemir Salah quy 
eftoic hufe d'avercir le maiftre dou Temple dou proufic 
de la creftiente, quant le foudan voloit grever la creftiente 
en aucune maniere, & coftoit au maiftre de biaus prezens 
chafcun an^ que il ly mandoit. Et quant le Ibudan fu hors, 
ala [a] Salahie^ & tout Ion hoft : le maiftre manda .j. home 
de la mahnee a fiaus de Triple, coment le foudan venoit 
ft:r yaus a Triple, dont il ne le voftrenr croire5& dyzeent 
quy venoient prendre Nefin, & autres difeenc laides pa- 
roles dou maiftre, que ce faifeent il pour eaus esfreer por 
ce que il eiiflTent bezoing de faire le menejer vers le ft)u- 
dan, & femblerent que il Feiift fait retorner, mais il ne 
venoit mie. Et quant le foudan fu venu plus avant, le 
maiftre manda .j. autre mefage de grant aparance: fi fu 
frereReddeceur, frere chevalier efpaignol^ & lor fift faver 
coumentle foudan [venoit]; & atoutfe furent il entre .ij. 
dou creire ou non, & route fois ordenerent lor fair^ & Red- 
deceur revint a Acre, & le foudan vint devant Triple, & 
mon feignor Aumaury de Lezinjg;niau, frere dou roy Henry, 
roy de Jerufalem & de Chipre, quy s^apelet feignor de 
Sur&couneftable dou royaume de Jerufalem, vint a Triple, 
& mena belle gent d^armes, chevaliers & autres, & y vint 
le marefchau dou Temple frere Jofrey deVendac, & frere 
Piere de Montade, coumandour d'Acre, & frere Redde- 
ceur, & pluftbrs freres de TOfpitau, & pluffbrs chevaliers 
& fergans dou roy de France, & avoit des Jeneves iiij. 
gualees & .ij. de Venefiens quy vindrent puiftes, & Pi- 
fans y vindrent aftes, quy eftoient henemis des Jeneves 
& de fiaus de Triple, de quey fe failly poi que il n^en 
y ot entre yaus .j. mavais haitin, & meilmes Ofpitaliers 
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2S8 avoient grofe volente a fiaus de Triple pour la guerre que 
il avoyenc eii. Quant il teneent Nefin enfement, y avoit 
.iij. grans dames : il avoit la feme dou prince & ma dame 
de Sur, la feme qui fu de mon feignor Johan de Monfort, 
feigner dou Toron^ quy avoit tenu le baillage de Triple^ 
come le plus prochain hair aparant^ rant que ma dame 
Lucie fu venue, & eftoit meymes la terre mout puplee, 
6c plaine de mout bones gens, chevaliers & bourgeis & 
d^autres gens. 

47 5" , Le foudan Melee el Menfour afega la cite de Triple, 
le jour dou jeufdy a .xvij. jours dou mois de mars dou dit 
an^ & toute fefte gent, que je vos ais devant nomes^ fi 
vindrent a fecoure la, aucuns avant que eile fu afegee^ & 
autres apres. 

476. Le foudan drefa fes engins & grans & petis, & fifl: 
fon bucher par devant la ville, & fes carabohas, & failly 
la terre, & Eft fes mines defous terre^ & vint dedens ies 
premiers foces. 

477. La fite fu mou: forte^ & de fors murs mafones, 
mais le foudan fi la fift afailir & charger par Ie(s) plus 
faible leuc quy fuft en la vilie^ ce fu la Tour dou vefque, 
qui eftoit veille duremenr^ & tanr y ferirent Ies engins 
quelle fj toute depeffee, & enfement la Tour de FOfpi- 
tau quy eftoit forte & neuve 5 fi fu meymes fi fen due que 
chevau peiift pafer par my. Le foudan avoit fi grant gent 
que en chalcune archere eftoit ordene de traire .xx. ar- 
chers farazins, f\ que nul de nos abaleftriers nen ozet 
moftrer Feul pour traire d^arc ni d'abaleftre^ & s'il aloit 
pour trayre, fi efl:oit tantoft feru: fi que la ville eftoit en 
mout mal condicion, & par my tout fe Ies marchans ve- 
nefiens quy avoient la Ies .ij. gualees, s'i recuillirent pour 
aler en Ermenie, pour ce que ii virent que la terre eftoit 
fur prendre. Et quant Beneit vi que Venefiens eftoient re- 
cuillis^ fi fe douta quy ne le preiffent fes gualees & le 
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laylTafent en terre, luy & fa gent, fi n^en avereent ou re- 1288 
cuillir au bezoing, &: poreent eftre perdus, & pour cefte 
douc[e] fi fe recuUy luy & fa gent fur fes gualees, & adons 
s'aperfurent Sarazins que il avok poy de defendeors, & 
la hafterenc cant que au derain la vylle fu fi afeblie que 
a un afauc la prirenc Sarazins, a .xxvj. jours dou mois d^a- 
vril dou dit an, & fu par faute de defendeors, que Tun 
pour Tautre guerpi fa defence^ & efchaperenc les ,iij. dames 
que je vos nomay, la feme dou prince, & la feur dou 
prince^ ma dame Lufie, & la dame de Sur^ feme quy fu 
de meffire Johan de Monfort, & tous les grans feignors 
que je vos nomeray : meffire Aumaury, frere dou roy 
Henry^ qui s'apeloit feignor de Sur, porce que le roy puis 
la more de meffire Johan de Monforc & de meffire An- 
frey, fon frere^ le roy Henry, douna Sur a feftu fien frere 
meffire Aumaury, & le fift couneftable dou royaume de 
Jerufalem^ & efchapa aufi le marefchau dou Temple & 
le comandour de FOfpitau^ frere Mahe de Clermont, & 
meffire Johan de Grill, chevetaine des gens dou roy de 
France & fenefchau dou royaume de Jerufalem. Tous 
fes que je vos ays nomes fe recuillirent povre gent, & 
entre les quels fu mort meffire Bertheleme de Giblet, 
maire & chevetaine, meffiire Henry de Giblet efchapa, 
& moruc en la bataille frere Piere de Moncade, cou- 
mandour dou Temple, & Guilerme de Cardone, frere 
dou Temple, & fu pris vif frere Reddecuer, & frere 
Huguetj fis dou conte dTnpures, frere dou Temple, & 
meymes furent mort & pris aucuns freres de TOfpitau 
de Saint Johan. 

478. Ec enffi avinc fefte grant mefaventure de la fite 
de Triple, con je vos ais dit, & le foudan la fift abatre 
coute a terre, que vos ne troveres une foule mayfon en- 
tiere, & ce a eft:e pour achaiflx»n d'une ville, que Sarazins 
ont laboure en un leuc, quy a nom Montpelerin, qui eft 
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1288 loins de la mer en fus de Triple mains d'une Hue, & s a- 
pele la vile de Triple la neuve, 

479. De puis la perre de Triple, le roy Henry party 
de Chipre, & vint a Acre .iij. jors apres^ & ferma la triue 
de Surie & de Chipre au foudan, & le jura le roy au fou- 
dan, & le foudan au roy; & le foudan au mes d'aoufl: 
courna en Babiloine, & le roy Henry recorna en Chipre 
a -xxvj. jours de fetembre dou dit an, & fi laiffa a Acre 
a fon leuc meflire Aumaury, feignor de Sur, fon frere ; & 
ores vos diray la maniere & la rayfon coment Acre fu 
prize des Sarazins. 

480. U avint enfli que pour achaifon de la perce de 
Triple, le pape manda .xx. gualees de fecours a la fice 
d'Acre, leques gualees furent armes en Veneyze, & fu lor 
capitaine .j. granc home de Veneyze quy fe noumoit Lef- 
cople, quy fu fis dou due de Veneyfe s[ire] Lorens Tou- 
pie quy mors eftoir, & il vine .j, chevalier^ grant vavafour^ 
quy ot nom Lerous de Souly, & fe cruyferent & vindrent 
a Acre mout de menues gens d'ltaille, & eftant cefte gent 
a Acre, la triue que le roy avoit fait au foudan fe main- 
tenoit bien enrre les .ij, parties, & les povres vilains Sa- 
razins entreent a Acre, & porteent les biens a vendre, fi 
com il avoient ufe a faire. Si avint .j. jour par Teuvre de 
Fennemy d'infer, que volentiers porchafTe males heuvres 
entre bones gens, fift enify que fes cruyffes qui eftoient 
venus pour bien faire & pour Tarme d'yaus au fecours 
de la fire d'Acre, fi vindrent affa deftruffion, car il cou- 
rurent .j. jor par la terre d'Acre, & mirent a Tefpee tous 
les povres vilains qui porteent les biens a Acre a vendre 
& forment & autres chofes, quy eftoient Sarazins des ca- 
zaus dou pourpris d'Acre^ & aufi meimes tuerent pluif- 
fors Suriens qui porteent barbes, & eftoient de la ley 
de Greffe, que pour lor barbes les tuerent en change 
de Sarazins, la quele chofe fu trop maufaite, & ce fu la 
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chofe por coy a Acre fu prife de Sarazins^ con vos en- laSs 
cenderes. 

481. Quant le vilains furenc morSjfi com vos aves oy, 
la novele fu dite au foudan en Babiloine, le quel en fu 
mout couroufe, & menalTa mout la gent d'Acre,&meiT- 
mes fi ly fu porre les chennizes banies de fane de fiaus 
quy furenc mors, & ja "" loit fe que le ioudan eiit eii pro- 
pres de grever la fite d'Acre, route fois il manda fes me- 
iages as feignors d'Acre, coument il avoit trove as cref- 
tiens, & que fur triue Ton li avoit fair^, & cue fes gens 
vilains Sarazins^ & requeroit famende & la juftize de fiaus 
qui avoient fe fait. Les feignors d'Acre furent fur ce fait 
au conleil, & enrre plufours paroles dites entre yaus, mon 
feignor le maiftre dou Temple confillya que Ton pre'ift 
de rous ^ les prifoniers de la prifon reau & dou Temple^ 
& de rOfpitau & des Pizans & Veneffiens, fiaus quy de- 
voient morir pour les malefaites, & dire que fes eftoient 
fiaus quy avoient route la triue, & [tue] tous ^ les vilains 
Sarazins, & enfy fe tera a paye le foudan, & le debouterons 
de nos grever par cede juftize que Ton fera de fes, puis 
que il deveent morir. De fefte chofe furenc aucuns que 
fi acorderenc, mais pluifors autres nes'enacorderencmye, 
& remefl la chofe que riens ne fe fift ; & firent refpons au 
foudan fi com il lor fembla a fa ire ; ma is celon fe que je 
peus entendre, il manderent dire au foudan que fes cruyf- 
ies qui avoient fe fait eftoient gens eftrangiers d'outremer 
& non pas de lor juiiize, as quels il ne lor pooient metre 
main de fus ; de quei le foudan fe tint mal a paye, & 
atira fon fait, & fes engins, & acrut fon hoft de gens 
d'armes affes^ & fifi: aparellier les cames par la berrie pour 
fon palTer, c'efl afaver les piaffes & les viandes,& manda 
.j. fien amyraill, quy oc nom Tocfb, as parties d'Acre, 

a. Mj: je. — b. Mf, tout. 
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1290 quy demoura .iiij. mes entre Chaftiau Pelerin & Sezaire, & 
firent^ tailyer buche de quey il deveent faire lor buhcher, 
aufi come guarides concre la fite d'Acre, & difoic que 
cefte buche devoir aler en Babiloine^ por fe que creftiens 
ne s'aparfeiiffent; & de dens fe emir Salah, amirail quy 
efloit amy dou maiflre dou Temple^ fift afaver au dit 
maiftre que le foudan en routes manyeres devoir venir 
afeger Acre, dont le maiflre dou Temple le fift afaver a 
rous les feignors d'Acre, & ne le voftrenr croire. 

482. Er quant il vint en Fan de PincarnafEon de Noftre 
Seignor Jehfu Crift M & CC & XC, au mois de huitovre^ 
le loudan parti de Babiloine Melee el Menfour, & vint a 
tout fon poier en ,]. leuc qui fe dit la Salahie, de quei il 
morut, & Fachaifon de fa mort je la vos devizerais en ce 
livre. 

483. Ceftu foudan fi aver noury .j. garfon qui eftoit 
turc, & rant Pavanfa que apres le foudan n en avoir nul 
en painime quy fuft plus puiffanr de luy^ & avoir nom 
Turentay. Or fu dit que par fa grant puiffance il monta 
a fi grant orguell quy cuida eftre foudan, fe le foudan 
moreir • & pour ce il fift ranr que il enpouzouna le fou- 
dan^ en maniere que il en fii aperfeii ; & quanr le foudan 
vinr a morr, il fift venir fon aihne fis, & li dift coment 
il moreit, & que il ly enchargoit & prioit de parfaire 
Tenprize que il avoir enpris d'aler prendre Acre & ven- 
gier le fane des Sarazins, qui fiirenr rues. Le fis ly pro- 
mift; & apres ly pria de faire morir Turentay, par fe que 
il Tavoit morr par poiffbns • le fis rinr tout fe que le pere 
li encharga^ fi come vos Fentendres. 

484. Le foudan fur ce morut & fur enteres, & tantoft 
cele nuit fift prendre feftu Turentay, & le fift eftrendre 
devant luy a revers les mains fort lies, & li monta a 

a. Mf. faite. 
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genouUs fur le pis^ & de fes mains meymes li aracha la 1290 
barbe^ & ly dift : (^ Dehliau^ tu as tue mon pere, & je 
te feray morir. 3^ Et puis le fift prendre & tuer, & del- 
membrer fans fepukure^ dont aucuns diftrenc que il gehi 
comenc que ii enpouifona le foudan; mais coument que 
ce fu, il morut enflfy. L'oft de Babiloine ne fe mut de la 
oil il eftoir, hors de Babiloine, & le foudan novyau, fis de 
ceftu quy fu more, qui fe fift apeler Melee el EflTeraf, vy 
Toft aparaillie^ & les cames par les chemins, & fe mift a 
venir a Acre a mout grant gent a chevau & a pie; & die 
Ton que il furenc plus de .Ixx'^. homes a chevau^ & gens 
a pie plus de .c. & .1*^, & plus. A Acre n^en avoit de tout 
entre femes & homes & enfans que de .xxx. a. xV^.^ des 
quels eftoient a chevau de .vij"^. a.viij^.^ & a pie^ a conter 
les cruiffeSj avoit entour de .xiiij^^. 

48 f. Syaus d'Acre, quant il oirent que le foudan Me- 
lee el Menfour [eftoit mort]^ con vos aves oy^ fi orent 
grant joie, & cuyderent eftre delyvres, mais ne penfeent 
pas que ceftu autre ioudan Melee el EflTerafdelift au pre- 
mier an de fa feignorie fi toft chevaucher en oft, & por 
le dounerent grant merveilies, & s'atirerent de fa venue 
d'engins & d'autres chofes que meftier lor fu, & garni- 
rent bien leur garides^ & y comencerent a faire lor guais, 
fi come Ton doit faire, quant Pon a henemy, & ordene- 
rent un mefage tous fiaus d^Acre & prefent qui ly man- 
[derenc]. Er furentles mefages meffire Phelippe Mainebeuf^ 
chevalier d'Acre^ quy favoit mout bien le lenguage fara- 
zine^ & .j. frere dou Temple chevalier^ quy ot nom frere 
Berthelome Pizan, & eftoit nes de Chipre^ & J. frere de 
rOfpitau, & .j. efcrivain quy ot nom Jorge ; & furent 
devant le foudan^ quy refuza les letres & le prefent^ & 
retint les mefages en prifon^ con fe foit chofe que avant 
fe que les mefages furent mandes au foudan^ le foudan 
manda letres au maiftre dou Temple qui furent, encontre 
c 31 
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1290 efcrires de letres farazinezes, en letres franfezes efcrites 
de ma main, le quel centre elcric je porcay & moftray 
a mon feignor le maiftre & a ecus les feigners d'Acrc^ 
cell; afaver au parriarche^ & leguar, & au maiftre de I'Ol- 
pitau, frereJohan deVilliers^ & au coumandour des Ale- 
mans, car lor maiftre eftoit partis outre le gre des feignors 
d'Acre, & ala en Poille demourer, & le moftray "" au con- 
s[e (le de Pize, & au baill de Veneize que nul ne volj afer- 
tefier que le loudan venift, tant que le fuft bien aproche, 
& que fiaus d'Acre le manderent lor mefages, con vos 
Taves oy. 

486. Or vous vyaus moftrer la tenor de la dite letre^ 
que le foudan manda au dit maiflre dou Temple : fi pores 
favoir en quel guyze eft devize(e) le falus que le foudan 
manda en fes letres, quy devizeent enly : 

487. c^ Le foudan des foudans, le roy des roys, le fei- 
gner des feignors, Melee el EflTeraf, le puyffanc, le redoute, 
le chafteours de rebels, le chalTeour des Frans & des Ta- 
tars & des Ermins, aracheour des chafliaus des mains des 
mefcreans, feigner des ij. mers, ferveour de[s] .ij. fains 
pelerinage Calehonel [&] Salable, [a] vous le maiftre, 
noble maiftre dou Temple, le veritable & iage, lalus & 
neftre boune volente ! Pour ce que vos aves efte(s) heme 
veritable, fi vous mandons letres de neftre volente, & vos 
faifons afaver que nous venons en vos parties per amen- 
der les tors fais, pour quey nes ne velons que la comu- 
naute d'Acre nous dee mander letres ny prezent, car nes 
ne le refevons point. ^^ 

488. Et ^ tel fu le mandement & la tenour de la dite 
letre dou foudan, con vous aves oy, mais ja pour ce ne 
laifterent de mander leur mefages, fi con je le vos ay dit, 
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les quels furent areftes & mandes en prifon en Babiloine^ 1290^1291 
la oil il moururent de puis a grant mefaize. 

489. Le foudan vim devant Acre & Tafega par .j. jeufdy 
a .V. jours d'avril, en Fan de M & CC & XCI de Tincarna- 
fion de Crift, & la prill a .xviij. jours dou mois de may 
prochain venant dou die an ; ores entenderes coument 
il avint. 

4go. Le foudan fi fift fermer les rentes & les pavellions 
iTLOut pres Fun de Tautre. quy tenoient dou Toron, alant 
juiques vers la Semerrie, que tout le plain fu convert de 
tentes ; & la tente dou foudan, quy s'apele dehlis, eftoit 
fur .]. toron hautet, la oil ele avoit une bele tour & jardins 
& vignes dou Temple, lequel dehlis eftoit tout vermeillj 
& une porte overte vers la fite d^Acre, & eft enly huze 
des foudans que vers | la oil] la porte dou dehlis eft overte, 
chafoun Teic que le loudan doit aler par fel chemin^ .viij. 
jours demoura devant Acre lans riens faire, fors aucune 
fois avoit aucun hutin de nos gens a la leur, quy aucuns 
en moroit d'une part & d'autre ; & a terme de fes .viij. 
jours, adreferent&afeirent au point lor engins, que lapiere 
quy getoit pezoit un quinrar. L'un de fes engins quy avoit 
nom Haveben, quy vient a dire yrious^ fi eftoit devers la 
garde dou Temple, & I'autre engin, quy getet concre la 
garde des Pizans, avoit nom le Menfour, ce eft a dire 
le viftoire^ & Fautre grant, que je ne vos le fay nomer, 
getoit contre la garde de FOfpitau, & le cart engin getoit 
contre une grant tour, quy a nom la Tour maudite, qui 
eft a fegons murs & eft de la garde dou roy. 

491. 11 mirent efcus grans & eicus fais de verges, la 
premiere nut renges contre nos murs, & la fegonde nut, 
les acofterent plus avant, & la tierce nut, aufTi les acofte- 
rent, & tant les acofterent que il vindrent fur la doune 
dou foce, & deriere les dis efcus avoit les gens d'armes 
defendus de lor chevaus en terre & Fare en la main, & 
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129^ fe Ton vozift dire coment Ton les layfoit aprocher tant 
avant, Ton ne les poiet defendre^ & vos diray pour coy: 
fefte gent avoient lor gent a chevau tous armes, a che- 
vaus covers^ de Tun chef de la fite jufques a Tautre^ qui 
eft a entendre de run[e] mer jufques a Faucre'^^&eftoient 
fes plus de .xv"^., & fe changeent iiij. changes le jour^ 
fi quy lor venoit poy ^ de travaill^ & fe nul de nos gens 
fulTent ylTus a fiaus quy eftoient deriere les efcus^ fes quy 
lor eftoi[en]t ariere dos, il les eiiffent fecourrus & defen- 
dus, con fe loit chofe que aucune fois nyffirent nos gens 
a yauSj dont fes a chevau les defendeent^ fi que en la fin 
vindrent fur la doune dou foce, con je vos ais dit, & 
porceent fiaus a chevau la buche chafcun fur le col de 
Ion chevau a .iiij. & a .v. les bufches, & les jeteent de- 
riere les efcus, que quant veneit la nuit^ fi les meteent par 
devant lor elcus, & lyeent une corde par defus^ & deve- 
neit come .j. mur que j. engin n i eiift riens fait, car au- 
cuns de nos meens engins lanfeent & fereent de fus^ & ne 
faizeent riens a yaus, [mais] reboutoit la piere au foce^ & 
apres dreferent lor carabouhas^ quy font engins petis tur- 
queis, quy fe tirent as mains, & geteent mout fouvent, & 
faizoientplus de maus a la gent que les grans engins, que 
le leuc oil le carabouha lanfet, nul n'en ozet acofter^ & 
par devant lor carabouha avoient fait debauchee bien fort 
& fi haut que nul n'i poiet ferir ni lanfer a fiaus quy le 
tire[e]nt; & enfi dura fefte befoine tant come il mineent^ 
car.j. grant amiraill, qui ot nom Lefgay, fi eftoit ordene 
contre une tourete neuve as premiers murs devant la Tour 
maudite^ quy fe difoit la Tor dou roy. Ceftu Elefgay fift 
miner contre fele dite tor, & aufy minerent .j. baril, qui 
fe difoit le baril dou roy, & I'apuerent tout, dont noftre 
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gent mirent le feu^ & le firenc chayr tout en .j, mont; & 1291 
meymes firent un autre mine les Sarazins contre la Tour 
de la conteffe de Blois, que elle fill: faire quant elle vine 
de sa mer por Parme d'elle^ & nos gens lor faifoient mynes 
encontre^ & le defendeent vigourouzement; mais Sarazins 
veneent tous jours gens fres, por le que il eftoient grant 
gent. Et quant vint .j. jour noftre gent furent au confeill de 
niffir de routes pars a chevau & a pie^ & ardre le bufcher^ 
fi avint que mon feignor le maiflre dou Temple & fa gent 
& meffire Johan de Granion & autres chevaliers [vin- 
rent] une nuit devers la partie dou Temple, qui eftoit a 
Tutremer de la Porte de Saint Ladre^ & ordena le maiftre 
.]. provenfau^quy eftoit vifconte dou Bort a Acre^ de metre 
le feuc a buhcher dou grant engin dou foudan, & nif- 
firent celle nuit, & furent jufques au dit buhcher^ & feluy 
qui dut geter le feuc, & le geta fur paour en tel maniere 
quy vint court, & chay a terre, & alumet lur terre. Tous 
fiaus Sarazins, quy la fe troverenr, furent tous mors, gens 
a chevau & a pie, & de noftre gent, freres & chevaliers 
dou fiecle alerent fy avant enrre les paveillons, que lor 
chevaus s'enconbrerent as jambes des cordes des tentes 
& trabucheent, & adons les Sarazins les tueent, & en tel 
maniere perdimes lele nuit .xviij. homes a chevau, freres 
dou Temple & chevaliers dou fiecle, mais Ton prift plu- 
zours elcus & targes farazinezes & trombes & nacares; 
& retorna mon feignor & fa gent a Acre. Entrevees Ton 
trova pluifours Sarazins enbufches que Ton les ocifl: tous, 
car la lune luyfeit come le jour, & pour ce les vi Ton fi 
bien; & tant vous dis qu'e[n] feluy leu fi fu le leignor de 
Haman, quy fe raha o fa gent, & nos vint acoftant par 
le fabelon as piles quy traioient a noftre gent, & nafre- 
rent aucuns, & n'en ozerent envei'r nos gens ; & laches 
que il eftoient un grant parfemblant de .ij^^. perfounes 
a chevau, mais noftre gent n'en eftoient de gens cheva- 



246 LES GESTES DES CHIPROIS. 

1291 liers & autres, & freres, & vales, & tricoples iij^, & en 
les autres leus quy fu ordene enfi a faire, ne fu rien fair, 
ear Sarazins s'en aparfurent & s'en prirenc garde, car il 
chargerent creftiens fi fort que il tornerent fans riens faire. 

492. Encores fu ordene que touslesfeignors &le poier 
d^Acre a chevau [deiiflTenc] yffir a demy nut de la Porte 
Same Antoine, & ferir fubitement fur les Sarazins, & fu 
ce fait ordene fi priveement que nul ne le lot tanc que 
Pon coumanda: c^ Montes a chevau b>^ & quant nos gens 
furent montes & yffus hors de la Porte de Saint Anthoine, 
& la lune a iel[e] oure nen rayeit mie, ains efteit mout 
e{cur[e], & Sarazins furent avertis, & firent .j. fi grant 
luminaire [de] fanons, quy iembloit eflre jour entre yaus, 
& le vindrent lur nollre gent une fi grant efchelle, ou il 
y eut bien .x'^., & chargerent noflre gent fi durement de 
piles traire, qui fembloir que ce full pleve, de quei nollre 
gent ne le porent endurer, & repairerent dedens la fite, 
& fi ot gens a chevau blefies pluffors. En tel doulour & 
en tel condeffion eftoient noflre gent a la fite d'Acre, & 
ja fe diioi[en]r noveles que le roy Henry devet venir de 
Chipre a bon fecours qu^il amenoit, & Ton Tatendoit de 
jour en jour. 

49^. Le roy avoic lemons fa gent en Chipre, & les 
afembla, & le party de Famagoufte, & ariva a Acre a .iiij. 
jours de may; la vylle efloit en mauvais point, car, fi con 
je vos ais dit, le bail fu mene, & eftoit cheu de la tour 
[qui] eftoit minee, mais toute fois fu grant confort a la 
gent la venue, & fur ce que le roy vint apres poy de jors, 
manderenc miefages au foudan melTire Guillaume de Vil- 
lyer, chevalier, & .j, home de la maihnee dou maiftre dou 
Temple, Guillaume de Cafrane, & le foudan vint de fon 
dehlit par devant la porte de la ville, qui difoic Ton Porte 
dou leguat, & fu defendu d'une part & d'autre de non 
traire, Les meffages nyffirent defarmes, & furent par de- 
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vant le foudan quy eftoic dedens .j. petit pavillion, & tant 1^91 
toft con les mefages Feiirent falue a genoullons par .iij. 
foisj fi les aprocha vers luy, & lor dift : a M'aves vous 
porte le[s] eles de la vilie ? >> Et les mefages refpondirent 
que ce n'eftoit mie fite que fe doit rendre de ligier, & que 
il venoient a luy por ly requerre aucune manyere de pitie 
pour le povre peuple, & adons le ioudan lor diil : « Je 
vos feray tant de grace que vous me vudes les pieres fou- 
lement, & enportes tout Fautre^ & yfTes & ales vos ent, 
& fe vous fai ge pour voftre roy, qui eft venu & qui eft 
enfant, fi con je fus, & autre chofte je ne vos feray. ^y Et 
les mefages adons ly diftrent que fe ne poiet eftre, car la 
gent d'outremer nos tereent a trayrours, & il dift : c^ Done 
vos en aleSj que je ne vos feray autre ! ^j Et lur les pa- 
roles .j. engin efloit que les cruftes governerent a la Porte 
dou leguar, & ne fay par quel aventure il trai'ft & vint la 
piere fi pres dou paveillon 011 le foudan eftoit & les me(- 
fages, que le foudan par bachelerie, non volant maufaire, 
fi fe leva en pies & mift fa main fur s'efpee, & tra'ift bien 
une paume^ & dift : c^ A! pors punais, quy me tient, que je 
ne vos taille les teftes ! ^^ & Lefejay fi ly dift : ff Sire^ Dieu 
nos en garc de foulier le fer de voftre efpee au fane des 
pors^ car fiaus quy ont trait, fi ont fait que traytours^ mais 
vos les laires aler com fiaus quy font vos remanans. ):> Et 
s^en tournerent les mefages a Acre, & comenfierent puis 
lor labour de traire les uns as autres de manguenyaus, & 
de fe qui Favoient uze au faire come henemis. 

494. La tour neuve que Fon difoit la Tour dou roy fi 
fu fi menee^ que la frontiere devant chey en .j, mont par 
dedens le foce^ fi que par de lus les pieres ne le poyeent 
pafTer, dont les Sarazins firent faques petis de chanevaus 
plains de fablon, & chafcun home a chevau porta .j. fac 
fur le col de fa befte, & le geta a Sarazins dou bufcher, 
quy eftoient la en fel endroit ; & quant vint la nut, fiaus 
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1291 prirent les facques & les eftendirenc fur les pierres, & pla- 
nerent coum'un pauvement, & I'endemain le mecredy a 
vefpres pafTerenc fur les facs, & prirent la dite tour, quy 
avoir encore la moycie de la voce entiere devers la ville 
tout en pies, & furent noftre gent main a defendre la tour^ 
& ne valut rien la defence, que il la prirent 5 & myrent 
Tenfeigne dou foudan, fi que nos atoriames les engins, 
& efcandelyames a lanfer a la tour 5 & lanferent & au- 
cun tuerent^ ny japour ce ne la guerpirent, & noftre gent 
quant il virent la dite tour prife, fi labourerent vendifie- 
ment de marain encure, quy sapelle chat, & mirentgens 
par dedens, que fiaus Sarazins quy avoient pris la tour ne 
peiiffent palTer avant. 

49 y. Cant la tour fu enffi priffe, con je vos deviffe, la 
gent furent mout efmaies^ & tout le plus monterent lor 
femes & leur anfans fur mer, & quant vint Tendemain 
le jeufdy, il fift un mout mautens, & fu la mer R grofe 
que les femes & les anfans qui eftoient montes au[s] vaul- 
fiaus, ne le porent foufrir^ & defendirent en terre & tour- 
nerent en lor mayffons, 

496. Et quant vint le jour dou vendredy avant jour, une 
nacare founa mout fort "", & a fon de felle nacare, quy 
avoit mout oryble vois & mout grant, les Sarazins afail- 
lierent la cite d^Acre de toutes pars^ & le leuc dont il en- 
trerent premier, fi fu par cefte maleite tour, que il avoient 
prile, & vos diray la maniere coument il veneent. 

497. II vindrent tous a pie quy furent tant fans nonbre; 
& par devant veneent leans quy porteent grans targes 
hautes, & apres veneent feaus quy jeteent le feuc gryzes, 
& apres eftoient fiaus qui trayoient les piles & feetes en- 
penees ^ fi elpeffemenc quy fenbloit pleve quy venift dou 
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f\el, & noflre gent^ quy eftoient dedens le chat, Fabando- 1291 
nerent. Sur fe fes Sarazins que je vos dis^ prirent .ij. vees, 
puis que il furent entre les .ij. murs de la vylle^ c^eft a en- 
tendre entre les premiers murs & foces, quy fe dizoit la 
barbaquane, & entre les grans murs & les foces de la fite ; 
done les uns entrerent par une porte d'une grant tour, quy 
fe difoit la Tour maudite^ & alerent vers Saint Romano, 
la oil les Pizans avoient lor p;rant enrins ; les autres en 
tindrent lor chemin, alant a la Porte de Saint Antoine. 

498. Le maiftre dou Temple, quy eftoit affa herberge, 
& fon convent qui eftoit a lor defence, fi com il fenty la 
nacare founer, s'il fembla que Sarazins douneenr aucun 
afaut, & prift ,x. ou .xij. freres & fa mehnee, & vint vers 
la Porte de Saint Antoine tout par entre les .ij. murs, & 
paiTa par la garde de FOi'pitale, & mena le maiftre de 
rOfpitau o luy, lequel mena aucuns de fes freres o luy^ 
& vindrent a la Porte de Saint Antoine & troverent fes 
Sarazins venant a pie : s'atirerent a yaus & riens ne va- 
lut, fi con je vos ais devife, & aucuns chevaliers de Chipre 
& de la terre, & fergans a pie, car Sarazins furent trop 
de gens. Et quant les ij. maiftres dou Temple & de FOi- 
pitau furent venus la fi poindans fur eaus, fi fembloit ferir 
fur .j. mur de piere; & fiaus quy getoient le feuc grizes 
le getoient en fi fouvent & fi efpes que la fumee eftoit fi 
grant, que Fon ne veoit Fautre a grant poine3 & par my 
la fumee ies archiers trayeent efpelTement les piles enpe- 
ne(e)s, qui blefeent noftre gent & nos beftes trop maie- 
ment. Et avint que par le feuc qu'ii getoient, fu pris dou 
feuc .j. povre valet engles fi malemenr, que fon fuvrefei- 
gniau fu alume, qui n'ot nul quy le fecouruft, que il ot ars 
ia chere, & puis tout fon cors & alumet aufi con fe fuft .j. 
chaudcron depuis, &Iamorut; & quant fele avint, il eftoit 
a pie, que fa befte ii fu tuee de fous luy. Et quant Sarazins 
avoient en poy demoure, fi leveent lor efcus, & pafferent 
c 32 
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1^9^ .j. poy avant, & quant [on] lor pounoit de fus^&il encaleent 
tantofl: lor efcus & arefteentj & roue jour le jecer dou 
feuc & des piles ne fefoit de labourer, & demoura fefte 
ryote & feftu huitein jufques a tierce, & en ce my leuc 
avint une grant mefaventure, par laquele fes Sarazins qui 
fi entroyenc, que je vos dis^ entrerenc plus legieremenc, 
& que toute la gent furent mefcourages : rachaifon fi fu 
que .j. pilet vint vers le maiftre dou Temple, & au lever 
que le maiftre Eft de fa main feneftre^ & n en avoir point 
d'efcu fors fon dart a fa mayn deftre; afel pilet le fery 
fous Fafelle, & li entra une paume de canne dedens le 
cors, quant il vint au vent la ou les plates ne joinent 
point, car fes ne furent mye fes curaffes fiables^ ains fu- 
rent curaffe legiere, d'armer ligierement a ,j. cry. Et quant 
il fe fenty feru a(u) mort, fi fe mift a aler, & Ton cuyda 
que il s^en alaft volentiers pour foy fauver; & celuy dou 
confanon le vy aler, fi fe mift aler devant luy, & adons 
toute fa mehnee le feguyrenr, & enfi come il s'en aloir 
bien, .xx. des cruftes do Val d'Efpolite li vindrent au de- 
vant^ & ly diftrent : « A pour Dieu^ fire, ne vous partes, 
car la ville fera tant toft perdue ! » Et il lor refpondy hau- 
tement, que chafcun Foy : « Seignors^ je ne peus plus, 
car je fuy mort; vees le cop. ^> Et adons veyme nos le 
pilet clave en fon cors^ & fur cele parole, il jeta le dart 
en terre, & torfa le col, & voft chair de la befte^ mais 
fa mehnee faillirent jus de lor beftes & le fouftindrenr, & 
le defchevaucherenr, & le myrenr fur .j. efcu, quy trove- 
rent la jete, quy eftoit pauves grant & lone, & le porte- 
rent a enterer par la Force de Saint Antoigne, & la tro- 
verent cloze, & troverent une petite porte quy avoit .j. 
po(i)nt alant fur le foce enToftelde damoyfele Marie, quy 
jadis [fu] de meffire Jaque de La Mandelee, & la le defar- 
merent fa mehnee, & ly taillerent les curafes fur les efpaules, 
car autrement ne fe poft faire, pour le cop que il avoir, 
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& puis atout fes efpaulieres le mirent dedens un cover- 1291 
tour, & le porterenc vers la marine, c eft afaver en la 
fplage qui eft entre la boucherie oil Ton tueit les beftes, 
& la mayfon quy fu dou feignor de Sur. Et la aucun cry 
vint dever la Tor dou leguat que il efteenc les Sarazins, 
fi que aucuns de fa mehnee (e mirenc en la mer pour ave- 
nir a ij. barques quy eftoienc la, que plus n'en y avoir, car 
la mer eftoit fi malemenr tempeftouze & fi grant ondes 
que barche n'i poiet durer, & pour ce furent mout de 
gens perdus; & aucuns autres de la maihnee dou maiftre 
le porterent au Temple par I'aide d^autre genc^ & le mirent 
par dedens la maizon, non pas par la force qui ne vo- 
loient ovrir, mais par un leuc le mirent d'une court oil 
il getoient le fumier^ & vefquy tour feluy jour fans par- 
ler, car puis que Ton le mift de fon chevau jus, il ne parla, 
fors une parole ibule au Temple^ quy fenty le brut de la 
gent, quy foueent de la mort, & demanda que fe eftoit, 
& Ton ly dift que gene fe mehleyent, & coumanda que 
Ton le mift en pais, & depuis ne park, & rendy Tarme 
a Dieu, & fu entere par devant fon tabernacle, quy eftoit 
Tauder oil Ton chantoic meffe, & Dieu ait Tarme de luy, 
que grant damage fu de fa mort! 

499. Or vous diray que avint puis quy fu feru: quant 
chafcun fot de fe quy fu feru, & le vyrent porter, ft ie 
mirent abandoneement a fouir chafcun, car Sarazins quy 
pafoient, con je vos ai dit, par la Tour maudice, & alerent 
droit par Saint Romano, & mirent le feuc o grant engin 
des Pizans, & le mirent par la droite rue a aler as Ale- 
mans, & prirent Saint Linart, & mirent a Fefpee quanqu'il 
troverent devant fiaus; & autre[s] Sarazins conbatirent a 
la Tour dou leguat, quy eft fur mer, &leverent ie[s] Sa- 
razins dou fons de la mer au pie de la tour un trelis quy 
avoit clo[ee]s les pointes contre mont, par fe que chevaus 
n'i poiffent pafer. Adons entrerent grant gent a chevau 



2f2 LES GESTES DES CHIPROIS, 

1291 Sarazins^fe que meffire Johan de Grill, & meffire Ote de 
Gualanfon, & la gent dou roy de France firent grant de- 
fence, de quey il y ot afes nafres & mors; & meffire Jo- 
han de Grely & meffire Ote de Gualanfon ne porent plus 
foufrir le charge des Sarazins, & fe defpartirent dou leuc 
& le lauverent, & fu meffire Johan de Grely nafre. 

yoo. Le roy Henry de Jerufalem & de Chipre, quant 
il vy fefte mefchanfe, fi vine au maiftre de POlpitau, & 
vyrent bien que nul confeil ny fecours ne valloit plus : fi 
fe laverent & monterent es gualees. 

501. Saches que feluy jour fu oryble a veyr, car les 
dames & les bourgoizes & damoizelles [furent] relton- 
dues^ & autre menue gens aloyenc fouyant par les rues, 
lor enfans en lor bras, & eftoient ploureuzes'' & efper- 
dues, & fouyeent as marines pour yaus guarentir de 
mort; & quant Sarazins les encontreent, Tun pernoic la 
mere & Tautre Fanfant, & les portoient de leuc en leuc^ 
& les departoient Fun de Fautre^ & tel fes efloit que il 
eftoient en tenfon, Fun Sarazin & Fautre^ pour la feme, 
que elle eftoit tuee par yaus; & aucunes [fois] eftoit que la 
feme eftoit enmenee, & Fanfant alaitant en eftoit gete a 
terre, que chevaus le fouloient, & enfy eftoient mors ; & 
de tel dames aveent [qui] eftoi[en]t grofes & eftoient fi 
dreites en la prefte quy moroient eftaintes, & la creature 
qui eftoit en fon cors auffi, & teles avoit que fon baron 
ou fon enfant eftoit malade au trait a Foftel ou nafre^ 
quy le laifoient foul^ & s'en fouoient^ & Sarazins les 
ofioent tout. Se faches que Sarazins mirent le feuc as 
engins & as guardes, que toute la terre alume[ren]t de 
feuc; la plus grant partie de la gent, homes & femes & 
enfans, fe mirent dedens le Temple, & furent plus de 
.x"^. pei;founes, car le Temple eftoit le plus fort leuc de 

a. Mf, plourinzes. 
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la ville, & eftoit fur mer,en grant leuc, com ,j. chaftiau^ 1291 
car il aveent fur Fentree une haute tour & fort que le mur 
eftoit efpes, maffis .xxviij. pies, & fur chafcun canton da 
la tor avoit une tourete^ & de fur chafcune des touretes 
avoit .j. lion pafTant, grant come .j. ahaie, dore, quy couf- 
terentj les .iiij. lions & Vov & le labour, .m. & .v^ bezans 
farazinas, & eftoit une grant noblece a veir; & [en] fautre 
canton de vers la Rue de Pize, & avoit une autre tour, & 
de pres fele tour fur la Rue Sainte Anne avoit .j. mout 
noble palais, qui eftoit dou maiftre, & en la avant fur la 
mayfTon des nonains de Saint Anne avoit une autre tour 
haute, oil eftoit canpanes^ & mout noble yglife & haute^ 
& fi avoit une au[tre t]our fur la mer mout anfiene, que 
Salahdin Pavoit faite, c. ans avoit, en quei le Temple tenoit 
fon trezor, & eftoit fi fur la mer que les ondes y batoient^ 
& autres biaus maners avoit dedens le Temple mout 
nobles, de quey je ne fais menfion ores. 

yo2. L'ofpitau de Saint Johan eftoit bien herberges des 
tours & de biaus palais aftes, mais il eftoit au myleuc de 
la cite- & avoit .j. autre leuc, quy s'apeloit la Herberge, en 
quei avoit .j. mout noble plalTe, mout lon[gu]e & mout 
belle ^, quy tenoit de longeffe .c. & .1. canes, & avoit mout 
grant propris de court 5 & la fu fait la fefte dou courou- 
nement dou roy Henry, fi con vos aves oy devizer, & yquei 
herbergoit le marefchau & le covent de TOfpitau. 

yo^. Les Alemans avoient aufi moutbelhoftel & mout 
noble tour, quy eftoit fi groce & n belle come cele dou 
Temple, & les Pizans & Venefiens eftoient mout bien her- 
berges de tours & de palaifs, & d'autres nobles mayfons de 
chevaliers & de bourgois eftoit la fite plaine&bien fournie, 
&verayement il avoit .j. chaftiau grant & biau, maisn'eny 
avoit point de foces, fi ne fuft d'une part devers le bourc. 

a. Mf. biau. 
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1291 Je ne vos viaus plus devizer, mais elle eft des belles & 
des nobles cites dou monde de fon grant; & fi eftoit 
port&rivage de tous les gens quy veneent en Surie, & fu 
grant damage de fa perdecion, & ores viaus tourner a par- 
faire ma matiere. Toucela gent porent avenir au Temple ; 
fi le mirent layens; & le roy & tous les autres^ quy eftoient 
reculis as guallees & as vauffiaus, fy fe partirent & firent 
velle, & les tarides & naves de la caravane de Veneife 
fe partirent aufi^ & le bon proudome patriarche & leguat, 
frere Nicole, fi le recuUy fur une nave de Veneffiens, & 
.j. marenier le prift par la main, & il efchapa & chay en 
mer, & fu nee. Or ne fait on pas fi celuy qui le prift par 
la main le layftaft aler, pour ce que il avoit mis en fele 
nave fon aver, ou fe il ly efchapa de main, pour ce que 
il ne le poft tenir; mais en quel que maniere que ce fuft, 
le predome morut nee, fi con je vos dis. Ec quant tous 
fes leins firent velles, tous en une fes enfemble, fiaus dou 
Temple qui la s'eftoient recullis, jeterent ,j. mout haut cry, 
& fe partirent les vafiaus, & alerent en Chipre, & furerit 
deguerpis la boune gent quy dedens le Temple c'efteent 
mis^ come vos aves oy, & faches que il y avoit .vj. leins 
armes de Flglife, & [„] guallees dou roy, & .ij. guallees de 
Jeneves quy firent mout de bien, com chafcun le fait, car 
il recuyllirent les gens de la mer, & les meteent fur les 
naves & fur les autres leins^ & eftoit fur ces ij. guallees 
.j. Jeneves, quy avoit non Andre Peleau, 

f 04. Or vous diray de la fite de Sur qui eftoit une des 
fortes cite[s] dou monde : il avoit .j. bail en leuc dou roy^ 
qui avoit nom meffire Adan de Cafran, que fy toft come 
il vy les vaffiaus a vele quy eftoyent partis d'Acre^ fi vuda 
& abandonna la fite de Sur, & tous les autres chevaliers 
& riche[s] gens; & les povres gens chaitis demourerent, 
homes & femes & anfans, que n en avoyent vaufliau ou 
recullir. 
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fof. Or vous dyrons des gens quy eftoient dedensle 1*91 
Temple : il y avoit le marefchau frere Piere de Sevry, & 
freres dou Temple aucuns, & aucuns autre[s] freres quy 
gezoient layens nafres^ & chevaliers dou fiecle aucuns, & 
dames & bourgoizes & aucres gens afes. Celuy jour quy 
fe recuiilirent layens, vint au Temple frere Mahe de Cler- 
mont, marefchau dou TOfpicau de Saint Johan, & vy le 
maiftre dou Temple quy eftoit more, con je vos ay [dit], & 
retourna a la bacaille, & mena o luy tous fes freres, que 
nul ne le voft abandoner, & aucuns freres dou Temple 
y alerent, & vyndrent en la place de la rue, quy fu des 
Jeneves, quy eftoit place vude de mayfons, & la fe con- 
baty vigourouzement le dit frere Mahe, qui eftoic maure- 
fchau au jour de TOfpitau, & ofift luy & fes compagnons 
mout de Sarazins, & en la fin il fu mort, luy & les aucres, 
come chevaUers preus & hardis^ bons creftiens, & Dieus 
ait Tarme de yaus ! 

^06. Saches, biau feignors, nul ne porroit dire ni cen- 
ter le plour & la doulour quy fu feluy jour, & la pitie 
des petis esfondres & esboucles des chevaus^ quy lor paf- 
fent defuSj ni eft home au monde que bien eiift du ceur, 
quy n'en plouraft a ve'ir felle juftize, & pour ce fu ge fer- 
tain que tout gent creftiens ploureent fel jor quy fe virent, 
car Sarazins, fi come Ton a feii, avoient eii depuis pite 
& ploureent. 

yoy. Le Temple fe tint .x. jours, & le foudan fift par- 
ler a fiaus quy eftoient au Temple, s'il fe voloyent rendre 
a fiance a yaus, &li manderent dire qu^il fe renderoienc 
par enffy quy les feyffent condure a favete la ouil voreent 
aler; & le foudan lor manda otroyer, & fi manda layens 
au Temple .j. amirail, quy mena o luy iiij^ homes a che- 
vau dedens le Temple : ilvyrent tant de gent & de peuple, 
& voleent prendre les femes quy plaifeenc & ahontir, fi 
que les creftiens ne le porent foufrir^ & mirent main as 
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1291 armes, & coururent fus as Sarazins^ & tous les merent & 
decoperent^ que nul n en efchapa vif, & fe mirent en vo- 
lente de defendre lor cors jufques a la mort, mais le fou- 
dan qui fu mout couroufe de ce fair, fi ne moflra nul 
femblant, & lor manda une autre fes que il iavoit bien 
que par la folia de fes homes furenc il mors, & por lor 
otrage, & que il ne lor favoit nul maugre, & poieent iflir 
feiirement a fiance. Le marefchau dou Temple quy fu mout 
proudome bourgognon^ & avoit nom frere Piere de Se- 
vry, & autre fois le vos ais nome, fi elit foy au dit fou- 
dan, & niffi a luy^ & demourerenc a la tour aucuns freres 
quy eftoient nafres. 

yo8. Tanr toft come le foudan tint le marefchau & les 
gens dou Temple, & fift taiUier les teftes a tous les freres 
& les homes treftous- & quant les freres, quy eftoient de- 
dens la tour, quy n' eftoient mye fi malades quy ne "" fe 
peiiffent bien ayder, oiVent dire que le maurefchau & les 
autres eiirent les teftes taillyes^ fi fe mirent en defence, 
dont lesSarazins fe myrent a miner la tour, & la minerent 
& eftancelerent, & adons fiaus dedens la tor fe rendirent, 
Et les Sarazins entrerent rant de gens dedens la tour^ que 
les eftanfons quy la foufteneent faillirentj & la dite tour 
chay^ & fiaus freres dou Temple, & les Sarazins quy de- 
dens eftoyent furent mors, & meyfmes, au chair de la tour, 
elle verfa vers la rue^ & efckaka plus de .ij^"^. Turs a che- 
vau. Et enfli fu prife & delivre la dite fite d'Acre le jour 
dou veredy, a .xviij. jours de may dou dit an, & la mai- 
fon dou Temple .x. jours apres, tout en la maniere que 
je vous ais devyfe. 

fog. Or vos diray de la ville deSeete, quy eftoit dou 
Temple. Le grant coumandour de la terre, quant il vy le 
maiftre Guillerme de Biaujeu quy fu mort, & il y a au- 

a. he mf. repete quy ne. 
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cuns freres qui eftoient efchapes as vaufiaus, qu'il alerenc 1291 
droit a Seete, & fe mirent dedens le chaftiau de mer, & 
troverenc tout[e] la gent, quy eftoient montes en un[e] 
yhle, en quey a .j. molin. Ceftu coumandour de la cerre 
(quy) fe fift maiftre dou Temple par Fehlafion des freres 
que il avoir o luy & dedens ; le manda le foudan un fien 
amiraill le Segay, qui afega le dit chafteau de mer d^en- 
gins^ & de fe que il les pofl: grever^ fi les greva, & prift la 
villa de Sayete quy les abitans avoient abandonnee, & 
eftoient montes a Fihle, & de Fihle alerent en Chipre. 

5 10. Le maiftre novyau ii avoir nom frcre Tibaut Gaudy ^ 
fi fe vy [affailly] & penfa que a fon comenfemenr il ne 
abandoneroir mye le chaftiau^ & eii confeil a fes freres^ 
& par lor volente, proumetant leur quy lor manderoic 
iecours^ & s'en ala en Chipre ; & quant il fu en Chipre, 
fe porta lahchement de mander lor fecours^ dont il avinc 
que les freres dou Temple quy eftoient en Chipre amis 
des freres, quy eftoient a Sayete, fi lor manderent dire quy 
penfafent de tout abandouner^ car ie maiftre ne fayfToit 
nul femblanr de mander lor lecours niiTum. Ec quant fiaus 
freres dou chaftiau oyrent fe, fi fe furent mout mefcora- 
ges^ & de Fautre part Sarazins les aveent mout haftes^ & 
aveent gete frehches & par de fus fablon^ quy tenoit de 
terre de la rive de mer, jufques au mur dou chaftiau, quy 
veneent par de fus apieftant^ & fecha toute fele mer, dont 
les freres eiirent conleill entre yaus d'abandoner & aler 
en Chipre, & meyfmes il fe douterent que Sarazins ne 
mandaffent de la Liche leins armes^ & ne poreent puifTes 
partir a lor volente, & por fe une nut fe parcirent fi coye- 
ment, que Sarazins ne les fentirent point jufques a Ten- 
demain au jour. 

) 1 1. Quant Sayete fu fi abandonee, con je vos devyfe, 
& les Sarazins prirent le chaftiau, fi Tabatirent en .j. mont^ 
& eftant le Segay a Sayete^, fiaus de Barut iy manderent 
c 33 
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1291 mefage^ & ly manderent quy lor fift afaver ques eftoit fa 
volence ver yaus; & il lor manda qu ilaveent bone tryue 
au foudan, & que il fe teniffent a feiir^ mais que il deiif- 
fent faire fefte de la priffe de Sayere, & que quanc il paf- 
feroic par yaus a Taler ver Doumas^ quy ly venifTent a 
Tencontre. Et il le firent enfi, que, quant le dit Segay fe 
party de Sayete, il pafTa par Barut, & niffirent dou chaf- 
tiau de Barut, & ly vindrent a I'encontre pour luy heno- 
rer, & pour ce qui lor avoit enfi mande, con vous Taves 
oy ; & il, come dehleau, le[s] fift tous prendre, & prift la 
ville & le chaftiau, & fift abatre les murs de la ville, & 
puis abatre tout le chaftiau a terre. 

j'T2. Or faches que fiaus dou Chafteau Pelerin, quant 
il virent que tout fu perdu, fi virent bien que il n^en aveent 
poier de defendre le chaftiau 5 fi Fabandonerent [& 
alerent] en Tihle de Chipre, & Sarazins depuis le firent 
abatre tout a terre. 

yi^. Enfi con vos poes entendre, fu toute la Surie 
perdue, & la prirent & deftrurent Sarazins, ja foit fe que 
devant furent prizes pluzors leus que je vos ay devizes. 
Cefte fois fu tout perdu, que treftous creftiens ne tindrent 
.j. paume de terre en Surie. 

5' 14. Pres de cefte Surie, eft une ihle qui a nom 
Chipre, mout riche & bone & bien plaintive de tous 
biens, & a pluflors bounes villes en cefte dite ihle, que 
je vous noumeray. La fite ou demourerent les cheva- 
liers, qui eft chef des autres, a non Nicoflie, & eft 
en f [e]r[m]e terre, [& Tautre] quy eft fur marine a nom 
Famagoufte, & Pautre fur marine a nom Limefl^bn, & 
I'autre fur marine a nom Bafe, & Fautre fur marine eft 
chaftiau & bore clos de mur, fi a nom Cherines^ & en 
ferme terre a .iij. chaftiaus, Dieudamour & Bufevent & 
la Candare. 

f I f . Cefte ihle fi eft reaume, & en eftoit roy & feignor 
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le roy Henry de Lezingniau, de quey je vos ay patie^ clou ^^91 
roy de Jerufalem. 

y 16. En cefte ihle de Chipre fe recuiliirent la gent quy 
efchaparent d'Acre & des aucrcs leus de Surie^ & la furenc 
a grant povrete, & ie aucun fu qui elift peu traire dou 
fien & aporte o iuy, fi valut mains la mite, por ce que 
les chofes de vitaille encherirent mout^ & melfmes les 
maifonSj qui fe leueenc a .x. bezans run[e] le mes^ mon- 
terent'' a oC. bezans Fan^ & tous lor amis de Chipre le[s] 
meiconurent ni fayzoient d'yaus menfion de mice & 
d'amifte aucune^ mais le roy Henry confiUia^ & fe fift 
metre a fodees les povres chevaliers & fer^ans„ dont i.l 
flft grant amone & grant bien^ & ^ la rayne eftablirent & 
le roy amohnes ordenees a douner a povre gens. 

^17. Or aves oy coment le reaume de Jerufalem a efte 
tout perdu, & m'a fembie de metre a mon livre les noj n |s 
des fires & chaftiaus de la Surie^ fi con je les ay en ,j. ei- 
critj quy de fus font noumes. 

) 18. La premiere fite h fe doit nomer Jerufalem, quy 
eft chef de tous les autres ; la cerre de Naples vous dyray 
pour ce que elle efl pres de Jerulaiem^ & la terre d'Acre^ 
& la terre de Sur^ & la terre dou Toron^ & la terre de 
Jafe^ & la terre d^Efcalone^ & la terre de Guadre, & la 
terre de Safety & la terre de Sayete & Biaufort, & la fite 
de Sezaire, & la terre de Beffan & le Crac de Monreal^ 
& la terre de Saint Abraham^ & la terre de Beliem, & la 
terre de Gerycop, & ia terre de ia Blanchegardej & la 
terre de Saint Jorge^ & la terre dou Ledde^ 6c la terre de 
Arfur, & la terre de Saint Jorge dou Sabaft, & la terre 
dou Merie^ & la terre de Chaftiau Pelerin^ & la terre de 
CayfaSj & la cerre de Caymon, & la terre de Nazerel^ & 
la terre dou conte Joielin^ & la terre dou chaftiau dou 

a. Mf. monta. — b, Le mf. repete &. 
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1291 roy, & Efcandelion o s'aparcenanfe, & la terre de Bely- 
nas & Chaftiauneuf^ & la terre de Barut. 

fig. Or aves oy les nons des terres, & ores vos diray 
les fervizes que chafcune terre doit faire au reaume, quant 
il eft bezoing de chevaliers & de fergans. 

f 20. A Jerufalem doit chevaliers .xlj.^ & la barounie 
de la fite de Jaffe, & Efcalone, & de Rames, & de Mira- 
biau, & Yblin font .c. chevaliers^ & la princee de Gua- 
lilee font .c. chevaliers^ & la feignorie dou Crac de Mon- 
real .Ix. chevaliers, & la feignorie dou conte Jofelin doit 
.xxiiij. chevaliers^ & la fite de Naples doit .Ixxxv. cheva- 
liers^ & la feignorie d'Acre doit .Ixxx. chevaliers^ & la 
feignorie de Sur doit Ixxviij. chevaliers, que .v'^lxviij. 

y2i. Et ores vous diray la cantite des fergans que chaf- 
cun doit doner de fervize : le patriarche de Jerufalem 
doit fergans .v^., & le chapitle dou Sepulcre doit fergans 
•v^., & le Safet doit fergans xL, & la latine doit fergans 
.c, & le vefque de Thabarie doit fergans .1.^ & la fite de 
Jerufalem doit fur la gent de la ville fergans .v^., & la 
fite d'Acre doit fergans .v^, & la fite de Naples doit fer- 
gans .iij'^., & la fite de Sezaire doit fergans d.,& le vefque 
de Belien doit fergans .ij^^ & YbUn & Mirabel doit fer- 
gans .cL, & le vefque de ^ Saint Jorge doit fergans .ij^., 
& Arfur doit fergans .cc, & le vefque de Saint Abraham 
doit fergans .1., & Farfevefque de Sur doit fergans xL, 
& le vefque de Seete doit fergans .1.^ & farfevefque 
de Sezaire doit fergans .1, & Efcalone doit fergans xl., 
& le Ligon doit x. fergans, & le Gerin doit .xxv., 
Caifas doit fergans .1, & Thabarie doit fergans .1.^ que 
iiij^^lxxv.'^. 

f22. Or vos ay retrait la doulourouze perte d'Acre, 
& de route la terre de Surie^ & les nons des terres, & les 

a. Le mf, repete de. — b. On lit dans le mf, .iijmvclxxXo 
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fervizes. Or nos vous retrayerons les aventures que depuis 1291 
font avenues. 

^25. Quant la nouvelle ala outremer, le pape & toute 
la creftiente de la fi en furent mout douloros de cuer, Tun 
des povres crefliens^ quy eftoient perdus, & Pautre pour 
honte de la creftiente. 

y24. Le pape de Rome fi fift tanc toft armer .x. gual- 
lees en Ancone^ & les manda en Chipre pour garder 
Fihle de Chipre^ & les povres crefliens, quy ens efteent^ 
& aufi manda autre[s] .x. gualees^ quy furent armes en 
Jene^ laquel chofe fu grant confort contre Torgueul que 
le foudan avoit^ & fon propos eftoit de venir en Chipre. 

f 2f . Le roy Henry de Chipre, quant fes gualees furent 
venues, il fift armer .xv. guallees, & toutes fes gualees 
enfemble alerenc a .j. chaftiau de Turs, quya nomleCan- 
delor, & prirent la tour quy eft fur la mer^ & cuyderent 
prendre Tautre, & ne la porent prendre, car les Turs f\ 
forenr lor venue^ & fe garderent & fe garnirent, &^ ce 
par grant esfors d'armes ne fuft^ Ton n'en eiift ja pris celle 
cour^ quy fu prize, mais puis qu'il ne porent autre chofe 
faire, fi abandonerent la dite tour^ & fe pardrent & ale- 
rent en Aliffandre; & firent aucuns jours la devantjSc puis 
revindrent en Chipre. 

^26. Et quant fu Tan de Imcarnafion de Noftre Seignor 
Jehfu Crift M & cc & XCI ^ de rincar[na]iion,le foudan de 
Babiloine^ quy avoit enffi deftruite la creftiente de Surie, 
que les gualees vindrent afeger fon port d'Aliftandre, con 
je vos dis, fi en eiit mout grant defpit^ & douta & penfa 
que Chipre li poroit faire mal affes, & por ce il afembla 
fes amiraus, & lor dift que il voloit fans faille prendre 
Chipre^ & por ce il ordena .c. amiraus, quy li deiiflent 
faire .c. gualees chafcun amirau^ felon fon poier^dont les 

a. On lit dans le mf. u Sc CC Sc hxxxi. 
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1^91 amiraus li otroierent, con fiaus que mout le doutoient. Enfi 
con vos aves oy^ voloit il deftrure de tout la creftiente, 
& le povre peuple quy eftoit refet en Chipre, mais Dieu^ 
quy eft plain de mercy, acourna le fait autrement, & en 
tel maniere con je le vos diray. 

f 27. Le foudan afembla ,j. autre fes fes amiraus & lor 
dift : a Biau[s] feignors, je me fuy apence que^ apres que 
je averay pris Chipre, me covienc faire une grant euvre 
pour quei je fuy fi^ & fi veull que vous foies aparailles 
de fivre moy, car je veus aler prendre Baudac, & feir au 
fiege de la Halife. » Et quant les amiraus virent que il en- 
prenoit fi fors enprizes & fi pereliouies, fi parlerent entre 
yaus de luy offire, car il ne pooient foufFrir ion orguell, 
& enfy come il le penlerent, enfi le firenc, & fe jurerent 
Tun a Faurre; & avint fi come il eftoient ales .j. jour a 
la chaffe^ il ly coururent fus & le tuerent^ & feluy que 
premier le fery, fi fu Beidera^ quy eftoit fon oncle^ frere 
de fa mere, & le fery f\ lahchement, qui ne li fift nul cop 
mortau, & adons le fery un amirau, quy ot nom le Chin, 
quy dift a Beidera : a Tu n'en a[s] mye fera cop d^ome 
quy veuUe eftre foudan, mais je ly dourai(s) cop de bras 
d^ome. ij Et tant le fery qu'il le parcua, & fu enfi venge 
la creftience des maus quy lor fift. 

^28. Sur fe fait furenc Sarazins en efcandle, car chaf- 
cun voloit eftre foudan, & fu grant bataille entre yaus, 
& en moruc affes, & en fu leve foudan Beidera, que Pen- 
demayn lui & fa partie furent tues, & fu fait foudan Cot 
Boha; & le Chin, de quey je vous parlay, quy tua le fou- 
dan, fi chafta ceftu Cot Boha, & ly toly la feignorie, & 
ofift tous fiaus de fa partie, & puis fu [mortj ceftu le 
Chin & tous les fiens, & me'ifmes le Segay, quy fu grant 
amirau de la painime, morut tue de male mort. 

^29. Enfi furent mors & deftrus tous les amiraus per- 
fecutours de Jehfu Crift, & ja foic fe que Dieu foufry que 
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nos fumes punis par eaus pour no(u)s males euvres^pour 1291 
ce ne demeure que Dieu ne les puny dou mau quy nos 
firenc, & meiTmes voft Dieu punir le peuple, pour les 
hontes que ii firent a la creftiente de batre les yglizes & 
trayner les ymages, quy font fais en remenbrance de Dieu 
& de Noftre Dame; fi lor manda Dieu grant chareftie & 
grant famine, quy n'en orent onques tantj&morut mout 
grant cantite de peuple^ & de la mortalite nafli fi grant 
enfermete entre yaus que les plus riches en morurent af- 
fes ; enfi prift Dieu venganfTe des mefTcreans Sarazins. 

y^jo. Par my tout fes erremens, vous veull je moftrer 
une raifon, quy fe doit bien retraire, & chafcun^ je croy. 
Fa auffi bien coneii fi con je fay, c'eft afaver que de puis 
que Acre & la Surie fu perdue, la gent furent fi malement 
changes de bon en mau, que nul ne voloit ameraPautre 
ni fervir ni fecorre, & fi vis la noble gent fi abayfTes & 
(i avilles, que menfion ne fe faizoit de yaus, & me fill fi 
grant mau & pitie que je me dollee tout, dont je meifmes 
[me mis] a trover par rime fur Teftat dou fiecle qui eft 
ores, apres que Acre & Surie fu perdue, la quelle rime que 
je ais trove, fais mize dedens fe livre fi apres^ por ce 
que elle foit tous jours trovee & remenbree, la quelle 
comenfe enffy : 

Tour ce que je voy rreschanger 
zMouT de chafes de blanc en ner, 
oi fe tens d^ores oiijefuSy 
Selonc les biens que fai veiis^^ 

J^ fuy par ./. talant rremis 
D'efcrire a rime[s^ aucuns dis 
Sur ce fiecle & fur la faifon 
Qui fait f on cor s par mefpri\on, 

a. Mf. je ais veu. 
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1291 Tenir ne me pens a nul feur^ 

Car rrop me pefe fort an cuer 
Dou tens que je voy fi comraire 
cA la franche gem de boun aire. 

Etfe nul dit que n^apartiem ^ 
Doyr tel chofe que provienty 
Facem rayfon que ./'. fabliau 
Onr oy quy efi fair nouviauy 

Et ne Vayem pas a folie^ 
Que maim prodome s'eftudie 
cAucune fois & fe rremer^e] 
'Bones rayfons en ryme a metre ^, 

Quar en rimes & en chanfons 
Teut on aprendre samples bonSy 
Que maintes fois peut avenir 
Quaucun parfait peuent tenir. 

Sur fe ciecle coumenferay^ 

Et aucune chofe diray 

Que a chafcun de{n)vra fembler 

Que que je diray eft \bie7i\ ver{s). 

Tuis qu^cAcre fu desheritee 
Et tome Surie gaftee^ 
Eft noftre ^ fiecle entalant\d\ 
De bonte en grant mavaifte. 

Et sil furent aucuns mauvais ; 
Or font devenus plus punais^ 

a. Mf. ma partient. — b. Mf. En b, r. a. ryme metre. — c. Mf, le. 
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Quar felon [c^] qui rneji avis^ 1291 

Lun a r autre rCeJt plus amis ; 

Car rancure^ defcorde^ haine 
Entre la gem a fait rafine 
Et amour dHaus \ejf\ depanie^ 
Er eji ceme entre yaus envie ; 

Tar coy il font en grant dehat 
Tor aver chafcun meillor part 
T)e fe Jiecle & [por^ tant momer 
Que nul ne puiffe eftre a luy per ""^ 

Et qu^ilfoient ^ plus hennore 
T)e fon vi^in & redoute^ 
Et gram robes faire & vejiir^ 
Et les grans orguels maimenir. 

zMa\is^ pour marier orfenines 
Ou foufienir veves mefquynes 
U^e verres ' a nul amacer 
DenierSy pour amohne douner. 

Tes font tout le plus de la gent ; 
Tres changes font trop malemem^ 
Et ja foit ce que fans mefdis 
Chafcun en efl Men avenys^ 

tome fois \veuT\ metre & metray^ 
Et par rime vos moftreray 
Que fens^ borne & courtoifjie 
Fait orendroit mom poi d^aye^ 

a. A//: ne foit a iuy pareill.~b. /kT/: que iifont.~c. Mf. Veverrefi, 
c 34 
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1x91 C^i par biau dire ni valoir 

cA peine a nul Men ny "" kenor^ 
cMais de blandir & de fladr^ 
TeuT on plus toft a hien venir; 

Tar f aver eftre en beveries. 
Dire manes de rjbaudies, 
Et lojengery & pre^ens faire^ 
Tel gens peuenz lor voloir faire, 

Et qui fe felt afoutillier 
D^un barat & engin moftrer^ 
Et controver novel u^age^ 
Seluy fi ejt tenu a fage. 

Et quy fe fera orgueillous 
Et chafcun dehue refpons 
Et fera baude & enbatam^ 
Seluy eji tenu a vajUant, 

zMais ,/. fimple home debonaire 
Sans maliffe & de bon afaire^ 
TD^un tel n^en eft fait menfion^ 
cMais efl tenu pour un moron ; 

Car nuluy pour humelite 
5\7 por dire fens ny borne 
5\^j par u\er de bone vie 
q4 peine pent [z7] aver vye ; 

Et pour ce vos puifs dire en fome 
Que poy voit on que nul prodome 

a. Mf. vy. 
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Tour home qu^il air ny faver 1^91 

En gTdni prifs venir ni monrer. 

zMais Jiaus qui prefirent a ur[ure(^s^ 

Henores font [a] ma mefure 

Et acullis & hien aymes 

Tlus c^un lean prodome [ ]. 

Et gent chaitis de vil nayjfance 
Som acuillis des hons en dance^ 
Et lor fait \oii\ henor & p'^is^ 
Et des nobles gens accuillis^ 

Tour aucuns deniers que il out; 
zMau dahe foit en my le front 
Que tel gent pour ce henorera^ 
For de taut con les conuflra ! 

Dont vair le Jiecle a reculons^ 
Quant Von tient Z^[i"] mavais por bons. 
"Bien fu ce tens profetife 
Tar lafebille en veryte. 

zMais que que je die en la fin^ 
Je counus bien par faint oMartin 
Que sHl que argent nen avra^ 
fa bien acuilly nen fera ; 

Et pour ce a chafcun fon pencer 
D^or & d^ argent bien amaffer ; 
Tor fe quHl n^ait d^autruy envye^ 
Ont lor confienfe alargie ^, 

a. Mf, Ont Ion tonfi en fer a largie^ 
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^^9 1 Et Ji ne foleent pas fair e 

Les hones gens frans de ban aire^ 
oiins u^eent de verite\ 
T>e borne (S* de leant e ; 

cMais vil gens ne font nule force ^ 
Se lor parole vait a Vorce^ 
Tour amafer or & argent 
Et fur ce monter (la^ bone gent. 

Tel gens le fiecle \onT\ corronpu ; 
Grant perill eji d^ahne cornu : 
Ces ont cornes d'or & d' argent ; 
Hurter peu[ven^t a tome gent ; 

Et fe tons font [/a] creature 
T)e T>ieu; Ji n^eft mie droiture 
Que tons femes en ,/. degre 
Tar la volente de Ve"^. 

cAbraham Ji mijl Ifmael 
Sous les pies d^I^ac jovenfel, 
Que en la dame engendre fu ; 
Ifmael pour f erf fut tenu, 

Quy bajlard [/k] ne de laferve. 
cMais nul orendroit ne conferve 
Fors qui quy foit^ sHl a denier s : 
Tour ce font les gens enpires. 

Tome riens vait orre^s) a rebours ; 
Gens devienent en tout ^ le cars 

a. Mf. dieu. — b. Mf. de tout en tout. 
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Quy font de \tTes\ vil ejiraiture^ 1291 

Si ont denier s hors de mefure, 

Se poiie mojy ce T>ieu m*ait ! 

Or vos ay de moy le voir dity 

Car gram p^e^che eft de grans ^ ?n<?K[^] 

Quant ahne\s\ devien[en^r chevau[s]. 

Encores par deniers aver^ 
Les uns vont les autres rober^ 
Er Fun a V autre terre prendre^ 
Et crefti\ente\ par tout vendre. 

cMout m^en poiie de tel Jaifon^ 
Qui fait Jon cors contre raifon^ 
Que Jiaus quy font de bien eftrais 
Sont abayfies par fi fais ^ trais, 

Et par tour vois raifon faillir 
Et verite ^ de tout morir, 
Que^ fe aucun a acarele^ 
c4 home qui avra poier 

T>e femonfes ou pre\ens faire 
T>e bons vins & de laytuaire^ 
Seluy fera bien efcoute^ 
Et V autre fera rebute. 

Tome rien vait de mal en pis ; 
fe ne fay que autre vos dis ; 
zMais Vieu fera(^y) fon jugement^ 
Soies fertain^ tout autrement, 

a. Mf. grant. — b, M/; fait. — c. Mf, vente. 
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1^91 Or vous vyaus dire de €ler\ie^ 

Que lous u\enT de femonie^ 
Que nul por honte ny Javer 
U^avra provende Jans douner ; 

5^(^^ henefijfe de Tigliie 
D^en avra nul en nulle gui^e^ 
t^y b aider ni emerer^ 
Se il n'en eji par don denier ; 

Et fe nul ovre quiert de faire^ 
Se il (n^) counuffem que Vafaire 
Soil pour aucun povre mejdii^ 
Si fe faignent par aucun dii. 

<5ifais pour \_aucunj riche & manant^ 
Toft s^en vienent de maimenam 
En chaniant a prefejion : 
Tel eft orendroit la faift'on. 

Saint Tiere nen ^ ordena mie 
Que enfi le fift \la^ clergie ; 
cMais comunal a tome gent. 
Sans demander or ny argent ; 

Et quant aucun en faint e yglife 
T)evient parlat ou ait ofice^ 
Tu{n)t \en\ devient ft orguillous 
Que d'un anel fe fait ,;. ours, 

Trefchours & cMenors n^ont pas mains 
T>^orguel aucunes fois ^yfenains^ 

a. Mf, ven, ~ b. Mf, aucuns fees ce fertains. 
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zMais d^eaus fe pent fejlu bien dire : 1291 

Le jiecle feroit afes pire^ 

Se il ne fujfent fertementy 
Que par lor amoneftementy 
Quifevem bien dire & retraire, 
cMour de gens trayem de maufaire, 

T>es roySy des princes & barons ^ 
T>e Jiaus ne fai ge menfions^ 
Car chafcun voit apenemeni 
Coment (il) font leur gouvernement, 

Je fuy ferty que^ fans le mien dire^ 
Chafcun voit con le Jiecle enpire^ 
Er fe Von dit que doit onfaire^ 
Von fe doit de tous maus retraire^ 

Et des orgueuls don jiecle eifjir^ 
Et T>ieu(s) henorer & fervir; 
Car quant vera an Jugemem, 
Tant varra fumier com argent. 

T>e la faifon enji contraire 
Con vos m^aves oy retraire^ 
P^e foloit point en Chipre aver^ 
Car J bien le puis dire par ver^ 

C^ejioit le plus ai\e pais 
Confeilji de fi a Taris ; 
La oil n^avoit nule defcorde^ 
SMais pais & amour & concorde. 

Les uns les autres s^entramoient^ 
Leaute & fay fe portoient^ 
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1291 !7^en avoiem autre penfer 

Que fair e f eft e & foulajfer ; 

Frans eftoiem & de bon aire ""^ 
Vers route gens de bon afaire^ 
Si avoiem pais [as]feiir^ 
S^en avoiem afaire a nuL 

Tar envy e fur em en apart 
En grant difcort & en debar ^ 
T>ont il fe font mom amermes 
Er damages & enpires ; 

Et ce font mout entrehals^ 
Les uns as autres ont maumis ; 
Si n'en a mais entre yaus amor^ 
Fors felenie & [/^^-^J err our, 

T>ont le pais eft enpires ; 
Gram damage eft^ bien le f aches ^ 
Gram per ill eft de lor difcorde, 
Se T>ieu ne met entre yaus acorde. 

f 5 T. Or aves oy la rime que je trovay felonc le tens, 
quy eftoit adons^ & croy que fiaus qui ont veli feluy tens^ 
fi con je ais fait, direenc que elle parle bien^Sc a droit & 
veryce; mais je laira ores efter cefte rayfon, & comenfe- 
ray a dire fe que je devray dire des aventures, quy font 
avenues puis que Acre fu perdue, (x con je vous ay re- 
trait les aucres chofes avant. 

f^z. Apres que Acre fu perdue, avint en Fan de Tin- 
carnafion de Crift M & CC &xci, les Sarazins d'Ffpaigne, 

a. Mf. dire. 
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quy font au deftroc dou Maroc, virent que le foudan de 1191 
Babiloine avoir deftruit la creftiente de Surie ; fi vorenc 
aufi deftrure lor vizins d'Eipaigne creftiens. Tout foit il 
chofe que d'un grant tens avant avoyent ordene les Sa- 
razins de Surie aveuc fiaus d'Efpaigne d'ennuer les cref- 
tienSj les uns de sa & les autres de la ; & quant fiaus de 
la Surie eiirent fait^ fiaus Sarazins^ que je vos ais nomeSj 
f\ voftrent aufi faire, & armerent .xx.leins^guallees & fai- 
tieSj & pafTerent mout de gens d'armes par eel eftroit dou 
Maroc en la terre dou roy d'Efpaigne par plufors veagesj 
& quant il furent paffes, fi afegerent une boune fite de 
creftiens, quy eftoit dou roy de Caftele. 

^5^. Ouant le roy de Caftelle le fot^fi arma ,xv. gual- 
lees, & fu amiraill meffire Beneit Zacarie de Gene, qui 
eftoit a fel tens amiraill dou royaume de Caftele. Le dit 
meffire Beneit vint o fes .xv. gualees, la ou les guallees 
des Sarazins eftoient, & lor douna chaffe, car il ne les 
poft jondre, & puis retournerent les gualees des Sarazins 
en lor leuc^ & paflTerent toute jour lor gent. 

j'54.. Le roy de Caftelle fift femondre fa gent a chev[au] 
d'armes & afembla fon hoft, & en tanc com il [peiit] fa gent 
pour venir contre Sarazins; le dit Beneit Zacarie avoit ja 
doune chafe as guallees de Sarazins & pris faities. Le 
leuc eftoit ftroit par la ou il pafeent lor gens^ mais Sara- 
zins virent que lor guallees eftoient plus ligieres que felles 
des creftiens : fi avoient grant baudour, & paflerent la 
gent d'autre part^ non dounant cure de nos gualees. 

j'^y. Le dit fire Beneit Zacarie, ja foit fe que il fuft .j. 
fage home de mer ou foutil, toute fois avoit il enfacoin- 
paignie Jeneves plufours, fages & foutils mareniers^ quy 
avoient fodees dou roy de Caftelle, & fe confeilla a yaus 
de poer enginier le[s] guallees des Sarazins 3 & entre mout 
de paroles dites entre yaus^ lor confeil fu de faire les bans 
de lor guallees fi loins que .iij. homes peiiffent feiV defus^ 
c 35 
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1^91 & les labourerent toft & haftivement, & mirent de lor 
fuvre^ faillant a voguer ,iij. par banc^ quy fe dit trefeul. 
Ec quant il eiit mizes fes guallees a tel point, ce Ton vos 
dit, il avint que .j. bien matin fire Beneit fe mift a aler 
contre les guallees des Sarazins, voguantmoutlachement, 
& les guallees des Sarazins, fi come il aveent ufe^ li vin- 
drent a Fencontre felirement; & quant fire Beneit vy que 
il efteent fi pres quy traieent d'abaleftres, &fe fyoient en 
lor ligerefe, c'y troverent, la mercy de Dieu, engines, car 
pieflant les treufeul mirent main a voguer,& lor dounerent 
chaffe jufques a I'autre terre, dont Sarazins qui fe virent 
pres de terre fe lanferent en la mer pluyfours^ & autres 
fe defendirent, & prirent toutes les .xx. guallees, & de la 
gent [furent] tout mors, & pris la plus grant partie, & lor 
gens meifmes de terre lor coururent fus, &les tuerent; & 
lor gens d^armes, quy avoient afege la ville dou roy de 
Caflele, oyrent que lor guallees furent prizes, fi laifferent 
le fiege & vindrent a la marine, pour faver aucun confort 
de trover aventure, quy s'en peiiffent repairer^ mais au- 
cuns d^iaus alerent au roy de Caftele, & Pencontrerent 
a un grant hoft,& fes Sarazins fe reneerent& devindrent 
creftiens, & menerent ie roy de Caftele & fa gent la on 
les Sarazins eftoient, que le roy de venue les defconfy & 
mift tous a Tefpee fans mercy, car le roy de Caftele le 
fift volentier, por afouager la pezance de fon cuer^ qull 
aveit de la perte d'Acre & de la deftrucion de povres 
creftiens de la Surie ; mais nous lairons la raifon de fe 
que il n'en y a plus que dire, & fi vos dirons d'un[e] 
autre aventure. 

f ^6. Vous faves coment je vos ais devife la guerre des 
Jeneves a Acre, & puis la guerre vos ais dit, coment les 
Jeneves eiirent guerre as Pizans, & les defconfirent con 
vos Faves oy, & fe fu la plus grant partie pour achaifon 
de la guerre d'Acre devant dite 3 & de puis de celle guerre 
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d'Acre, Venefiens defpriferentmout les homes de Jene, & i^9i~iz92 
fouvent lor fayfoient gourdefTes, & d'autre part Jeneves 
dezireent mout d'aver guerre as homes deVeneyfe^ por 
vengier ou croiftre lor home, mais que le tort venifl: par 
les VenelTiens^ & le chemin d'infer, quy bien favet que 
ne remaignec pour autre chofe^ mais que .j. d'iaus le 
comenfaft, fi pourchafTa la maniere toft^ li come je vos 
diray. 

f 57. !1 avint en Tan de M & cc & XCII de Crift, que 
.iiij.guallees de Veneiliens veneenc deVeneyf'e enChipre, 
& avoi[en]t les gens d'armes autre[s] ij. gualyes en Chipre 
au lervize de la maiion dou Temple^ & venoit dedens .j. 
frere dou Temple, quy avoir nom frere Guillerme de la 
Tour, & mon feignor Phelippe de Yblin^ oncle dou roy 
Henry de Jerufalem & de Chypre^ venoit de [o]tremer 
dedens fes jiij. gualies^ & monta dcffus en Veneiffe. Or 
avinc enfli que venant lor chemin, il encontrerent .vij. 
gualies des Jeneves marchans, quy aleent de Romanic en 
Jene, & pour ce que il eft uiage fur mer^ des .iiij. guallees 
de Veneiffe ns, ne les vorent elchiver, & affes lor pria mef- 
fire Phelippe de Yblin d^efchiver les ; mais il ne voftrent 
riens faire, & toure fois Jeneves baifferent pour efchiver 
le mau come gens marchans, qui ne querrent pas la bregue, 
& eftoient .vj. guallees, car Tautrc aioit bien pres de terre 
pour defcovrir qui ny eiift autre guallee, & les Venei- 
iiens quy eftoient gens afes^ & deziroieni: la bregue & ie 
fioient a le qui avoient la chourme de .vj. guallees, fur 
fes .iiij.^ con je le vous ay dit, & virent les guallees yffir 
de lor vee, & cuyderenr que il le faiiToient de paour. Si 
p(e)ryrent baudour,&mirentmain a lor efpees&les rrai- 
rent nues^ crianc contre les Jeneves : a Or c'eft a dire^ 
nos vos avons de guain ! jj Et quant les Jeneves virent 
fe faire a Venefiens, & que il eftoient armes, fi armerent 
& alerent contr'eaus, & a Tafembler fu cue d'un carriau 
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1293 frere Guillerme de la Tour, frere dou Temple, quy amenet 
les guallees des Veneffiens^ con je vos ay dit • & quant 
ii furent jointes les uns as autres, Venefiensfurent desba- 
rates & vencus & pris, & aucuns y ot mort. Le chevetaine 
des guallees de Jene, fi fu meffire Johanin Marozel, & 
guarenty meffire Phelippe de Ybelin, oncle dou roy de 
Chipre, 6c ja foit R que la vaiffele d'argent dou dit mon- 
feignor Phelippe li fu coute robee, & quant a fel[e] oure 
Ton nela poll recovrer, toute fois la manderent tout a (on 
gre- & confecerent les Venefiens fur une ihle lor tort [&] 
outrage, & en firent Jeneves de ce chartre de notaire^ & 
les layiTerent aler, & tout en cefte maniere le trai'll: mon 
feignor Phelippe de Yblin. 

y^S. Le feigan[t an] apres, quy fu Fan de Fincarnafion 
de NoftreSeignor Jehfu Crift M & CC & xciii.les Venef- 
fiens armerent en Veneiffe .xxv. gallees^ & vindrent en 
Chipre por damager Geneves, non regardant a tort quy 
vint de lor gent, con vos m'aves oy dire, por la prezence 
de fe franc home & grant feignor meffire Phelippe de 
Yblin, ni mandant mefage en Jene^ mais [de| lor preupre 
volente & par defprizance, vindrent fes .xxv. guallees de 
Veneffiens en Chipre a LimelTon. Et fu lor capitaigne 
Marc Mazille^ & abatirent les crenyaus de la tour de Jene, 
quy eft a LimelTon, & abatyrent la loge des Jeneves, & 
prirent le baflon point as armes de Jene, & le trainerent 
lie d'une corde par terre, & firent grant menafes a Jene- 
ves, fi que nul Jeneves a Lymeffon ne s'oza moftrer. Et fe 
partirenc de LimefTon, & vindrent a Salines, & troverent 
la le roy Henry de Jerufalem & de Chipre ; & le capitaigne 
de fes guallees defendy tart de nut, & parla au roy, & li 
douna letres que le due li mandeit, &c parlant de plufors 
paroles, le roy lor demanda coument fe efteit qu^il efteent 
venus aveuc tant de guallees, & il diftrent que il fe vo- 
loient venger de pluzours menus otrages que Jeneves lor 
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avoit fait, & le roy lor dift quy fe gardaflfent que Jeneves 1293 
n'en armaffent apres yaus. Le capitaine refpondy que il 
efteent armes de tel gent qui ne doutere[e]nt .1. guallees 
de Jeneves, [qui] les counufTeenr bien coument il font les 
fis de fiaus quy les defconfirent le tens paffe • & fes pa- 
roles difl; au roy en audienfe de mon ieignor Phelippe de 
Yblin, & de pluibrs chevaliers & maihnees quy furenc la 
& je, Dieu le feit, I'ai efcrit ^ fe con je I'oiXs), quy eftee la. 

^:^g. Cele nut partirent les dites guallee[s] de Salines, 
& alerent ver Famagoufte. Le chaftelain de Famagoufte 
fi eftoit meffire Phelippe de Brie, quy vint fele nut a la loge 
des Jeneves, & dift au cons[e]le & a Geneves quy la fe 
troverent, que il penfafent d^eaus faver, que fe les guallees 
de Venefiens vereent a Famagoufte & lor voloienc mau- 
faire, queilne lesporeencguarentir. Etadons ^ lecons[e]le 
amalTa les Jeneves, & parle confeill de tous fe partirent de 
Famagoufte, & alerent a Nicoffie & as autres leus, & fefte 
chofe que le chaftelain dift, fauve fon henour, il ne deiift 
aver enffi dit, car felon la tenor dou provelige des Jene- 
veSj le roy les det fauver & guarder en fon royaume a fon 
poier, ne il ne promift mie d'eaus defendre a lor poer, 
ains lor dift tout de bout que bien lor en covenift. 

^40. Toute fois fe partirent les Jeneves, fi come eft fus 
dit, & les guallees des Venefiens pafTerent outre & alerent 
a Layas en Ermenie, & prirent une nave des Jeneves, & 
la firent rechater pour .m. & .v^ bezans blans, & leverent 
toutes les armes, & trainerent les banieres de Jene par la 
mer, criant : « Guere ! ^y & demourerent la achetant lor 
marchandies, & chargant lor guallees ^ & les Jeneves de 
Laias s'en fouyrent par les cazaus, & dedens Laias lor fu 
fait aucune damage a lor chozes. 

f4i. Dedens fe, meffire Gille Doire fu a Famagoufte, 

a. Mf. iainfe rot. Fqy. la Preface. — b. Le mf. t^epete & adons. 
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1^93 lequel ceftoit conbatu au Cafa unegualeedesVenefiens 
d'un quy avoir nom Polet Dalfin, & Tavoyt prize fur fe 
y defendre^ & puis la laiflTa aler, & efloic revenu aFama- 
goufte^ con vos oies, & avoir oy & feii ce que les Ve- 
nefiens avoient fait as Jeneves en Chipre & a Laias, & 
devoir prochainemenr partir de Chipre pour aler en Jene, 
& porroir o luy frere Nicole & fon conpaignon, freres 
nnenors^ quy alerent5 & fe party & ala, & en fon chemin 
encontra .xiiij. guallees de Jeneves, quy aleent de Jene en 
Romanic, & park a yaus des gualees &lor conra les ou- 
rrages que Venefiens avoient fait & fayffoienc as Jeneves, 
dont il en furenr^ mour couroufes & dirent que il Tamen- 
dereent, & firenr retorner le dit Gille Doire aveuc yaus 
& les ij. freres menors que il meneit, & fe vindrent en 
Coftantinople, & defchargerent lor bales & lor marchan- 
die en rerre, & la recoumanderenr a Temperour, & s'ef- 
forcerenr & aparaillerenr d'armes & de fe quy lor fembla; 
& le baill des Venefiens de Coftantinople s'en vinr en 
Pere a la ville quy eft des Jeneves devant Coftantinople, 
& parla a fes feignors des gualees, prianr quy le layffa- 
fenr aler avant d'iaus en Ermenie a lor genr, faver s'il po- 
roit metre aucun bien, & les Jeneves ne le voftrent fou- 
frir, & encores lor pria le dir baill qu'il le laiffafent venir 
aveuc yaus en lor guallees, pour metre aucun bien, & les 
Jeneves en nulle guyfe n'en le vorent mener, & fe parry 
& tourna en Coftantinople, 

f 42. Les Jeneves fe partirent de lor vyile d^en Pere, & 
furent .xv. guallees, a conrer la guallee de fire Gile Doire, 
& menerenr les ij. freres menors ; & en lor chemin venant 
ver Laias, fi enconrrerent ij. guallees d'un leur Jeneves, 
quy avoit nom Andre Pelau, que il le remenerent aveuc 
yaus, & furent .xvij. guallees, & aufi troverent J. autre 

a. Mf. firent. 
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Jeneves a un fien lein arme, quy eftoic mains de guallee, 1293 
& le menerent en lor conpaignie; & quant il furenc ve- 
nus au Courc, il croverenc .j. guallee de Chipre armee de 
gens de Surie, Pizans & Venefiens, gens hainos a Jeneves, 
en qui avoic aucun quy avoient ofendu a Jeneves, en la 
quele eftoic meffire Ore de Gualanfon ; & le dit meffire 
Ote de Gualanfon, quy eft .j. chevalier d'oucremer de grant 
renomee, fi park as Jeneves, & mouc lor prea qui lor 
pleltft ^ quy pelift aler aveque yaus pour metre aucun 
bien, mais le[s] Jeneves ne le vorent foufrir, & li prierent 
que il delift alargir fa guallee loins des lor, pource qu'il 
ne pelift par aucun[e] fo[is] naiftre aucun mau, que fes 
guallees eftoient gens quy lor aveent ofendus par le tens 
paffe, & pour s'amour ne les voleent grever. Meffire Othe 
s'en party d^eaus, & vint en Chipre, car il venoit de ve'ir 
& parler au roy d'Ermenie. 

f4^. Les Jeneves furent a Laias, & furent a la vifte les 
uns des autres aveque les guallees des Venefiens, dont les 
Jeneves lor manderent fes .ij, freres menors, & lor man- 
derent quy lor deiiffent rendre Taver des Jeneves, quy 
Taveent pris; done il ne voftrenc riens faire, & prirent les 
.ij. freres menors, & les jeterent en terre aveque lor barque, 
& ne les laifterenc venir arieres a Jeneves, & voguerent 
en lor guaiees vers les guallees des Jeneves pour afaillir 
les, & les Jeneves les efchiverent, alant vers la Montaigne 
Negre quy eft loins de Laias, alant vers demy jour .xxx. 
milles, & forgirent lor ancres la, & les Venefiens a lor 
guaiees vindrent la, & fourgirenc & arefterenc devant les 
guallees des Jeneves, & furent les uns devant les autres 
tant con lor ploft. Et fe partirenc les Jeneves, & alerent 
a Laias, & propozerent en lor confeil de Surie [de por- 
chalTer] les Veneffifiens jufques dedens lor goulf de 

11. Le mf. repete quy lor pleuft. 
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1^93 Veneife, & diftrent entre yaus que il efteent guallees 
chargees & pezantes, & fe aucun vent les departifl^ il les 
per[dr]eent routes, & s'il voleent venir a la bataille qui 
les atendereent, & s'aparailUerenc & acrurent de gens de 
la terre^ & atendirent, & fe lierent enfemble^ pour ce 
qu'il eftoient mains afes des Veneffiens. 

5^44. Les Veneffiens fi eftoient a la pointe de Maumiftre, 
& eftoient .xxxij. leins^ car il furent de Veneyfe .xxv. gua- 
lees^ & le comun lor manda une gualee, faire lor faver 
coment feftes guallees de Jeneves eftoient partis de Jene,, 
& quy fe deliffent garder d'yaus, & de Romanic lor vin- 
drent .iij. guallees & iij. fairies. Et elirent confeill les Ve- 
neffiens de combatre a Jeneves, car s^il ne fe conbateent, 
& fe delivreent d'eaus, il lor vereent apres, guaitant lor 
point de faire lor damage, & pour ce lor valoit meaus 
le conbarre, & propozerent de renir lor antenes en poy 
haures, pour ce que fe les Jeneves voziftenr refuzer la ba- 
taille, & fe meiflTenr a aler, deveent adons faire velle de 
lor gualees, & ataindre les, & pour ce aveent il lor an- 
tenes ^ haures qu'il ny eiitt autre a faire que de tirer la 
poge; & enfi fe mirent a venir vers le port de Laias la ou 
les Jeneves atendeenr. 

^4^. Quant les Jeneves les vyrent venir, fy s'armerenr 
& crierent a lor^, & les guallees des Venefiens les alerent 
enveftir, & les Jeneves efteent lies enfemble quy ne s'o- 
zerent efparpolier, pour ce qu'il efteent mains des gualees 
de Venfejfiens; & fu la bataille grant & fort de lanfes, & 
de pieres & de carryaus, quy dura grant pieffe dou jour; 
& en la fin furenr les Venefiens defconfis, & les Jeneves, 
quanr il fe virent le meyllour, R dehlierent lor gualees 

a. Le mf. ajoute a ce mot : en adons faire velle de lor gualees 
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& prirent des gualees des Venefiens .xxv.; & iiij. gualees 1293-1=^94 
& .iij. fairies elchaperent, & alerent en Veneyle, & guay- 
nerenr adons les Jeneves route la marchandie que les Ve- 
nefiens avoienc dedens lor gualees, quy valut plus de 
,v*^. mille bezans farazinas; & en tel maniere avinc a Ve- 
nefiens fefte grant melaventure. Et ore je laray un"" poy 
a parler d'eaus & des Jeneves, & fi parlerons de fe quy 
covienc a parler des chofes quy avyenenc Pun an apres 
Fautre. 

^46. Quant vint en Tan de Tincarnafion de Noflre Sei- 
gnor Jehfu Crift M & CC & XCIIII, fu ehleu pape frere Piere 
de Moron, quy eftoit reclus ; fu apele papeCeleitin. !1 fu 
home de grant faintere, & pluffours gens dient que Dieu 
fift mouc de miracles pour luy en fa vye^ & fi ne voft 
ooques chevaucher que ahne^ pour dignire nulie que il 
eliil; ains vefquy mout humblement^ & fi vefquy poy. Et 
vos diray que fu de luy, eflant il pape, fi con je vos dis, 
& que il vy les gens efcandeles & defcordes entre lacref- 
tiente, & meifmes en la court de Rome, & que il ne le 
poiet amender, fi guerpy le fiege apoflolial, & rerourna 
a s^abaye; & furent les cardenaus en grant debac de faire 
pape. Or avoir .j. cardenal^ quy fage & arcelliaus & mouc 
entreprenant [eftoic], & aveit efte notaire en la court dou 
pape, & mout avoir apris, par coy il favoir ales, & park 
a pluzours des autres cardenaus, as quels .j. a un il lor 
promift de faire les pape, fi li voffiffent doner lor vols. 
Ec Tun de Fautre ne favoir rien, done chafcun per fe il 
donerenclor vois, & ly firent grant promefTes; & quant 
vint ie jour de la ehlafion, il meymes le fill pape, & 
furent les autres tous defeiis. Ceflu eftoir avant Beneit 
Guairan, & fu nes d^un pays quy a nom Anaigne ^. 

^47. Quant cefiu fu pape, il manda & fifl venir a luy 

a. Mf. en. — b. M/: iraigne. 
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12^94 pape Seleftin^ quy fe fut degete dou pape, & le fift tenir 
en garde^ que efcandle coumenfoit ja entre la gent^ & 
dyfeent qu'il y avoir .ij. papes, & que ce eftoit chole quy 
ne fu onques, & ne fu mais, que pape ce fuft degete-, ceuu 
pape Seleflin vefquy poi^ & morut» 

^48. Ceftu pape Boniface comenfa mout a efliver & 
grever fiaus de la Colone, quy font gent de grant iignage 
a Rome; & de te lingnage aveic .ji. cardenaus, que Fun'' 
avoir nom meffire Jaque & Faurre meffire Piere, les ques 
mereent fus au pape de lais fais, & le pape meifmes preh- 
cha conrre yaus^ & les dejera julques a la carte jenerafion 
de tous les benefices de fainre yglife. Ft fiaus de la Co- 
lone coururenr fus a la gent dou pape, & les deroberent 
de grant deniers^ de laquel [gent] ia guerre comenfa mout 
fort^ & le pape les afega en lor chaftiau de la Colone & 
aiega puis le chaftiau quy a nom Paleftin & ell de fiaus 
de Coulone^ qui eft mouc fort^ & prift Fun chaftiau & puis 
Fautre; & ies ij. cardenaus fe rendirent a fa mercy, done 
ii les fift metre en garde, mais de puis il s'enfouyrent en 
Gene^ & de la alerent en Sezile. 

)4g. Pape Boniface rranlata pluzours perlas; entre les 
autres rranlata Farfevefque Johan Turc, frere menor^ & 
fu ne d'Ancone, & le fift arcevefque de Sardeigne. 

^f o. Et fift arievefque de Chipre meffire Gerart, ie deen 
de Lengres, quy dem.oura en Chipre .ij. ans^ & puis s'en 
ala outremer. 

f f I . En Fan de fefl-[e] incarnafion de M & cc & xcilii, 
avint en Hermenie .j. grant efcandle entre le roy Haiton 
& ies freres^ & vos diray coment fu Fachaifon. 

)^2. Le roy Haiton ala a Tatars & iaiffa fon frere 
Toros„que eftoit fegont de luy, en fon leuc; & quant ii 
revint des Tatars^ ii mift fus a ion frere, que il Ii voloit 

a. Mj: on. 
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tolir fon royaume, & chaifona de fe fait plufors barons 1294 
de fon pais. Apres^ ceftu roy Haiton s'en ala en Coftanti- 
nople & mena Toros, fon frere, aveuc luy ; & Senbat^ fon 
tiers frere, que il avoit jaylTe en fon leuc, fe fift tanttoft 
corouner dou royaume d'Ermenie, car Haiton a fon tens 
ne fe voft onques encorouner^ ains vefty fabit des Freres 
MenorS;, & fe fill; apeler frere Johan d'Ermemie. 

5'y:j. Ouant le devant die frere Johan entendy que Sen- 
bat^ fon frere^ c'eftoit fait roy de fon royaume d'Ermenie, 
fi arma .ij. guallees & mena o luy fon frere Toros, & fi 
vint en Ermenye ; mais fiaus d'Ermenie lor defendirent fen- 
tree, & frere Johan demanda pour coy Ton le defendoic 
fentree de fon pais, & Ton li difl: que fon frere Senbat 
s'eftoit encouroune^ & que il ne voloic qui deiift entrer 
au paTs. Et le dit frere Johan & fon frere Toros vindrenc 
en Chipre^ & de la s'en alerent en Coftantinople^ & de 
la le mift a aler a Tatars, pour foy clamer de fon frere 
Senbat; mais le dit Senbat fu avant de luy a Tatars, & 
avoic efpouze feme tatare pour avoir plus lor amifte ; & 
enfi come il fe revenoit des Tatars en fon pais d'Ermenie^ 
il encontra en fon chemin frere Johan & Toros, (on frere, 
quy aieent a Tatars : fi les prift & mena aveuc luy en Er- 
menie, & apres poy de jours, il nil e fir angler Toros, fon 
frere, & fift crever les ziaus a Haiton, quy eftoit frere Jo- 
han, mais fi come a Dieu ploft, fun eull li remeft que il 
vy de luy apres. Et quant il, lor cart frere, quy ot nom 
Cofians, vit que le roy Sembac avoit tue fon frere Toros 
& Fautre aveugle, fi en fu mouc dolent^ & pour ce paria 
a plufors des plus riches d'Ermenie, & afembla gens & 
corut fus a Sembar, & le defconfy, & le prift & le mift 
en prifon, & delivra fon frere Hair on, quy eftoit frere Jo- 
han. Quant Haiton fu hors, il ne rendy pas bon gre a 
Coftans quy le delivra, ains le prift & mift en prizon, & 
puis manda luy & Senbat a fempereor de Coftantinople, 
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1294-1296 & tint feftu Haiton fon royaume, touc veftu de Fabit 
des Freres Menors^ tant que .j. enfant fu grant, quy fu 
fis de Toros, fon frere fegont, quy avoir efte eftrangle; & 
la mere de feftu anfant (quy) fu fuer dou roy Henry de 
Jerufalem & de Chipre. Ceftu anfant, le roy Haiton le fift 
encoroner dou royaume d'Ermenie a fon vyvant; & vos 
iayrons a parler de luy, & parlerons d^un autre fait, con 
vos orres. 

^^4. A M & CC & xcv de rincarnafion de Crift, fu 
grant remuement en Jene & en VeneifTe^ car Veneffiens 
voleenc faire grant armement pour eaus venger dou da- 
mage & de la honte que les Jeneves lor aveent fait^ & 
Jeneves meifmes s'atirerent de Taucre part^ po^^' ^^^s de- 
fendre. 

5'5'5'. Le pape manda querre les plus fages de lor fites, 
& le travailla mout de metre aucun acort entre yaus^ mais 
ne pofi:, & pour fe, fe tornerent chafcun en fa (ite; & co- 
menfa la guerre entre yaus mout forte & mout cruel^ fi 
con vos entenderes. 

yy6. Les Veneffiens armerent .Ixx. guallees^ & vindrent 
fodainement en Pere, qui eft une ville des Jeneves, & eft 
afife devant Coftantinople, & mirent le feuc dedens^ & 
Fardirent fans autre dam^age, que Jeneves aveent oy no- 
veles d^yaus^ & aveent trait tous ior biens, & mis dedens 
Coftantinople, & meifmes lor tarides il les esfondrerent 
& les laifferent aler a fons, & puis dou partir des dites 
gualees, fi les leverent. 

yyy. En Fautre ifte apres, les Jeneves armerent .ixxx„ 
gualees^ & entrerent en le goulf de Veneiffe: & avoir de 
fus ij. amirail[s] : Fun fu fire Thomas Efpine de .xxx. gua- 
lees, & Fautre fu meffire Guoude Damar des .1. gualees. 
Et furent entre le goulf de Veneyffe & y demourerent 
tant que le befcut lor comenfa a faillir, & furent au con- 
feil fi que fire Thoumas Efpine fi confeiiler d^atendre pour 
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ce que honte lor feroir^ fe Venefliens niffeent, & il fufent 1296-1297 
partis avanc; & Tautre amirail fire Guaude Datnar diibit 
que il fe voioit partir en touce guyle & aler en Sardeigne; 
fi que les ij. amirails furent a vylaines paroles^ & fe party 
meffire Guaude a .1. guallees, & s'en ala en Sardeigne, & 
fire Thoumas Efpine, quy n en avoir que .xxx. gualees, 
n en oza demourer, & fe party, & vint en Sezille, & fe 
mift en .j. leuc, quy a nom la Catune. 

y y8. Les Venefliens apres poy de jours nifllrent deVe- 
neize^ & vindrent au leuc oil les Jeneves les aveent aten- 
dus,& croverent que il eftoienr partis, &prirenn baudour, 
& vindrent en Sezile, & troverent fire Thoumas Efpine a 
ces .XXX. gualees, & li dounerent chaiTe, mais Thoumas 
Efpine i avoit ligieres gualees, & fe partirent. 

yyg. Les gualees des Veneffiens firent le tour de la 
Sezile, & en pareil leus prirent des Jeneves naves, qui 
devoient charger de fourment, bien .xvij.^ & enfy reffut 
le comun fe damage. 

f6o. Quant vint Tautre yfle apres, le comun de Jene 
arma .c. & ixxvij. guallees & .xx. barques de par efcal- 
me(s), & vindrent en Sezille & a MeiTme, & armerent^ 
,xxv. guallees que il layflTerent a garder Jene pour les 
Pizans, & fu amirail de fes .xxv. guallees meflire Manuel 
Zacarie, & dou grant armement fu amirail meffire Aubert 
Doire, quy fu jadis capitaine de Jene. Et quant fe grant 
hoft fe party de Jene, manderent letres au coumun de 
VeneylTe, que il eftoient partis de Jene ,c. & ixxvij. gua- 
lees, & alerent a Mefine^ & s'il avoient volente de faire 
aucune raifon, qu il venyfTent la & portaffent lor cartulaire, 
car il Favoient porte le leur aveuc yaus; & puis quant il 
furent venus a Meffine^ fi lor manderent, par ,j. courier 
quy ala de Poille, a un[e] autre fi faite letre. 

a, Le mf, repete & armerent. 
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1297-1298 ^61. Les Venefliens lor firent le refpons^ & lor man- 
derent dire que il eftoient venus esforfe[em]ent volentiers 
pour ce que Veneyfe ne poroic entendre fi tofl a armer rant 
de gualees, & pour ce fembloit que il ne voleent mye la 
bataille, mais s'il fucenc venus ou voziffent venir comunal^ 
qu'il fuflent niffus & niftreent bien a la bataille pour eaus. 
Dont les Jeneves s^en tornerent en Gene atout lor grant 
armenaenc, quy fu mout noble & grant, (i come fiaus quy 
les virent le dient, que tous les grans homes de Jene a 
preuve les uns des autres armeenc lor gualees, bien aor- 
nees de pluifors coulours^ & trop em pais & repos ale- 
rent & tournerent. 

02. Ec quant vint en Fan de M & cc & xcvi[iij de 
Crifl^les Jeneves armerenr ixxxiiij. gualees^ & nyffirent de 
Jene, & vindrenc entre le goulf de Veneile, & leur amirail 
fu .j. vailliant home artillious & de grant cuer, quy avoir 
nom meffire Lanbe Doire ; & en lor veage les affailiy .j, fi 
mau tens que .viij. gualees fe partirent de Toft, & les geta 
le mau tens a les .viij. gualees en Poylle, de quey lor mau 
vint pour lor profit, car il prirent plufors vaufiaus de Ve- 
neyfe qu'il n^elilent pas pris^ & les autres .Ixxvj. gualees 
craverferent le goulf, & alerent vers rEfclavonie en .j. 
ihle quy a nom Efcurfle, & la atendirent les Venefiens. 

^65. Le comun de Veneyfe, quant il vyrent bien que 
Jeneves eftoient venus, fi armerent lor guallees quy furent 
.xcvj. gualees, & devoient avoir aucre[s] .xiiij. de jarre; & 
fu lor amirail .j. grant home de Veneyfe, quy avoit [nom] 
Calo Dandle, & fe vindrent fes .xcvj, gualees a la vifte 
des guallees de Jene; & fe fu par .j. famedy de fetembre, 
a .vj. jours entrant, que fu la vegile de la fefte de Nofcre 
Dame, mais la fefte h devoit eftre le lundy, &pour achai- 
fon de la fefte, felle nuit dou famedy, les gualees de Jene- 
ves en chafcun de lor efcaloine [alumerent] une chandele 
pour henor de la Vierge Marie, fi que les Venefiens les 
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virenc bien^ & quant fire Lanbe Doire, amiraill de Jeneves^ 1^98 
vy que fa gent firent fe leminaire^ fi demanda por quoy 
fe eftoic que il fayzoienc fe luminaire. Si li fu dit que il 
le faizoienc pour la fefte de Noflre Dame quy fera dou- 
main le dimenche ; & il manda comandant de gualee en 
gualee qu'il deiifTent eftaindre les chandeles, que la fefte 
de Noftre Danae nen eftet mye le dimenche qui eftoit 
demayn^ mais la fera le lundy : « Averons la bataille 
demain a nos henemis, & les vequerons^ & ferons fefte 
de Noftre Dame, & por la vi^loire que nos averons. jj Ec 
fon dit fu profecie, car enfii fu. Et adons furent eftaintes 
les chandeles toutes, dont les Venefiens fi firent grant 
merveilles de le que il avoient veil fi grant luminaire, & 
puis eilayndre ft toft : f\ cuyderenc par ce que les Jeneves 
fufTent partis, & de lor fanon quy alumeit encores, 
faizeent rayibn Venefiens que ce eftoit une lanterne 
qu'yl avoient layfte fur aucune barque pour fembler as 
Venefiens que il fufTent encores au leuc, & avereent en 
tant efpafte d'aler. Et pour faver de fe aucune verite, fi 
manderent .j. leur Venefien, quy a nom Menegue Efcla- 
fon, en .j. colonber que s'acofta as gualees des Jeneves, 
& les vy de loins toutes rengees, & vint fi pres que il 
Foy que les uns dizeent as autres : « Ves tu acheter fe 
que je guaigneray doumain? ^j. Et autres dizet: <' Quant 
fera jor pour faire fefte bataille ? j:> Et Menegue tourna 
& dift a lor amiraill coment les gualees font encores en 
leur leuc, & as paroles qu^'il avoir oy d'eaus, il n^efteent 
mie gens de fouir, que il penfaft d^aparailler fes bataiiles 
& ordener fon fait. 

^64. Quant vint Tendemain matin le dimenche, il s'a- 
procherent les uns as autres, & s'abaleftrerent afes;& Ve- 
nefiens eiirent confeil de ferir fur la mite des guallees des 
Jeneves, & averont toft defconbrefele mite, & Taucre mite 
apres avra poier a yaus; fi fe meteront en defconfi(ti)ture. 
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1^9^ Et tout enfi come il le deviza fill, que atout lor gualees quy 
furent .xcvj.^ feryrent fur la mice des gualees des Jeneves, 
quy ne furent par tout que .Ixxvj. gualees, que les autres 
.viij. fe partirent d'yaus par mautens, con vos ra[ves] oy 
avant^ & nen eftoient encores [revenus] ; & donerent les 
Venefiens fi o^rant chargfe fur la mice de Fofl de Jeneves 
quy defconbrerent .xiij. gualees de Jeneves. Ec Tautre mite 
des Jeneves, qui virent que lor gualees aveent fi grant 
charge, & que nul n'en eftoit venus conbatre a yaus, fi 
tailerent lor goumes haftivement, & layflferent lor ancres 
en mer, & vindrent ferir fus les Venefiens, & ne fouyrent 
mye, fi con Venefiens firent raylon, & en tei maniere 
furent les Venefiens au myleuc des Jeneves, & fu la ba- 
taile mout mourtau con chafcun peuc crere bacaille, que 
quy chait, fi eft mort- & fes morurent & arme, & en- 
cores creftien. Fun contre Pautre; & en la fin Venefiens 
furent defconfis malemenr, & perdirent .Ixxviij. gualees, 
& efchaperent les autres, quy furent .xviij., &s'en alerent 
en Veneyze. 

f6f . Adonc eiit en Veneyze mout grant doulour & fi 
ot aufi grant paour, car aucuns s'aparaillierent d'ordener 
lor defenlTes d'engins & d'autre, qui lor covenoit, doutant 
que les gualees de Jeneves ne vozifTenc venir. La des Je- 
neves vos diray quy firent [de] toutes les gualees de Vene- 
fiens qu'il guainerent : il en traiTtrent fe quei lor plofl, & 
puis les ardirent toutes, & fu pris lor cappitaine fire Carlo 
Dandle, qu^il morut apres alant en Jene, d^une contine. 
Et furent pris plufours gentils homes de Veneife & grant 
cantite de menues gens, qui furent bien .xvj"\ perfones, 
fauve les mors & autres quy alerent en terre des^ Efcla- 
vons, qui ne font pas bien des Venefiens 5 & faches que 
Jeneves [feroient] bien ales en Veneyfe, mais il doute- 

a. Mf, que. 
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rejnjt pour la part contraire^ quy eftet en Jene des Gri- 1298 
mauSj quy efleent Guelf^ & pour ce vindrent en Jene toft. 

j'66, U avint que les Pizans^ quy encores eftoienc en 
Jene en prizon, virent que Ton veil metre les Venefiens 
aveuc yaus en lor prifon : fi ne les vorent aculir en nulie 
maniere. Si covint que Ton les pouveaft d'aucune plafe^ 
& furenc en prifon poy de tens. 

^67. Or vos diray fi que .vj. gualees de Jeneves firenr^ 
que ie comun arma ; & fu amirail fire Guavin Tartaro : 
il ala en Veneize en Fihie de Saint Nicolas, qui eft port 
de Veneize^ & mift Fenieigne de Jene^ & congnia mo- 
nee, & y fu tant que les Venefiens reiirent a grant honte 
& a deipit, & armerent .vii), gualees, Et les .vj. gualees 
partirent & yffirent hors dou goulf^ & les .viij. gualees 
des Venefiens lor alerent apres jufques hors dou goulf • 
& les .vj. gualees de Jeneves retournerent aryeres a Fihle 
de "^ Saint Nicolas^ & furent aucuns jors^ & le partirent, 
& firent damage a plufors Venefiens par la Poulle, & fe 
tornerent en Jene, & route fois je ne vos fais mie bien 
dire fe fes ,vj. <:;ualees^ fe que je vous ay devyze, que il 
firent avant la defconfiture des Venefiens ou apres, mais 
bien firent que jc vos ay dit, fi con chafcun bien le felt, 

) 68. Dieu par fa grant mizericorde quy desfait le poier 
dou diable, en .j. moument les acorda enfemble en bone 
pais & en bon amor. 

f 69. Ceftc pais fu faite & acorde[e]5 & doune[nt en] 
feiirte les uns as autres .ij. bones fites de Lonbardie, que 
je ne vos fais nomer; & fu fire Thoumas Efpine pour le 
comun de Jene, & fire Romecorin de la Camajor por le 
coumun de Veneiie^ & Dieu par fa pitie les mainreigne 
en bon amor & bone pais ! 

^70. [D]e tout enfement parfift Dieu tous les biens 
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1298 enfemble, que Pizans firent lor pais au comun de Jene, 
& lor donerent les Pizans x^". flourin[s] d'or, & relen- 
quirent le juge de Chinerc de Corfe, le quel vint puis a 
la mercy dou coumun de Jene, quy le tienent en prifon 
[avec] Pizans & Venefiens, & moruc apres le die juge de 
Chinerc. 

<fji. Quanc vint en eel an de Jehfu Crift M & CC & 
XCVl[il],les Jeneves fe conbatirent dedens la fite de Jene, 
les uns as aucres, pour les pars que Ton die Guelf & Gui- 
blin; & furent de la part Guelf les Grimaus & autres lin- 
gnages, 8c de la part Guybelin furent feaus d'Efpine & 
Doire & autres lingnages. Et furent les uns de sa & les 
autres de la, & dura felle guerre plufors jours, & le failly 
poy qui ne mirent lor fite a deftrure, quy eft une fite mout 
belle & mout ryche, & la on fe treut mout de fages homes; 
& en fe fait fi failly malement lor fens que pour main- 
tenir tel parties fe veuUent deftrure^ la quele choze^ me 
femble, il eftoit euvre dou diable; & tout enfi font en- 
taches de fefte malete par(t) toute Toufcane & Lonbar- 
die & Sezille & Poille & la terre dou Principaut & Ca- 
labre, & fe coumence a eftraindre entre la clerzie, quant 
eft par volente^ mais non pas as armes palezes; pourquei 
de fefte bacaille quy avint en furent mors gens afes d'une 
part & d autre, & en la fin les Guelf furent vencus & le 
partirent de Jene une grant partie d^eaus^ efpeciaument 
tous les GrimauSj quy fe recuilirent dedens aucunes gua- 
lees, quy prirent dou part de Jene^ & alerent en Provenfe^ 
& prirent .j. chaftiau quy a nom Maunegue^ ie quel eft 
de ryviere de Jene & dou comun, & la tindrent lor fiege 
les Grymaus & lor aydeours aucuns^ quy furent de lor 
part & roberent & prirent pluyfors Jeneves & lor vau- 
fiaus, fe eft a faver de lor contraire part, & traiterent, & 
pourchafTerent a lor amis quy deveent courre vers Gene 
par terre, & yaus courreent par mer a .vij. gualees armees. 
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& ordenerent fe fait en J. jour marin^ & enfy come il For- 1298-1299 
denerent^ fi le firent^ mais il vindrent de nuit en la fite 
de Jene par mer & frirent de dens le port a demy nut. 

^72. Les Guiblins furent as armes, & il lor furenc en- 
contre^ & la plus grant partie dou peuple lor fu en aye, 
& fiaus quy deveenr ayder les Grimaus aucuns, lor defail- 
lirent^ & pour ce de ligier[ej chaiibn, & quy furent poy, 
fi furent les Grimaus defconfis, & aucuns y ot morr d^une 
part & d'autre, & pris furent aucuns & mis en prifon, & 
en la parfin fu fait pais entre yaus^ & furent delyvres de 
pryion & rendirent le chaftiau au coumun. 

fy^. En ce dit an de rincarnafion de Crift M& CC & 
xcvi[llj, fu une guerre entre le roy de France Phelippe 
& le roy d'Engieterre Odouart, [qui voloic marier fon fis 
a la fille dou conte de Flandres ; & fu] en I'aye dou roy 
d'Engleterre^ pour fon pourchas^ le conte de Flandres^ & 
par fes deniers quy li douna. Ft le conte a tout ion poier 
il fu en Faye de meffire Odoart^ roy d/Engieterre, car ie 
die conte fu mau dou roy de France, a quy le dit mariage 
n'en playfoit mye: fi [avoir | fortraite la fille dou conte 
de Flandres & la tenoit en ion poer. 

yy^,. Le conte de Flandres man da Robert, fon fis^ au 
roy de France, qui ii deiift rendre la fille^ done le roy de 
France ne ie voil faire; & pour ce mift le conce de Flan- 
dres pluifors contes en felle guerre, & furent pluyfors 
barons de la terre de la parde & de Faye dou roy d'En- 
piererre. Et par tel maniere comenia ielle guerre de (es 
ij. puiiians & haus ieignors, que de puis vindrent a bon 
acort j&] paifs toft, par la volcnre de Dieu Noftre Sei- 
,o"nor- & ores vos diray d^unfe] aun^e guerre qui avint. 

5^7 f. A M & CC & XCIX de rincarnafion de Noftre 
Seignor Jehiu Crift, Federic, quy tenoit le royaume de 
Sezille, fi arma .xl. gualees^ & yl meyfmes fu de fus che- 
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J299 fi en fu amirail, & le roy Charle fi fift armer autre[s] .xl. 
gualees, & fu chevetaine le roy d'Aragone, frere de fe 
devanc dit Fedric^ car il s'eftoit acorde aveuc le pape & 
aveuc le roy Charle, & avoit jure maincenir la guerre 
centre ibn frere Federic & centre fiaus de Sezile. 

^76. Les anfans dou roy Charle furent a cefte bataille, 
le due & le prince, & Rogier de Lorin, quy avoit efte 
amiraill de Sezille^ fi fu amiraill des gualees dou roy 
Charle; dent fu I'afenblee de les gualees, qui fu entre 
yauSj & fu grant la bataille, & furent mort de la gent 
affes d'une part; mais en la fin la gent dou roy Charle 
guaaignerent, & furent defconfis les gualees de Federic, 
& furent ^ pris pluzours^ & fu pris fire Conrat ^ Doire, & 
prirent la gent dou roy Charle une ville, quy a nen 
Cataine, & autres chaftiaus. 

f 77. En fe dit an aparut une eftele quy leveit a Faute 
dou jour, & avoit une longue coue, & le levoit dou le- 
vant^ & aloit droit vers demy jour, & fu veiie en fefte 
maniere bien .viij. jours au mois de jenvier. 

^78. Et en celt meifmes an vos diray que le royaume 
d'Ermenie eftoit en trop mal ePtat & a grant mefchef par 
les Sarazins, quy avoient mout efpreffe, & ly avoient pris 
les Sarazins aucuns chaftiaus, c'eft a faver la Roche Guil- 
lerme, & un chaftiau quy a nom Kalat el rem & fel Ven- 
degar & une cave qui a nom le Pertuis, quy eft mout fort; 
& puis entrerent au plain d^Ermenie, & prirent .j- chaf- 
tiau, [qui] a nom Betil, & manderent lor baylis a la vylle 
de Layas, qui eft fur mer; enfi feignorierent prefque 
toute la terre d'Ermenie. 

5'7g. Haiton, le roy d'Ermenie, fe tenoit as montaignes 
a grant doute & a grant mefchef ni nen ozet aprocher 
vers le plain, & en la fin les Tatars, de quey il fe tenoic 

a. Mf. firent — b. Mf, coran. 
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home, ly firent aye, fi come je le vos diray; mais je vos 1^99 
viaus devizer des Tatars aucune raifon^ por ce que vos 
faches lor comenfement, & coment il vindrent. 

y8o. Vous laves coument je vos ay devife avant en 
fe livre de Halaon, quy prift Doumas & Halape, Haman 
& La Chamele, & que J. fien amiraill, quy ot nom Cot- 
boha, prift Sayete de Surie, & coment Sarazins les def- 
confirent devanc Thabarie en .). leuc^ quy a nom Hame- 
lielot, 

ySi. Les Tatars font gens qui font Meinhles^ pour ce 
que il font d'un pais quy a nom Mehlie, quy fiet fur la 
mer ocfeane, & lor pais ell: enclos de mout hautes mon- 
taignes dever mer & devers terre, & dit on que AlylTan- 
dre le Grant eftoupa .j. eftroit pas, dont Ton poiet iffir 
de lor pais & venir en autre terre^ & pour ce les encloft 
Alyffandre^ que il ne puyfTent iffir, tant que .j. vaillanc 
home de yaus, quy a nom Checan, quy fu de grant en- 
prife, iffi de lor leuc par fa vigour & par fa foutillanfe; 
& fu fur une haute montaigne & regarda les nobles fites, 
quy eftoient abitees en tour la terre, & avoit o luy acuns 
autres de fa gent menes la, afquels ii park, & lor dift 
que fes terras qu'il veet ly fembleent plus belles & plus 
delitables a demorer que lor pais n'eftoit. Me'ifmes defen- 
dirent par de sa jus de felle montaigne, & vyrent paffer 
la gent de feiie contree quy lor fembloit trop noble gent 
& richement vefcus^ les quels fouyrenr de fiaus, quant il 
les virent fi lais, & aufi petis ziaus, qu'il furent tous ef- 
paventes; & apres fe fi repairerent en lor leuc, & con- 
teerenc les autres Tatars le que il avoyent veil, & fu creii 
de quant que il lor dift ceftu Checan. 

^82. Les Tatars vivont fans pain, car de pain ne faveent 
que fe eftoir & mangeent char, s'eft a faver quant un 
chevau ou .j. ahne ou .j. chien moreit, il le mangeent, 
mais lor vie eftoit de lait de faryze & de berbis & d'erbe 
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1^99 fauvage & de voletures : or & argent & fer & autre metal, 
n^en aveent point, 

583. Quant feluy Checan vy le qu'il avoit veli^ fi con 
je vous ays retraic^ fi yffi hors, & tous fiaus quy le voftrent 
fivre; & furent fi grans gens a chevau fan feles^ que Ton 
ne les peiift aver nonbres. Si fe mirent a aler ver le levant 
en un pais quy s'apele le Haca ; & les gens dou Hata 
pour la grant multytude de fi grant gent come il vyrent^ 
fe rendirent a yaus & firent lor comandement, dont fes 
Tatars fe tindrenc la, quy eft un pais grant & large & bien 
delycable, & en felu leuc aprirent les Tatars a conoiftre 
les robes a veftir & plulTors vyandes a manger & conoiftre 
For & Targent & les armes de fer & autres armeiireSj & 
de feles & de mafes & de "" curaffes a la maniere de felle 
terre^ que orendreit fe dient catarezes. 

^84. Les Tatars troverent feles gens de feles terres a 
lahches & mole gens as armes & deiitouzes a lor vivre, 
quy les prizerent poy, & pour ce plus feiirement chevau- 
cherent par la terre & conquyrent une fire quy a nom 
Haufa^qui eft xnout grant a levant^ & fi 01s que marchans 
conterent a mon feignor le maiftre dou Temple, quy Fa- 
veent veiie^ que elle eftoir grant ij. jornees de lonc& de 
large ; la tint fon fiege ceftu Chequan & fa gent, & la 
morut il pres d'une fontaine par une ferpent oupar aigue 
qu il bur d'une fontaigne, car il fu trove mort pres de la 
fonraigne & de ferpent. liij, fis demourerent: Fun ala ver 
le Marmajour^ quy ot a nom Bareque^ & conquift jufques 
en Hongrie; &les autres ij. conquirent autres provinces, 
& Fun d^iaus, quy or a nom Halaon, fy vint vers nos 
parties. Ec fi laira des autres, & vos diray de feftu Halaon, 
ce qui fift en fon tens a ion coumeniement. 

f8f- Ceftu Halaon s'aprocha de Baudat, qui eft chef 
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de routes les terres des Sarazins^ & la oil lor halife tient 1299 
Ion fiege^ quy ell: en leuc de Mahomet & fon vycaire, entra 
vers les Sarazins^ & le guerrea piufors ans^ & guaftei!: & 
ardeic & abater toutes les aparcenanfes de Baudac. 

^86. La halife vy que les Tatars Taveent fi efpreiffe & 
damage & guafte les terres: fi fodea plus de .c^^\ homes 
a chevau de fele(e)s contrees^ & les tint =j. grant tens^ & 
Tatars ne firent lors nul {emblant de venir plus avant^ 
dont la halife congea route celes gens d'armes qu'il a fo- 
dees; & quant il fe farent partis de Baudac^ Halaon a tout 
ion hoft vint dreic devant la fite de Baudac^ 6c Fafega 
mout preSj & lele nut mcimies firent les Tatars une tren- 
chee entour la dire fire de Baudac. & firent entrer dedens 
ieile trenchee algue aum flum qui firent venir^ quy avy- 
rona tout en tour la fite de Baudac, que nul ne poft en- 
rre[r] ny iffir. 

C87. Ouant halife viz le^ il nen ot adons poer de man- 
der pour chaler gens d^armes ni autre lecours^ &; fii mout 
eipavente^ car il fa chaitif & feble de cucr & de povre 
valour, & ia gent meiimes efteent chaitis en fait d'armes 
& couars^ & gens quy aveent ule les delis & les ayzes : 
n ne porreent ayder par force d'armes^ dont le halife ot 
confeil a ies amiraus de fe que il deveit faire. & iiaus ii 
conleiilerent de mander melages k tial&on^ roy des Ta- 
tars^ pour traiter pais, Et Kalaon park au melages^ & 
s'aparfut & conut que halife cc fiaus de Bauciac efteent 
a erant mechefl & lor otrea tout ie que le w.cnap-e re- 
quill de pais_3 que le halife yiiift de hors parier a luy Sc 
que il aveit grant voiente de luy veyr: dont la halife ly 
dona fey^ & ifly a luy 5c mena o luy pluifiors de fes grans 
amiraus. dont Halaon bouta de la gent de dens Baudac^ 
6c quant il eut grant poier dc fe gent de dens Baudac^ 
Halaon adons prift la halife en perlbne^ & les amyraus 
quy vindrent o luy, & pry la fite & fill fbndre i'or par 
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^^99 dedens la goule dou halife, pour ce que il laiflTa Tor a def- 
pendre a fa defence de luy & de fa terre, & d avoic ores 
tout perdu & Tor & la terre; & font ores. 

^88. Ceftu puyffant Halaon, roy des Tatars^ apres que 
il ot conquis Baudac, il chevaucha & ala en Turquye, & 
prift la fite dou Coine, & prift Sezaire la grant que Ton 
apele Caiferie, & toute la terre de Turquie entrufques a 
la mer. 

ySg. De puis s'en vint as Aigues Froydes, & prift une 
fite quy a nom le Maufel^ & s'aprocha depuis [d]e nos 
parties, & prill Halape & Haman & La Chemele & 
Doumas, il con je vos ay retrait avant fe, dedens fe livre, 
& coment les Sarazins defconfirent les Tatars a Tabarie, 
que Halaon avoit laifTe en fon leuc, quant il tourna en 
fa terre ; & ores vous diray les heirs, que de feftu Halaon 
nyfQrent. 

J90. Halaon apres fe que il fu repaires en fa terre, ne 
demoura guaires que il morut ; & fu fait feignor en fon 
leuc Abouha, fon fis, & apres Abouha, fu fait Arguon, fis 
dou dit Abouha. 

^9 1 . Ceftu Argon ama mout les creftiens, & plufors 
fois manda au pape & au roy de France trayter coment 
yaus & luy puiftent de tout les Sarazins deftruire 5 dont il 
avint que feluy Arguon manda .j. fien frere, qui ot [nom] 
Mangod'amor contre Sarazins^ & lb conbaty a yaus au 
plain de La Chemele, & defconfift la plus grant partie^ & 
fi fe mift a retorner, cuydant aver tout guaigne^ mais les 
Sarazins fe ralierent apres & defconfirent les Tatars^ tout 
enfi con je le vos ay retrait avant de fe, & vos ais dit en 
quel an il vint. 

592. Ceftu Manguod'amor, puis quy recorna, morut 
en brief terme, & apres [poi] de jours morut Arguon, roy 
des Tatars, & demoura fon fis apres luy^ quy fu roy des 
Tatars, & fi ot nom Cazan. 
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yg2. Ceftu Cazan au comenfement de fa feignorie fill: ^299 
mout de mau[s] as creftiens dou levanc, & fift abatre les 
yglifes des creftiens & ama mout Sarazins, & il meifmes 
fu Sarazin. Les Tatars font ydolaftres^ & de puis qu'il 
efteent abites ^ de Sarazins^ reus les anfans quy nayffeent 
de puis, deveent eflre Sarazins. 

^94. Ceftu Cazan ne layfla mye pour ce que il eflet 
Sarazin, qui ne penfaft tous jours de grever le foudan & 
les Sarazins, & pour ce manda fovent mefages au[s] roys 
creftiens^ & les metet en boune efperanfe de coure fus a 
foudan^ & mout s'efcuzet des yglifes que Sarazins aveent 
abatues des creftiens de fa feignorie, & dizoit que fe 
avoient fait ij. de fes grans amiraus quy efteent Sarazins, 
& eftoient freres & haieent mout les creftiens; mais, fi 
come a Dieu ploft, fes ij. amiraus mesfirenr de pus a Ca- 
zan, qui lor fift trencher lor reftes, & ne poft on faver 
pour coy il le fift, mais je croy que fe fu euvre de Dieu, 
car pus qui furent mors, les creftiens dou levant furent 
plus a repos, & meymes Cazan lor fu plus debonaire, & 
fi coumanda as creftiens de faire lor yglifes. 

^g^. Or vos avons dit coment les Tatars yffirent, & co- 
ment les freres fe partirent, & coment feluy qui vint vers 
nos parties eut nom Halaon. & tous fiaus quy de luy 
iftirent Tun apres Pautre jufques a ceftu Cazan de quy je 
vos parle^ quy fu feigner de pus que Surie fu perdue & 
que Ermenye fu [en] aufty mal eftat con je vos ay dit. Et 
ores vos diray des homes [&] des heremens de fe dit 
Cazan, & de la bataille qu'il ot o les Sarazins. 

5*96. Une chofe avint adons quy hafta mout la venue 
de Cazan : il avoic .j. fien amirail en Turquie, chevetaine 
de par luy, quy avoit nomSelemiche,le quel eftoit monte 
a fi grant orgueul quy ne voloit rien faire pour Cazan, fon 

a. JVIf, abitee. 

c 38 



198 i-ES GESTES DES CHIPkOlS. 

1^99 feignor; & Cazan Tavoit mande querre pluzours fois, & 
il nulle fois ne voloit aler ; & por ce Cazan ly manda .j. 
grant hoft pour coure ly fus, mais quant le ditSelemiche vit 
fel hoft venir contre luy, fi en ot mout grant paour, & 
s'en party, & ala a Domas, & requift au foudan de Babi- 
loine quy ly aydaft de gens d'armes pour conbatre en- 
contre fele gent; & le foudan le fift volentiers, & ly dona 
.m. homes a chevau, quy furent de la terre de Halappe, 
& pafferent par Ermenye, & le roy d'Ermenie ne I'oza 
contredire pour ce que il n'en avoit le poier. 

^97. Enfi ala fel oft en Turquie. Quant les Tatars qui 
la eftoient venus, virent que Selemiche avoit amene Sa- 
razins encontre yaus, fi en furent mout couroufes, & route 
fois fe conbatirent a yaus, & les defconfirent de venue; 
ni les Sarazins ne les ozerent ataindre, & fe mirent a foir 
par les hautes montaignes d'Ermenie efparpoulies, & les 
abiteours des montaignes quy font tous creftiens ermins 
virent fel hoft des Sarazins enfi defconfit-, quy ne faveent 
tenir vee: fi s'en aperfurent^ & les afaillirent, & corurent 
fur eaus, & les prirent & ofiftrent prefque tous. 

^98. Quant Cazan entendy que le foudan de Babiloine 
avoit [ayde] fon enemy Selemiche & manda fa gent 
corre de fur la foue, ft en fu mout couroufe, & pour ce 
fift femondre fa gent haftivement, & fe mift a venir as 
partyes de Halape. 

599. Et en Tan de Tincarnafion de Crift M & cc & 
xcix, fift le foudan de Babiloine femondre fa gent hafti- 
vement, & les afembla & fe mift a pafer par la Berrie, 
c'eft a entendre par le dezert, & vint a Guadres quy eft 
Tentree de la Surie a venir de Egipte, & la ot le foudan 
fertaines novelles que Cazan s^en venoit, & pour ce che- 
vaucha avant & vint par fes jornees a Domas. Seftu fou- 
dan dont je vos parle, fi eftoit mout jeune de aage de 
.XXV. ans^ & avoit nom Melee elMenfour^ quy prift Triple^ 
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& fu frere de Tautre foudan, quy prift Acre^ quy avoir 1299 
nom Melee el Effraf^ & ja foit ce que en Babiioine furent 
fais pluzors foudans en poy de tens, tant con feftu fu an- 
fant, route fois en la fin ceftu fu fait foudan. 

600. Cazan c'eftoit ja venu as parties de Halape, & tant 
s'aprocherenr les uns des autres Sarazins & Tatars, que ii 
s'entre virent, & penfa chafcun de lor bezoin faire, con 
fil quy eftoient henemis. 

601. Cazan aufi ordena fa gent & deviza fes batailles, 
mais toute fois fa gent n'en eftoienc mye encores joins 
a luy, ne il ne cuydoit avoir la bataille jufques a Fende- 
mayn, & toute fois fi fe mift a aler vigouroufement en- 
concre Sarazins ace de gens, come il avet, fi que Fafem- 
blee fu mout grant des .ij. parties, & les Sarazins, quy 
venent armes fur chevaus covers a curafes & a chapiaus 
de fer, & fe flatirent lanfes fur fuautre fur les Tatars, sa 
les vos rozerent pres de .iiij. archees en deryeres^ & en 
abatirent pluflbrs par les cos des lanfes. 

602. Quant le roy des Tatars vy fa gent enfi refortis 
dou champ, & les Turs fi vigouroufement enbatre entre 
yaus, & myaus montes & myaus armes que fa gent, & 
douta que fa gent ne perdiffent le cuer de combatre, & 
fe meyffent en fouye, fi s'apenfia d'une grant enprize que 
gent a chevau ne foleent pas faire en bataille, car il mifl 
pie a terre & coumanda a toute fa gent aufi au faire 
auffi lifies de lor beftes, fi que les Tui*s ne fe "^ porent en- 
batre entre yaus. Et les Tatars adons mirent main as ars, 
des quels il s'en aydent myaus que Sarazins, & trai'flrent 
as Turs mout efpeifement^ & tant en nafrerent & ofiflrent 
de Turs & de lor chevaus, qu'il covint les Turs refortir, 
& entant furent venus la gent dou Cazan quy faizeenc 
Tariere guarde. Cazan vit fa gent aprocher & la gent 
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1299 farazine refortir, R coumanda a moncer fur lor beftes; & 
monterent tous, & fe flatirenr vigourozement fur les ba- 
tailles des Sarazins, & a fel point furent defconfis les Sa- 
razins que onque puis ne firent defence nuUe. La chofe 
dura trufques a la nuit & pluzours en tuerenc^ & fe la nut 
ne fuft-, plus en eliffent tue. 

603. Quant le foudan fu defconfit en fefte bataille (fe 
fu a .XX. jours dou mois de delier dou dit an de M & CC 
& XCix de Crift), il fe mift a fouyr as parties de Domas^ 
& la fe herberga a une partie de fon hofl, mais la n'en 
oza il demourer, car la paour li eftoit fi entre au cuer de 
luy & de fa gent^ que il cuyde[e]nt tous jours que les 
Tatars lor fuffent a lor efpales. 

604. Le foudan s^en party de Doumas a my nut & fe 
mift a fouir vers les parties de Guadres^ fans tenir route 
ni come roy^ mais qui miaus. En feluy chemin lor avint 
une grant mefchanfe, que il eiirent tant de pleue & tant 
de froit, fi come eft au mois de delyer^ que pluzours 
d'yaus morurent de mezaife, & perdirent aufy mout de 
lor chevaucheiires. 

60 f. On dit que le foudan entra en Babiloine a .xv. 
chevaucheors foulement^ car de fa gent fu perdue en la 
bataille grant cantite de gens, & fiaus quy efchaperent 
fouyrent pluifTors par de[s] chemins, les uns sa, & les 
autres la, & de fiaus quy vindrent aveuc le foudan fi 
furent mors de froyt & de mezaife, con je le vos ais dit j 
& aucuns fouyrent vers la maryne, des quels vos dirai(s) 
ce que il lor avini: & il alerent au Crac, viffin de Triple, 
& puis a Gibletj & entre iiefte gent qui eftoyent .iiij^^., 
avoit .iiij. amiraus dent Fun avoit nom Saindamor, quy 
apres fu bailly & roy des amiraus, & Tautre ot nom le 
Hanimy, & le tiers Cx fu dou Veydar^ & Fautre ne vos 
fais nomer, Et quant les vilains de la terre de Triple & 
de Giblet^ quy font tous creftiens^ virent venir fes ami- 
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raus & lor gent defconfis^ fi lor corurenc fus que de tous 1299 
les jiij^^. n'en efchaperent que les .iiij. amiraus & enter 
de .iij'^. ou .iiij. en lor compaignie, par force de chevaus, 
pour ce que il furenc bien montes. 

606. Cel grant oft eitoit yflii de Babiioine a fi grant 
orgueull & a fi grant boubans^ fi furenc homes par fere 
dxx^. a chevau, des ques k plus grant partie eftoient fur 
chevaus covers & armes de curalTes & de bons chapiaus 
de fer, des quels ont mors en la dire bataille entor de 
.xxv"^., & le remanant fu mouc bezillie & ala a nient^ & 
par les marines & par autres leus ou ii fe myrent pour 
entrer en Babiioine 5 & meifmes de fiaus quy entrerenr en 
Babiioine^ puis que ie foudan y enrra^ morut & affes 
d'yaus, pour les travaills que il eiirenr par les vees. 

607. On treut que piuifTours ans avoit que fel hoft de 
Babiioine n^ avoit efte deiconfit, ains avoit efte victorious 
contre fes henemis^ & pour ce eiloit il monte a fi grant 
orgueul, qu il ne prizeent nul gent dou monde. 

608. Or furent a tel esfrey que neis en Babiioine n'en 
eftoient il pas afeiir, car pluyffors de yaus s^en foirent as 
vafiaus au flum, & autres s'en aleent a les plus parfons 
dezersj dont pluizors de nos gens creftiens marchans^ quy 
eftoient en Aiixandre & en Damyate. quant fi vint^ qui 
tehmonicient cefte choze [que Cazan] eiift conquis toute 
Babiioine. 

6og. Or vos diray de Cazan & des Tatars^ fes gens^ 
quant il eiirent defconfin les Sarazins : Cazan fe herberp^a 
au champ de la baraillcj & Fendemain mill: a nvre les 
defconfis, non pas mouc esforceemenr^ car fes beftes ef- 
toient mout travailie[ejs dou grant vegage qu'il avoient 
fait & de la bataille & de la foufraire qu'il avoient eii 
d'erbage, & toute fois il chevaucha apres les Sarazins 
jufques a Guadres, & puis fe mift vers DomaSj concuil- 
lant oc deftruyant les Sarazins. 
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1299 6 10. Le roy d'Ermenie^ quy fu Haicon, & fe dizoit frere 
Johan de Freres Menors, con je vos ais autre fois dit^ fi 
fu en cefte chevauchee, & par luy fu fait grant damage 
as Sarazins en toutes manieres que il les poft ennuire & 
damager. 

6ii. [Cjagan, quant il elic defconfit les Sarazins, fe 
retorna en fon pais, & laiflTa a Domas .j. fien amiraill en 
fon leuc, quy ot a nom Molay, qui ot o luy .x^^. Tatars 
[& iiij. amiraus]. Or aveit .j. grant amirail de Babiloine 
quy ot a nom Capaffac, & .iiij. autres amiraus o luy; fi 
eftoient fouys de Babiloine as Tatars, ,j. an avoit, pour 
paour dou foudan quy les devoir prendre & tuer, & fes 
aveent mout atiffe le fait des Tatars contre Sarazins, & 
eftoient venus aveuc eaus, & por fe fait fi ce teneent a 
fertains que le foudan Ie[s] haiet mout. Et Cazan avoit 
layfe fes .iiij. amiraus, Capaffac & les autres .iiij. aveuc 
Molay a Domas, quant il tornay a fon pays. Dont il avint 
que ceftu Capaffac & fes conpaignons, demorant a Do- 
mas aveuc Molay, fi eiirent grant paour dou foudan, & 
pour les malefaites que il ont faites, fi con je le vos ai 
devizes, & manderent a lor amis en Babiloine, quy tray- 
terent lor pais au foudan, dont le foudan lor pardona, & 
fi lor manda fianfe; & adons fe parti CapfTac & les autres 
.iiij. amiraus, fans fe que Molay feiift riens, & alerent en 
Babiloine. 

6 1 2. Quant Molay vit que CapfTac & les autres fes 
conpaignons, eftoient fouys & ales en Babiloine, fi douta 
mout rayfon, & pour ce il fe parry & fa gent, & s'^en 
torna en fon pais. Or vos ais tout retrait les erremens 
dou Cazan, & coment il defconfift Poft des Sarazins. 

6i3.Saches que de Thoft de Cazan, quy fu .e^^. homes 
a chevau, n'en y ot perdu en fele bataille que vos aves oy 
que tant foulement .c. homes tatars a chevau. 

614. Et apres que Cazan fu partis, aucuns creftiens de 
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Chipre eftoient ales a Giblet & a Nefin^ & en feles cerres 1299-1300 
de feles marines, les quels vous nomeray : Guy conte de 
Jaffe & meffire Johan d'Ancioche & lor chevaliers; & de 
la cuyderent aler en Ermenie quy eftoit a Toft des Tatars. 
Cazan s'en eftoic retornes : il fe mifl a revenir^ &lyavinc 
bien au conce qu'il trova a Giblet une gualee de Jene 
d'un quy ot nom Jaque Davogaire^ quy avoit pris & faizi 
Giblet^ & pour fon comun & pour luy. Mais Cazan fe 
fu retornes ; les Sarazins de feles contrees fe rafemblerent 
& vindrent envers Giblet, dont la guallee & les autres 
petis vauffiaus recuillirent le conce meffire Johan d^An- 
tioche & les autres creftiens, & furent au recuUir affaihs 
des Sarazins que pluifors creftiens tuerent & nafrerent^ 
& fe revint en Chipre le conte Guy de Jafe & meffire 
Johan d'Antioche, & la gualee des Jeneves & les autres 
creftiens. 

6 If. En Tan de M & CCC de Imcarnafion de Noftre 
Seignor Jehfu Crift^ le roy Henry de Jerufalem & de 
Chipre, & le Temple & FOfpitau armerent .xvj. gualees 
& .V. faities & aucuns panfles^ & partirent de Famagoufte 
a .XX. jours de jungnet. Et fu chevetaine de la gent d'armes 
meffire Raimon Vifconte, & amiraill des gualees fu mef- 
fire Bauduyn de Pinquenin : il alerent en la terre de Giblet 
en .]. leuc quy s'apelie le Refit^ la oti eft un des bouches 
dou flum quy s^apelle le Nil, le quel defenr de Babiloine; 
& la troverent .v. gualees armees de Sarazins^ les quels 
.V. gualiees fe mirent a monter contremont le flum. Si 
toft com il vyrent noftre armement, & nos gens furent 
au confeil de monter apres yaus ou non^ & lor confeill 
fu fi lone que apres les cuyderent fivre & fe fu nient, 
car il fe furent mout aloignes, dont noftre gent mirent 
pope en terre^ & dehchargerent lor chevaus quy furent 
.c, & chevaucherent & alerent une liue & troverent .]. 
cazau qui a nom Lagidie, & le roberent & pryrent le leuc. 
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1300 Et eilant noftre gent la^ vindrenc entor de .xl. homes a 
chevau farazins^ & n^ozerent aprocher a noflre gent & 
nos gens fe cornerent as gualees 5 fi virent .j. enfeigne 
de Cazan fur nos gualees & Faveent mize ies mefages 
de Cazan, Ies quels Cazan avoir mande en Chipre au roy, 
& moncerent de fus nos gualees^ & pour felle enfeigne 
de Cazan^ .iiij. Tatars quy efteent aveuc Ies .xl. Sarazins 
a chevau, que je vos ais dit que Pon ies avoit mis la auffi 
come en priffon, fi vindrent ferant des efperons a nos 
gualees. Nos gens Ies refurent tous & lor beftes^ & fecou- 
r[ur]ent le grant mefchef oil Sarazins eftoient par la grant 
perte que il refurent par la perte de Cazan. 

616. Les gens partirent dou Reffit, & vindrent au pore 
d' AiifTandre, & entrerent par de dens le port des Sarazins, 
car nul creftien n'en y ozet entrer nuile fes, car ies Sara- 
zins le gardeent mout, por ce que il ne voleent que les 
creftiens le coneiiflent; nos gens la troverent mout bon 
port. 

617. [D]e puis s'en partirent nos gualees dou port 
d'AliflTandre, & s'en vindrent au port d'Acre & troverent 
en tour de .xxx. homes a chevau, & bien .iij^. fergans a 
pie. Noftre ferganterie defendirent & s'en conbatyrent as 
Sarazins, fes que je vos ai dit, & les defconfirent & tue- 
rent aucuns. 

618. Et de puis s'en partirent nos gualees dou port 
d'Acre, & fe vindrent toute la marine jufques a Tihle de 
Tourtoze, & s'aprocherent a la vylle de Tourtoze, & la 
troverent .c. homes a chevau, & deffendirent a yaus, & 
les Sarazins ne s'ozerent conbatre a noftre gent; & nos 
[gens] ferirent fur yaus^ & Sarazins fe mirent a fouir, 
dont nos gens ataindrent .vj. que il abatirent & tuerent^ 
& de la s'en partirent, & vindrent a Maraclee Tendemain. 

619. Les Ofpitaliers defendirent en .ij. panfles, & plu- 
fours fergans en lor conpaignie,& encrerent au Mareclee, 
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& les fergans encendirenc a derober la ville & a manger 1300-1301 
& a bevre; & quant les Sarazins s'aperlurent quy eftoient 
hors de la vylle, que nos gens n^en aveent mande en cerre 
que .ij. panfles, & que les gualees eftoient loins ancrees^ 
fi fe flatirent fur les Ofpitaliers, & les chafTerent trufques 
a lor panfles, & tuerent de nos gens bien .xx, fergans & 
.j. chevalier; & de Mareclee s^en partirent nos gens, & 
corurent en Chipre. 

620. En fe dit an, vint en Chipre .j. mefage de par Ca- 
zan, roi des Tatars, quy dift que Cazan devet venir en 
fel yver, & voloic que le roy & tous les Frans alaffent 
atendre fa venue en Ermenie, dont ie roy & fa gent firent 
lor atir. 

621. Done le feignor de Sur, en fel meifmes an, quy 
eftoit frere dou roy Henry de Chipre fegont, avoit nom 
meffire Aumaury de Lezingniau & eftoit coneftable dou 
royaume de Jerufalem, fi paffa au mois de novembre en 
.j. ihle quy eft de Tourtoze, & quy eft pres de la ville de 
Torrouze, aler au port bien demy Hue, mais a aier de Tihle 
droit a la terre, ft a mains de chemin, & mena gens a 
chevau o luy iij'^., & le Temple ScFOfpitau en etirent bien 
autant ou plus, & puis que il deiendirent en Tihle, alerent 
en la vyile de Tourtoze & la defendyrent, & y furent 
pluiffors jours, mais quant il vyrent que Tatars demore- 
rent trop a venir & que Sarazins orent grant afemblee 
de gent pour courre lor fus, il retornerent en la dite ihle 
de Tortoze. 

622. Et quant ce vint au mois de fevrier, .j. grant amy- 
raill des Tatars, quy ot nom CotleflTer, vint bien a .xl'^. 
homes a chevau, as parties d'Antioche, & la oil il vint, 
manda querre Haiton, roy d'Ermenie, quy eftoit frere Jo- 
han des Freres Menors, le quel ala a ly & mena o luy 
meffire Guy d'Eybhn, conte de Jaife & Johan feignor de 
Giblet. Et quant il furent devant Cotleffe, il lor dift cou- 

c 39 
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1301 ment Cazan s'en venoit^ mais grant enfermere Favoit pris 
au chemin, de grans yens & de grans frois que il avoit 
eii par fon chemin, & que pluyffbrs de lor beftes eftoienc 
mortes. Ceftu CotlelTe courut route la terre de Haiape 
entrufques a LaChemele^ & fe torna en fon pais fans plus 
faire. 

623. Et quant meffire Aumaury^ feignor de Sur,, & 
Temple & Ofpitau^j & les autres bones gens quy eftoient 
en la dite ihle de Torcoze, fi oirent dire que les Tatars 
eftoyent retornes^ fi orent confeil de retorner en Chipre, 
& fe retornerent, con fe foit choze que avant lor retor 
Sarazins s'afemblerent & vindrent devant la ville de Tour- 
toze, pour maufaire^ dont noftre gent hardeerent & abati- 
rent & tuerent aucuns Sarazins^ & foufrirent nos gens de 
grant mezaizes. 

624. [A] M&CCC&I de fincarnafion de Noftre Sei- 
gnor Jehfu Crift^ le pape Bonyface manda en France fes 
mefages a meffire Charle, frere dou roy de France, Phe- 
lippCj quy fu biau roy, & ly manda pryant de venir a luy^ 
& ly manda proumetre de faire mout de biens & henors; 
dont meffire Charle, quy avoit efpouze la fille de Fempe- 
reor de Coftantinople, cuyda que le pape le vozift mout 
ayder & recovrer le dit enpire que Gres tenoyent, & pour 
ce ala il a luy o .vj^. chevaliers de haubers de France par 
Lonbardie & par laTofcane, & quant il fu venus a Rome, 
le pape & tous les cardenaus Facuillirent mout henoree- 
mentj & le pape ly dona la feignorie d^'Ancone & de 
Romargne. 

625', Le dit mon feignor Charle^, frere dou roy de 
France, ne fejorna guaires o le pape, & s'en ala en Tof- 
cane en la fite de Flourence, ou il fu acuillis mout heno- 
reement, & ly ofrirenc .vj'^. homes a chevau- & les autres 

a. Le mf, repete & ly manda pryant de venir a luy. — b. Mf. phellppe. 
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fites de Tofcane ly ofry[rent] henors & fervizes ales, & le 1301-1303 
die meffire Charle party de Toufcane & s'en vine a Naples 
de Principat ou le roy Charle eftoic, & la fift Ion acorc de 
paflTer en Sezille^ & aveuc luy pluzors barons de France ; 
& pailerent au mois d^avril. Et lairay a parler de yaus^ 
car je vous vyaus dire .j. grant contens, quy avint dou 
pape & dou roy de France. 

626. Ce fu en Fan de rincarnafion de Noftre Seignor 
Jhefu Crift M & CCC & III, pape Boniface fift fiter le roy 
de France fi fort qu'il veniil ou qu'il mandaft^ & fi vos 
diray le comenfement de I'achaifon, quy fu que le roy de 
France fe fift arefter .j. perlat, fi que le roy ni voft aler 
ni mander. Done le pape fift rapeler tous les preveliges 
& dons que Fyglife de Rome avoit fait a fes ancefTors, 
& encores fift pape Boniface fiter tous les perlas & abes 
de France qu'il venyffent au jor moty a ly. 

627. [D]ont le roy de France fift defendre par tout fa 
terre, que nul ne deiift traire hors de fa terre ni or ni 
argent, fauve monoie. 

628. Quant les perlas oirent fefte defence, f\ virent 
bien que il ne poreenn aler a Rome, fi grans come il fo- 
leenr, & qu'il ne fereent pas fi bien veiis aler a mains 
vudes, & meyfmes virent que le pape les travaillet dealer 
a Rome fans grant nefifire. Si ordenerent jour de parle- 
ment tous les bons clers & tous les nobles barons de 
France, & firent entre yaus .j. parlement les clers & les 
barons, & par comune volente ordenerent de mander .j. 
mefage au pape, pryant ly qu'il deiift rapeler fa fentenfe, 
pour efchiver les grans efcandales, quy porreent eftre 
entre la court de Rome & la courone de France. 

629. Quant le pape entendy la mefagerie, il fu plus 
enginies que devant, & fift citer le roy en perfone, & 
dift au mefage, .j. vefque de France petit de perfone & 
menu & chauve & fage & counufTans, quy tranluteroit 
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1303 le roy de France de fon royaumC;, & feroic autre roy en 
fon leuc quy gouverneroit le royaume de France myaus 
de luy, & oheyreit miaus Sainte Yglize que il ne faizeit, 
& que aimereit & douteret Sainte Yglife^ con fes anfeftres 
avoient fait. 

650. Se dit evefque mefage refpondy pour le roy de 
France, & "^ difl: que il eftoit bien fi puyffant feignor de 
poier paffer aufi bien & myaus fes menaffes con fiaus 
ont paife legierement & pafTeent les menaffes quy lor a 
faites & quy font maindres dou roy de France. Sur ce le 
pape fu mout coroufe ver le vefque, & ly dift qu'il fe 
tenifl: en pais, & ly fift lever fanyau de fon deit, & le 
defpoza de fon evefche 3 & le dit vefque refpondy au 
pape qu'il ne fayzeic force de ion evefche, car il efloit 
au roy de France, quy efloit fi puyffant feignor que bien 
li porra latifaire le damage quy li faizoit a x"^. doubles, 
dont le pape fe couroufa mout encontre luy, & le fifl 
arefler en perfone, mais apres, par la priere des cardenaus 
aucuns, fi fu delyvre & pour ce meyfmes qu'il eftoit me- 
fage; & s'en torna en France, dont le roy de France ly 
fift uzer de fon evefquee par force, & ly fift autres biens 
afes. Et enfli fu a eel tens grant efcandle entre le pape 
& le roy de France; & fi vos layra a parler de fe, & vos 
retrayray un[e] autre grant malaventu(t)re, quy avint as 
creftiens de Surie. 

63 I. Il avint en fe dit an que le foudan de Babiloine 
manda au royaume d^Ermenie .iiij"^. Sarazins turs^ quy 
coururent toute Ermenie jufques a la maiftre fite qui a non 
Sis, laquelle a mout fort chaftiau, la oil le plus de la gent 
fe recuillirent, & fe failly poy que le roy Haiton d'Ermenie 
ne fu pris, car il fu pris & efchery de gent; & Dieu faida 
qu^il efchappa, & fe recuilly de dens le chaftiau de Sis. 

a. Le paragraphe ne commence dans le mf. qua^ec les mots & dift. 
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652. Les Sarazins mirent le feuc de dens la fite de Sis^ 1303 
quy efl mout grant, & y demourerent .xij. jours, & virent 
bien que au chaftiau il ne poreent maufaire^ & s'en par- 
tirent & tornerent en une fice quy a nom Halepe^ loins 
d'Ermenie iiij. journees. 

6^^. Le roy d'Ermenie, veant fe damage que Sarazins 
ly firenc, fi manda fon frere as Tatars^ moftrant le damage 
que Sarazins ly aveent fait, car Cazan^ roy des Tatars, a- 
tout "^ un mout grant hoft eftoit en fiaus jours en Turquye, 
& avet entendement de venir fel yver en la Surie contre 
Sarazins. 

634. Or vos vyaus dire ce quy avint d^une petite ihle, 
quy eft devant la fite quy a nomTortouze en Surye, que 
les freres dou Temple teneent. 

65y.Le foudan, perfecutour des creftiens, fi fift armer 
entre gualees & fayties .xvj.^ & les manda a Triple de 
Surie a .j. fien amirail quy avoit nom Sandamour, avoit 
efte creftien, fis de creftiene & de creftien^ & fu ne a une 
terre quy avoit nom Corgie, & avet mande au foudan 
quy li mandaft ces gualees; & fift monter fus gens d'armes 
afes, & s'en vint terre a terre a Tertoze, & fift fon orde- 
nement, & paffa en la dite ihle quy eft pres de terre a 
mains d'une mille; & quant les freres les virent venir, fi 
les dourerent mout, car il n'en aveent nules gualees, fi ne 
fuft tarides, 

6^6. Dont il avint que les Sarazins defendirent en 
Fiiile de .ij. pars^ & aucuns des Templiers poindrent a yaus 
& les reuzerent en la rue de mer, & fu la bataille mout 
afpre; & tant jeterent Sarazins de piles d'arc quy mahai- 
gnerent les chevaus & nafrerent pluyfors freres, fi que par 
vive force les freres fi fe mirent fur J. toron qui eft en 
rih[l]e,& quant Sarazins les virent fi aloignes dou rivage, 

a. Mf, acort. 
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1303 fi defendirent tons de lor edyfiffes quy efteent gualees en 
terre, & fe mirenc dedens les edefifTes quy efteent ^ en 
Pihle^ & les fergans archiers a pie furiens fe defendirent 
mout vayllaument & tuerent mout de Sarazins, mais fe 
ne valut riens que gens a chevau^ freres & autres, nen 
ozerent plus venir avant^ & efteent mout ehlongnes. 

657. Les Sarazins s'esforcerent mout & s'efpandirent 
par tout Tihle^ & manderent mefages as freres dou Temple 
quy fe deiiflTent rendre a fiance, & quy les conduereent 
la ou il vorreent de la creftiente^ & les Templiers doune- 
rent fe a lor malice, & fe revindrent par Tatrait de frere 
Hugue d^Enpure^Sc effi furent les Templiers & Fihle pryze, 
quy eft devant Tertouze. 

658. Les Sarazins firent trencher les teftes a tous les 
fergans furyens, pour ce que il firent grant defenfe & 
grant damage as Sarazins^ & les freres dou Temple furent 
menes en Babiloine hontouzement. Enfi avint de fihle de 
Tertouze^ con vos aves oy; & ores tourneray a retraire 
vos les herremens dou pape au roy de France. 

6^9. Vous aves oy coment je vos ais retrait, coument 
le pape fita le roy de France en perfone, & coument il 
rapela tous les (&) preveliges & grafes que TYglife avoit 
done a fes anfefours, & ala lor fait tant avant que le roy 
de France Facuza de .xij. articles mout vylains^ & le per- 
noit a prover que par le plus petit de fiaus articles il ne 
poiet ne devet eilre pape. 

640. Dedens ce avint que le pape ala en Arayne & 
quant [fu] la^ le roy de France pourchaifa tant que la gent 
d'Araigne le prirent en perfone^ & le roy de France manda 
fa gent la, quy eiirent le pape en lor garde, & le mene- 
rent a Rome, & fu fi garde que nul ne poiet parler a luy 



a. Le mf. repete guallees en fiffes quy efteent. 
terre& fe mirent dedens les ede- 
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que par conge des gens dou roy de France; & en fel 1303 
eftat fi morut^ & fu fait pape en fon leuc frere Nicole 
prechor, quy fu lonbart, & nory en Veneyze^ le quel vef- 
quy poy de tens & morut; & fu fait pape Climens quint ^ 
a Imcarnafion de Crift M & CCC & v(i). 

641. En ce dit an avynt .j. grant contens entre le 
roy de France & le conte de Flandres, & Tachaifon fi 
fu que le conte de Flandres voloit doner fa fille au fis 
de meffire Odouart^ roy d'Engleterre, dont le roy de 
France ne le voft confentir, & lift le roy de France 
prendre la damoizele fille dou conte de Flandres, & la 
tint en fon poier. 

642. Dedens fe avint que le due de Bourgoyne, & le 
conte de Bar, & le conte de Flandres fe revelerent contre 
ie roy de France, & mut une grant guerre^ done les Fla- 
mens mirent a Tefpee, & tuerenc tous les bayllis dou roy 
de France^, & le roy de France ala afeger le conte de Bar, 
& fur ce le conte de Bar vint a fa mercy, & le roy de 
France ly pardouna. 

645. Le roy de France manda fodeer, fergenterie, pie- 
taille a lanfes longues & as aubaleftres^ & fi manda le 
conte d'Artois & gens a chevau & contes & barons de 
France(s) pluyfTours, & vyndrent en Flandres. 

644. Les FlamenSj quant il le virent venir, fi firent J. 
foce fee entour yaus, que les Frances ne porent palTer vers 
Flamens que par .]. eftroit pas^ dont il avinc que la gent 
pietaille a lanfes longues pafTerent outre, &lc conte d^Ar- 
tois les fifl: retorner. 

64)". Les Flamens^ quant il virent fi grant gent contre 
yaus, fi en eiirent grant paour^ & aveent fait chevetaine 
fur yaus le conte de Nemur, nevou dou conte de Flandres, 
& fe dit conte & les Flamens manderent .j. mefage au 

a, Mf. cart. 
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1303 conte d'Artois, le quel ot nom Piere le Roy, qui fu mout 
fage & bien parlanc^ & ofryrent au conte d'Artois de ve- 
nir a fa mercy & dou roy de France a fon plaizir^ fauve 
la vye d^eaus & de lor femes & de lor enfans. Ec le conte 
d'Artois ne les vofl refevoir que dou tout a la mercy & 
au gre dou roy de France, & les Flamens ne s'ozerent 
metre 3 dont le conte d^Arcois fe mill, luy & la gent, a 
chevau aler avant contre Flamens, & Flamens lor vindrent 
encontre, & les reuzerenc & efprefferent tant que il firent 
flatir les Franffes dedens fel foce fee & en tuerent tant a 
lor gre quy furent defconfis de tout, & fu mort le conte 
d'Artois & mout de haus ^ barons de France, de quel fu 
grant damage. 

646. Enci aus jours & a fel tens, le conte de Flandres 
eftoit en prizon dou roy de France, quy s'eftoit mis a la 
mercy dou roy de France, par la ma(a)nterie de mon fei- 
gnor Charle, frere dou roy de France, quy le mift en pri- 
fon a Pontoyfe ou il morut 5 & aufi meifmes le due de 
Bourgoine & le conte de Bourgoine vindrent a la mercy 
dou roy de France, & lor pardouna. 

647. Quant felle meiaventure avint a la gent de France, 
il y ot mors gens a chevau .vj"^. des plus nobles & des 
meillors de France. 

648. La novelle ala au roy de France^ quy en fu mout 
dolens & couroufe, & fift afembler .j. grant hoft de gens 
a chevau & a pie, & ala meifmes fon cors en Flandres ; 
& avoit le roy de France pence de grever Flamens aufi 
par mer, & pour ce il ordena ^ par .j. home de Jeune, quy 
ot nom Renier de Grimaut, vaillant & prou & entrepre- 
nant, quy li fifl: venir priveement meneftraus de labourer 
guallees & mareniers, & en fift .vij. guallees & les arme- 
renc fes Jeneves a lor maniere, & fu lor amirail le dit 

a. Mf, haut — b. Mf, dorna. 
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Renier de Grimaut^ & alerenc damagant les coques des 1303 
Flamens, fi come vos ores. 

649. Le roy de France^ quant il fu en Flandres, il afega 
une fite quy a nom Lihle, & les Flamens fe defendirent 
vayllaument; & fu la bataille mouc mortal, car ly roy de 
France a Fafemblee fu abatu de fon chevau, & fu a pie 
entre fes enemis quy Pafaillirenc, mais il fe defendoit de 
tel maniere que il aveit une efpee en la main, a qu^il 
feroit fon cop, efloit fi fort & fi grief que rant toft eftoit 
mort eftendu a terre, car le roy de France eftoit grant de 
cors plus que .j. grant home, n'eftoit bien .j. paume quy 
eft plus d'un bras, & aveit les os plus gros que chevron, & 
eftoit de cuer prous & hardy come lion, & fi n eftoit 
cheval fi haut ne fi fort quy ne le feift pleer defous luy, 
& avoit fi grant forcheiire de cuylTe & de janbes que fes 
pies eftoient pres de terre a un paume, quant il chevau- 
choit, & fu fi biau de vyfage & fi blanc & fi blent que 
a fon tens ne fu au monde plus biau de luy, & fiaus qui 
Pont veil fevent bien que enfi eft la veryte, com je vous 
ay devife. La bataille fu mout grieve & mout perelyouze 
d'une part & d'autre 5 & fu le roy de France a pie par ij. 
ou .iij. fois, que fon chevau ly fu mort defous luy, & puis 
que il fu remontes^ avint, fi come le dit roy de Franfe 
eftoit en terre, .xxiiij. chevaliers pour fon cors garder fur 
.j. leuc hautet ; fi vint .j. haut home de la part de Flamens, 
quy eftoit feignor dou Cue, & s'enbaty fur ie roy de 
France, & le fery d'un bordon par my le cors, mais le 
roy fu fi bien armes que le cop ne le fift nul mal, & tant 
toft fu le feignor dou Cue mort & depeffes par pieftes. 
En la fin, Flamens ne porent fouffrir ny durer la bataille, 
& furent defconfis de tout, & le roy de France prift la fite 
de Lihle, de dens laquelle fite fift faire .j. mout biau chaf 
tiau & fort, & ordena de fa gent par dedens le dit chaf- 
tiau pour luy garder & pour aver la gent de la fite plus 

c 40 
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1303 a fon coumandement. En tel maniere avint de felle ba- 
caille, come vos aves oy^ par terre. 

6f o. Or vos viaus dire des gualle[e]s dou roy de France 
& de fon amiraill Renier de Grimaut^ coument il efplai- 
terenc, & fe qu il firent. 

6f I. Le die amiraill fe mift a fes gualees par fiaus leus 
ou il cuyda ou ques devoient paflTer quy aleent & veneent 
en lor veages, & tant les atendy que il les encontra tout 
enfemble a caravane, car les Flamens aveent oy de fes 
gualees, & pour ce les Flamens aleent enfemble, con vous 
Tentendes; & fi toft com il virent les dices gualees, tanc 
toft s^armerent pour yaus defendre, & fiaus des gualees 
quy font vaufiaus, con fet chafcun, bien remuans, ligiers 
d'aler & venir a lor volente. Si vindrent les qouques bien 
armees & enchaftelees en tel guyfe qu'il furent pres aufy 
hautes con les coques^ & fe conbatirent enfenble mout 
afprement^ & les coques quy ne font mye vauffiaus de 
riens ni ne poleent fecourre Tune a Tautre, fi furent a 
grant mefchef, & tant alerent fes guallees en tous fes 
coques^ afaiant de bataille chafcune, que il prirent .xxiiij. 
a tout lor charge, & entre tant con fes furent priffes, le 
vent fe mift en tel fignal, quy fu moutboun pour les autres 
cuoques, & firent velle, & s'en partirent mout damages 
& nafres. 

6f2. De dens les .xxiiij. coques quy furent prizes, avoit 
mout de grant richeffe^ que tout fu dou roy de France 3 
& fu Renier de Grymaut pour feluy guain mout hennore, 
&fait chevalier, & ly douna le roy mout biau fie. 

6f 3. Or vos diray dou conte de Flandres, quy eftoit a 
la prizon dou roy de France, mais il chevauchoyt parcout 
la on il ly playflToit. 

6^4. U avint .j. jour que il vint devant le roy de France 
& ly prya de luy laiflfer aler en Flandres, pour veyr fa terre 
& fa gent dont il en avoir grant dezir, & le roy ly de- 



IIL LE TEMPLIER DE TYR. :jl5' 

manda quy feiirte il avoit de luy qu'il deiift revenir. Le 1303 
conte relpondy que il non avoit feurte que fa foy; & le 
roy laiffa aler le conte fur le. il ala a Flandres & vy fa 
terre 5c fes amys quyli confeillerent de non retorner plus 
en priffon^ inais il ne le voft croire & tint fa promeffe 
& fa foy, & retorna a fon feignor le roy de France en la 
priffon de Pontoize, la 011 il morut, veil de x. ans. 

65'^'. La pais fu faite de Flandres^ quant la lite deLihle 
fu prize tout a la mercy dou roy de France & a fon gre; 
& ja por ce que il avoit reflTeii fi grant damage, il ne rendy 
a nui mau guerredon. Et or vous layrai de fe, & vos diray 
d'un[e] autre aventure. 

65'6. Oiiant vint en ce die an de M & CCC & in de 
Crift^ a .vij. jours dou mois d'aouit^ avint en fihle de 
Chipre .]. crole mour grant & mour durable eel que Ton 
ne le fenty en noftre tens fi grant; & quant en Chipre, 
Dieu mercy, il ne fifl nul damage, mais en Candie^ quy 
eft en Crit[e], & a Rodes, fifi: mout grant damage^ & 
morut mout grant gent, & fu fentu par tous les leus dou 
monde, con les marchans Font reconte. Ores vos lairay 
de fe, & vos diray que avint en Chipre. 

6)^. Le roy Henry de Jerufalem & de Chipre,, apres 
la mort dou roy Johan, fon frere, fi avoit autres .iij. freres 
maifnes de luy, & a feluy quy fu aihnes des autres quy ot 
nom Aumaury, a feluy^ fift il don d'une fite quy a nom 
Sur^ quy eil en Surie, & le fift auffi couneftable dou 
royaume de Jerufalem & tout foit fe que Sarazins te- 
noyent prize au jour la terre de Surie, tou[ie]fois il ly fift 
fe don, par ce que il e^ Foit] renomee de (eignor & eftoit 
marye a la feur de Haiton, roy d'Ermenie, le quel dame 
eut nom Yzabiau, & Fala efpouzer en Ermenie. 

6)8. L'aucre frere^ quy ot nom Guy^ fu marie ala dame 
de Baruth, quy avoit eile feme de Hanfre de Monforc, quy 
fu frere de mon feignor Johan de Monfort, feignor de 
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1303-1304 Sur & douToron; & a ceftu Guy le roy Henry dona la 
coneftablie dou reaume de Chipre, mais il ne vefquy 
guayres & morut^ & lailTa .j. fis & une fille quy eiift de 
fefte dame de Baruc, s^efpouze; & le fis ot nom Huguec^ 
& le roy, fon oncle, le norry entour luy. 

6f9.De puislamort dou die coneftable^ le roy Henry 
fift couneftable meffire Haimery^ quy fu fon frere le(s) 
maifnes de freres. 

660. Le roy avoir ij. oncles de la rayne fa mere, que 
Tun fu nome meffire Balian d^Yblin, quy eftoic fenefchau 
dou royaume de Chipre, & Tautre qui fu maines, fy ot 
nom meffire Phelippe d'Yblin ; & avinc, f\ come a Dieu 
ploftj que le fenefchau morut^ & fu fait fenefchau dou 
royaume de Chipre le dit meffire Phelippe, fon frere. Ores 
vos ay deviie les freres & les oncles^ por ce que vos puif- 
fes myaus entendre les herremens de lor afaire^ que vos 
entenderes devizer fi avant. 

661. Le roy Henry en feluy tens n'en uzoic ny faizoit 
nul eftroic confeil que par meffire Phelippe dTblin^ fon 
oncle^ le fenefchau^ & de tous les autres fe tenoic efchif^ 
& tant ufa le roy en tel maniere que par lor porchas de 
I'enemy d'infer Fenvie crut entre yaus fi avant que meffire 
Aumaury, feignor de Sur, enprift a eftre gouvernor dou 
royaume de Chipre & afenty la volente des chevaliers, 
& trova la plus grant partie de fon affent. 

662. Et quant vint en Tan de Fincarnafion M & CCC & 
IV ^y meffiire Aumaury, feignor de Sur, frere fegont dou 
roy, fi enprift tout tronc a eftre gouverneour dou royaume 
de Chipre, & avint que .j. chevalier, quy a nom Hue de 
Prefterone^ fift une femonce au feignor de Sur & a plu- 
fours de Chipre, & furent le matin as bains & en la dite 
femonce : fi ordenerent de faire gouvernour le feignor 

fi, On lit dans le mf, m & ccc & vj, 
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de Sur, & tout fe que il fayffbient eftoit retrait au roy, 1304-1305 
le quel ne le poiet crere^ ains refpondok quy ne Toze- 
reent faire. 

663. Et quant vine Fendemayn de fefte femonce, quy 
fu a .xxvij. jours d'avril, par .j. mardy, meffire Aumaury, 
feignor de Sur, fifl: afembler en .j. fien hoftel tous les 
vauvaflTors & chevaliers quy pofl: avoir, pour foy ordener 
a gouverneour^ & coumanda que la porte full: clofe & 
que puis que aucun chevalier encralt, qu'il ne peiift yffir; 
& fu le confeil entre yaus. Et enffi come il eftoient au 
confeil, mefTire Phelippe dTblin^ oncle dou roy, fi eftoic 
che le roy, le quel avoic fell cefte choze quy fe faizoit^ fi 
come Ton le fift afaver a fon cazau Lamino^ & quant il 
encendy que il eftoient alemibles che le feignor de Sur^ 
fi s'en party dou roy^ & entra che la rayne, fa feur, & li 
retraift fe fait, & la rayne tant toft chevaucha, & mef- 
fire Phelippe i'amena deftre a I'oftel dou s[eignor] de 
Sur, & le feignor de Sur niffy hors dou confeill, & vint 
foul a la rayne^ fa mere. Done la rayne le rampona & 
ly dift : c^ Aumaury ques euvres font feftes, que vous fai- 
tes contre le roy, qui eft voftre frere & voftre feignor ? 53 
Et le feignor de Sur refpondy a la rayne, fa mere, que fe 
que il faizoit fi eftoic par les euvres de meffire Phelippe 
d'lblin. [Et meffire Phelippe d%lin], quant il oy fe charge, 
ly refpondy que fes euvres aveent tous jours efte bones 
entre le roy & luy ; & le feignor de Sur ly dift que il li 
moftreroic prochainement fes euvres ^ & la rayne quant 
elle les oy ramponer Pun a Pautre, fi fift partir meffire 
Phelippe d'Yblin^ fon frere, car elle douta que les paroles 
nen engroifficent entr'yaus, & meffire Phelippe fe party 
foul fans conpagnie, por ce que les fergans ne layffeent 
nul chevalier yffir, pus que il fuft enrre, con vos aves oy^ 
& demoura la rayne foulle, dont le feignor de Sur la fift 
aconpaigner a fes chevaliers^ quy eftoient de fa partie, 
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1305 & encores le roy ne favoic rien de tout fe fait^ & quant 
meffire Phelippe d^Iblin retorna che le roy, il s'afifl: pres 
de lay, & ne le vofl: riens dire Tafaire. 

664. Le feigner de Sur recorna au confeill, & tant par- 
lerent enfemble quy le firenc governeor dou royaume 
de Chipre, & monra a chevau le die gouverneor & toute 
la chevalerie o luy^ & vindrent a Toflel le roy^ & par .j. 
efcrit ly diftrent fes paroles que vous ores; & celuy quy 
dift ce, fi fu meffire Hugue d'lblin^ quy fu frere dou co- 
neflable Phelippe dlblin, quy mor(u)t eftoit, & fu la pa- 
role en fe dite : 

66y. cc Nous, fire, foumes venus par devant vos, & vos 
fayfons afaver que pour ce que vous eftes mezaife de 
voftre cors, & ne poies mye bien entendre a gouverner 
le royaume fi come il covient, & meifmes pour mout 
de rioces quy font avenus a noftre tens de vos a pluzors 
gens & efpeffiaument avec les Jeneves, nos pour ce avons 
ordene & fait par court governeor voftre frere, monfei- 
gnor Aumaury, feignor de Sur. 3:> [Sur] ce le roy ref- 
pondy enffy : 

666. « Que vos voles dire que par ma maladie vos 
aves fait gouverneour, il eiit a nos anfeftres .j. roy quy 
fu mezel, ni ja pour ce ne fu fair nul governeor a Ion 
leuc, & fe vous dices dou contens & de la riote des Je- 
neves, je fais fait par le feignor de Sur, & fe vos aves 
fait le feignor de Sur governeour, tous mes homes ne 
li ont pas jure, ^y 

667. Le feignor de Sur refpondy & dift enffi: a Tref- 
tous m'ont jure, & s^il y ait nul quy ne viaut jure[r], il me 
jurera, & feluy qui ne vorra jurer, je li meteray fe bordon 
par my le cors a ly & toute fa generaiion jufques au tiers 
degre.j^ Et fe party le dit governeor, & nyffy de hors de 
la chambre dou roy, & fift crier le banc par la terre a 
fon nom come de governeor^ & par tel maniere fu il 
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gouverneor^ & aucuns chevaliers ly jurerent, que puis 1305 
ly furenc a rencontre, coume vous orres fi apres [en] 
fe livre. 

668. Le dit governeor en fon comenfement fi douna 
au coumun de Veneize franchife au royaume de Chipre 
par grafe. Et fi vous lairra a dire dou governeour julques 
a un[e] autre fois^, & vous diray un[e] autre aventure per 
ce que elle avint au tens de ceftes chofes qui avindrent 
en Chipre. 

669. U avint que depuis la perte d'Acre, que le maif- 
tre de FOipitau de faint Johan, frere Johan de Vilier, fu 
more, & fu fait apres luy (fu) maiftre frere Eude dou Pin, 
quy vefquy mout poy & morut; & fu fait maiftre apres 
luy frere Guliaume de Vylieret^ provenfal, quy fu priour 
de Saint Yglife, 

670. Ceftu maiftre fi eiit .j. nevou, jeune frere de 
FOfpitaU;, le quel il fift grant comandor, Ceftu couman- 
dour eftoit nome frere Fouque de Villeret^ qui fu large 
& courtois & mout liberal, & fu de fi bon portement en 
fa baillie^ quy ce fift mout amer & prizer des freres & 
d^autres gens, & fi come aventure avient que le maiftre 
fon oncle fi morut, & les freres de la maizon firent maif- 
tre feftu frere Fouque, grant coumandour a Fincarnafion 
de Crift M & CCC & V. 

671. El quant le maiftre fu afermes, il enprift une 
prife, com je vous dirais. 

672. U y a un ihle quy s^apele Rodes, quy eft de Fem- 
perour de Coftantinople, la quelle eft en la crois de la 
mer & voizin de la Turquie mout pres^ & pres de Tihle 
de Chipre, & eft au chemyn de fiaus quy vont en la terre 
de Egipte, & fiaus de fefte ihle de Rodes eftoient confen- 
tans a pafler par yaus les vauffiaus charges de marain & 
de fer & de garfons grifons & femes, quy le porteenc a 
vendre as Sarazins de Babiloine, & meifmes fiaus de la 
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1305 dite ihle de Rodes porceenc ceftes meymes marchandies 
fouvent as Sarazins. 

675. Frere Fouque de Villeret^ maiftre de TOfpitau^ au 
coumenfement de fa maiftrerie^ voft avoir gre de Dieu & 
los & henor au fiecle : fi enprift d'aler prendre ceft[e] dite 
ihle de Rodes^ & pourpenla que il defenderoit a pafler 
les marchandies que je vos ay dices de fus^ quy aleent as 
Sarazins, & poroic aufi meifmes Ibufmettre fes vizins de 
la Turquie a la creftiente. Et pour coumenfer Tenpryfe 
qu'il vos dit, manda querre de Famagoufle .j. grant honae 
de Jene quy a nom fire Bonyface de Grimaut, le quel 
vint au mayftre au Colos, .j. cazau de TOfpitau pres de 
Lymeffon^ & la parlerent & ordenerenr lor afaire ft come 
il lor fembla, qui couvenoic a fel bezoin qu'il avoienc en- 
prife^, & entre pluyzors con fiaus quy furenc pris entr'yaus 
& pluyffors paroles meyfmes dites^ la chofe fu a ce con- 
duce & fermee qu'il firent lor armement, & monta le dit 
maiftre & fes freres fur le dit armemenr,& alerenr a Rodes; 
& en lor venue prirent rerre par force, & afegerent le 
chaftiau de Rodes, & ly donerent grant bataille d'engins 
& d'autre[s] chozes, & eftant au fiege de fe dit chaftiau de 
Rodes avinc chofe, fi come aventure avient, que un autre 
chaftiau quy a nom Filerme, quy eft loins de la mer, & 
Grifons Taveenc garny de fergenterie & de vitaille & avoir 
venu en lor ayeTurs de la Turquie, des quels il avoyent 
mis .iij^. de dens ceftuy chaftiau de Filerme,& avinc enfy 
que le chaftelain de fe dit chaftiau baty .j. fergant gri- 
fon, quy eiit honte & defpit, & fur fon cors vint as Of- 
pitauliers en Toft quy eftoit devant Rodes, com vos aves 
oy, & lor fift entendant & promift de rendre le die chaf- 
tiau, que je vos ays nome, de Filerme, dever fele parcie 
dont il guaitoit, fe il les voleent prendre. 

674. Ceftu home nyfli de nut de fa plafte que nul ne 
le fenty, & fu, fi con je vos ais dic^ encre les Ofpitalliers- 
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& eftoit ja grant pieflTe de la nut, dont le maiftre & les 1305-1306 
freres manderent gene d^armes a pie, & lor dounerent 
fey, & alerenc o luy^ & le dit home monta en fa piaffe 
la on il guaytoit^ & les Ofpitalliers & lor fergans mon- 
terent apres luy de la ou il monta, & prirent le dit chaf- 
riau par feluy leuc, & myrent a Pefpee les .iij. Turs fara- 
zins qu yl troverent layens^ & les autres homes & femes 
& enfans fe mirent as yglizes pour fauver lor vie. 

67^. Cede enprize de fe chaftiau fi conforta moutles 
Ofpytaliers & acrut lor cuer en plus fort afaillir & metre 
en avant lor bezoigne, ja foit fe qu'il demourerent plus 
de ij. ans a prendre le^ car le chaftiau eftoit moot fort 
& avoit bones gens d'armes dedens felonc gens gryfons 
qu'il efteent, & meyfmes TOfpitau ne le voleent f\ fort 
grever quy fe desfeyft^ & meyfmes pour ce que jfiaus 
de dedens efteent creftiens^ mais en covenable maniere 
firent lor poer de prendre le, & por ce dura tant le fiege^ 
& quant Dieu voft que la bezoigne full delivre por le 
bien de la creftiente por ce que les marchandies n'en 
alaffent as Sarazins, fi con je vos ay devize^ f\ manda une 
aventure, con je vos devizeray. 

676. II avint que Fenpereor avoit refeii letres & .j. 

mefage que fiaus de Rodes ly manderent, & ly aveent 

mande^ quy les deiift fecourre de vytaille & d'armes : 

dont fempereor lua une nave d'un Jeneves & la charga 

de fourment & d'armes afes, &lor manda par fe dit home 

que fiaus de Rodes ly aveent mande; & quant la nave fu 

as aigues deRodes^ fi ot fi fort tens qu'ele ne port prendre 

a Rodes, & d^ autre part il troverent .xij. galees armees : de 

Provenfas iiij., & Saido Doire une: La[njfranc Seba^ quy 

fe nemoit la pennate jeneves, fi elit une^ & de VingneuU 

jeneves .j. autre, & fOfpitau avoit arme les autres de 

Chipre par parties & d'autres leus, fi que la dite nave fe 

layffa courre en Chipre & vint au port de Famagoufte; 
c 41 
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1306 & fur ce .j. chevalier de Chipre, quy elit nom fire Pierre 
le Jaune, & avoit .j. lein arme de I'Ofpitau^ & vint de 
Rodes en Chipre, & eftant au port pres de fele nave^ le 
marchant jeneves feignor de la nave douta que fele fai- 
ne ne preifl: Fome devant nome quy efloic de Rodes & 
revenoic a Rodes ; en feile nave avoit afes de vicaille & 
armes que I'enpereor mandoit, fi le voft metre en terre 
a Famagoufte pour eftre plus feiir, & enfi come il eftoit 
a la barque, un des mareniers le conut de fiaus de la fai- 
tie de Pierre le Jaune, & voguerent vers la dite barque 
ou il eftoit, &le prirent, & pieftant fire Piere le Jaune le 
mena au maiflre de TOfpitau a Rodes, dont pour paour 
de mort^ feftu pourchaffa & trayca vers fiaus de Rodes^ 
dizant leur de par Tenpereor & par mout d'entrefeignes 
quy lor dift: que fiaus dou chaftiau fe rendirent a fiance 
d^aus & de lor biens. Et fu le dit chaftiau en la main & 
au poier de TOfpitau, porcant les cles au maiftre fiaus 
dou chaftiau, & par covenanfes devizees que lor biens 
lor demourerent a la fiance de TOfpicau, & eftant lor 
homes, fi come il efteent de Femperour de Coftantinople. 
Les Ofpitalliers lor tindrent bien lor covenanfes^ & adons 
apres les refurent a lor homes^ mais il les myrent a her- 
berger hors de la fortereflfe dou chaftiau, & fe herber- 
gerent au bourc- & fe fu en Tan devant de Fincarnafion 
de Crift M & CCC & vi^ & quant il Tafegerenc fu a M 
& CCC. 

677. Le maiftre & les prodes homes, freres de TOfpi- 
tau, rendirent grafes a Dieu & a la virge Marie de fe bien 
& hennor, quy lor avint, & labourerent le dit chaftiau & 
Fesforferent de toutes pars, & acuillirent mout de bounes 
gens quy veullent a Rodes venir pour anger le leuc, & 
mouteplier le, & de puis ont fous mis de lor obedienflfe 
pluyzours leus de laTurquie, quy lor dounerent truage^ 
ni onques n'en ozerent les mauvais marchans paffer de 
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la ny charger en Turquie ni marain ni melout ni autre 1306 
choze pour porter en Babiloine. Et fe nul f\ met a aler, 
rOfpitau a ces gualees : fi les preignent & les robent, la 
que chofe tourne a grant bien a la creftiente^ & enffi le 
porvea Dieu pour le miaus. 

678. En cefte inaniere manda Dieu grace au noble 
maiftre de TOfpitau & au prodes homes de la mayfon^ 
que il furent par ce leuc en grant lyberte & en grant 
franchife^ & en lor feignorie par eaus^ & hors de la fuge- 
fion de autre feignorie, & Dieu par fa grant grace les y 
teigne en bounes euvres ! Amen ! Or veus revenir au fait 
dou feignor de Sur, quy fe fifl; governeor. 

679. Il avint enfi que le dit governeor ne layflTa nul 
chevalier ufer ni chevaucher o le roy, fi ne fufl: meflire 
fenefchau, fon oncle^ & aucuns autres chevaliers que je 
vous noumeray: meffire Johan de Giblet de la Surie, quy 
fe dizec Arneb^ & fire Lois de Nores & fire Rolant de 
la Baume & fire Balian de Mongezarvy & autres .ij. Eftant 
fe fait en cefte maniere, pluyfTours chevaliers de fiaus 
meymes quy eiirenc jure au governeor^ fi furent en lor 
cuer mout repentant de ce fait, & le governeor s'en 
aparfut, & les eiit counetis^ & mout agaitoit de prendre 
les a point fur cefte coulpe 5 fi avint en fe mileuc que 
le gouverneor voft que le roy otreaft par fa court que 
il eftoit governeor par fon gre, & en voioit de ce faire 
chartre pour foy efcuzer as rois de la la mer de la force 
que il avoic fait au roy. Le roy en nuUe fin dift quy ne 
ie fereit & que il fe laireit avant tout defmenbrer, & le 
gouverneor Feiit mout a grief, & monta atant fefte re- 
gringne que le feignor de Sur governeor voft afaillir & 
prendre le roy par force en fon hoftel^ & s^arma le fei- 
gnor de Sur governeor & tout les fiens, & vindrent au 
confanon leve & au[s] chevaus covers en tour Foftel dou 
roy. Et fi or a fel tens .j. apoftan des Jeneves en Chipre^ 
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1306 quy eftoit a Nicoffie^ quy vynt en perfone, & tous les Je- 
neves de Nicoffie par fon coumandemenc o luy a con- 
fanon leve^ & eftoit Tapoflan fur .j. grant chevau, que le 
gouverneor ly douna en don. Seftu apofte avoit nom 
Jaque Panfan, & au tens pace par le roy avoit efte da- 
mage, & pris en perfone par le vifconte de Famagoufte, 
& mene trop hontozement en la prizon des larons ; & 
por ce fift il fe quy fift de venir as armes contre le roy, 
con fe foit chofie que il en fu blahmes & repris en Jene. 

680. Le roy, quant il vy que Ton le venoit afaillir & 
prendre en fon hoflel^ fi fift afembler fe quy port de gens 
en fon hoftel, & y fu mon feignor Phelippe de Yblin, fon 
oncle, fenefchau dou royaume quy fu arme, luy & les 
autres, & le roy meifmes fon cors fu arme, & dift que il 
voleic yffir pour faver quy li veroit encontre. Les gens dou 
gouverneor a pie & a chevau eftoient renges & armes 
par la rue de lone en lone par devant Poftel dou roy, 
mais la rayne qui avoit de tout fe grant dolour^ & freres 
Prechours & Menors & d'autres religious vindrent au roy, 
& s'agenouUierent devant luy, & meyfmes les damoyfeles 
fes feurs li vindrent devant a faire li prieres de non yffir 
encontre le governeor, & firent tant que il repaira, & fu 
fait la cort en tel maniere que meffire Phelippe d'lblin, 
fenefchau dou royaume, qui eftoit oncle dou roy & dou 
gouverneour, & tous les chevaliers & vales & fergans quy 
s'eftoient mis dedens la court dou roy en s^aye, quant il 
fu afeges, deveent venir a pie en cors fan fai[n]ture en 
Toftel dou feignor de Sur, governeor & cryer ly mercy; 
& le dit governeor lor devoit pardoner & faver vye & 
menbre, & non prifon de pain & d^aigue, & quy lor 
devoit rendre lor fies; & enfy con cefte covenanfe fu 
devizee, tout enfy fu fait. 

681. Meffire Phelippe du Yblin fenefchau ala a pie, 
mais non pas en cors^ & le vefque Guy de Famagoufte 
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ly aloit de pres jufques a Foflel dou gouverneor, & apres 1306-1307 
luy d'une bone pieffe dou jour alerent reus les autres 
chevaliers-, valles & tricoples & fergans^ a pie & en cors 
fans fainmreSj fi con vos Taves oy devizer. 

682. Ec quant il furent venus en Foftel dou governeor 
& fa prezence, il lor pardona^ & delivra a qui il vofl: [& 
mift] en prizon fiaus que il vofl: ; & je vos noumerais 
acuns, & vos dirais les chevaliers : 

685. Meffire Haimery de Milmars, & meffire Renauc 
de Saiflbn, & meffire Jaque de Floury^ chevalier d'Acre, 
& meffire Johan Babin^ & meffire Anciau de Brie^ & 
meffire Johan FAyze, & meffire Hugue d'Agullier, & fire 
Simon d'Agulier^ & fire Hugue Beduyn, & fire Gerar de 
Bries, & fire Thoumas de Bries, & autres chevaliers que 
ennu feroit de tout nomer. Ec fi furent auffi ij. valles 
areftes : Thoumafin d'Yblin & Berthelin Mahe. Or aves 
oy les noms de fiaus quy furent pris & maumenes pour 
ayder le roy, lor feignor. 

684. Et quant vint Fan apres, quy fu de Fincarnafion 
de Crifl; M & CCC & vil^ meffire Bauduyn d'Ybelin, pour 
ce quy li fembla maufait a aler tant avant contre le roy^ 
fi con le governeor mofl;roit^ fi ne fe vofl: ^ . . . . 

acuylly par tout^ fi ly manda .j. fien mefage atout le fer- 
mau, & quant le roy Haycon vy le fermau^ fi le baiza^ 
& le mift fur fa tefte & fur fes ziaus^ & defendy fiable- 
menr, & fi mena o luy le petit roy fon nevou, que je vos 
ai dit. 

68^. Si tofl: con ceftu grant feignor tatar le tint, & 
aucuns autres chevaliers o luy qui efl:oient d^Acre, Fun 
ot nom Gille Antiaume, il cuyda venir a fon entende- 
ment, & ly requifl de par le grant cazan le reyaume d'Er- 

a. Unfeuillet du mf. manque ici. 
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1307 menie. Haiton li refpondy que il n eftoit mye fiens^ ains 
eftoin de fel anfant, fon nevou^ quy avoit nom Livon. Se 
grant feignor tantoft fans nul refpit coumanda a fa gent 
de luy ocirre; dont fa gent le depeferent as efpees & tons 
les chevaliers & autres quy eftoienc o luy. Et quant Pen- 
fant Livon le petit vit que Ton tuoit fon oncle & les au- 
tres, fi fouy entre les tentes des femes des Tatars pour 
fauver fa vie, mais riens ne ly vaiut, que les Tatars Tale- 
rent prendre, & le traiftrent des femes, & ly taiilerent la 
tefte, quy eftoit enfant quy n'avoit pas .x. ans d'aage. 

686. Qiiant cefte chofe avint, les freres dou roy Hai- 
ton, Hoiffin & Alinah, fe tind[r]ent fore lor leuc & lor 
chaftiau^ & quant fes Tatars virent quy ne porent rien 
efploiter a lor entendement, fi repairerent mout repen- 
tis & en grant paour que Cazan ne lor feift mal, fi come 
il lor fift, a con vos orres. 

687. Quant [eft de] Hoiffin & Alinah, freres de Haiton 
(mais fes .ij. Hoiffin & Linah furent nes d'une ventree, 
mais Hoiffin nyffi premier), fi voft Hoiffon que Alinah 
fuft roy & feignor, mais Alinah quy regarda a liaute & a 
rayfon, ly dift que la hautece venoit miaus a luy, pour 
fe quy nifty premier dou ventre de lor mere avant de 
luy; & enffy tint Hoiffon le royaume d'Ermenie en fon 
poier, & apres fe fift encorouner. 

688. Et de la mort de lor feignor & frere, le roy Hai- 
ton^ furent mout dolens, & de Tenfant le petit roy lor 
nevou, & puis que il eiirent ploure & fait lor doulor a 
lor ufage & enterer leur cors, le dit Hoiftbn, roy d'Er- 
menie, manda Alinah, fon frere a grant can Cazan des 
Tatars, foy conplainant de la mort de lor frere & de Fen- 
fant lor nevou^ que fa gent aveent mors fous fa fiance, 
venant a fon comandement par la prezenfion de fon 
fermau. 

689. Le roy Cazan, feignor des Tatars, tint fe fait mout 
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a grief & a grant dehleaute, & fifl venir leluy fien che- 1307 
vetaine de Telle gent que il avoit mande por la Turqie 
guarder, & ala faire fel fait dou roy d'Ermenie, con vous 
Paves oy, & fi li fift tailler la tefte & a tous les aucres 
quy aveenc feru de lor efpee a tuer les .ij. devant nomes 
Haiton, roy d'Ermenie & ^ Tenfant le petit roy Livon5 & 
fe revint Alinah en Ermenie. 

690. Baron Hoiffin, quy eftoit roy d'Ermenie, fe tint le 
royaume faizi, & tenant or avoit il encores .ij. freres en 
Coflantinople, que Fun {\ ox. nom Sembat, feluy quy s'ef- 
toit fait roy & avoit fait eftrangler fon frere Toros & 
aforber de ziaus Haiton, lor frere aihne, quy eftoit roy, & 
Pautre frere avoit nom Dendin, lequel Dendin n'avoit 
guaire que il eftoit mort, & eftoit une lor feur^ feme de 
Fempereour de Coftantinople, & eftoit en vye encores. 

69 1. [D]ont feftu Sembat^ quant il oy la mort de Hai- 
ton^ fe party de Coftantinople^ & vint en Chipre, quy 
avoit fa feur, feme dou feignor de Sur governeor, & fu 
en Chipre aucun jour, & puis ala a une gualee en Erme- 
nie, & manda fon meiage a fon frere HoifTon quy li ren- 
dift le royaume, car il eftoit aihne de luy, & a luy venoit 
de raiffon^ & Hoiffin ly manda que il avoit creve les 
ziaus au roy quy eftoit fon frere & fon feignor, & avoit 
fait eftrangler I'autre frere, & que par fes heuvres eftoit 
il traitre, & que traitre a nul leuc de droit ne doit tenir 
cerre & a que a luy venoit le dit royaume, le quel tenoit 
& teroit tous jours. Ceftuy Sembat oy fes refpons, & 
vit bien que il ne poret enfy efpleiter, & fe party & 
tourna en Chipre. 

692. Le roy Hoiffin le fift aguaiter & efpier, & fift ar- 
mer .j. lein mains de gualee, & manda .j. fien feel Gene- 
ves des grans homes de Jene, quy ot nom fir[e] Baude 

a. Le mf. replete &. 
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iso/Efpine defus le lein, pour atendre enfi come il yreir en 
Coftantinople. Sire Baude y ala & Tatendy granc pielTe 
en felle mer par la ou il faveit que il deiift pafTer^ mais 
le dit fire Baude fi fu malade & vint a Rodes^ & la fi 
trova fire Sadon Doire^ quy [eft] un autre grant home 
de Jene^ & park a luy de fe fait, & ordena o luy que le 
dit fire Sadon atendy feftu Sembat en vees. 

695. [D]ont il avint que le dit Sembat, puis que il re- 
tourna d'Ermenie en Chipre^ fi fe mifl; dedens une gua- 
lee d'un Jeneves, quy a nom fire Jeany de Guyzolfe, quy 
alet en Coflantinople- & alant en lor vee^ fi troverent fire 
Sadon Doire avec fa galee^ & s'acofterent fiablement 
run[e] guallee a Tautre, & fe parlerent, & en la fin fire 
Sadon dift que il voloit aver la perfone de Sembat en 
toute maniere, dont fire Jouanyn de Grizofle dift que il 
ne ly douroit en nule maniere, & fire Sadon difi que il 
le prendereit par force. Sire Joanyn de Guizofle, quy ne 
le poft defendre, pour ce que fa gualee [eftoit] malarmee 
& n'en avoit mye tant de gens con felle de fire Sadon, fi 
monta fur la dit[e] gualee a gens d'armes, & prift le dit 
Sembat, & le mift en fa gualee & Fenporta en Ermenye au 
roy d'Ermenye Hoiflln, fon frere; & s[ire] Baude Efpine 
quy eftoit venu de Rodes en Chipre malade^ refut une 
letre de fire Sadon par .j. fien enfant^ par laquele letre 
ly fift afaver coment la bezoigne eftoit parfaite, & que 
Sembat eftoit pris & le menoit au roy d^Ermenie. Et tant 
toft fire Baude quy eftoit a Famagoufle lua ,j. panfle & 
Tarma & fe mift dedens tout malade, &s'en ala a Layas 
en Ermenye, & apres fe qui fu party d'une lieue, fu 
feii a Famagoufte ce fait, & s'il fuft en poy demoure, il 
fuft efte pris. Et enfi avint de fefte be^zoigne; & le roy 
Hoiftin & fon Alinah prirent ceftu lor frere Sembat & le 
tindrent en prizon, & dedens fe Alinah morut foudaine- 
ment, car il eftoit travayllie mout en chaffer, & fur fon 
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travaill manga laic quy eft mouc froit, & fubicemenc ly 1^07 
prift un mau dont il morut pieftanr, & de luy fifl mouc 
grant deul le roy Hoiffin. Dont il avint depuis la more 
de ce fien frere^ que gualees vindrent de marchans vene- 
fie[n]s^ encre les quels gualees vint un grant home de 
VeneyflTe, quy eiit nom fire Nicolet Moriffinj mefage en 
Chipre & en Ermenie, au quel le roy Hoiffin d'Ermenie 
livra feftu fien frere baron Sembat, quy le mift fur les 
gualees^ & alant les dites gualees en lor chemin, quant 
il furent en poy loins de la de Chipre, le dit Sembat 
morut fur mer de maladie. Enfi remeft au roy Hoiffin le 
royaume d'Ermenie fans nul concredit. Or vos veus re- 
traire un[e] autre aventure, quy avint fi con vous enten- 
deres. 

694. Il avint en fe dit an de M & CCC & vil de Crift, 
fi con je vos ais die, que pape Nicole morut Fan pafle, 
& fu fait pape en fon leuc Clemens Quint, le quel fe tint 
en Avingnon & a Bordiaus, & ne vint a Rome nule fes 
rant con il fu pape. Ceftu pape avoit mande querre a luy 
frere Jaque de Molay^ maillre dou Temple, & fu fait 
apres maiftre Tibaut Gaudin, & tiers apres frere Guil- 
laume de Biaujeu maiftre, quy morut tue a la prife d'Acre, 
fi con vos Faves oy fi aryere en fe livre. 

695'. Ceftu frere Jaque de Molay, maiftre dou Temple, 
quant il fu outremer, le porta mout efcharfement vers le 
pape & les cardenaus, car il s^eftoit mout efchars hors de 
rayfon, & toute fois le pape le refut a mout biau femblant, 
& en fe myleuc le maiftre ala a Paris & en France, & re- 
quift dou trezorier dou Temple fon aconte & trova que 
le trezorier avoit prefte au roy de France une grant can- 
tite d'avoir, que I'on dit .iiij^m. flourins d'or, mais je ne 
fay s'il furent mains. Ft fe coureffa le maiftre mout fort 
concre fe trezorier, & ly leva Tabit & le chafta de la re- 
ligion, dont il vint au roy de France, quy fu mout cou- 
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1307 roufe de fe que par s'achaizon ly fu leve Tabit, & manda 
.j. haut home de France au maiftre, priant luy pour amor 
de luy ly deiift rendre Tabit, & que ce que il devec a la 
mayfon, il le rendra volenders; dont le die maiftre ne vofl: 
riens faire & refpondy autremenc que il ne deiift "" a la 
priere de tel home come eft le roy de France, Et quanc 
le roy vy que il ne voft riens faire pour fa priere, fi 
manda, priant au pape que il mandaft de par luy au 
maiftre dou Temple de rendre le mantiau de Pabic dou 
Temple au trezorier, & le dit trezorier en perfone porta 
la dice letre dou pape au maiftre dou Temple, quy ne fift 
riens pour le pape^ ains dient que le maiftre jeta la dite 
letre au feuc^ quy alumoyc en une cheminee. 

696. Le roy de France Teiit mout a grief, & quanc 
vine dedens aucuns jours apres, le pape requift le maiftre, 
& vine de Paris o luy, done le pape ly requift que il ly 
donaft la regie de fa religion dou Temple par efcrit, & 
le maiftre la ly douna & la luc. Et depuis a efte parle 
entre la gent de tantes manieres de la religion dou Tem- 
ple que je ne fay quy verite je puiffe efcrire, fors cant que 
les chofes quy font avenues publiquemenc puis je bien 
elbrire, que apres que Ton die que il fu examine par fages 
& par les religions Tefcrit de lor regie, furenc defpofes 
& desfaic lor religion, & .xxxvij. furent ars a Paris, & 
dient fiaus quy les virent ardre, que cant com il ardoient, 
crieent a haute voys que le cors d yaus eftoit dou roy de 
France & Tarme eftoit de Dieu. 

697. Et meyfmes au detain, le maiftre & le comandour 
de Guafcougne fi furent menes a Paris, par devant tout 
le peuple la ou il y ot afembles plus de .t". perfones, & 
y furent .ij. cardenaus de par le pape, quy firent lire(nt} 
.j. efcrit de lor regie, par le quel efcrit s'entendeit que il 

a. Mf dit. 



III. LE TEMPLIER DE TYR. 5^1 

Taveent coneii & gehi "" de lor bouche; mais marchans quy 1307-1309 
fe troverent la dient que le maiftre fi corna vers le peuple 
& difl: bien haut que rour ce que fel efcrit dizeit eftoic faus^ 
& que ii tel chofe n'en avoi[en]c dit ni ghei,, ains eftoienc 
bons creffiens. Ec fur fefte parole .j. fergant le fery de la 
paume fur la bouche^ qu'il ne poft plus dire, & fu trayne 
par les cheviaus en ^ une chapele, &le tindrent tant la que 
il fu bien tart, & que le peuple fu amerme & party de la 
plus grant parrie. Et adons le dit maiftre & le couman- 
dour de Gafcoigne furent mis en une barque & pafes 
en rihle, quy eft de dens le flum,& la fu le feuc alume^ 
& le maiftre lor pria qu il y fofriffent a dire fes oryffons^ 
les queies il dift a Dieu; & puis fe livra a faire de fon cors 
lor volente. Et enfy leaus le pryrent & le mirent au feuc, 
& fu ars^ & le Dieu tout puiffant quy feit & conut les 
chofes facrees^ ill feit que il fuft innocent de fel feit que 
Ton lor mift fus luy, & les autres quy furent ars, font mar- 
tirs devant Dieu, & fe il font tes quy fay em defervy, il 
ont efte punis, mais je puis bien ^ dire^ tant que a I'apa- 
rant, je les ay coneiis pour bons creftiens & devos en 
lor meffes & en lor vie^ & efpeciaument le cors de mon 
feignor le maiftre^ quy fu frere Guillaume de Biaujeu, en 
mout d'amohnes grans & larges que il faizeit a pluzours 
bounes gens priveement & a Faparant, come chafciln le 
feit, quy Font veii. Mais je vos layray a parler de fefte 
rayfon, & vos diray un[e] autre aventure^ quy avint en 
Chipre trop male, pour la quele eft creli & monre grant 
defcort, quy peut tourner a grant peril dou pais. 

698. II avint en Tan de fincarnafion de Jehfu Crift 
M & CCC & IX, que le feignor de Sur governeour fift 
prendre fon oncle, mon feignor Phelippe de Yblin, fenef- 
chau dou royaume de Chipre, quy eftoit a fon cazau 
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1309 Lamino, & le prifl: meffire Haimery couneftable dou 
royaume de Chipre, quy eftoic auffi fon nevou, & le mena 
a la maryne dou dit cazau, & la le fift moncer en una 
gualee armee, & fu mande au roy d'Ermenie^ qui le tint 
la en fa garde. 

699. [EJnfement le dit gouverneor fift prendre meffire 
Bauduyn de Yblin & metre en une faitie armee^ & le 
manda en Ermenie luy & autres chevaliers^ quy font fi 
defous nomes ; fire Heimery de Mimars, & fire Jaque 
de Flourin, & fire Hugue Beduyn^ & fi fii fire Eftorgue 
Pedot & fire Guillaume Roufel, & s[ire] Nicole de Saint 
Bertin, & fire Phelippe de Giblet, & fire Jaque d'Arcuffe^ 
& s[ire] Jaque Cofte, & s[ire] Thoumas de Biaufort.Tous 
fes chevaliers furent mandes en prizon en Ermenie, pour 
ce quy ne voleent obeir le coumandement dou dit gou- 
verneor. 

700. Le feignor de Sur gouverneor^ quant ii vy que 
le roy fon frere ne ly voft otroier en nule maniere dou 
monde quy fu fire & gouverneor de par luy^ pour ce quy 
fe peiift efcuzer as feignors de la la mer^ fi voft mander 
mefage au pape & au roy de France, a foi efcuzer de ce 
qu'il avoit faitj & que pour le myaus fu la chofe ordenee 
felonc Feftat en qui le roy eftoit. Et manda a cefte me- 
fagerye fire Johan de Brye & .j, autre chevalier fodeer, 
quy ot nom Johan Lombart^ & furent au pape, & trove- 
rent la le roy de France, & par devant le pape & le roy 
de France chargerent le roy Henry de laydes maladies 
& de laydes countenanfes, les queles il n eftoient pas en 
luy fans faille, mais enfi fu la parole entre la gent que 
fes mefages aveent dit, & dit on que le pape & le roy 
de France ne donerent mye fei a lor die, & ne lor firent 
pas bon refpons^ & pour fe fe partirent fubitement de 
court, & retornerent en Chipre. 

701. [Et] apres le feignor de Sur, gouverneor, fe mift 
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de tout a faire dou pis que il poft, & manda a la dame 1309 
de Sur, fa efpouze, au roy d'Ermenie a porchaffer & 
traycer coment s^il vozift tenir le roy Henry^ fon"^ frere 

e . 

dont 1 

menye & 

car la di 

gouvern 



de fes 

„dift vi- 

vefty & 

, . . . fon lit & 

veant 

en vint 

n& 

la 

a. 6V dernier feuillet efl dechire : au ^erfo la Jin des kuit premieres 
il ne refte au redo que le commen- lignes. 
cement des cinq premieres lignes & 
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LES GESTES DES CHIPROIS. 



702. Cejiui livre il Pa efcrit JoHAN LE MiEGE, pri- 
lounier a CherineSy quy Vaconply le mercredy a Ax. jors 
d'avril^ Van de U & CCC & XLIII de Crift ^. 



a. Cette notefe trowve tranfcrite 
fur le njerfo d^un feuillet hlanc qui 
a He place apres les mots tout en- 



femble du paragraphed ^1, Voyez 
plus haut les paragraphes 235 Sf 
236. 




TABLE CHRONOLOGIQUE 



GESTES DBS CHIPROIS^ 



agf: 



II35' 




*i 136 


[1190], 


*i 141 


[1154]- 


*II42 


[*i43]. 


*i»43 


[1T44], 


» 


[1198]. 


» 


[1142]. 


1145. 




1 146. 




*ir47 


[T14S]. 


*ii4S 


[1168]. 


1153- 




1154. 




'^ 




*iiS7 1 


[1159]- 


*i 161 


[1159]- 


*ii63 


[1162]. 


^'^641 


[1161]. 


1 165. 




116S. 




1 169. 




T170. 




*IT7I j 


;ii7o]. 


^174 1 


:II73]- 


1177. 





Mort de Henri W, roi d'Angleterre. 
Mort de Frederic I^^', empereur d'Occi- 

dent. 3 

Mort d'Etienne, roi d'Angleterre. 4 

Intronifation du pape Celeftin IL 4 

Intronifation du pape Luce II. 4 

Mort de Henri VI, empereur d'Occident. 4 

Mort de Foulques, roi de Jerufalem. 4 

Intronifation du pape Eugene III. 4 

Depart pour la Croifade. 4 

Siege de Damas par les Croifes. 4 

Mort de GuiUaume, conite de Nevers. 5 

Intronifation du pape Anaftafe IV. 5 

Intronifation du pape Adrien IV. 5 
Prife d'Afcalon par Baudouin III, roi de 

Jerufalem. 5 
Mort du pape Adrien IV. 6 
Intronifation du pape Alexandre III. 6 
Mort de Baudouin III, roi de Jerufalem. 6 
Couronnement d'Amauri, roi de Jeru- 
falem, 6 
Naiffance de Philippe-Augulle. 6 
Defaite de Saladin par Amauri. 6 
Prife de Belinas par les Sarrafms. 7 
Tremblement de terre en Syrie. 7 
Martyre de S. Thomas de Cantorbery. 7 
Mort d Amauri, roi de Jerufalem. 7 
Defaite de Saladin a Mongifart. 8 



I. Les dates fautives fournies par les Gejies des Cklprois font accompagnees 
d'afterlfques, 3c reftifiees entre crochets, 



^^6 



TABLE CHRONOLOGIQtJE. 



1178. 
II79. 
1 180. 


feptembre 14. 


I18I. 




*ii82 [1185]. 
*ii83 [1187]. 
*ii84 [1187]. 
1185. 
1186. 


1187. 


mai i^^. 
juillet ler. 


3 

)) 

II88. 


juillet 4, 

feptembre 4. 

o^Vobre 2. 


II89. 
1190. 


[1191]. 


1191. 


juin 22. 


)) 
1 192. 


juin 23. 


» 


[1191]. 


*ii93 


[1191]. 


1 1 94. 




*ii95 [1^941. 
^1196 [1193]. 
1197. 



II9S [II97J 
1199. 



[1200]. 



Pages 
9 
9 
10 



10 
10 
10 
10 
10 



1201. 



Grand orage a Jerufalem. 

Vi6loire de Saladin a Margelion. 

Avenement de Philippe-Augufte. 

Couronnement de Baudouin V, roi de 
Jerufalem, 

Intronlfation du pape Urbain III, 

Intronifation du pape Gregoire VIII. 

Intronlfation du pape Clement III. 

Mort de Baudouin IV, roi de Jerufalem. 

Mort de Baudouin V, roi de Jerufalem. 

Defaite des Chretiens a Cafal Robert. 

Marche de Guy de Lufignan contre Sa- 
ladin. 

Vi6loire de Saladin a Carnattin. 

Prife d'Afcalon par Saladin, 

Prife de Jerufalem par Saladin. 

Delivrance des prifonnlers chretiens. 

Siege d'Acre par les Croifes. 

Mort de Fempereur Frederic l^^. 

Philippe-Augufte & Richard Coeur-de- 
Lion aftiegent Acre. 

Prife d'Acre par les Croifes, 

ficlipfe de foleil. 

Mariage du marquis de Montferrat & 
dUfabelle. 

Guy de Lufignan acheteChypredesTem- 
pliers. 

Depart de Philippe-Augufte pour la 
France. 

Mort de Guy de Lufignan, roi de Jeru- 
falem. 

Le comte Henri chaffe d'Acre les Pifans. 

Mort de Saladin. 

Les Sarrafins rendent Gibelet aux Chre- 
tiens. 

Conquete de la Pouille & de la Sicile par 
I'empereur Henri VI. 

Mariage d'Amauri de Lufignan, roi de 
Chypre, & dlfabelle. 

Mort de Richard Coeur-de-Lion. 

Mariage de Louis, dauphin, & de Blanche 
de Caftille. 

Mort de Boemond III, prince d' Antioche. 1 6 

Difette en Egypte. 16 

Tremblement de terre en Syrie. 16 



13 

13 
13 
13 

13 
14 
14 
H 
^5 
IS 
15 
15 
16 

16 
16 

16 



TABLE CHRONOLOGIQUE. 3^7 

Pages 

1202. Le comte de Fiandre part pour la Palef- 

tine. 16 

1203. Prife d'Antioche par le roi d'Armenie, 16 
» [1200]. Meurtre d** Arthur, due de Bretagne, par 

Jean-fans-Terre. 1 6 

1204. Murzuphle eft nomme empereur de Con- 

ftantinople. 17 
^> Conquete de la Normandie par Phillppe- 

Augufte. 17 

1205. Mort d'Amauri, roi de Chypre. 17 

1206. Prife de Nephin par Boemond IV. 17 
*T207 [1208]. Couronneinent de Fempereur Otlion IV, 

par Innocent III. 17 

» [1208]. Mort de Philippe de Souabe. 17 

1208. Revoke d'Antioche, reprimee par Boe- 

mond IV. 17 

1209. Guerre des Albigeois. 17 

1 2 10. Mariage de Jean de Brienne & de lareine 

Marie. i S 
*i2ii [t2o8]. Mariage du roi Hugues l^r de Chypre, & 

de la reine Alix. 1 8 

1212. Mort de Gautier de Monbeliard. 18 

3213. Defaite des Sarrafins en Efpagne. 18 

)> AffafTmat du fils de Boemond IV. 18 

1214. AiTafTmat du patriarche de Jerufalem, 

Aubert, 18 

» Viftoire de Philippe- Augufte a Bouvines. 1 9 

1215. Concile de Rome fous Innocent III. 19 

1216. Mort du pape Innocent III. 19 
» Intronifation du pape Honorius III. 19 
» [12 1 8]. Mort de I'empereur Othon IV. 19 
» Antioche eft rendu a Rupin. 19 
» Mort de Jean-fans-Terre. 19 

1217. Arrivee en Terre-Sainte des Croifes hon- 

grois & allemands. 19 

121 8. Janvier 10, Mort de Hugues I^"^, roi de Chypre. 27 
» [1214]. Mort du roi de Caftille Alphonfe IX. 19 

1219c Prife de Damiette par Jean de Brienne. 19 & 28 

» Boemond IV enleve Antioche a Rupin. 

20&28 
» Mort de Livon II, roi d'Armenie. 28 

*i22o [1219]. Couronnement de I'empereur Frederic II. 

19, 20 & 28 
» [1223]. Mort de Philippe-Augufte. 20 

J22i„ Reprife de Damiette par les Sarrafms. 20 & 29 

^ 43 



^38 TABLE CHRONOLOGIQUE. 

Pages 
*i22i [1222]. Rupin, prince d'Antioche, meurt en 

prifon. 20 & 29 

» Mort de rimperatrice Conftance. 29 

*i222 [1225]. Jean de Brienne obtient le manage de la 

reine Ifabelle & de i'empereur Fre- 
deric IL 20 & 29 
B [i22r]. Philippe d'Antioche epoufe la fiUe du roi 

d'Armenie, 20 & 29 

» Tremblement de terre en Chypre, 20 & 30 

9 Retour du legat a Rome. ^o 

1223. Le patriarche Raoul retourne a Acre. 30 

» Mort de Philippe-Augufte. 30 

*i224 [1^25]- L^eveque de Patti apporte Tanneau a 

Ifabelle. 22 & 30 

>•> [1225]. Mort du patriarche Raoul. 30 

» juiiletS. Depart de la reine Ifabelle. 23 

*i225 [1226]. Couronnement a Tyr de la reine Ifa- 

belle. 33 

*i226 [1227]. Arrivee a Acre du comte Thomas. 34 

» Conftru61:ion du chateau de Montfort. 34 

» Mort du roi Louis VIII. 34 

1227. Mort du pape Honorius III, 34 
» mars 20. Intronifation du pape Gregoire IX. 35 
» [1228]. Mort de Philippe d'Ibelin en Chypre. 37 
» [1228]. Mort de Guerin de MontaigUj maitre 

de THopital. 37 

» [& 1228]. Conftruftion des chateaux de Cefaree & 

de Sidon. 37 

1228. Frederic II arrive en Chypre. 37 
*i229 [1228]. Frederic II paflfe en Syrle. 48 

» I] fait venir les Lombards en Chypre, 49 

» juillet 14, Bataille devant Nicoflie. 60 

» juillet 15. Sieges de Cerines, de Dieudamour & de 

Kantara. 60 

» Conftruction de deux tours a Jaffa. 77 

» Le patriarche d'Antioche vient a Acre. 77 

1230. avrjl 7. Famine a Dieudamour. 65 

1231. Frederic II envoie une armee en Chypre 

& en Syrie. 77 

1232. Les Lombards pafTent en Chypre, 93 
» La reine Alis va en France pour recou- 

vrer la Champagne. 112 

'^^^aprL^*e23avrill ^^^^^^^^^ ^^ Serines au roi Henri ler. 105 
1235. La reine Alix revient en Chypre. 117 



TABLE CHRONOLOGIQUE. 



339 



*i236 [1233]. 

1239. feptembre i^ 



1240. 



1241. 

*I242 [T243J. 



1262. 



Siege de Monferant par les Ibelin. 
Mort de Jean d'lbelirij felgneur de Be- 

ryte. 
Arrivee des Croifes a Acre. 
Mort de Balian, feigneur de Sidon. 
Mariage de la reine Alix & de Raoul 

de SoiiTons. 
Arrivee a Acre de Richard de Cor- 

nouaille. 
Conftru6tion du chateau d'Arfur. 
La reine Alix eft nomraee regente du 

royaume de Jerufalem. 



Pages 
117 



117 
118 



124 



130 



[^ ^43]- j^iiii- Defaite des Lombards &prife de Tyr. 135 &143 

Mort du pape Celeftin IV- 143 

Defaite des Chretiens a Forbie. 145 

Balian de Beryte eftbleffe par un AfTafiin. 146 
Les Sarralins rendent Jerufalem aux 

Chretiens. 146 
Innocent IV depofe Frederic II au concile 

de Lyon. 146 

Mort de la reine Alix de Chypre. 146 

Prife de Tiberiade par les Sarrafms. 146 
Jean dlbelin, feigneur d' Arfur, eft nomme 

bail du royaume de Jerufalem. 147 

Mort de Gila, feigneur de Sidon. 147 

S. Louis arrive en Chypre. 147 

II s'embarque a Limaffol. 147 

Prife de Damiette par S. Louis. 147 

Arrivee des Genois a Limaffol. 152 

Mort de Jean d'Ibelin, feigneur d'Arfur, 156 
Prife de Damas par les Tartares. 160-161 
Defaite des Chretiens par les Turcomans 

a Tiberiade. 163 

Defaite des Tartares par Bibars. T65 

Mort du pape Alexandre IV. i66 
Hugues de Luiignan eft nomme bail du 

royaume de Chypre. 166 

Prife de Conftantinople par les Grecs. i66 

Mort de la reine Plaifance. 166 

Bibars leve le fiege d'Antioche. 167 

Charles d'Anjou aftlege Marfeille. 167 

Bibars propofe tm echange d^efclaves. 167 

II arrive fous les murs d'Acre. 167 

II commence le fiege de la ville. 167 



1243. 

1244. 



1245. 

1246. 
1247. 



1248. feptembre 27. 

1249. mai2o. 
» juin 6. 

1258. 

1260, 



» feptembre 3. 

1261. 



jum 25. 
feptembre 27. 



1263. 
avril 13. 

B avril 15. 

5 feptembre 25. 



Entree a Acre de Guillaume, legat du pape. 1 68 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. 



1264. 



[1266]. 



1265. mars 7. 

» mars 15-avril 30. 



1266. 



1267, 



[1266]. 

juin. 

juillet 23. 

aout. 

mai 2. 

mai 3. 

mai 16. 

aout 16. 

novembre. 

decembre 25. 



1268. 



» 


mars 8. 


» 


avril 15. 


» 


mai 19. 


1269. 




)) 


avril 1 1 . 


*I270 


[1269]. 


'' 




1271. 


fevrier 18. 


izyi. 


avril 8. 


1271. 


mai 9. 


)i> 


feptembre, 


» 


juin 12, 



Pages 

Hoftilites entre Genois & Venitiens. 168 

Mort du pape TJrbain IV. 171 
Mort de Jean d'Ibelin, feigneur de Be- 

ryte. 171 
Defaite des Sarraiins d'Efpagne par le 

roi de Caftille. 171 

Arrivee a Acre d'Olivier de Terme, 171 
Charles, comte d'Anjou, eft fait fenateur 

de Rome. 171 

Prife de Cefaree par Bibars. 171 

Siege & prife du chateau d'Arfur. 171 
Revoke de Simon de Montforten Angle- 

terre. 172 
Arrivee a Acre du comte de Nevers & 

autres Croifes. 176 
Charles d'Anjou eft couronne roi de 

Sicile par le pape. 177 

Siege d'Acre par Bibars. 179 

Prife du Saphet par Bibars. 179 

Arrivee a Acre de Hugues de Lufignan, 181 

Efcarmouche fous les murs d'Acre. 182 

Retour de Bibars devant le Saphet. 182 

Retour devant Acre. 182 

Arrivee d'une flotte genoife a Acre. 186 

Mort du roi de Chypre, Hugues II. 187 
Couronnement du roi Hugues III de 

Lufignan. 187 

Nouvelte croifade de S. Louis. 187 

Mort du pape Clement IV. 187 

Defaite de Conradinj fa mort. 189 

Prife de Jaffa par Bibars. 190 

Prife du chateau de Beaufort par Bibars. 190 

Prife d'Antioche par Bibars. 190 
Balian d'Ibelln, feigneur d'Arfur, eft fait 

bail du royaume de Jerufalem. 191 

Tremblement deterre en Armenie. 191 

Mort de GeofFroy de Sargines. 191 

Affaffmat de Philippe de Montfort. 194 
Depart pour Rome de Marie, tante du roi 

de Chypre. 198 

Siege du Crac, par Bibars, 199 

Prife du Crac. 199 

Arrivee a Acre d'Edouard d'Angleterre. 199 

Arrivee a Acre du frere d'Edouard. 199 

prife du chateau de Montfort par Bibars, 199 
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1271. juillet 16. 
» juillet. 

» novembre 24. 

1272. feptembre 22. 
1273. 

1274. mai. 

1275. 

1276. mars 26. 

» juin 28. 

» [1275]. oftobre. 



1277. 



12 mai. 
novembre 25. 



1278 

*i279 [1277] 



juillet. 
[1277]. feptembre 



juillet 16. 
o6tobre. 



[1277]. 



I28I. 
1282. 


feptembre 15 
Janvier X2. 




mars 30. 
mai. 


1283. 


aout. 
aout ler. 




aout 6. 
novembre 3, 



Pages 
Bibars paffe devant Acre, 199 

Edouard detruit le cafal de St-George. 200 
Prife du cafal de Caquo par les Croifes. 200 
Depart d'Edouard pour I'Europe. 201 

Mort de Thomas Berart, maitre du 

Xemple. 201 

Concile de Lyon. 202 

MortdeBoemondVI,prince d'Antioche. 202 
Bibars ravage I'Armenie. 202 

Mort de Henri le Prince, 203 

Arrivee de Gniilaume de RoufTillon a 

Acre. 202 

Mort du pape Gregoire X, 203 

Mort du pape Innocent V*. 203 

Mort du pape Jean XXI. 206 

Intronifation du pape Nicolas III. 206 

Defaite de Bibars par les Tartares. 206 

Le roi Hugues III quitte la ville d'Acre. 206 
. Arrivee a Acre du comte Roger de 

St-Severin. 206 

Lutte entre le Temple & Boemond VII. 207 
Arrivee a Tyr du roi Hugues III. ^07 

Mort de Hugues Revel, maitre de THo- 

pital. 207 

Paix entre le Temple & Boemond VII. 208 
Les Hofpitaliers de Margat attaquent les 

Sarrafms. 208 

Bibars marche contre les Tartares. 208 

Mort de Bibars. 209 

Defaite des Sarrafins par les Hofpita- 
liers. 209 
Defaite des Sarrafms par les Tartares. 210 
Guy de Gibelet quitte Gibelet pour aller 

a Tripoli. 210 

Armements de Pierre III, roi d'Aragon. 213 
Revolte de Palerme (Vepres Siciliennes). 213 
Revoke de Meffine contre Charles 

d'Anjou. 213 

Arrivee a Palerme du roi d'Aragon, 214 

Arrivee a Beryte de Hugues III, roi de 

Chypre. 214 

Depart pour Tyr. 214 

Mort de Boemond, 2^ fils de Hugues III. 216 



I. Le chroniqueur met par erreur Clement V a la place d'Innocent V. 
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TABLE CHRONOLOGIQUE. 



1284. 


novembre ay. 


» 


fevrier 12, 


)) 


mars 24. 


„ 


mai. 


» 


juiliet 5. 



1285. Janvier 7. 



avril 17-mai 17, 



12S6. 



1287. 



1288, 



1290. 



juin 24. 
aout 6. 
aout 15. 
mai 24^ 
mai 31. 



jum 24. 
o6lobre 19. 

mars 17. 

avril 26, 

aout. 
feptembre 26. 

oflobre. 



Pages 
Mort de Jean de Montfort, feigneur 

de Tyr. 215 

Mort de Humfroyj frere de Jean de 

Montfort. 216 

Mort de Hugues III, roi de Chypre & 

de Jerufalem. 216 

Couronnement du roi Jean I. 217 

Defaite de Charles U d'Anjou par la 

flotte de Meffine. 217 

Mort de Charles ler d'Anjou, roi de 

Sicile. 217 

Mort de Nicolas de Lorgne, maitre de 

THopitaL 217 

Siege & prife de Margat par le fultan 

Kelaoun-Malec-el-Manfour. 217 

Charles II d'Anjou fort de prifon. 218 

Mort de Jean I, roi de Chypre. 218 

Avenement de Henri II, roi de Chypre. 218 
Mort de Philippe le Hardi, roi de France. 2 1 8 
Mort de Pierre III, roi d'Aragon, 218 

Henri II envoie une ambaffade a Guil- 

laume de Beaujeu. 218 

Arrivee de Henri II en Chypre. 219 

Hoftilites entre les Pifans & les Genois. 224 
Couronnement a Tyr de Henri II. 220 

Les Genois brulent une barque de Pifans. 227 
Les Genois abordent a Acre. 228 

Le fultan d'Egypte recommence les hof- 
tilites. 230 
Robert d'Artois eft battu par la flotte de 

Mefline. 230 

Mort de Boemond VII. 23 1 

DIlHciiltes entre dame Lucie & les gens 

de Tripoli. 231 

Le fultan Kelaoun-Malec-el-Manfour 

met le fiege devant Tripoli. 236 

Prife de Tripoli par le fultan. 237 

Le roi Henri II vient de Chypre a Acre. 238 
Le foudan retourne au Caire. 238 

Le roi Henri II retourne en Chypre. 238 

Le pape envoie les Venitiens au fecours 

d'Acre. 238 

Le fultan repart d'Egypte. 240 

Mort du fultan Kelaoun-Malec-el-Man- 

fpur, 24Q 
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34S 



1291. 



avril 5. 

mai 4. 
mai 16. 
mai 17. 
mai 18. 



mai 28. 



1292. 
1293. 
1294. 



1295-1298. 

1298. feptembre6&7. 



1299. 



Janvier. 



» decembre 20. 

1300, juillet 20, 

)) 

B novembre. 

130T. f'evrier. 



1302. avril. 

1303. 



aout 7. 



1305. 



Pages 
Le fultan Melec-el-EflTeraf met le fiege 

devant Acre. 243 

Arrivee du roi Henri II a Acre. 246 

Prife de la Tour du roi a Acre. 24S 

Les ailieges efTaient de fuir. 248 

Affaut general & prife de la ville. 248 

Mort de Guillaiime de Beaujeu, maitre 

du Temple. 249 

Prife de la maifon du Temple a Acre. 255 
Le fultan fonge a s'emparer de Chypre. 261 
Vi6loire de la flotte du roi de Caftille fur 

les Sarrafins. 272 

HoftilitesentrelesGenois & les Venitiens. 275 
La guerre continue. 276 

Intronifation du pape Celeftin V. 281 

Intronifation du pape Boniface VIIL 281 

Lutte entre le roi Hayton 11 &res freres. 282 
Lutte entre les Genois & les Veni- 
tiens- 284-286 
Vi6loire des Genois fur les Venitiens. 286-287 
Lutte des Guelfes &des GibelinsaGenes. 290 
Guerre entre Edouard I^f & Philippe 

le Bel. 291 

Viftoire de Charles 11, roi de Sicile. 291 

Apparition d'une comete. 292 

Les Sarrafins s'emparent de I'Armenie. 292 
Melec-Mafer, fultan d'Egypte, fe rend a 

Gaza. 298 

Vi6loire de Ghazan-Khan fur Melec- 
Mafer. 300 
L'expedition de Henri II quitte Chypre. 303 
Arrivee en Chypre d'un meffager de 

Ghazan-Khan. 305 

Amauri de Lufignan paffe dans Tile de 

Tortofe. 305 

L'emir CotlefTer arrive au pays d'An- 

tioche. 305 

Amauri retourne en Chypre. 306 

Charles de Valois paffe en Sicile. 307 

Different entre Boniface Vin& Philippe 

le Bel. 307 

Les Sarrafins ravagent TArmenie, 308 

Tremblement de terre. 315 

Intronifation du pape Clement V. 311 
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Les chiffres reri'voient aux pages du •volume, 



Abonafer, aboimafferj de'venir 
beau {en parlant du temps fur 
mer), 84, 223^ ^oy, Bonaffe. 

Acarelej/>roc^j-, 269^ ^oy. Carelle. 

Ahaie, 253,- ^oy. les Additions & 
Correftions. 

Aleauter5aleiauter,/^^£Vm^r,i44, 
145, 177- 

Amaladyr, tomber malade^ 27. 

Amermerj affaihlir, 46. 

Anger, peupler, 322. 

Antenes, antennes, ijOy 280= 



ArbrCj mat, 170. 
Archee, portee £arc, 299. 
Archere, meurtrVere^ ^36. 
A.rganel, machine lan^ant du feu, 

224. 
A.xoc\i\^x^frapper, 50. 
Aforber de ziaus, a'veugler, 327. 
Afouper, chopper, 4. 
Aiibaleftee, /or/^^ d'arhalete, 91. 
Autier, autel^ 94, 197. 
AvotrCj aduttere, 145- 



Bacetj a ^oix haffe^ 65 = 
Bachelerie, aSie de bra^ade, 

247. 
Bail, enceinte^ 246. 
Banie, baignee^ 239. 
Barbadaye,yo?-/^ dejeu mafque, 3 1 • 

"voy. Du Cange, Barbator. 
Barbaquancj efpace compris entre 

les premiers murs & les foffes 

d^une ^ille fortifiee, 249. 
Barbouter, blinder^ 228 j ^oy. Ta- 

ride, 
Barilj mur, 244; ^o)^. Dii Cange, 

Barrium, 
BarquetCj 224. 
Bas (fis de), fls hatards, 1835 

205. 

c 



Batailkj outrage a<vanc€ de de- 

fenfe, 5. 
Batier, baptifer^ 195, 201. 
Befciit, bifcuit, 54, 284. 
Eeverie, beu^erie, 266. 
Bezillier, maltraiter, 301, 
Biafs (a),^« biaifant^ de biais,izS. 
Biaffer, biaifer, 228. 
Blandir, flatter, 266. 
Bonaffe, bounace, bounafe, beau 

temps fur mer, 91,93,97,199. 
Bouie, bulk, 87. 
Boule, r^-^^^z^ ^^ //a: bulle^ 87, 
Boverie,/^r;«^, 87. 
Bregue, bataille, 152, 275. 
Bucher, bufcher, tra^aux de pro- 

te^ion en bois, 236, 245, 247. 
44 
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Ca.f, cable, 228, 278. 
Calafater, calfeufrer, ziy. 
Calemele, rofeau, 84. 
Caler , faif'e defcendre , amener 

{terme de marine)^ 133. 
Games, chameaux, 235, 239, 241. 
Campagnier, campanile, 171 • 
Campane, cloche, 113, 162, 183, 

253. 
Campanele, />f;f//^ cloche^ 19. 
Canne, cane, mefure de longueur 

depajfant deux metres ^ 2 5 o, 2 5 3 . 
Canton, caton, coin^ quartier, 13, 

53j 84> ^53- 
Caraboha, carabouha, machine a 

main ferij ant a laitcer des pier- 
res, 236, 244 ; R)oy. Du Cange, 

Carabaga. 
Caravane, carevane, efcadre, 108, 

254, 314. 
Careau, cariaxi, quareau, trait 

d^arbalete, 62, 68, no, 142,143, 

178. 
Carelle, querelle, 152. 
Caton, "voy. Canton. 
Celer, cingler a la 'voile, 97. 
Q\i-^Qri\€\., flageolet (infirument de 

muflque), 212. 
Chanavas, chanevaus, toile a ^oile 

en chawvre, i'l'2., 247. 
Change, aBion de relever unpofle, 

244. 
Chaoite, chute, 60. 



Chareftie (£? non chareftie), difette, 

15, 16, 83- 
Chat, appareil de defenfe, 248, 

249, 
Chevaucheiire, monture, 91, 93, 

97, 300. 
Chourme, equipage de galeriens^ 

^75- 
Coler, couler,faire glijfer, 170. 
Colonbet, coulonbet, barque a 

quille, 211, 221, 287,- ^oy. Jal, 

Colomba. 
Conpiffer, pijfer dejfus^ 70. 
Confele, conful, 149, 150. 
Conthie,y?^'t;r^ continue, 2S8. 
Coque, bateau garni de defenfes^ 

313,314- 
Coxs,juftaucors, ^o, 324, 325, 
Corfegier [itai corfeggiare),/i2/r^ 

la courfe, le corf aire, 226. 
Coftantin, empereur de Conftanti- 

nople, 167, 
Co^cngQ,frais, depenfes, 112. 
Coulonbet, le meme que colonbet, 

228. 
Couzine, cuifine, 196. 
Covertour, counjerture, 251. 
Croifferie, croifade^ 15, 
Crole, tremblement de terre^ 7,'^^, 

20, 191. 
Cruis, croix, 44, 85. 
Cruifee, cruffee, croifade,i(), iiS. 



D 



Dehauchee, rempart, 244. 

Dehlis, dehlit {en arabe la refplen- 
difTante), nom de la tente du Sul- 
tan d'Egypte, 243, 246. 

Dejugle, irrite, 155, 

Delier, decembre, 182, 300. 



Defgarochie, de^afle^ 90. 
Defpenfafion, difpenfe, 22. 
Defrivee^ torrent, 83. 
Deftrener/)OMr deftraindre, 17. 
Oouve, paroi d'u?ifoJfe^ 243. 
Durgeman, drogman, 201. 



GLOSS AIRE. 



347 



Encaler, metfre de cote, 250. 
Encure, reconvert de cuir, 170, 

248. 
Enf ermete, maladie, 1 94^ 263 , 

306. 
Enpaleger, gagner la pleine mer, 

99- 

Enveffee, envifTurej 'vetemsnt^'zz^ 

23, 220. 

Efboucler, deboucler^ detacher^ 

Efcaime, ijoy. Parefcalrae. 
Efcaloinej cale de bateau^ 2S6. 
Efcandelyer,/^ mettre a^ 248. 
Efchargaite, ^^^r^i^, 109. 
Efchargaitiei'j aller en reconnaif- 

fance^ 109. 
Efcharfernent, dhine manure 

a'vare^ 339. 
Efchery^ reduit a petit nomhre, 

109, 308. 



Efchlerement, en trifle equipage^ 

90. 
Efchif, mecontentj 221. 
Efclas, ^yr/^-x-'^j, 167, 199,201^ 
Efcrois, bruityOrage^f). 
Efcur, obfcm'y z^6^mal difpoje^i s^j , 
Efcurement; ohfcurement^ 5. 
Efparpouilierj difperfer, 189. 
EfpauliereSj bandes d'etoffe placees 

fur les epaules^ 212, 251. 
EfplagCj />/£3:^^5 142, 251, 
Efquillant, rocailleux^ 159. 
Eftanceler, etangonner, 256. 
EftieTj ^oy. Stier. 
Eftoire,y?5?/^j 6, 17. 
Eftracer, eftraquer^ toucher {^en 

parlant d'un bateau quiechoue)^ 

199, 229, 
Eus, befoin, 49, 65, 116. 
Eutoubre, oBobre^ 208 j -x'O)'. 

Huitovre. 



FanoTij/'f^/o^, 246. 
Farrin, ^oy. Frarin. 
Y?ixy{t^jument^ 293. 
Fei'boillier, s''efnbarbouiller^ s'en- 

tremeler^ 119. 
Fernelj eftrope^ 49^ ^oj. Jal, Frenell. 
YQik^faite, 185. 
Filler, enjanter, 24, 
Flarie, T;oy. Frarie. 
'Fhit^fouffletj 70. 
Flatir {(&):> fe Jeter, 299, 300. 
Flemer, bruler, 216. 



Flumjj^^/^'T^^s 20j 208 &c. 
F him aire, torrent, S3. 
Fondeyfondriere^ 83. 
FoTchQUTQ, enf our c/iurey 313^ 
Fraiiie, t;oj''. Frarie. 
Frapaille, maw^oaife engeance, 72. 
Fraricj confrerie.Ti'^j 129, 151. 
Frarin, lache, miferable, 57. 
Frehches, ^/4/(:f?2^^j (?), 257. 
FroiiTure,/?^/^^;^, 50. 
Frontiere,/^^^;^^/^, 247, 



Gaiee, grand bateau de combat^ 
9S 94) 9^>j 97 &t:.; « gualees 
p. quy font vaufiaus, con ^.^A 



chafcun, bien remuanSj li- 
glers cValer & venir a lor vo- 
lents ^, 3 14, 
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Garide, owvrage en hois pour pro- 
teger les affiegeants^ 109, 240, 
241. 

Goume {itaL gomona) , cable 
d' attache, z88, 

Goupiller, craindre^ 82. 

Gourdeffe, ^ilenie, 275. 

Grafignier, egratigner, 7, 114. 



Gr iions J grecs^ 7, 319, 320. 
Grizes, gryzes (feuc), feu gre- 

geoiSy 248, 249. 
Guaride, ^oy. Garide. 
Guariter, conftruire des tra'^aux 

de defenfe^ 182. 
Gun, ^oy. Jun. 
Gunetj %!oy. Jungnet. 



H 



}ii^.\tm{peut-etrepour\).^x\^n), que- 
relle^bataille, 235^ t^oj. Hutin. 

Hallfe (la), le Kalife^ 262. 

Hardeer, hardoier, attaquer, har- 
celer, 119, 306. 

Hautet, unpen haut^z^Z) S^S- 

Hazart, de, 163. 



Herbe (tenir), conclure un traite, 

146. 
Huiteirij 'voy. Hutin. 
Huitovre, oSlohre, 13, 240,- ^oy, 

Eutoubre. 
Hutin, querelle, bataille, 243, 250. 



Izeq {^perfanxzz^k), a^ant-garde, 165. 



Javelosj^^f^^j, 194. 
Jude, >?/, 214. 
Jun, gun,>/;z, 179, 199, 203. 
Jungnet, jugnetjugneitjjuingnetj 
junetjgunet; \^ juillet, 11, 23, 



60,179, 200, 206,208, 303; — 
^2.° juin, 14, 147, 166, 219. 
Jure {fubji, fern,), enfemhle des 
^ajfaux ayantpret'e ferment, 32. 



K 



Karaque, petit bateau arabe, 133. 



Lain, 'voy. Lein. 

Lamiere, cuiraffe, 154. 

'L2ir\goM9it,fauterelle, 9. 

Lein, njaiffeau leger a rames, « qui 
a va par mer de tous vens & 
« fans peril » (Froiffart, ed. 
Kervyn, t.IX,p.58),i42, 157, 



168, 169, 221, 226, 229, 234, 
254: 273? 279j 280, 322, 327. 

Leing, ^oy, Lein. 

Leveiire, tumeur, 216. 

Liart, [cke'val] gris,par extenfion 
chenjal, 57. 

Louviere, repaire du loup^ 70, 
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M 



Mailliate, petite chaine (?), 228. 

Maintenent,yoa^zVwj 34. 

Maiftre ^{^\X.-3.nymetropolitain^ 19. 

Malenconious, ?r?/?^, 114. 

Malete, mau^ais defir^ 290. 

Mancier, tenancieryiii. 

Manganiaus, mangueneaus, ma- 
chines fixes^ a contre-poidsypour 
lancer de petites pierres^ loSj 
109, 179, 247. 

Marain, m arein, bois^ 7 9, 248^ 

319. 3^3- 
Marine, maryne, bord de la mer^ 

23 &c. 



Melout, peau de hrehis ou de che- 

'Dre, 323. 
Memelouc {arahe mamluk), ma- 

melouk, efcla^ve^ 165. 
Mener, mtner^ 246, 247. 
Menfion, depenfe^frais^ 259. 
Menne, affaibli^iii ; aigues mer- 

mesj hajfes eaux^ 97, 
Mefquylee, mofquee, 162. 
Meute, expedition^ 4, 89, 118. 
Mot (arc de), arc damafquine, 

orne de lettres &' de'vifes, 165. 
Muete, ^0/. Meute. 
Mulafe, mule J 181. 



Nacare, forte de tambour^ 212, 

245j 248, 249. 
Nafre, blejfure, 115. 
Naite, naijfance^ 80. 
Nave, grand bateau de tranfport^ 

68, 96, 99, 254, 321, 322. 



Navie,^o/?^, 58, 83,89, 95, 98. 
Naville, navlllie, flotte^ 147, 148, 

193* 194- 
Niflir, nyffir, pour iflir, fortir, 7, 

143,158,169,179,180,181 &c. 
Nouzilles, epices Q)y 227. 



Orce (a 1'), a la derive, 268 • t^o/. 

Jal, Orfa. 
Ormeger, ranger dans le port, 84 j 



^oy. Du Cange, Ormeiatus, 
Orpeau, cuiijre dore, 104, 



Pacant, payant^ 221. 

Paenime, painime, pays foumis 

aux mufulmans, 88, 240. 
Paleze {ital. paiefe), franc ^ as 

armes palezes, en combat d'e- 

cou^ert, 290. 
Panfle [ital. panfano), bateau de 

guerre, plus petit que la galerey 

154, 192, 228, 303, 304, 305, 

328. 
Parefcalme {ital. palifcalmo ), 



grande chaloupe a rames, 154 

285. 
Parpereillier, parpoulier, difper- 

fer^ 210, 228. 
^2Xxmxc\C\h, patriarchate 112. 
Paumeree, hotellerie pour les pele- 

tins, 121. 
Paute, patte, 114. 
Pauves, bouclier, ecu, 250. 
Pedot, pilote, 199. 
Pelage, plage^ 229 ; ^oy. Efplage. 
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PelagrCj mer^ 133. 

Penible, dur a la feine^ 68. 

V^nvi^Xt^ pinajfe (?), 321. 

Periere, machine de guerre a lan- 
cer des pierres, 66^ 1083 109, 132. 

Pilet, pylet, fleche, 17, 18, 142^ 
159, 168 &c. 

Fizanes^ pifanj 170. 

Plantif, epais en arbres, 114. 

Plates, parties de la cuirajfe, 250. 

Pleue, "pltve^ pluie, 246,248, 300. 

Pluyage^ pluie, 82, 

Poge (tirer la), mettre la harre 



au 'ventpour arrinjer^ 280 j njoy. 

Jal, loggia. 
Polains, poulains, pouleins, en- 
fants nes du mariage de Francs 

& de femmes indigenes chre- 

tiennes, 96, 113, 227. 
Porter (fe) de, negliger de, 257. 
Poudriere, poujfiere^ 59, 183, 194. 
Pougneis, efcarmouche, 178. 
Profiniau, linge, tijfu, 159. 
Puis, poix, 249. 
V\i\\yQ(M&r, pub Her, 168, 
Punais, meprifable^ 247, 264. 



Quareaa, <uoy, Careau. 
Quintar i^arabe) 



Q 

litres ^ 243. 
de cent Quouque, ^oy, Coque. 



R 



Rampagour {ital. rampegolo), 

grappiny 228. 
'K^.iinej feparation, 265. 
Rayer, rayonner^ 246. 
'RQcreUjfourhu, 78. 
Regringne, mau^aife intelligence, 

323- 
Religion, communaute religieufe^ 

49> 76, 94, ^o5> 106, 107, 329, 

330- 
Replait, terrain plat au milieu 

d*une pente, 159. 



Refet, retire, cache, 262. 
Refever, rece<voir, 221. 
Refpiter, retarder, 34. 
Reftondu, tondu ras, 252. 
Reuzer, mettre en fuite, pour- 

fui^re, 210, 299, 309, 312. 
Reveler, mettre en re^olte, 43, 44. 
Rime, rame; rime a fernel, gou- 

^ernail, 49. 
Rin, rame, 154, 157, 228. 
Y^ox^^, efcarpe, loi. 
Rozer, "voy. Reuzer. 



Sablon,/?^/^, 142, 247, 257. 

Saitie, faytie, bateau de guerre 
plus petit ^ plus rapid,e que la 
galere {le meme que le lein), 89, 
210, 211, 213, 214, 224, 234, 
273, 280, 281, 303, 309, 322, 

332- 
Salandre, petit bateau de tranf- 

port, a rames, 95, 96. 
Sample, exemple, 229, 264. 



Saytie, "voy. Saitie. 
Secors,/?/rco/, 40. 
Secrete, tr e for royal ^ 93- 
Stt,foie, 9, 
SeGtQ,Jlec/ie, 248. 
Seignau, figniaUj/^K^-, 185, 
Serne, cercle^ 181, 223. 
Sert (par), certainement, 301. 
Serveliere, calotte placee fous le 
heaume, 170, 
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SourgTQf fourdf'e, 228. 
Soutillance, kahilete, 293. 

Splage, 'voy, Efplage, 



Stier, fetter^ 15. 

Suvrefeigniau {ital. fupracigUo), 
fourcil, 249. 



Tablier, table de jeu j tout fera 
fur le tablier, nous jouerons noire 
derniere mife, nous tenterons no- 
tice derntere chance^ 81. 

T 3.ho\it (arahe), cercueil^ 217. 

Taiffel, blaireaUy 5 7 j ^oy. TaifTon. 

Taiffon, hlaireau^ 55, 69 ; njoy. 
TailTel. 

Tarafe, taraffe, terrajfe^ 185. 

Targe, honclier^ 245, 248. 

Taridcj taryde, bateau plat de 
tranfport^ 58, 169, 170, 228, 
254, 284, 309. 

I arquaisj (:^r(^M£)?V, 196. 

Tempeftoiis, orageux^ 251. 

Tttin^^fein, 197. 

Tore {hebreii thora) , les cinq 
litres de la lot jui^'e, le Penta- 
teuque, 214. 

Toroiij touron, petite eminence de 
terrain^ 92, 181, 185, 309. 

Tour de la lune, nou-uelle lune^ 8 r . 



Trabuc, machine de guerre^ a tre- 
bucket, pour jeter des pierres^ 
63, 65, 108, 109, no. 

Trait (au), a la mamelle^ 252. 

Traverfain, forte de tonneau^ 44, 

54; 

Trelisj paliffade, 251. 

Trefchanger, changer, 263. 

Trefeul, treufeul {jtaL terzolo), 
bateau ay ant trots rameurs par 
banc, 2 74 J ^oy, Jal, Terzolo. 

Tricoples, turcoples, i^ca<^alerie 
legere formee d'elements indi- 
genes), 58, 78, 97, 154, 163, 

1S3, 1955 19^5 205? ^4^> 325- 
Tronbe, trompe {injirument de 

mufique), 212. 245. 
Tronc {towt), tout de fuite (?), 316. 
T^TOuhlu.t^ periode de jours pendant 

lefquels le temps eft incertain a 

la nou^elle lune, 8 1 , 
Turqueis, turc, 244. 



Velegier {ital. v^eieggiare), na^i- 

guer a la ijoile, 222. 
^ t\\i^\^tVL\^nt,ap)pareil de defenfe, 

248. 
Venoitj ^enu^ 35. 



Vefie, muni d^une <vijiere, 36. 
Viile (a la), en ^-ue., 222, 279, 2S6. 
Vitaille, nji^res, 94 &c. 
Voleturesj oifeaux, 294. 



'Z\z\i&, yeux\ 143, 189, 198. 211, 

283? 2935 3^5) 3^7- 
Zote, o/^^j oke (?) {mefure de poids, 



ijalant 1222 grammes), 150 j 

'^oy. Saigeyj Traite de Metro- 

85. 
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AaliSj Aallis, voy. Alix. 

Abaka-Khan, 2ioj 296. 

A BERT, voy. At.bert. 

Abohale, Abouha, voy, Abaka- 
Khan. 

Acairye, voy. Acharie. 

Accrey voy. Acre, 

AcHARiE,fenechai A'Antioche, 19. 

y^(:r<?5xvj,xx, xxj, 4, 7, lOj ii, 12, 
13, 14, 15, 165 iSj 20, 22, 24, 
30, 34' 35? 3S, 4S, 49. 50. 5*5 
SS^ 57? 5S5 60, 6j, 77, 86, S8, 
§9* 90,915 92? 95? 9'5, ^1^5 f n, 
116, 117, 118, 12O5 r2rj 12,2, 
T23j 124, 125, 126, 127, 129, 
130, 135, 141, 147, 149, 150, 
151? 15^5 ^533 1545 156, 157, 
159, 160, 163, 164, 165, 167, 
168, 170, 171, 176, 1795 iSi, 
182, 183, 184, 185^ 186, 187, 
190, 194, 198, 199, 20O5 201, 

202j 203, 204, 205, 206, 207j 
212, 2I4j 2165 2TS., 219, 220, 
221, 226, 227, 229, 232, 233, 

^35? 238? ^39, ^405 241, ^4^, 
243, 244, 245, 246, 247, 248, 

249, 250, 251, 252, 253, 254, 

255> 256, 259, 260, 263, 264, 
272, 274, 275? =^99. 304? 3i9> 
325, 326,329. — J.z, Boucher ie ^ 
50. 251- ia Cale dii marquis^ 
c 



228- XtChangBy 1 46 J Couvents: 

1 es Nonnains Ste Anne^ ^53? 
EgHfes : S, Lina7^t,z$ t • — S. Ro- 
ma?iy 249, 251,* — S. Sepulcre,^ 
152, 219- — Ste Croix ^ 18, 20, 
28, 112, 113, 171, 2i9j la Her- 
herge des Ho fp it alters^ ^53 5 
Hopitaux : des Allemands. 77, 
123, 150, 181, 182, 219, 251, 
^53 ; — S, Jean, 123, 125, 126, 

127, 152, 'i-$^^ 212, 218, 220, 

243, 249, 253- la Maifon de 
S. Laz.are, 153; Portes : du Le- 
gat, 246,247,251,-— du Mau- 
pas, 125, 1 84- — ^S'. A?itoine,i^S, 
249, 250 J — S. Lazare, 245 j ie 
Pont de Venife, 2z8 ; Rues : de 
la Carcaijferie, 151- — de Ghies^ 
^5^5 ^54, "^SS, 1575 ^55; — des 
Fifans, J53, 154, 155, 156, 160, 
253^ — de la Raine, 151^ — Ste 
Anne,2.K^^ ; — des Vcnitiens,\^i, 
^54, 1555 '^S^'^h le Temple, 12, 
n, 49? 5°j 153, 243, 245, 251, 
252,253, 254, 255,2565 Tours: 
de la Comteffe de Blois, 245 ,• — 
de G^?2^j-5i49, T50, 156;— M^K- 
dite, 243, 244, 249, 251 J ^ des 
Mouckes (a I'eritree du port), 
186,227- ~~ de Fife, 149, 155- 
— du Roi, 2-44, 247, 2485 le 
45 
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Val cfEfpolite^ ^5^; 1^ Vigne 

neu^je, 126, 153, 154., 155. 
Acre (L'eveque d') voy. Raoul. 
Adalia^ en Turquie cCAfie^ 18. 
Adam, x, %o. 
Adan de Cafran, bail de Tyr^ 

254. 
Adrien IV, pape, 5, 6. 
Adrien V, pape, 203, 
Agent {Agen), 16S. 
Agulier, voy. Hugues & Simon. 
Aigues froides (un des affluents du 

Tigre ou de VEuphrate)^ 208, 

2TO, 296. 

AiMERY, patriarche ^ Anttoche^ 

15. 
AiMERY, connetable de Chypre^ 
dernier frere de Henry II, roi 
de Chypre^ 316, 3 32. 

AiMERY DE MiMARS, Xxj, 138, 

3a5> 332- 
AiMOiN (Chronique d'), xix. 
Aire de fe'veque (L'), a Tripoli^ 

87, 88. 
AisE (Jean l'), voy. Jean, 
Alart de Valerie (MelTire)^ 

176, 188. 
Alhane {A lb am) ^ 28. 
ALBERTjpatriarched'^^^^for//^, 77. 
Albert, patriarche de Jerufalem^ 

18. 
Alblgeois, 17. 
Alemaigne^ voy. Allemagne. 
Alemans^ voy. Allemands. 
Alep^ 161, 164, 210, 29 3j 296, 

29S, 299, 306, 309. 
Alep (La dame d'), 121. 
Alep (La feigneurie d'), 121, 
Alep (Le fultan d'), voy. Malek:- 

el-Naser-Yousouf. 
Alexandre le grand, 293. Voy. 

Tedition de Marco Polo, de 

Pauthier, p. 44. 
Alexandre III, pape, 6. 
Alexandre IV, pape, 166, 



Alexandrte ^Egypte, 6, 148, 199, 

227, 234, 261, 301, 304. 
Alexis V, voy. Murtzuphle. 
Alinah, frere jumeau deHoissiN, 

326, 327, 328. 
Alis, voy. Alix. 
Alifandre^ voy. Alexandrte, 
Alison, fiUe de Humfroy de 

Monfort, 216. 
Alix, femme de Hugues 1^^\ 

reine de Chypre, xvj, xvij, 18, 

21, 23, 24, 27, 28, 30, 32, 33, 

4-^j 47, 53» 1^2, 117, 122, 128, 

129, 130, 131, 135, 136, T46, 

151. 
Alix la Lombarde (de Mon- 

ferrat.^), premiere femme de 

Henri I^^, roi de Chypre^ 105, 

106. 
Alixandre, voy. Alexandre. 
Allemagne, 4, 15, 17, 29, 30, 35, 

40,41, 55, 144, 173, 175, 176, 

187, 188, 193. 
Allemands (Les), 19, 51. 
Allemands (Ordre des freres), 14, 

34,49, 77, 123, 131, 150, 181, 

182, 199, 203, 219, 232, 233, 

251, 253. 
Alphonse de Poitiers, comte 

de 'Touloufej 147. 
Alphonse IX, roi de Caftille, 16, 

19. 
Alphonse X,roi de Caflille^ 171, 

273, 274. 
Alys, voy. Alix. 
Alyssandre le Grant, voy. 

Alexandre le Grand. 
Amadi (Chronique d'), xix, xx, 

xxvij . 
Amaury, roi de 'Jerufalem^ 6, 7, 

8, 14, III, 128. 
Amaury de Lusignan, roi de 

Chypre & de Jerufalem, 15, 16, 

17, 21, 41. 
Amaury de Lusignan, frere du 
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roj Henry II de Jh'ufalem, fei- 
gneur de Tyr^ connetable du 
royaume de Jerufalemj gou- 
verneurdu royaume de Chypre^ 
xxij, xxiij, 235, 237, 23S, 305, 
306, 315, 316, 317, 318, 319, 
323, 324> 325* 3^7, 331, 33^^ 
333. 

Amaury, comte de Monfort, 118, 
119, 123. 

Amaury, fils de Humfroy de 

MONFORT, 216. 

Amaury Barlais, 3 t, 32,33, 35, 

36, 37j 38, 46, 52, 55, 57, 60, 
69, 76, 78, 88, 89, 93, loS. 

Amaury DE Bessan, 31, 37, 55, 
60, 69, 89, 93, 108. 

Anaigne {Anagnid)^ en Italie^ 35, 
281, 31 o. 

Anastaize, voy. Anastase. 

Anastase IV, pape, 5. 

Anceau de Brie: 10 xviij, 33, 
35> 36, 37, 40, 45) 49^ 5^, 59> 
60, 63, 65, 68, 69, 76, 90, 91, 
I or, T02, 103, 109, no • — 
20 325. 

Ancone, 261, 306. 

Andre, pape, le meme qu'A- 
DRIEN IV, 5, 6. 

Andre II, roi de Hongrie^ 19. 

Andre de Clapiere, 211. 

Andre Peleau, genois, 254, 27S. 

Andrea (& non Carlo) Dan- 
DOLO, amiral venitien, a86, 
288. 

Andrian, voy. Adrien. 

Andronic il Paleologue, empe- 
reiir de Conftantinople, 278, 283, 
321, 322. 

Anfois, ANFOus,voy. Alphonse. 

Anfre, voy. Humfroy. 

Anfrey de Monaigre, 98. 

ANFR10N5 voy Humfroy. 

AnfroydouThoroN; voy. Hum- 
froy de Toron, 



Angleterre, 3, 4, 5, 6, 7, 13, ^4, 16, 
19, (i%, 123, 172,173,187, 193, 
202. 

Angouleme, voy. Pierre. 

Annales de Terre-Sainte,xiij,xix, 

xxiij, 
Annales Terrse irin£lae, xilj. 
Ansaut Damar (Ansaldo de 

Mari), amiral au fervice de 

Frederic II, 142. 
Ansiau dInseba (Anselmo di 

Ceba), 149, 150. 
Antiaume (Gille), voy. Gille. 
Anticche, 4, 7, 11, 13, 15, 16, 

17, 18, 19, 20, 28, 29, 32, 45, 

48, 77j 108, 136,167,190, 202, 

305. — L'eglife ^S", Pierre^ a 

A, 4, 
Antioche (Le patriarche d'), 90= 
— Albert (patriarche d'), 77. 
Antioche, voy. Boemond, Hen- 
ry, Jean & Philippe. 
Antoine (S.), 35, 
Apoftles (Freres), (Freres apofto- 

lins oil SantareUi)y 202. 
Aragon^ 179, 183, 21 8. 
Aragon (Pierre d'), voy. Pierre. 
Arayne (mauvaife le61ure du co- 

pii^e pour A?iayne), 3'0; '^^oy. 

Anaigne, 
Arches {Archd)^ r6. 
Archives de FOrient latin, xij. 
Argon, Arguon, voy. Arghoun- 

Khan. 
Arghoun-Khan, 296. 
Armenie^ xxiij., 4, 13, 15, 16, 20, 

28, 29, (i%, 97, 105, 108, 133, 
161, 162, 165, 167, tSi, 191, 

202, 2TO, 230, 233, 236, 2.77, 
278, 2S2, 283, 2S4, 292, 2975 

^9^, 3C3? 305. 308, 3091 3v55 

325, 326, 327, 328, 329, 33?.. 

Arm'ente (ConstanTj bail d'), 20, 

29, 30, 105. 
Armeniens, 191, 242, 298, 
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Arneb, furnom de Jean de Gi- 

BELET DE SyRIE, 323. 
ArneIS DE GiBELET, II 6. 

Arniot, 22 f^ls de Renri III 
A" Angleterre (peat-etre le meme 
qu'EDMOND), 199. 

Arfuf^ voy. Arfur. 

ArfuTj 15, 124, 171, 259, 260. 

Arthur, due de Bretagne^ i6. 

Artois (Le comte d'), voy, Ro- 
bert. 

Artu, voy. Arthur. 

Artusse ( Jacques d' ), voy. 
Jacques. 

Afcalon, 5, 13, 77, 118, 120, 121^ 
1^3, T46, 259, 260. 

Assarafeldin, voy. Saphadin, 



Aubegos, voy. Albigeois. 
Auberguamo (Pierre d'), voy. 

Pierre. 
AuBERT Doria, 285. 
Aubert Morisin (Oberto Mo- 

ROSiNl),bail dQ Fenifey 207 yZ%3, 

224, 225. 

AuBERT SpINOLA, 188. 

Aumaury, voy. Amaury. 
Autriche (Leopold V, due d'), 15. 
— (Leopold VI, due d'), 19, 80. 
Auvergne (Guillaume d'), voy, 

GuiLLAUME. 

A^ignon^ 329. 

Ayas (Laias), enArmeniey 277, 278, 

279, 280, 292, 328, 
Aymery, voy Amaury. 



Babiloine, voy. Catre (Le Nou- 
ueau), 

Babin (Jean), voy. Jean. 

Bafe, voy. Bapho. 

Bagdad y i6ij 262, 294? 2,95, 
296. 

Baimont, voy. Boemond. 

Baldo Spinola, voy. Baude. 

Balian d'Ibelin, 10, 

Balian d'Ibelin, feigneur d'^r- 
fur^ 19I5 206, 207. 

Balian d'Ibelin, fils de Jean 
d'Ibelin, connetable de Chypre^ 
xvij,xvuj, 31, 32,40,43,44,47, 
55? 5<5, 59> 60, 63j 76, 77, 85, 
86, 87, 88, 89, 90, 94, 96, loi, 
102, 103, III, 113, 118, 124, 
125, 126, 127, 128, 129, 130, 

13^3 132, i33> 1345 135. J36, 

141, 1465 147, 163, 171. 
Balian d'Ibelin, oncle de Henry 

II, rol de Chypre^ fenechal de 

Chypre^ 316. 
Balian I*^^', feigneurde Sidon^ 23, 



33. 46, 50? ^35 iisj 113. ii9» 

120, 122, 147. 
Balian II, feigneurde Sidon^ 206. 
Balian de Mongezarvy, 323. 
Balian, fils de Philippe de Na- 
varre, xvij, 131, 135. 
Baline yBologne)^ 144. 
Baphe, voy. Bapho. 
Bapho^ en Chypre^ 20, 30, 1 05, 227, 

258. 
Bar (LVreheveque de ^S", Nicolas 

de), voy. Marino Filangieri. 
Bar {Bari), {S. Nicolas a), 137. 
Bar{LQ comte de), voy. Henry II 

& Henry III. 
Barbarie, 13 a, 133. 
Bareque, fils de Gengiskhan, 

294. 
Earlagon, ehef de Tartares, 325, 

326. 
Barlais, voy. Amaury Barlais, 
Barthelemyde Gibelet, fils de 

Bertrand II de Gibelet^ 233, 

237. 
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Barthelemy Pisan, tempUerj 

2,4.1, 
Barthelemy, eveque de Tortofey 

Z02, 203, 204, 3^05, 231. 
Baruth, voy. Bhyte. 
Baudac^ Baudas,^ Baudat,^ voy. 



Baude Spinola, 327, 32S. 
Baudinet, frere de Guy de Gi~ 

belet, 204. 
Baudouin, comte de Flandre^ 

empereur de Conflantinople, .t6, 

17. 
Baudouin II de Courtenay, 

dernier empereur latin de Conf- 

tantinople, 306. 
Baudouin d'Ibelin, 9, n, 56. 
Baudouin, fils de Jean dIbelin, 

fenechal de Chypre^ 31, 40, 43, 

64, 85, 90, 91^ loi, 103, 124, 
Baudouin d'Ibelin, oncle de 

Henry II, roi de Chypre, con- 

netable de Chypre^ 219, 220, 

Baudouin III, roi de Jerufalem, 
4, 55 6. 

Baudouin IV, le ?nefel^ roi de 
Jerufalem^ 7, 8, 9, 10. 

Baudouin V,roi dtjerufalemyjo, 

Baudouin de Picquigny, amiral 
chyprois, 303. 

Baudouin de S. George, 184. 

Bauduinet, le meme que Bau- 
douin V, 10. 

Bauduyn, voy. Baudouin. 

Baume (Rolant de la), voy. 

ROLANT. 

Baymon, voy. Boemond. 
Beaufort (Chateau de), apparte- 

nant au Temple, pres de 7)?r, 

121, 122, 163, 190J 259. 
Beaufort (Thomas de), voy. 

Thomas. 
Beaujeu, voy. Guillaume & 

Louis. 



Beauleu (Moines cifterciens de), 

pres de Tripoli^ 87. 
Bedouin (HuGUEs),voy. Hugues. 
Beidera : lo oncle d'EssAiD, 209 ; 

— 20 oncle de Kalil-Ascraf, 

262. 
BelbeiSy voy Bilbeu. 
Belian, Beliem^ Belien^ voy. Beth- 

I'eem. 
Belinas, Belynas, voy, Cefaree de 

Pkilippe. 
Bendocdar, voy. Bibars. 
Beneit Guaitan, pape fous le 

nom de Boniface VIII, 281, 
Beneit Sacarie, 156, 213, 223, 

225, 231, 233, 234, 236, 273, 

274. 
Benet Za(tuerie, voy. Beneit 

Sacarie. 
Bene^ent^ 10. 
Benoit Zacarie, voy. Beneit 

Sacarie. 
Benoit XI, pape, 311, 
Berard (Thomas), voy. Thomas. 
Berard de Manope (Le comte)^ 

103. 

BERCHELEME(pourBERTHELEME), 

voy. Barthelemy. 
Berr'ie (La), {le defert qui f'epare 

tEgypte de la Syrie), 239, 298. 
Bertheleme, voy. Barthelemy. 
Berthelin Mahe, 325. 
Bertrand de Gibelet ler, pere 

de Hugues de Gibelet, 53. 
Bertrand de Gibelet II, fils 

de Hugues de Gibelet, 151, 

557, ^58. 159. ^60. 
Bertrand Porcelet, beau-pere 

d'AMAURY Barlais, 88. 
Bertrand Texi, grand-maitre 

de THopital, 83. 
Beryte {Beyrouth)-, i^ le chateau 

de — 78, 19,U, 83, 85, 86,95, 

134, 258^ — 20 la vlUe de — 

xvj, 24, 32, 41, 48, 51, 78, 79, 
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So, 82, 84, 87, 89, 90, 96,124, 

134, 196, 198, 211, 212, 214, 

215, 257, 258, 260. 
Beryte (Le flum), le fleuve de B.^ 

83, 84. 
Beryte (Le feigneur de), voy. Jean 

d'ljSELIN. 

Beryte (L'eveque de), 78. 

Beryte [Y^sCB-iVE^ dame de), 193, 

2I5j 315* 316. 
Beryte (Isabelle, dame de), 193. 
BeJJany voy. Bethfan. 
B'ethanie, 166. 
Bethleem^ 151, 259. — L'eveche 

de ^., 260. — L'eveque de 5., 

87- 
Bethfan (La terre de), 259. 
Bethsan, voy. Amaury de Bes- 

SAN. 

Bet'ily chateau en Armenie, 292. 

Betram Porcelet, voy. Ber~ 
TRAND Porcelet. 

Betran, voy. Bertrand. 

BEUGNOT(Lecomte),xiv,xv,xxvj. 

Bibars ou Bondonchar, fultan 
d'Egypte, 164, 165, 166, 167, 
17J, 179, 180, 181, 182, 1S3, 
185, 190, 191, 194, 195, 196, 
199, 200, 202, 206, 208, 209. 

Bilhehi 6, 1 1 1 . 

Blanche de Caftille^ iS, 

Blanche, marquife dtMontferrat, 
144. 

Blanchegarde (La terre de), 259. 

BoEMOND III, prince d^Antioche, 
15, 16. 

BoEMOND IV, comte de Triple, 
puis prince d^Anttoche^ xvij, 16, 
17, 20, 28, 29, 45, 48, td^ 87, 
88, 89, 152. 

BoEMOND V, prince A'Antiocke, 
xvij, 32, 121, 136, 152, 232. 

BoEMOND VI, prince dCAntioche, 

^49, 15I5 15^5 157, 158, 159. 
i6r, 199, 200, 202, 205, 232. 



BoEMOND VII, dernier prince 

^Antioche^ 202, 203, 204, 205, 

206, 207, 208, 211, 212, 226, 

229, 230, 231, 232. 
BoEMOND d*Antioche, feigneur 

du Boutron, 146. 
BoEMOND, fecond fils de Hugues 

III, roi de Jerufalem^ii/^., 216. 
BoEMOND, voy. auffi Raymond. 
BoNACOURT (de Gloire), arche- 

veque de 'Tjr, 220. 
Bonerel, nom d'un pierrler, 150. 
Bonifaccio (Le chateau de), en 

Corfe, 220. 
Boniface VIII, pape, 281, 282, 

284, 292, 306, 307, 308, 310, 

311. 
Boniface de Calamandrane, 

frere Hofpitalier, 234, 
Boniface de Grimaut, amiral 

genois, 320. 
Boniface, voy. Bonifaccio. 
Boni=vent^ voy, Bene^ent. 
BORBORIN (BORBONINO), an^iral 

genois, 156. 
Bordeaux, 329. 

^or/(Le vicomte du), kAcre, 245. 
Botron (Le), voy. Boutron {Le). 
Boucherie (La) ~ a Acre, 50, 25 1 j 

— a %yr, 131. 

Bourgogne (Othon V, comte de), 

312. 
— (Robert II, due de), 311, 

3 12, 
Boutron-. \^ le chateau du — 205,- 

— 20 la vllie du — 83, 84, 

95- 

5o2^?r(3K(BoEMONDd'^«/iof/^^, fei- 
gneur du), 146. 

Boutron (Guillaume, feigneur 
du), 158. 

Bon)ines, Bowvines (Bataille du 
pent de), 19. 

Eraine, voy. Jean de Erienne. 

Brandts, voy. Brindes, 



INDEX. 



3^9 



Breine, Brene, voy. Jean de 

Brienne. 
Bretagne (Aventures de), romans 

de la Table ronde^ 31. 
Bretagne (Le comte de), voy. 

Pierre Mauclerc & Jean dit 

le Roux. 
Brewer (Guillaume), voy. 

GUILLAUME. 

Brie, voy. Anceau, Jean, Phi- 
lippe & Thomas. 



Brienne, voy. Gautier, Hugues, 

Jean & Yolande. 
Brindes {Brzndi/i)y ti8. 
Brisse (Pierre), voy. Pierre. 
Bufe^ent (Ch2ite2i\i de), en Chypre, 

94, 9S, 258. 

BUHOHAN, 182. 

BuRCHARD DE ScHWENDEN, maitre 
de rOrdreteutonique, 219,232, 

233. 
BusTRON (Florio), voy. Florio. 



Ca9an, voy. Ghazan-Khan. 

Caco, Cacon, cafal pres de Cefa- 
ree, 200, 201. 

Cafran, Cafrane, voy. Adan, 
Guillaume & Philippe. 

Caifas, voy. Ca'ipha. 

Ca'ipka^ 15, 121, 155, 259, 260. 

Calre (Le Nowveaii), 6, 8, 9,11,15, 
16, 49, III, 121, 122, 123, 124, 
146, 14S, 164, 165, 167, 171, 
179, t8i, 184, 190, 19T, 194, 
200, 202, 206, 208, 209, 210, 
230, 238, 239, 240, 241, 243, 
299, 300, 301, 302, 303, 310, 

319, 323. 
Caire (Le chateau du), 9, 165. 
Caifej'iey voy. Cefaree la Grande, 
Calahre, 179, 290. 
Calamandrane (Boniface de), 

voy. Boniface. 
Calanson [Granson] (Othon 

de), voy. Othon. 
Cale du marquis (La),a^rr^, 228. 
Calo Dandle, voy. Carlo Dan- 

DOLO. 

Calohonel^ pelennage d'Egypte, 

242. 
Camajor (Romecorin de), voy. 

Romecorin. 
Campanie, 35. 
Candare {La), voy. Kantara. 



Candariers, habitants de la Can- 
dare, 6^. 

Candelor (Le), chateau apparte- 
tenant aux 'Turcs^ 261. 

Candle (lie de), voy. Crete, 

Capassac, Capssac, emir, 302. 

Carbaganda, Tucceffeur de Gha- 
zan-Khan, 325, 326. 

Carcaifferie (La rue de la), a 
Acre, 151. 

Cardone (Guillaume de), voy. 
Guillaume, 

Carlo (pour Andrea), voy. An- 
drea. 

Carnahtin (Bataille de), 11. 

Caroublier, {Le) lieu pres di'Acre, 
182. 

Cafal Imhert^ pres &^Acre, 90, 91, 
92, 93, 97, 100, 105, 116,207, 
229. 

Cafal Robert, \>res At Nazareth, 12. 

Caftel, Caftele, voy. Caftille. 

Caftel de Caftre, voy. Cajira. 

Caflille, 16, 19, 171, 273. 

Cajira^ en Sardaigne^ 222. 

Caftrie (La), chateau en Chypre, 
58, 61, 66, 82, 99, 103, 107. 

Cataie, voy. Feres Cataie. 

Cataine {Catane) ^ en Sicile, 292. 

Catherine (Ste), 206, 215. 

Catherine de Courtenay, 
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femme de Charles de Valois, 

306. 
Catune {La) {Catona\ en Calabre 

{Sicile citerieure)y 285. 
Causbondoc, nom de Bibars, 

165. 

Cayfas, Cayphas^ voy. Cdipha, 
Caymon (La terre de), 359. 
Cayn, 57. 
Ca%al Ymhert^ voy, Cafal Imhert, 

CaZAN, VOy.CARBAGANDA & Gha- 

zan-Khan. 
Cazelier (Leon), voy. Leon. 
Ceba, voy. Ansiau & Lanfranc. 
Celestin II, pape, 4. 
Celestin III, pape, 13. 
Celestin IV, pape, 143, 143. 
Celestin V, pape, 281, 282. 
Cerines, voy* Cherines, 
Cefaree, 15, 19, 37, 96, 113, 125, 

1263 xyi, 200, 240, 259, 260.- — 

Archeveche de C, 260. 
Cefaree de Philippe^ 7, 260. 
Cefaree la Grande, en Afie-Mi~ 

neure, 296, 
Cesaree (Gautier de), conne- 

table de Ckypre, 40, 112, 113. 

— (HuGUEs de), 171. 

— (Jean de), fils de Gautier, 
30, 37, 40, 45, 67, 83, 96, lOI, 
113, 1 16, 117, 125. 

Cezaire, voy. Cefaree. 
Ce'z.ile, Ce%ille. voy. Sicile, 
Chaine (La tour de la), a ^jr, 

170. 
Chamele {Ld)^ {Eniijfe)y 161, 164, 

310, 293, 296, 306, 
Chamele (Le fire de la), 122. 
Champ des fleurs^ pres de Bene- 

ijent^ 177, 178. 
Chardpagne, 55, 112, 117. 
Champaigne, voy. Ck6i?npagne. 
Chajnpaignie^ voy. Campanie. 
Champenois (Guillaume), voy. 

Guillaume. 



Change (Le), a Acre, 146. 

Chanfon de Philippe d£ Na- 
varre fur la bataille de Nicojie, 
60-62. 

Chanfon de Philippe de Na- 
varre fur le fiege de Kantara, 
65-67. 

Chantecler, nom du coq dans 
Tepopee de Renart, par lequel 
Philippe de Navarre fe de- 
figne lui-meme dans les vers, 

^9) 71, 72, 74* 
Charles, comte d'Jnjou, roi de 

Sicile, 147, 167, 171, 177, 178, 

179, 187, t88, 189, 190, 193, 

I94j 198, 199, 206, 207, 213, 

214, 217, 218, 
Charles II, prince de Salerne, 

vol de Sicile, fils de Charles 

d'Anjou, 217, 218, 219, 230, 

231, 232, 292, 307. 
Charles de Valois, frere de Phi- 

lippe-le-Bel, 306, 307, 312. 
ChafteaUy voy. Chateau, 
Chaflelet (Le), voy. Chatelet (Le). 
Chaftiauhlanc, voy. Chdteaublanc. 
Chateau (La terre du) duroi,'z^<). 
Chateauhlanc^ pres de Margat, 

20S. 
Chateauneuf, 260. 
Chateauneuf (Guillaume de), 

voy. Guillaume. 
Chateau P'elerin (auj. Athlit), 19, 

^4-7? 155? 163, ^^7, 240, 258; 

^59- 
Chatelet [ht)^ pres de Beryte, 215. 
Chaufor (Le), a Beryte^ 79, 83. 
Checan, Chequan, voy. Kha- 

GHAN. 

Cheene (La), voy. Chaine (La). 

CHELINGEN(ENTEDE},VOy. EnTE. 

Chenart (Philippe), voy. Phi- 
lippe. 
Cheniere^ voy. Cinerca. 
Cherines^ chateau en Chypre, xvj, 
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xvijjxxv, 6oj 89, 93, 94j 99,100, 

104, 105, 106, 107, 108, no, 
112, 113, 116, 138, 258, 334. 

CheryneSy voy. Ckerines. 

Chin (Le), emir, 262. 

Chinerc, Cktnere, voy. Cinerca, 

Chipre^ voy. Chypre. 

Chroiuque d'AMADi , xlx, xx, 
xxvij. 

Chronique de Florio Bustron, 
XIV, XV, xvj, xvlj, xviij, xix, xxiij, 
xxiv, xxvj, xxvij. 

Chronique de Macheras, xxv, 
xxvj. 

Chronique de Terre-Sainte, x, xj, 
xlj-xiij. 

Chronique du Templier de Tyr, 
xj, xx-xxvij. 

Chypre, xlj, xiij, xiv, xvj, xvij, 
xix, XX, xxij, xxiij, xxiv, xxv, 
xxvj, xxvij, T 4, 16, 17, I S, 21, 
22, 23, 24, 28, 30, 31, 32, 33, 
35. 37, 3S, 39, 40, 4I) 4^5 43, 
44-, 4-55 47, 4^? 49> S^j 5^, 53, 
S6, 58, 60, 61, 67, 6g, 6y, 77, 
7S, 79, 80, 81, 86, 87, 89, 90, 

93, 94. 95, 96, 97, 9^,99, i«4, 

105, 107, 109, no, 112, i-13, 
116, 117, 124, 135, 141, 146, 
^47, ^5^ 15^^ 166, 16S, 17I5 
181, 1875 191, 192, 199, 200, 
203, 206, 207, 214, 217, 218, 
219, 220, 238, 241, 246, 249j 
^54, 257, ^5S> '^S9^ ^6^ ^52, 
271, 275, 276, ^78, 279, ^8^? 
2S3, 303, 304, 305, 30&, 315? 
316, 318, 319, 321, 322, 323, 
327, 328, 329, 331, 332. 

Chyprois (Les) 27, 40, 41, 48, 49, 
Si, 82, 89, 90, 91, 93, 95, 96, 
97j 9^, 99, 100, TOi, 102, 103, 

104, 106, 108, IT2, 141, T43. 

Ciete^ voy, Sidon. 
Cinerca, en Corfe, dans le golfe 
de Genarca, 220, 221, 290. 
c 



Ciftaus, voy, Cifterciens. 

Cifterciens (Moines), a Beauleu, 
pres de Tripoli^ 87. 

Clapihre (Andre de), voy. An- 
dre. 

Clement III, pape, 10. 

Clement IV, pape, 171, 176, 
177, 1S7, 192. 

Clement V, pape, 203 (au lien 

d'iNNOCENTV), 311, 329, 330, 
332. 

Clermont (Make DE},voy. Make. 
ClimenSj Clymens, voy. Cle- 

MENT. 

Coine {Le), voy. Konia, 
CoiNTRELj noin du iinge dan^^. 

Tepopee de Renari., qui fert a 

defigner Hugues de Gibelet^ 

dans les vers de Philippe de 

Navarre, 71, 
CoLEE (Roger de la) , voy. 

Roger. 
Colone, voy. Colonna. 
Colonna (La famille) de Romt\ 

282- voy. Jacques & Pierre. 
Co/os {Le), cafal de I'FIdpital, en 

Chypre, 320. 
C0MNENE5 voy. Isaac & Manuel. 
Compere, nom donne a Etienne^ 

roi d^Angleterre^ 5. 
Conches, voy. Guillaume k 

GUXNART. 

Connetable (Le) de Chypre, voy. 

Gautier de Cesaree. 
Conqueft (Le livre du), xj, xij, 

xxiij, 5, 9, 17, 152, 
Conrad, archeveque de Mayence^ 

16. 
Conrad III, empereur d'Alie- 

magne, 4, 5. 
Conrad IV, empereur d''AUe- 

magne^ 24, 48, 128, 129, 130, 

144, 145, 18S, 1S9, 190, 191. 
Conrad, marquis de Montjerratj 

14. 

46 
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Conrad DoriAj amiral genois 

au fervice de Sicile^ ^91? ^92. 
CoNRADiN, nls de Conrad IVj 

xvij, 24, 144, 145, 1S8, 189, 

J91J T92. 
CoNRAT, voy. Conrad. 
Constance dCAragon^ impera- 

tricejfemniede Frederic IIj 29. 
Constance a Aragon^ femme de 

Henry II, roi de Chypre & de 

Jh'ufalem^ 259. 
Constance, fille de Mainfroi. 

feir.me de Pierre III, roi d''Ara- 

gon, 179, 214. 
Constant, bail d^Armeniej 20, 

29, 30, 105. 
CONSTANT; troiiierne frere de 

Haiton II, 283. 
Conjiantinople, 6, 7, 17, 167, 209^ 

278, 283, 2845 306, 3x9, 327, 

32S. 

COPECAFE (LoRENT); VO;/. Lo- 

RENT. 
CORADXN^ VOy. CONRADIN. 

Coradin, fiiltan de Damas^ 37. 
CoRAT; voy. Conrad. 
G0RDATE5 chevalier Catalan. 185. 
Corde^ ^oy- Cordoue. 
Cordoue^ 171. 
Coreidin, voy. Coradin. 
Corgie^ voy. Georgie. 
Cornoltaille (Richard de), voy. 

FvICEARD. 

Corpus Domini^ ii^itkjh-ujale?n^ 

19. 

CORRADXN5 voy. CONRADIN. 



CoRRAT, voy. Conrad, 

CoRs (Gent de), voy. Gent. 

Corfe, 220, 290, 

Cos (Concile au), 6 (ii s'agit fans 

donte du concile de Tours). 
CosTANCE, voy. Constance. 
C0STANS5 voy. Constant. 
Cofiantinople^ voy. Co7ifiantmople. 
Coste (JaC(tues), voy. Jacques. 

CotBoHA, COTSAHAjVOyXoUT- 
BAHA, 

Cotlessh, Cotlesser (Cotu- 
lossa), emir tartare, 305, 306, 
CovAone^ voy. Colonncu 

CoURADIN, voy. CONRADxN. 

C0URAT5 voy. Conrad. 

Courc {Le\ en Armenie^ 279. 

Courtenay, voy. Baudguin & 
Catherine. 

COUTBAHA : 1° chef tartare, 1623 
1 65, 293 5 — 20 fultan dCEgypte. 
262. 

Crac{ht)^ chateau appartenant a 
rHopital, 1S55 1995 300. 

Crac de Monreal (La feigneurie 
du), 259, 260. 

Creseque (Robert de), voy. Ro- 
bert. 

Grkstiene (Ste), 190. 

Ci'eie (lie de) ou de Candte^ 80^ 

Crite^ voy= Crlte, 
Croix (La vraie), 8, it, 12. 
Cjic (Le ieigneur du)j 313. 
Cur%ola (lie de), fur la cote de 
Dalrnaiie^ 2 86. 



Dalfin (Polet), voy. Polet. 

Dalsses (Le pape Innocent IV 
etait de la famille de Fiesoue, 
que le chroniqueur a dii chan- 
ger en), 143. 

Damar (de Mari), voy. An- 



saiit, GuandEj Nicolose & 
Oric. 
Damas^ 5, 8, 37, 49, SSj i2r, 12^, 

123, 124, 146, i6T5:.2095 2I7„ 

230, 234, 258, 293, 2965 298, 
300. 301, 302. 
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Damiate voy. Damiette. 
Damiettey 6, 18, 19, 20, 28, 147, 

148, 15S, 177, 229, 301. 
Dampierre, voy. Guy & Hucues. 
Damyatte^ voy. Damiette, 
Dandolo, voy. Andp.ea & 

Henry. 
Dasser (Rolant), voy. Rolant, 
Davogaire (Jacques), voy. Jac- 
ques. 
Demetrius de Monferrat, roi 

de Salonique^ 40. 
Dekdin, frere de Haiton 11, roi 

d''Arraenie.j 327. 
Denises, ancien fenechai du fei- 

gneur de Beryte, 79. 
Defpoire^ cafal en Chypre. 99. 
Deudcimor^ Dieiidamour ^ chateau 

en Chypre, xvj, 45, 46, 47, 54, 



60, 625 64, 65, 665 89. 93, 94, 
95,1003101,106, 116,258. 

DOIRE, DORIA, voy. AUBERT, 

Conrad, Gille, Lamba & 
Saido. 

Domas^ Downas^ voy. Damas. 

Do7ne, cafal, 207. 

Dominicains (Les), voy, Freres 
precheurs. 

DoRiA (Famille\ 290^ voy. Doire. 

DouVEYDAR, emir, 300. 

Dragon (La fontaine du), pres de 
Dieudaraour^ 62. 

Drapier (Raya-iond), voy. Ray- 
mond. 

Dreux (Jean de), voy. Jean de 
Erienne. 

Due (Oric), voy. Or.ic. 

Du Cange, xvij, xxiij. 



Edouard i^i'j roi d^Angleterre^ 
173? ^74? ^75? ^76, 187, 193, 
199, 200, 201, 29 1 5 311. 

Edouard II, roi cCAngleterre, 311. 

Egipte.Egypte, 6,16, 17, 147,298, 

319- 

Eguevive (Gautier d'), voy. 

Gautxer. 
Elbe (lie do, 221. 
Elesgay, voy. Segay (Le). 
Elisabeth de Baviere, femnie de 

Conrad IV, 144, 145, 18S. 
Embriac ou L'Ervji^RiAC, famille 

de Genes ayant la feigneurle de 

Gibelet, 203^ voy. Guillaume. 
Emeric, roi de Hongrie, 17. 
Empure, voy. Dampierre. 
Engleferre^ voy. Angleterre, 
Ente de Chelingen (Hans de 

Schliengen?), 107. 
Eperon (La tour de T), a Margate 

2.18. 



Eracle (Heraclius), 161. 
Eracle (Hlfloire de Tempereur), 

xij,xiij, xxiij. 
Erard (Le comte) de Nanteuil^ 

176. 
Ermenie, voy. Armenie. 
Ermlns^ voy. Arrneniens. 
Efcalo'nej voy. Ajcalon, 
Efcandelio'n, 260. 
EscHivE, femme de Humfroy de 

MoNFORT, puis de Guy de 

Chypre, dame de Beryte^ 1935 

215? 315? 3^6. 
SscHivE de Montbeliard, 

femme de Balian d'iBELiN, 

94. 
EscLAFON (Menegue), voy. Me- 

NEGCJE. 

Efcla-uG?zie^ 286, 

Efcla^ons, 288. 

Efcurjle^ voy, Cur%ola. 

Efpaigne {Efpagne), 18, 19, 55, 
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68, 171, 187, 193, S02, 272, 

273- 
EJpagnie^ voy. Efpagne. 
Ejpercmce^ voy. Eperon. 
Kspji-JK (Spinola)j 157, 290J voy. 

Mufil AUBERT, BaUDE, OrIC & 

Thomas. 
Efqiiilac {Squilace).t\-\ Italie^ 230. 
EssaI'd, fukan (X'Egypte, fib aine 

de Bibars, Z09. 

ESTIENNE, voy. KtIENNE. 
ESTORGUE, voy. EaSTORGE. 

Etiemne, YOi'SAnglelerre^ 3, 4, 5. 

EtIENNE de GOTROiN;, 49. 

Etienne de Saisy, inarechal du 

l^e?nple^ 163, 164. 
EuDE, comte de Net'ers^ 176. 

EuDE DE LA FlERTE, I02. 



EUDE DE MONTBELIARD5 50, 119, 

120, 125. 

EuDE Pelechien, fenechal de Je- 

rufalem, 214, 219. 
EuDE DU Pin, grand-maitre de 

PHopital, 319. 
EuDE DE S. AmanDj maitre du 

Temple, 9. 
Eugene III, pape, 4. 
Europe^ xvj. 
EusTORGE, archeveque de Ntcofie^ 

30, 58, 106. 

EuSTORGE PeDOT, 332, 

Exeflre^ voy. Exeter. 

Exeter (Guillaume Brewer, eve- 

que d'), 3 5- 
Ejhelin^ voy. Ibelin. 



Face (Le comte), 222. 
Famagoiifte^QVi C/z^/^r^, xvij,47,4Sj 

S^j 93? 97, 9^. 99? i^o? ^9^5 

246, 258, 277, 278, 303, 320, 

321, 322, 328. 
Faniagoujh (Le vlcomte de), 324. 
Families d'Outrenier (Les), de 

Tm Cange, xvij. 
Farabel, voy. Guillaume. 
Farass, Faraiss, nom d'homme, 

i95j 196, 198. 

Fauriel, i^XV. 

Federic, Fedric, voy. Frederic. 

Femenie (AUufion a la reine de), 
220. 

Feres CiVrAiK, gardien du cha- 
teau du Nou^eau Caire.^ t66, 

P'erte (Kude de la), voy. Eude, 

Fiesque, voy. Dalsses. 

Filanger, FiLANGiERijVoy. Ren- 
ry, Lorent, Marino & Ri- 
chard. 

Eilerme (Chateau de), a Rhodes^ 
320, 321. 



Flace (Raymont DE)5Voy. Ray- 
mond. 
FlamaTids^^j, 3^^? 3^2,313, 314. 

Flandre, 311, 31^? 3 ^3314) 3 ^S- 

Flandre (Baudouin, comte de), 
16, 17, 

— (Guy de Dampierre, comte 
de), 291, 311, 312, 314, 315. 

Fleury (Jacques de), voy. Jac- 
ques. 

Fleu've d^ amour (Le), pres de Ee- 
ry te^ 215. 

Florence J 306. 

Florent, eveque d^Acre, 168. 

Florio Bustron (Chroniquede), 
xiv, XV, xvj, xvij, xviij, xix, 
xxilj, xxiv, xxvj, xxvij. 

Flun d^amor^ voy. Flewve d" amour. 

Fcges {Foggia), en Pouille, 48, 
217. 

FoGGiA (Jean de), voy. Jean. 

Fontaine (La) du Dragon^ pres de 
Dieudamour^ 62. 

Forhtej 145. 
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Fore% (Le comte de), voy. Gui- 

GTJES V. 

Foroys^ voy. Forez. 

FouLC^ES, roi de Jerufalem^ 4. 

FOULQUES DE ViLLERET, COrn- 

mandenr, puis maitre de THo- 
pital, 319, 320, 321, 322, 323. 

FouguE, voy. FoULgUES. 

Fran^ais (Les), 218, 311, 312.. 

France^ 4!» 5> ^j ^°5 ^3? i4) ^5? ^6, 
17, 18, 19, io, 30, 34, 68, 112, 
118, 122, 129, 146, 147,176, 
183, X87, 188, 191, 193, 194, 
199, 202, 214, 2i8j 230, 306, 
307, 308, 311, 312, 329, 330. 

Frances (S.), voy. FRAN901S (S.) 

Francifcains (Les), voy, Freres 
raineurs. 

Francisgain de Grimaut (Fran- 

CESCHINO GrIMALDi), 1 62. 

Francois (S.), 35. 
Francs {}^^i)^(\^'& Latins). 121,162, 
179, 180, 184, 213, 242, 305. 
Fransesquin, voy. Franciscain. 



Fredegaire (La compilation dite 
de), xix. 

Frederic de Bode, due dV«- 
triche, 188, 189. 

Frederic 1^"^, empereur d'Jlle- 
magne, 3, 4^ 6, 13. 

Frederic II, roi de Sidle, empe- 
reur d'Aliemagne, xiv, xvj, 6, 1 9, 
20, 21, 22, 23, 24, 27, 28, 29. 
3o> 33, 34^ 35? 37, 3^, 39) 40, 
41? 4^5 43? 44i 45? 4-6, 47, 4^) 
49> 50, 5ij 67, 68, 76, 77j 80, 
^3, 87,^9,93, 97,99?^05» i^^J 
113, 1T4, 116, 123, 124, 125, 
127, 128, 130, 134, 136, 137, 
138, 141, 142, 143, 144, 145, 
146, 177, 190, 191. 

Frederic, roi de Sidle, frere de 
Jayme II5 roi d'Aragon, 179, 
291, 292. 

Freres mineurs, xxj, 35, 270, 324- 

Freres precheurs, xxj, 270, 324. — 
La maifon des — a Tripoli, 211. 

Freville (M. Marcel de), xiv. 
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GadreSj voy. Gaza, 

Garnier l'Ali.emand, 50. 

Gafcogne, 330, 331. 

Gaudin (Thibaut), voy. Tm- 

baut. 
Gauter, voy. Gautier. 
Gautier de Brienne, 187. 
Gautier, feigneur de Cefaree, 

connetable de Chypre, 40, 112, 

113, 
Gautier d'EguevivEj 107. 
Gautier, comte de Jaffa, 145. 
Gautier de Montbeliard, 

beau-pere de Hugues I^^^, roi 

de Chypre, 18. 
Gautier de Mounepeau ou 

Manepeau (Le comte), 105, 

107. 



Gautier Penne ou Pennenpie, 
chevalier, 123. 

Gauvain, 31, 33, 34, 35, 37, 3^, 
57, 60, 67, 68, 107. 

Gavain, voy. Gauvain. 

Ga'vata (La pointe), pres Limef- 
fon^ a Chypre, 77. 

Ga^a, 118, irg, 124, 259, 298, 
300, 301- 

Gazere, voy. Gaza, 

Gehelacar, Gehelcar , Gibelcar, 
^7, 1S5, 199. 

Genes, 99, 141, 142, 143, U9j 
*5<^, 157? ^68, 169, 186, 187, 
j88, 189, 203, 212,213,220, 
22r, 222, ^23, 225, 226, 227, 
228, 23J, 233, 234, 261, 273, 
275, 276, 277, 278, 280, 282, 
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284, 285, 286j 2885 289, 2905 
^91, 303, 3i2j 320, 324, 327, 

328. 

Genes (La rue de), a Acre^ 152, 

^54, 155. ^57, '2,SS' 

— (La tour de), a Acre^ 149, 
150. 

— (La tour de), khimejfon^ 270 = 
Geneves^ voy. Genois. 

Genois^ xx, xxij, xxiv, xxv, 89^ 95, 
98, 99, loS, 125,129, 13^14^ 
142, 143, 1465 ia7j 149, 15O5 

15^ ^5'^? ^53? ^54? ^SSj ^5^j 
157, 16Z5 16S5 i6oj 170, 171, 

1865 ^875 193, 2I0j Zllj 212, 
2155 2185 22O5 22I5 222, 223j 
2245 2255 226j 227j 22S, 233, 

^34) ^-ZSj ^54? ^73j ^74; '^75^ 

2765 277, 278, 279, 2S05 28X3 

284, 285, 286, 2875 28S5 289, 

2903 3035 3^2. 33fS, 3235 3245 

327, 328. 
Gent de Cors, 107. 
Geoffroy de Mosie, 103, 107, 
Geoffrgy de Sargines, bail 

d'Ac?'e^ 1 46 , 160, 1 6 8 J 1 8 2, 

1-91. 
Geoffroy de Vendac, marechal 

du Temple^ 235, 237. 
Geo7~gie^ 309. 
GerarDj archeveque de Chypre^ 

282. 
Gerard de Brie, 325. 
Gerard de Monreal, xxvj. xxvij. 
Gerin {Le)^ 260. 
Gerolt^ voy. Girold. 
GerycGp^ voy, Jericho. 
Geftes des Chiprois (Les). ix, xij, 

xiij, XV, xvj, xvij, xviij, xix, 

XX, xxv, xxvjj xxvij. 
Ghazan-Khan, 296, 297, 298, 

2-99; 300, 301, 302, 303, 304, 

305, 306, 309. 
Gihel, 126. 
Gihelcm-^ voy. Gehelacar. 



Gihelet^ ^5? ^65 87, 95, 107, 151, 
^59i 2^3) 204, 205, 207, 210, 
2iij 212, 233, 300j 303. 

Gihelet (Le feigneur de), voy. 
HuGUEs de Gibelet. 

Gibelet, voy. Arneis, Barthe- 

LEMY, BeRTRANDj GuiLLAUME, 

FIenry, HugukSj Jean & Phi- 
lippe. 

GiBELiN (Le parti), 290, 291. 

Giblet^ ^'oy» Gihelet, 

GiLLE, feigneur de Sidon^ 167, 

GiLLP Antiaume, 325. 

GiLLE DoRiA, amiral genois, 277, 
27S. 

GiRARD (Le comtt),eiQPife, 188, 
189. 

GiRAXTT DE MONTAIGU, 58. 

GiROLDjpatriarche de Jerufalem^ 
305355 365 775 S35 95? 965 112. 

Gironde {Gironne)^ en Catalogue. 
218, 

GiROT, voy. GiROLD. 

Glofeftre \Glocefter)^ 172, 173. 

GODEFROY DE BOUILLON, 8. 

GoTROM, voy. Etienne de Go- 

TRON. 

Goudefroi de Boillon, voy. 

Godefroy de Bouillon. 
GoxJLART (Mase)j voy. Mase, 
GransoNj voy. Jean, Othon. 
G?'ece^ 145, 213, 238. 
Grecque(Communion)3 i5r, 162, 

238. 
Grecs {LQs)y{Ve7npiregrec). 161, 

167^ 306. 
Gfre (La pointe de la), a Chypre^ 

97. 
Gregoire VlII, pape, 10. 
Gregoire IX, pape, xvj, 35, 37, 

46, 6%, 77, 136, 1 37. 
Gregoire X {AtFlaifance). pape, 

163, 164^ 187, 1985 199, 202, 

203, 

GREIL3 GRlLL,V0y.]EAN & PlERRE. 
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Grenate {Grenade)^ 171. 

Grefe^ voy. Greece. 

Gride {La), {Agridi), cafal en C/iy~ 
pre, xiij, 100, 101, 103. 

Grill (Simon), voy. Simon. 

Grimaldi (Maifon de), a Genes. 
289, 290, 291 J voy, Boniface, 
Franciscain, Lion, Luquet 
& Renier. 

Grimaus, Grymaus, voy. Gri- 
maldi. 

Grimbert, nom du taiiTon (blai- 
reaii) dans Tepopee de Renart^ 
qui fert a defigner Amaury de 
Bessan dans les vers de Phi- 
lippe DE Navarre , 55, 57 
(Trimbert, Ufe% Grimbert), 
69, 71. 

Guadre^ Guadres^ voy, Ga%a. 

Guaiton (Beneit), voy. Beneit. 

GuARiN DE MoNTAiGU, grand 
maitre de I'Hopital, 20, 28, 

37- 
Guaflon (Chateau de), apparte- 
nant au Temple, 191. 

GUANDE DaMAR (GaNDO DE 

Mari), aniiral genois, 284, 
285. 
Guavin Tartaro, ainiral ge- 
nois, 189. 

GuELF, voy. GUELFE. 

Guelfe (Le parti), 289, 290. 
Guenelon (Allufion au traitre) 

de la Ckanfon de Kollant. 64. 
Guiblin, Guybelin, voy. Gi- 

belin. 
GuiGUES V, comte de Fore% & 

de Nenjers^ 118, 122. 
GuiLjERME, voy. Guillaume. 
Guillaume, eveque A^Agen^ pa- 

triarche de Jerufale7n^ 168, 

185, 187. 
Guillaume, fils de Boemond 

d'Antioche, feign eur du Boti.- 

tron^ 146. 



Guillaume, feigneur du Boutron, 

158, 159. 
Guillaume, comte de Flandre^ 

147. 

Guillaume IV, marquis deMo/^^ 
ferrat^ 50 j 105. 

Guillaume, comte de Ne^ers^ 5. 

Guillaume d'Auvergne, 80. 

Guillaume d'Avrenie, voy. 
Guillaume d'AuvERGNE. 

Guillaume de Beaujeu, frere, 
puis maitre du Temple, xx, 
xxj, xxiij, 164, 20Jj 204, 205, 
207, 218, 2ig, 227, 228, 229, 
232, 233, 235, 239, 240, 241, 
242^ 245, 246^ 249, 250, 251, 
255, 256, 294, 329.. 331. 

Guillaume Brewer, eveque d'£- 
xeter^ 3 5 . 

Guillaume de Cafrane, 246. 

Guillaume de Cardone, tem- 
pUer, 237. 

Guillaume Champenois , de 
'Triple^ 120. 

Guillaume de Chateauneuf, 
maitre de i'Hopital^ 145^ 147, 

153. ^54, M5" 
Guillaume de Conches, 124. 
Guillaume Farabel, 20, 28. 
Guillaume de Gibelet, coufm 

de Guy de Gibelet, 210, 

211. 
Guillaume de la Tour : lo che- 

valierj 34,- — 2° tempiier, 275, 

276. 
Guillaume l'Embriac, feigneur 

de Gibelet, 203. 
Guillaume Longue Epee, 10, 
Guillaume de Lovre, 98. 
Guillaume de Mirabel, xxvj. 
Guillaume de Picquigny, 197. 
Guillaume de Rivet, 31, 37, 

5^; 57, 68. 
Guillaume Roussel, 332. 
Guillaume DE R0USSILLON5 202, 
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GXJILLAUME DE TiNERES, de THo- 

pital, 6^. 
GuiLLAUME TrabuCj fils du ma- 
rechal de Tripoli, 205. 

GuiLLAUME DE TyR, Xlj. 

GuiLLAUME deVilleret, gratid- 
maitre de THSpital, 3 i(^. 

GuiLLAUME DE ViLLIERS, 346. 
GuiLLAUME ViSCONTIj Sb. 
GUILLEM, GUILLERME, VOy. 

GuiLLAUME. 
GUINART DE CONXHES, 94. 

GuiKEs (Henry de), voy. Henry. 
GuizoLFE (Jeannin de), voy. 

Jeannin. 
Guy, nom du pape Clement IV, 

171. 
Guy, eveque de Famagoufle^ 324. 
Guy, feigneur de Gibelet^ 46. 
Guy de Ch^^pre, frere de Hen- 



ry II, roi de Chypre ^ 315, 
316. 
Guy de Dampierre, comte de 
Flandre^ z^^y S^^^ S^^j 3^4-j 

Guy d'iBELiN : jo feigneur de Gi- 
beleti 203^ 204, 205, 206, 210, 
211, 212, 213 j — 2° fiis de 
Jean dIbelin, connetable de 
Chypre, 90,91,124^ — 30 comte 
de Jaffa, 303, 305. 

GuydeLusignan, iOj II, 13, 14, 
15, .6. 

Guy DE MoNFORT, fiis de Simon 
de Monfort, 176, 230. 

GUYOTTN, fils de HUMFROY DE 

MoNFORTj 2T6. 
GyBLET, voy. GiBELET. 
GyROLT, voy. GiROLD. 
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Haimery, Haimerin, voy. Ai- 

MERY. 

Haiton l^^^ roi d'Armenie, 105, 
161, 167, iSij 191, 202, 230. 

Haiton II, roi d'Armenie^ 279, 
282, 2S3, 2S4, 292^ 298, 302, 
305, 308, 309, 315, 325, 37,6. 
327. 

Halaon, voy. Houlagou-Khan. 

Hal ape, voy. Alep. 

Hama^ i6r. 164, 210, 293, 296. 

Hama (Le fultan de), 120, 121, 
245. 

Haman, voy. Kama, 

Hamelieliot, pres de Tib'eriade^ 
293. 

Hanapes (Nicolas de), voy. Ni- 
colas. 

HaNFRE, voy. HUMFROY. 

Hanimy, emir, 300. 
Haranty Harent {■AM], Harem), ^res 
d^Antioche^ 16 ij 164. 



Haffa (L"), en Thibet, 294. 
Haffiffes, Hajfiffis, Hajfiffin^ , Affa]- 

fins {Drufes), 14, t8, 146, 195, 

196, 197, 198. 
Hata (Le pays de), en Chine, %<)^, 
Haure, 2^ fils de Bibars (fans 

doute ie meme que celui qui 

eft connu fous le nom de Sela- 

mesch), 209. 
Haufa^ voy. Haffa (L'). 
Haveben, nom arabe d\in engin 

de guerrCj 243. 
Hebron, 259. — (L'eveche d"), 260. 
Hegeni (Roquene), voy. Ro- 

gUENE. 

Hetmery de Lezegniau, voy. 
Amauri de Lusignan. 

Heluis, fille de Rupin de Mon- 
fort, 2X6. 

Hemerin, voy. Amauri de Lu- 
signan, roi de Chypre. 

HenoirEj voy. Honorius. 
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Henry (Le comte), 14, 15, 16. 
Henry I^^\ roi ^ Angleterre^ 3, 4. 
Henry II, roi a^Angleterre, 6. 
Henry HI, roi d^Angleterrey 19, 
68, 123, 172, 173, 175, 176, 

^87j 193, ^99- 

Henry II, comtecie ^^sr, 118, 119. 
Henry III, cornte de Bar^ 311. 
Henry 1^1", i.E Gras, roi de Chypre^ 
xvj,xvlj, 24,28, 30>3S, 39>47. 
48, 49j 50? 5^ 5^» S^j 60, 61, 
6^j 77? 79? 80, 84, 86, 90, 92, 
93?9Sj965 97'. 9^,995 ^°0j ^03^ 
103, 105, 106, 107, 108, no, 
III, 113, 128, 146, 147, 149, 
166, 168, 187, 192. 

Henry H, roi de Chypre^ fils de 
HuGUEs III, xxj, xxij, xxilj, 214, 
218, 219, 220, 235, 237, 238, 
246, 247, 252, 253, 254j 258, 
261, 275, 276, 277, 284, 303, 
304, 305, 315, 316, 317, 318, 
32-3, 324, 325, 33^? 333- 

Henry, nis de Richard de Cor- 
NOUAILLES, 175, 1 76. 

Henry IV, due de Limbourg^ 35. 

Henry Vi, erapereur d'Occidentj 
45 13, 16. 

Henry d'Allemagxe, ills de Fre- 
deric II, 29, 

Henry d'Antioche, 193. 

Henry Dandolo, doge de Venije^ 
17. 

Henry Filangieri, frere de Ri- 
CHART Filangieri, 127, 134, 
136, 137, 138. 

Henry de GiBf::LET, ball de la 
Secrete, 93, 237. 

Henry de Guines, 184. 

Hexry de Lemaigne, 230. 

Henry de Morra, grand jufticier, 
103, 

Henry, dit le Prince, fils de 
Boemond IV, xxiij, 1 56, 168, 
191, 203. 
c 



Herberge (La) des Hofpitaliers, 

a Acre, 253. 
Herman de Perigord, maitre du 

Temple, 145, 147. 
Hermeline, nom de I'epopee de 

Renart, 72- 
Hermenie^ voy. Arfnenie. 
Heude , voy. Eude. 
Heugenes, voy. Eugene. 
Heymery, voy. Aimeri. 
Hiftoire de la guerre des Ibelins 

centre Frederic II, x, xiij-xx. 
Hoissin, HoiSSON, xoi d'Aj^raenie^ 

frere de Haiton II, 326, 327, 

32S, 329, 332, 333. 

HOMBERG (WiRICH De), VOy. Wl- 
RICH. 

HongreSy voy. Hongrois. 
Hongrie, 17, 19, 294. 
Hongrois J 19. 
HoNORius III, pape, 19, 20, 21, 

22, 28, 29, 35. 
Hopital des Allemands ; i^ a Acre^ 

77, 123 ; — 2° a T^r, 131, 

203. 
Hopital S. Jean (L') ; lO a Acre^ 

123, 125, 126, 127, 152, 155, 
212, 21 85 220, 243, 249, 253 j — 
%^ a Ltmejfon^ 45 ; — 30a Nicojie, 

xijj 54? SS^ 5^3 57? ^o? 94?* — 
40 a 'Tripoli,z'j^%'j^'ziiy%i,6 '^ — 
50 a T^r, 203. 
Hofpitaliers (Les), xxij, 20, 27, 
^9» 37) 39? 4^? 47? 54? 5^3 6S, 
77, S3, 87, 117, 119, 122, 123, 

124, 126, 147, 150, 153, 154, 
'^SS^ ^5S? -^^^^ if^7, 17I) 281, 
182, 183, 185, 191, 199, 200, 
206, 207, 208, 209, 210, 217, 
218, 219, 229, 232, 233, 234, 
2-35? ^37? 239j ^4^? ^53? ''-SS^ 
303? 304? 305? 306? 319? 320, 
321, 322, 323. 

Hofleriche^ voy. Autriche. 
Hote, voy. Othon. 
47 
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Houlagou-KhaNj i6o, i6i, 162, 

^93, 294, 295j 2196, 297. 
Hourfeminsy tribu de Sarrafms, 

Hue, voy. Hugues. 

HuGUES ler DE LUSIGNAN, roi de 

Chypre, xilj, xvj, 18, 19, 21, 24, 

27, 28, 30, 4T, 45. 
Hugues II, iils du roi Henry le 

Gras, roi de Chypre, 149, 151, 

152, 166, 187, 217. 
Hugues III, de Lusignan, bail, 

puis roi de Ckypre, 166, 171, 

181, 187, 191, 192, 198. 199, 

200, 203, 206, 207, 214, 215, 

216, 217, 218. 
Hugues IV, roi de Chypre^ fils de 

Guy de Chypre, 316. 
Hugues IV, due de Bourgogne,i 1 8 . 
Hugues d'Agulier, 325. 
Hugues Bedouin, 325, 332, 
Hugues de Brienne, 1S7. 
Hugues de Cesaree, 171. 
Hugues d'Empure (Hugues de 



Dampierre), tempHer, 237, 
310. 

Hugues de Gibelet, 31, 37, 53, 
55? 57* 59? ^o? 695 S8, 89, 93, 
108, 151, 157, 158, 159,160. 

Hugues d'Ibelin ; i" fils de Jean 
d'Ibelin, 60, 64, 90, 915 92, 
10I5 102, 109, HI, 124 J — 
2f>, fils de Baudouin d'Ibelin, 
318. 

Hugues de Montaxgu, marechal 
du Temple, 146. 

Hugues de Presterone, 316. 

Hugues Revel, maitre de PHo- 
pital, 155, 207, 208. 

Hugues Salamon, 204. 

Hugues de Sorel, 107. 

Huguet, voy. Hugues. 

Humfroy ler DE MONFORT, frere 
de Jean de Monfort, 193, 
215,2:6, 237,315. 

Humfroy II de Monfort, fils 
de RupiN de Monfort, 216. 

Humfroy du Toron, ii, 14. 



I 



lBELiN(Lafamilie d'),xvj, xvij, 315 
33j 34? 37) 43. ^i, 85, 98, 99, 
III, 124, -^35, 147 ,■ voy. Ba- 
lian, Baudouin, Guy, Hugues, 
Jean, Philippe & Thomassin. 

Ibelin (La feigneurie d')j 260. 

Innocent III, pape, 17, 19. 

Innocent IV, pape, 138. 143,144, 
146. 

Innocent V, pape, 203. 

Inosent, voy. Innocent. 

Inseba, voy. Ceba. 

Isaac Comnene, empereur d'O- 
rient, 14, 17. 

ISABEAU, voy. ISABELLE. 
ISABELLE (Ste) D^AlLEMAGNE, 35. 



ISABELLE, dame de Beryte^ 193. 
ISABELLEjfinedejEAN deBrienne, 

20, 21, 22, 23, 24, 30, 31, 33, 

41. 
Isabelle, foeur de Henri Iei\ roi 

de Chypre^ 93, 166, 168. 
Isabelle, filie de Guy d'Ibelin, 

femme de Hugues III, roi de 

Chypre, 316, 317. 
Isabelle, femme du comte 

Henry, reine de 3^^rMy^/^?z;, 14, 

16, 128. 
Isabelle, foeur du roi Haiton II, 

femme d'Amaury de Tyr, 

3^5) 3^7, 333- 
Itaille (Italie), 2 3 8. 
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Jacques d'Artusse, 332. 
Jacques Colonna (Le cardinal), 

282. 
Jacques Coste, 332. 
Jacques Da vogaire,(Giac. Avo- 

gario), genois, 303. 
Jacques de Fleury, 325, 332. 
Jacques de Malat, marechal 

du Temple, 12. 
Jacques de la Mandelee, 250. 
Jacques de Molay, grand-mai- 

tre du Temple, xxij, 329, 330, 

Jacques Pansan, 324. 
Jacques Vidore, 164. 
Jaffa^ 10, 15, 16,48,495 77, 118, 

119, 120, 12I5 122, 123, 124, 

146, 149, 190, 259. 
— (Baronnie de ), 260. 
Jaffa (Le corate de), voy. Jean 

d'Ibelin. 
Jaffa (Le lieuve de), 121. 
Jaffe, voy. JaffVi. 
Jame, voy. Jayme. 
Japhe^ voy. Jaffa. 
Jare, Jarre^ voy. 'lara. 
jAUNE (Le) & Le Jeune, voy. Ju- 

LiEN & Pierre. 
Jayme ler, roi d^Aragon^ 183. 
Jayme II, roi 6^ Ara.gon.^ 179, 273, 

292. 
Jean XXI, pape, 206. 
Jean, fils de Boemond 6^' A?itioche^ 

feigneur du Boutron., 146. 
Jean, feigneur de C'efoyee^ 33, 37, 

40, 45, 67, 83. 
Jean, frere de Guy o'Ibklin, fei- 
gneur de Gibelet, 204. 
Jean I^^, roi de Jerufalem^ fils de 

HuGUEsIII, 214, 217, 21 S, 315. 
Jean, frere confanguipx de Jean 

DE MONFORTj 216. 



Jean I^t'j comte de ISIamur, 311. 

Jean 11, comte de Soiffons^ 122. 

Jean I*^^\ eveque de Troj^i, 190. 

Jean l'Aise, 325. 

Jean d'Antioche, feigneur de 
Gibelet^ 303, 305. 

Jean d'Armenie, nom pris en 
religion par Haiton II, roi 
ct Armenie^ ^§3? 302,, 305. 

Jean Babin, 325. 

Jean de Braine, comte de Mdcon^ 

118, 121. 

Jean de Brie, 332. 

Jean de Brienne, roi de Jeru- 
fale?n^ 18, 19, 20, 21, 22, 29, 

3°? 33? 46- 

Jean de LJreux, voy. Jean ly^ 
Braine. 

Jean de Foggia, voy. Jean d1- 
BELIN, 50, 

Jean de Gibelet, marechal du 
royaume de Jerufalem^ 160, 
163, 164. 

Jean de Giselet de Syrie^ 323. 

Jean de Granson, 245. 

Jean de Grill (J. de Grailly?), 
fenechal du royaume de Jeru- 
falem^ 237, 252. 

Jean d'Iuelin : i^^ feigneur de 
Beryte^ xv, xvj, xvij, 21, 22, 23, 
24, 27, 28, 30, 31, 32, 33, 36, 
375 38s 39? 405 4^5 4^-7 43j 44; 
45' 46, 47? 485 49? 50) S^j 5^5 
53, 54, 58, 59, 60, 62, 63, 68, 
69, 76, 77, 78, 79, 80, 81, 82, 
83, 84, 85, 86, 87, 89, 90, 91, 
92, 93, 94, 95, 96, 97, 98, 99, 

100, lOI, 102, 103, 105, 106, 
107, 108, 109, no, III, 112, 
113, 114, 116, 117, I24J " 

2" comte de Jaffa^ fils de Phi- 
lippe d'Ibelin, 49, 90, 91, 96, 
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I02, 107, 134, 135, 149, 151, 

^53> 1675 182,- — 30 feigneur 
d'Jjfur, 119, lao, i24j 14.7,156, 
160,— 4'^ fils de Balian d'Ibe- 
LIN, feigneur de Beryte, 163, 
164, 171, 193, 203, 215 J — 
5t> oil Jean de Foggia, 48, 85, 
96, 125. 

Jean Lombart, 332. 

Jean LEMiEGE,xij,xxIij, XXV, xxvj, 
138, 334* 

Jean de Mimars, xxv, xxvj. 

Jean de Monfort, fils de Phi- 
lippe DE Monfort, comte de 
Squilace & de Montcayeux^ fei- 
gneur de Tyr & du Toron^ xx, 
192? ^93; 197? i9S> ^o3) 207, 
212, Z15, 2x6, 219, 230, 236, 

^37. 251? 3^5- 

Jean Renia, 160. 

Jean, dit le Roux, due de B^^e- 
tagncy 199, 230. 

Jean-sans-Terre, roi d' Angle- 
terre^ 16, 19. 

Jean de Sor^ent, neveu de Ri- 
chard FiLANGIERI, 127, 134, 
136, 137? 138- 

Jean Tristan, comte de Ne^vers^ 

194. 
Jean Turc, archeveque de Nico- 
fie J puis d'OriJiano{Sardaigne), 

282. 
Jean Vaalin, 124. 
Jean de Verceilles, patriarche 

de Jerufalejn, 242. 
Jean de Villxers, maitre de THo- 

pitai, 217, 219, 232, 233, 242, 

M9' '-^5^* 3^9- 
Jeannette, iilie de Rupin de 

Monfort, 216. 
Jeannin de Guizolfe (Giovan- 

NINO DE GhIZOLFI), 328. 

Jene, voy. Genes. 



Jeneus, voy. Ghiois. 
Jene-^eSy voy. Genois, 
Jericho, 146, 259. 
yerufalem, xiv, xvij, 3, 4, 5, 6, 7, 
8, 10, II, 13, 14,15, 16,17, i8> 

195 20, 21, 22, 23, 24, 29, 30, 

33? 34> 35' 36, 395 41? 4^9 43) 
44, 46, 48, 49, 50, 77, 85, 121, 
123, 127, 128, 130, 136, 145, 
146, 147, 149, 151, 159, 160, 
162, 163, 164, 166, 168, 190, 
191, 192, 198, 199, 200, 203, 
206, 207, 214, 217, 22O5 259, 
260. 

Jerufalem (Le patriarche de), 260 j 
voy. auin Girold & Robert. 

Jeune (Le), voy. Jaune (Le). 

Jeutie (pour Jenne)^ 'V'oy. Genes, 

JOANiN, Jouanin, voy. Jeannin. 

JOFFREi, voy. Geoffroy. 

JoFREY DE Sardhine, voy Geof- 

FROY DE SaRGINES. 

Johan, voy. Jean. 
Johanin, ills de Humfroy de 
Monfort, 216. 

JOHANIN MaROZEL (GiOVANNINO 

MalOCELLO), amiral genois, 

276. 
Jordein, voy. Jourdain. 
Jorge, 241. 
JosCELiN (Lafeigneurledes),259, 

260. 
Jourdain (Le fleuve), 121. 
JuLlEN, nom donne a un Haffijin, 

JuLiEN, feigneur de Sidon, 147, 
162, 163, 195, 196, 198, 203, 
206. 

JULIEN LE JeUNE, 21 8. 

JusTiciER (Le), voy. Henry de 
Morra. 

JusTiciER (Le fils du),voy. Geof- 
froy de MosxE. 
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Kalat el Rom, voy. Rum Kaiek. 
Kalil-Ascraf, fils tie Kelaoun, 

fultan d'Egypte, 240, 24.1, 242, 
243) ^45' 2465 247, 248, 255, 
2565 257, 258, 2615 262, 273, 
299. 
Kantara^ chateau en Chypre^ xvj, 
xvij, xviij, 6oj 63, 65, 67, 68^ 
93? 9^? 258. 



Kelaotjn-Malek-el- Mansour, 
fultan diEgypte, 210, 217, 218, 
229, 230, 234, 235, 236, 237, 
2385 239, 240, 241. 

Khagan (Gengiskhan),393,294. 

Konia, en Afte Mineure, 18, 296. 

KouTOXJZ, fultan d^Egypte^ 164, 

165. 



La Fontaine, xviij. 

Lagidie, en Egypte, 303. 

Latas^ Lay as, voy. ^^J". 

LAMSADoRiAjamiral genois,286, 
287. 

Lamino,Q.^i?X du roi Henry II, en 
Chypre, 317, 332. 

Lanbe, voy. Lamba. 

Lance, voy, Lanza. 

Lancehorc, voy. Limhourg, 

Lancelot, xxv. 

Lancelot du Lac ( Allufion au re- 
man de), 220. 

Lanfranc Ceba, 321. 

Langres, 282. 

Langue des Geftes des Cluprois, 
xxiv. 

Lanza (Le marquis Manfredo), 
40. 

Lascre, voy. Theodore Las- 

CARIS. 

Latins (Les), 167. 
Ledde, voy. Lidde. 
Legal (La porte du), a Acre, 246, 

247, 251. 
Lelsi, emir, beau-pere d'EssAiD^ 

209. 
LEMAiGNE(HENRiDE),voy. Henry. 
Lembriac, voy, Embriac. 
Lengaire, 62. 



Lengres, voy. Langres, 

Lentino (Thomas de), voy. Tho- 
mas. 

Leon Cazelier, frere du Temple, 
180, 181. 

Leopold V, due ^ Autriche, 15. 

Leopold VI, due ^ Autriche, 19. 

Lerous de Sully, 238. 

Lescople, capitaine venitien,238. 

LESGAY,LESEjAY,VOy. SEGAY(Le). 

LEsquAR, voy. Zencor-el-Escar. 
Levant {Le'vantOjla Spezia), 142. 

LEZEGNIAU,LEZlNGNlAU,VOy.Lu- 
SIGNAN. 

Liche {La), {Laodicee, Latakieh), 
230, 257. 

Lidde, 49, 259. 

Liegerat, pays de Liege, 187. 

Ligon {Le), 260. 

LAhle {Lille), 313, 315. 

Limajj'ol, voy. Limejfon. 

Z//??/7t?wrg- (Henry IV, due de), 35. 

Limejfon {Limaffol), en Chypre, 14, 
38, 40, 45, 465 47, 50, 68, 77, 
99, 108, 116, 134, 147, 152, 
199, 258, 276, 320.^ La Mai- 
fin du Temple, 207,- — La Tour 
de Genes 276 ,- la Tour de VHo- 
pital, 45. 

LiNAH, voy. Alinah, 



374 



INDEX, 



Lion, voy. Leon. 

LioTiy voy, Lyon. 

Lion de Grimaut, 150. 

LiTIER, voy. LOTIER. 

Livon II5 roi d'Armenie, 15, 16, 
20, z8, 29. 

Livon III, roi d'Armenie, 181, 
191J 2i0j 230. 

Livon IV, roi d'Armenie, 284, 
3^55 326, 327. 

Livre du Conqueft (Le), xj, xij, 
5ixnj, 5j 9, 17, 152. 

Livre (Le) de Forme de plait, de 
Philippe de Navarre, xiv. 

Lois, voy. Louis. 

Lombardie, 144, 289, 290, 306. 

LomhardSy 49, 51, 57, 60, 77, 78, 
79, So, 82, S3, 84, 85, 86, 87, 
89, 90, 91, 92, 93, 94, 95, 96, 
97, 98, 99, 100, loi, 102, 103, 
104, 105, 106, 108, 124, 127, 

129? 131? 133, 135? 143? 155? 

163. 
LoMBART (Jean), voy. Jean. 
Longue-Epee (Guillaume). 
Longuebarsy voy. Lombards. 
LoRENT COPECAPE (ou lit aufTi 

L. Cape & L. Cope), 149, 150, 

LoRENT ToupiE (Tiepolo), doge 

de Venife, 238. 
LoRGNE (Nicole L£),voy. Nicole. 



LORiN (Roger de), voy. Roger. 

LoTiER FiLANGiERi, frere de Ri- 
chard Filangieri, 127, 132, 
i34j 136. 

Louis VI, roi de France, 4, 

Louis VII, roi de France, 4, 5, 6, 
10, 13 (par erreur). 

Louis VIII, dauphin, puis roi de 
France, r6, 17, 19, 20, 30, 34. 

Louis IX, roi de France, 34, 68, 
80, 146, 147, 148, 158, 167, 
171, 177, 187, 193, 194, 218. 

Louis DE Beaujeu, connetable de 
France, 218. 

Louis de Nores, 323. 

LovRE (Guillaume de), voy. 

GUILLAUME. 

LoYs, voy. Louis. 

Luce 11, pape, 4. 

Lucie de Toucy, fceur de Boe- 

MONO VII, 202, 203, 231, 232, 
233? 234? 236, 337. 

LuQUET DE Grimaut, amiral ge- 
nois, 1S6. 

LUSIEN DE TiBAUT, 5. 

LusiGNAN (Maifon de), 2145 voy. 

A Maury, Guy & Hugues. 
Lusius, voy. Luce. 
Lydde, voy. Lidde. 
Lymejfon, voy. Limejfon. 
Lyon, 146, 202. 
Lyvon, voy. Livon. 



M 



Macheras (Chronique de), xxv, 
XX vj. 

Make (Berthelin), voy. Ber- 

thelin. 
Mahe de Clermont, comman- 

deur, puis marechal de THo- 

pital, 237, 255. 
Make Sauvage, commandeurdu 

Temple, 163. 
Mahomet, 161, 162, 179, 295. 



Maience, voy. Mayence, 

Maillyant, Maillant, 226, 
2,27. 

Mainebeuf (Philippe), voy. Phi- 
lippe. 

Mainfroi, fiis naturel de Fre- 
deric 11, roi de Sicile, 144, 145, 
177, 178, 179, 18S, 190, 214. 

Malay (Jacques de), voy. Jac- 
ques. 
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Malebranche, nom emprunte a 
Tepopee de Renart^ 71. 

Malek-el-KameLj fultan d'^- 
gypte,^^, 88. 

Malek-el-Naser-Yousouf, ful- 
tan d Alepj 121, 12,6. 

Malek-es-Saleh-Ismail, fultan 
de Damas^ izi, 122, 123, 124, 
146, 

Malek-Naser (nomme a tort 
Melec el Mensour)5297j 298, 
300, 301J 3023 3085 309. 

MaLEK - SaLEH - NODGEMEDDIN- 

Ayoub, fultan de Babilone, 

121, 122, 123, 1245 146, 148. 
M ALLONj voy. Papon & Px^scvuet. 
Make, 169. 
Mandelee (Jacques de la), voy. 

Jacc^ues. 
Manepsa it o u Mo u nepea u ( auj . 

Chieti)^ voy. Gautier. 
Manfre, Manfrei, Manfrey, 

voy, Mainfroi. 
Mango Timour, frere d'ABAKA- 

KIhan, 210, 296. 
ManguodamouRj voy. Mango 

TiMOUR. 

Manope {Mo7iopolt)^ peufc-etre le 
meme que M.anepeau,^/oy. Ee- 

RARD. 

MANSELjneveu de Barthelemy, 
eveque de Tortofs. 205. 

Manuel Comnene, einpereur 
d'Orlent, 6, 7. 

Manuel ZacariEj amiral genois, 
2S5, 

Manufcrit des Geiles des Chi- 
prois, X-XJ5 xxiij, xxvij-xxviij, 
391. 

Marad'ee, Mareclee^ pres de Mar- 
gat^ 208, 304, 305. 

Marc Mazille (Margo Baze- 
Gio)j aniiral venitlen, 276, 277. 

Margat (Chateau de)j apparte- 
nant a PHopItalj 126, 127, 208, 



209, 217. — La Tour de FEpe- 

rony a M,, 218. 
Margelion {Merdj-el- dtoun), (Ba- 

taille de)j 9. 
Marguat, voy. Margat. 
Marguerite, fceur de Henry II, 

roi de C/iypre, femme de To- 

ROS Illj 284. 

MARGUERiTE,fceur deHuGUEsIilj 
femme de Jean de M on fort, 
XX, 192, 193,203, 215,236,237. 

Marguerite, fille de JuLiEN,fei- 
gneur de Sidon, itmme de Guy 

DE GiBELET, 203. 

Marguerite de Provence, 147. 
Marguo, voy. Narjot. 
Mari (De), voy. Damar. 
Marie, fceur de Henri l^^\ roi 

de Chypre, 93. 
Marie, tante de Hugues ill de 

Lusignan, 191, 192, 198, 199, 

206, 214, 250. 
Marie de Montferrat, reine 

de Jerufalem, 18, 21. 
Marin (Melian de), voy. Me- 

LI AN. 

Marino Filangieri, archeveque 

de S. Nicolas de Bar^ 137. 
Marino Sanudo, xxiij. 
MarmajouFy voy. Mer noire. 
Maroc, 273. 
Margzelo (Malocello), voy. 

Johanin. 
Marquemose, nom de pierrier, 

150. 
Marfeilk, 118, 167. 
Martin IV, pape, 296. 
Martin Rousseau, 109, no. 
Mas Latrie (M. le comte de), 
- XX, xxviij. 
Mase Goulart, 205. 
Mathilde, femme d^ETiENNE. 

roi d\4ngkterre^ 5. 
Maubec ( Heliopotis ), en Syrie^ 
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Mauclerc (Pierre), voy. Pierre. 

Maucrois (Philippe de Navarre 
defigne par le nom de), allufion 
au roman de Renartj le chateau 
de Dieudamour, 64. 

Maugasteau (Philippe)j voy, 
Philippe. 

Maumiftre (La Pointe de), 280. 

Maunegue (Chateau de), aujour- 
d'hui Monegliay 290, zgi. 

Mauneni (Robert de), voy. Ro- 
bert. 

Maupas (La Porte de),a Acre^x-z^^ 
1S4. 

Maupertuisy nom par lequel Phi- 
lippe de Navarre, dans fes 
vers, defigne le chateau de 
Dieudamour par ailufion au ro- 
man de Kenart,^ 69. 

Maufel^ voy. MoJfouL 

Maute, voy. Maite. 

Mayence (Conrad, archeveque 
de), 16. 

Mazille (Marc), voy. Marc. 

Mediterranee, ix. 

Mehaxjt, voy. Mathilde. 

Mehlie, voy. Mingrelie. 

MeinhleSy habitants de la Min- 
grelie ^ ^93. 

Melec-el-Esseraf, Melec-el- 
EssRAF, voy. Kalil-Ascraf. 

Melec-el-Monsor, fultan A^E- 
gyptey voy. Kelaoun-Malek- 
el-Mansour & Malek-Naser. 

Melec-el-Sahit, voy. Essaid. 

Melec-el-Vahar (Vaher), voy. 

BlBARS. 

Meliak de Marin, conful genois 

a Tyr, 170. 
Menegue Esclafon, venitien, 

Mensour (Le), {le ^iSiorieux^ en 
arabe), nom d\m engin de 
guerre, 243. 

Mer mortey xxvij. 



Mer noire, 294. 

Merle (La terre de), 259. 

Meftne {Mejfine^^ ^13? 214, 217, 

2185 230, 285. 
Micalichie, beau-pere de Main- 

froi, 145. 
Michel VIII PALEOLOGUE,empe- 

reur d'Orient, 167, 213. 
MiEGE ( Le), voy. Jean & Samuel. 
Milafiy 3, 142. 
MiLMARS, voy. Mimars. 

MiMARS, voy. AiMERY & JEaN. 

Mingrelie {Megkreli)^ 293. 
Mirabel, Mirahtau, 260. 
Mirabel (Guillaume), voy. 

GuiLLAUME. 
MOBELIARTjVOy.EUDEDEMONT- 
BELIARD. 

MoLAY, emir de Ghazan-Khan, 

302. 
MoLAY ( Jac<^ues de), voy. Jac- 

QIJES. 

MoLiNS (Roger de), voy. R^oger. 
Monaigre (Anfrey de), voy. 

Anfrey. 
Moncade (Pierre de), voy. 

Pierre. 
Moncoqu, Moncucu, maifon du 

Temple, pres de Tripoli, 87, 

204. 
Mo?xferant {Baarim), en Syrie, 

117. 
Monferar, voy. Montferrat. 
Monfort, 174, 175. 
Mo7ifort, des Allemands (Le cha- 
teau de), 34, 1S3, 19Q0 
Monfort, voy. Hxjmfroy, Guy, 

Jean, Philippe & Simon. 
Mongezarvy (Balian de), voy. 

Balian. 
Mongizarty dans la plaine de 

Kama^ 8. 
Monpelerin^ pres de Tripoli^ 87, 

120, 237. 
Monreal, pres de la Mer morte^ 
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xxvij ; voy. G^ac (Le) de Mon- 
real. 

MoNREAL (Gerard de), voy. Ge- 
rard. 

Montagne (La) Negre, pres d'Jyas, 
en Armenie^ 279. 

M0NTAIGU5 voy. Giraut, Gua- 
RiN, HuGUES & Pierre. 

MONTBELIARD, VOy. EsCHlVE, 

EUDE & Gautier. 

Montecaius {Montcayeux), 230. 

MontetahoVj voy. Thabor (Mont). 

Montferrat, voy. Alix, Con- 
rad, Demetrius, Guillaume, 
& Marie. 



MoNTOLiF, voy. Pierre & Si- 
mon. 

MORCHUFLE, voy. MuRTZUPHLE. 

Moron (Pierre de), voy. Pierre. 

MoROSINI, voy. AUBERT & Nl- 
COLET. 

MoRRA (Henry de), voy. Henry. 
Mosie (Geoffroy de), voy. 

Geoffroy. 
Mojfoul^ 296. 
Mostassim, callfe de Bagdad^ 

295, 296. 
Murtzuphle (Alexis V), empe- 

reur d'Orient, 17. 



N 



Namur (Jea:h I^'', comte de), 311. 
Nanfeuil (Le comte Erard de)^ 

176. 
Naples: i^tnltalie, 189, 217, 230, 

307- — 2° en Syrie, voy. Na- 

ploufe. 
Naploufej 11, 146, 259, 260. 
Naplouse (Philippe de), voy. 

Philippe. 
Narhonne^ 171. 
Nargxjo, voy. Narjot. 
Narjot de Toucy, beaxT-pere de 

EOEMOND VII, 202, 231, 232. 

Nanjarre (Le roi de), voy. Thi- 

baud IV. 
Natarre, voy. Philippe & Ba- 

LIAN. 

Na%aretk^ 12, 4.9, 259. 

Na%ereau^ Naz^erel, voy. Naza- 
reth. 

Nebonne^ voy. Narbonne. 

NefiUy Nepkiuy en Syrie^ 17, 48, 
205, 207, 211, 232, 235, 236, 

303- 
Nemur, voy. Namur. 
Neron, 29. 

Ne^vaire^ voy. Philippe de Na- 
c 



Varre & Thibaud, roi de Na- 
n^arre. 

Nepers (Le comte de"), voy. Eude, 
GuiGUEs V, Guillaume & Jean 
Tristan. 

Nicolas III, pape, 206. 

Nicolas IV, pape, 238, 261, 329. 

Nicolas, pape fous le nom de 
Benoit XI5 311. 

Nicolas de Hanapes, patriarcbe 
de Jerufalem, 254. 

Nicole, frere mineur, 278, 

Nicole le Lorgne, maitre de 
THopital, 20S, 217. 

Nicole de S. Bertin, 332. 

Nicole, voy. Nicolas. 

Nicolet Morissin (Nic. Moro- 
51N1), envoye venitien, 329. 

NicOLOZE Damar (Nic, de Mari), 
226. 

Nico/ie^ en Ckypre, xvj, xviij, 30, 
3S, 43? 45? 465 585 60, 61, 635 
66, 67, Si, 94, 98, 99, 100, 105, 
106, 107, no, 258, 277, 3245 
— L ' Hop ital S. Jean J x vj , 5 4, 5 5 , 
56, 57, 60, 94: — Ste Sophie^ 
cathedrale, 106, 217. 



378 



INDEX. 



Nicoffie, voy. Nicojie. 
Nil (Le), 303. 

Noceray dans le royaume de Na- 
ples, 177. 
NochereSy voy. Nocera, 



NoiRONj voy. Neron. 

NORELDIN, voy. NOUREDDIN. 

NoRES (Louis de), voy. Louis. 

Normandie^ 17. 

NouREDDiN, fultan d''Egypte, 8. 



O 



ObERTO, voy. AUSERT, 

Obuisson (Philippe), voy. Phi- 
lippe. 
odoart,odouart,voy.edouard. 
Oliver, voy. Olivier. 
Olivier deTermes, 171,183,184. 

OnOIRE, voy. HONORIUS. 

Oric Damar (Enrico de Mari), 

amiral genois, az2. 
Oric Due (Enrico, plutot Lan- 

FRANCO DuGO Spikola), amiral 

genois, 157. 



OJirkhey voy, Autriche. 

OtEVENT, OTHEVENTjVOy.OTHON 

Vent. 
Othe, voy. Othon. 
Othon IV, empereur d'Occident, 

17, 18, 19. 
Othon V, comte de Bourgogne, 

312. 
Othon de Calanson, 252, 279. 
Othon Vent, amiral genois, 

147. 



Padoue, 22, 30. 

Padua, voy. Padoue, 

Facte, 22 note aj voy. Padoue & les 

Additions & Correftions. 
PalaiTiede(Anufion au roman de), 

Z20. 

Pcderme, 16, 213, 214. 
Palejiin, voy. Paleftrina. 
Paleftine, voy. Terre Sainte. 
Paleftrina, 282. 

Palilogue, voy. Michel VIII. 
Pansan (Jacques)j voy. Jacques, 
Papon MalloNj marin genois, 

186, 212. 
Paris, 1S8, 218, 271, 329, 330. 
Pas du chien, entre le Boutron & 

Beryte, 83. 
Pas paten (Le), entre le Boutron & 

Beryte, 83. 
Pas<^uet MaLLON, marin genois, 

186. 



Pajfepoulain (Le pas de), pres 

diAcre, 92. 
Pedot (Eustorge), voy. Eus- 

torge. 
Peitou, voy. Poitou. 
Pelage, eveqxie ^Alhano, legal 

du pane, 20, 28, 29. 
Peleau (Andre), voy. Andre. 
Pelechien (Eude), voy. Eude. 

PeNNE, PENNENPIE,VOy. GaUTIER. 

Perce, voy. Perfe, 

Fercehaye, nom emprunte a Pe- 

popee de P^enart, 71. 
Pere {Pera), pres de Conftantinople, 

27S5 284. 
Perigord (Herman de), voy. 

Herman. 
Peretin, nom d'un pierrier, 150. 
Perouce (Peroufe), 19. 
Perrin (Mr Carlo), de Ver^uolo, 
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Perfe, 8, i6i. 

'Pertuis {Le), en Armmie^ 2,92. 
Phelipe, voy. Philippe. 
PniLANGERjVoy. Richard Filan- 

GIERI. 

PhilippEj nom donne a im l-iaf- 

fiffin, 195. 
PhillppEj fils de Humfroy de 

MONFORT, 216. 

Philippe-Auguste, roi de Prance^ 
6, lOj 13, 14, 15, 165 17, i8j 
19, 20, 30. 

PHiLiPPE-LE-HARDljroi de France^ 
2.01, 203, 216, 21S. 

Philippe IV-le-Bel, roi de France^ 
219, 235, 237j 252, 291, 2965 
3065 307, 30S, 310, 311, 312, 

3I3j 3145 3^5? 3^9? 33°) 33^- 
Philippe d'Antioche, roi ^^Ar- 

menie^ 20, 29. 
Philippe de Baxjdouin, 129. 
Philippe de Brie, chatelain de 

Famagoufte^ 277. 
Philippe de Cafran, chatelain 

du chateau de Dieudaniour^ 

93- 

Philippe Chekart, frere uterin 
de Gauvain, 68j 107, 108. 

Philippe de Gibelet, 332. 

Philippe dIbelin : i^ psre de 
Jean d'IbeliNj 21, 22, 23, 24, 
28, 30, 315 32, 33, 34, 37, 39? 
4O5 <^(j -^ — 2° oncle du roi 
Henry II de Chypre^ fenechal 
de Chypre, 275, 276, 277, 3165 

317, 3i^> 3^3; 32^4-> 331^ — 
30 connetable de Ckypre^ fils de 
Baudoxjin d'Ibelin, 318. 

Philippe Mainebeuf, 241. 

Philippe MaxjgasteaUj 112. 

Philippe de Monfort, feigneur 
de ^yr & du Toro7t^ xvij, xx, 120, 
124, 125, 128, 129, 130, 131, 
132. 1335 ^35» 136^ 146? 15°? 
15^. 153? 154. ^55^ ^'^3? 170, 



191,192,1945195,19651975198. 

Philippe de Naploxjse, 56, hi. 
Philippe de Navarre, ix, x, xj, 

xij, xiij, xiv, xv, xvj, xvij, xviij, 

xixj XX, xxvj, xxvij, 27, 51, 52, 

S3? 54? SS^ ^^■> 645 6s, 68, 69, 

765 81, 82, 87, 88, 98, 102, 106, 

107, no, 113, 116, 118, 128, 

129, 130, 131, 133, 134, 135. 
Philippe Obuission, X07. 
Philippe de Souabe, 17. 
Philippe, fiile de Guy de Dam- 

PIERRE, 311. 
Fianofa (He de), 221. 
PiCQ^uiGNY, voy. Baudouin & 

Guillaume. 
Fied (Le) du CDnnetable, pres du 

BoutroTij 205, 
Pierre, voy. Pierre. 
Pierre liX, roi d^Aragon^ 179,213, 

214, 218. 
Pierre d'Angouleme, 15. 
Pierre d'Aragon, voy. Pierre 

III. 
Pierre d'Auberguamo, notaire, 

231. 
Pierre Brisse, bourgeois d^Acre^ 

149. 
Pierre Colonna (Le cardinal), 

282. 
Pierre de Dreues, voy. Pierre 

Mauclerc. 
Pierre de Greil, 133. 
Pierre le Jaune, chevalier de 

Chypre, 322. 
Pierre Mauclerc, due de Bre- 

tagne^ 118, 120, 122. 
P1ERP.E de Moncade, comman- 

deur d^Acre^ 235, 237. 
Pierre de Montaigu, grand- 

maitre du Temple, 49, 83. 
Pierre de Montolif, 102. 
Pierre de Moron (Mourrhon), 

pape fous le nom de Celestin 

V, 281, 
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Pierre des Roches, eveque de 

W incite fler^ 35. 
Pierre le Roy, meffager des 

Pierre de Sergines, archeveque 

de Tj^r, 14.5. 
Pierre de Sevry, marechai du 

Temple, ^55, 2.56. 
Pierre de Vileblude, maitre de 

rHopltal, 122, 126. 
Pilamedes, voy. Palaniede. 
Pin (Kude du), voy. Eude. 
Fiornhnio^ 2263 227. 
PiSAN (Barthelemy)j voy. Bar~ 

THELEMY. 

Pifa77.s (Les), xxivj 15, 129, 142, 
143, 149, 151, 153, iS4> ^SS^ 

156, 160, 186, 188, 212, 213, 
215, 221, 222, 223, 224, 225, 
226, 227, 2285 229, 230, 235, 

^39? ^4-3? 249? ^51? 2^53? 274j 
279, 285, 289, 290, 
Pifans (La rue des), a Acre^ 153, 

^54, 155. 1^0^ ^53- 
Pifiy 4, 10, 142, 149, T53, 1885 

189, 213, 220, 221, 222, 223, 

224, 226, 242. 
Fife (La tour de), a Acre^ 149, 

Pi%ans^ voy. Pifans. 

Pize^ voy. Fife, 

PlaisanCE, femme du roi Henry 

LE Gras, 149, 1515 152, 166, 

187. 
PlaiJJie, en Chypre^ 106. 
Pianoge^ voy. Pianofa, 



Plonhin, voy. Piombino. 

PlonhineSy gens de PioinhinOj 226, 
2275 229. 

PoiNDOR, pointeur, nom d\m 
bateau, 157. 

Poitou, 19. 

Pol de la Teffaha, 205, 21T. 

PoLET Dalfin (Paoletto Dol- 
fin), amiral venltien, 278. 

Pontoife^ 312, 315. 

Porbonel (La terre de), 191. 

Porcelet, voy. Pourcelet. 

Pouille^ 16, 18, 19, 20, 21, 465 48, 
49, 68, 77, loi, 104, 105, 107, 
los, 127, 132, 136, 137, 142, 
145, 179, 199, 202, 23I5 232, 
242, 285, 286, 289, 290. 

Poulle^ Puilbj voy. Pouille, 

Pourcelet, 210. 

Pourcelet (Bertrand), voy. 
.Bertrand. 

Poylle, voy. Pouille. 

Presterone (Hugues de), voy. 

liUGUES. 

Prince (Le), furnom de Henry, 
£ls de BoEMOND IV, 166, 1685 
191, 203. 

Prince (Le Beau) furnom de 

BOEMOND VI, 202. 

Principat, Principautj la Princi- 
paute (pays de Naples)^ 145, 
1795 290, 307. 

Pronjencaux^ xxiv. 

Proijence^ 290. 

Puy du Cormeflahle (Le), 97. 
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Sluaftrie (La), voy. Caftrie {La). 
QuEMEL, voy. Malek-el-Ka- 

MEL. 



^eterie (Les moulins de la), 99, 

voy. Caftrie (La). 
QuiRSA^vuY, voy, Isaac Comnene. 
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Raimont, voy. Raymond. 

Ra in e (l^?i rue dela), 3. Acre, 1^1. 

Kama, 1 1 . 

Rame, voy. S. George de Rama. 

Rames, voy. Rama. 

Kaoul, eveqtie d^Acre^ 113. 

RaouLj eveque de ^S". George, 146. 

Raoul, eveque de Sidon , pa- 

tviarche de "Jerufale??!, t%, 20, 

i9, 30. 
Raoul de Soissons, 122, IZ9, 

1305 131. 132, i34> 136- 
Raymond (& non Boemond)^ fds 

de BoEMOND IVj 18. 
RAYMONDybatarddeBoKMONDVI, 

205. 
Raymond VII, comte de Touloufe^ 

1365 ^37? ^385 ^5^- 
Raymond Drapier (R. Drape- 

Rio"), 227. 
Raymond de Flace, 102. 

liAYMOND ViSCONTIj 303. 

Rkddeceur, voy. Renddecuer. 

Renart, nom dxi goupil dans 
Tepopee de Renart, qui fert a 
defigner AmauriBarlais dans 
les vers de Philippe de Na- 
varre, 55-57,69-75. 

Renart (Allufion au roman de), 
xviijj 6z|-j d^, 69, 76. — (Allu- 
fion a une fabie efopienne en 
profe^ou figure le goupil), xviijj 
114-115. 

Renart (Rarodies rimees du ro- 
man de), 55-57, 69-75. 

Renaut de SoissonSj 325. 

Renddecuer, commandeur du 
Temple, zii, 235, 237, 

Renia (Jean), voy. Jean. 

Renier de Grimaut, amiral ge- 
nois, 312, 313, 314. 

Refit, ReJJit, voy. Rvofette. 



Revel (Hugues), voy. Hugues. 
Reymont, voy. Raymond VII. 
Rhodes (lie de), 315, 319, 320, 

32I5 322, 328 ; — (Chateau de), 
320, 322. 

Rhoney 202. 

Riant (M. le cointe), xxvj. 

Richard (Le corate), voy. Ri- 
chard FiLANGiERI. 

Richard Cceur de Lion, roi 
du'Angleterre, 13, 14, 15, 16, 
123, 

Richard de Cornouaille, em- 
pereur d^Occldent, 123? 124, 

373? ^75- 
Richard FilangierIj marechal de 
I'Empire, xy], xvij, 77, 89, 92, 
99, 104, 107, io3, 112, 1175 
124, 125, 12,6, 127, 132J i33j 

1345 ^35> 1365 X37j 13^- 
RivETj voy. Guillaume de Ri- 
vet. 
Robert (Le comte) cVArtois, 147, 

230. 
Roi3ERT II, comte d.\4}^tois, 3115 

312. 
RoEERT II5 due de Bourgogne^ 

3TI5 312. 
Robert, fils de Guy de Dam- 

piERRE, 291. 
R0BERT5 eveque de Nantes, pa- 

triarclie de Jerufalem, 129, 148. 
Robert de Cr.eseque. 183, 184. 
Robert de Mauneni, 102. 
Robert (Cafal-), pres de Nazareth, 

12. 
RoCH, voy. Roq^uENE Hegeni. 
Roche-Guillaicme {LcC)^, en Armenie^ 

292. 
Roche de Roijfel (Chateau de La), 

appartenant au Temple, 191. 
Rochelle (La), 30. 



^82 



INDEX. 



Roches (Pierre DEs),voy. Pierre, 
RodeSy voy. Rhodes* 
K.CEHRiCKT(Le profefifeur R.), xiij. 
RoGERj roi de Sicile^ 6. 
Roger "DE la Colee, 205. 
Roger de Lortn, amirLii de Na- 

ples^ 2.92,. 
Roger de MolxnSj rnr.itre de 

I'Hopitalj 12. 
Roger de S, Severin, Cvomte de 

Marfico^ 206. 207, 214.. 
R0GIER5 voy. Roger. 

ROLANT DaSSKR ( OrLaNDO 

ASCHERO), 2265 227, 22S5 229. 

ROLANT "DK LA. BaU:v^'E, 323. 

Kcjnagns^ 306. 
Komains (Les) 28, 15S. 
Komcm.ie^ empire latin^ 185 ass, 

275, 27S, 280. 
lloynargne^ voy. ii.Q?nagne. 
RoTnCy 1O5 19, 20j 2I5 285 29, 30j 

355 39? 43s 77? 1-^5 "-^36? ^37? 
142, 163, 16S. 176, 177, 187, 



310, 329 
Septi%onitim.^ 35 



I, 202j 3OO5 307, 

S. Pierre^ 28 ; — 



/?(?;:?2^ (Conciie de), dont la vraie 
date eft 1168, 6j — (1216), 19. 

ROMECORIN DE LA CaMAjOR, 209, 

RoQUAFORTE, nom de bateau, 

169. 
RoctlJENE Hege^si, chef de Turcs^ 

119, 124. 
R.ofette^ fur le Nil^ 303, 304. 
Rofne.j voy. Rhone. 
Rosso (Le comte), 176. 
Rous, voy. Rosso. 

Rous DE LA TURQUE (RoSSO 

della Turca)3 153. 

Rousseau (Martin), voy. Mar- 
tin. 

RoussEL (Guillaume), voy. 
Guillaume. 

RoussiLLON (Guillaume de), 

voy. GUiLLAUME. 

Roy (Pierre le), voy. Pierre. 
Rum Kalehj chateau en Ar?nbiie^ 

292. 
RuriN (Raymond), prince i!CA?t- 

tioche, 19, 2O5 2S5 29. 
RupiN^fils de Humfrgy de Mon- 

FORT, 2t6, 



Sahelon (Le)^ terrain de fable pres 

d'Acre, iiS, 245. 
Sabine J 171. 
Sac (Le:^ Freres du), frercs du 

Sachet ou de Ja Penitence Je- 

fus, 202. 
Sacarie (ZaCaria), voy. Beheit 

& Manuel. 
Sadon^ voy. Sajdo. 
Sahone, chateau pres de Damas^ 

230. 
Saido Dopja (Sadqne Doria), 

321, 32S. 
Saindamour, SandamouRj emir, 

300, 309. 



S, AhroJimn^ voy. Rhhron. 
S. Amand (Eude de), voy. Eude. 
S. Andre (Confrerie de), 113. 
S,Anloi7ie (La Porte)^ ^iAcre, 246, 

250. 
S. Bertin (Nicole de), voy. 

Nicole. 
S, Crus.^ voy. Ste Croix, 
S. Jea7i^ voy. Hopital. 
S. George,^ cafal pres d'A^cre. 190, 

20O5 201. 
S. George (Baudouin de), voy. 

Baudouin, 
S. George de Rrima^ 7, 146, 151^ 

259, 260- — ' (L'eveche de); 260. 
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S. George de Sebajie, 259. 

S, Germain VAguillier^ pres de 

Bene'vent^ 178. 
S. Jorge, voy. S. George. 
S. Lardre, voy. S, La%are. 
S. La%are (La Maifon de)j a Acre, 

153 j — (La Porte de), a Acre^ 

S. La%are de B'etanie^ 166. 

S. Linart, a Acre, 251. 

iS*. }^icolas, a .S^r/, 137. 

<?. Nicolas (lie), a Venife, 289. 

S. Pierre: 1° a Antioche, 45 — 2" a 

Rome, 28. 
^y, Romano {S. Koman), a ^rr^, 24.9, 

251. 
S. Seveein (Roger de), voy. Ro- 
ger, 
S. Sixte, 224.. 
Sfe Anne (Les nonnains), a Acre, 

253 ^ — (Rue)j a y^rr^, 253. 
Ste Cateline, voy. i?^^ Catherine, 
Ste Catherine (La Tour), a '^yr-, 

170. 
^SVi" Croix '. 1° a ^av, 18, 20, 28, 

1125 113, 171,219^ — 2" a Tjr, 

19S. 
^/^ Marie Latine, a Jeriifalefn, 

260. 
i-SV^ Sophie, a Nicojie, 106, 217. 
o^"^ Soiificy voy. iSV^ Sophie, 
Saijfotis, voy. Soijfons. 
Saisy (Etienne de), voy. Etienne. 
Saladin, fultan d^iif^j^^/-*?, 6j 8, 9, 

II, iz, 15, 253. 
Salah (Le), voy. Malek-es-Sa- 

LEH-ISMAIL. 

Salah, emir de Kelaoun, 235, 

240. 
Salahadin, Salaheldin, Salah- 

DiN, voy. Saladin. 
Salahie, en Egypte, 235, 240, 242. 
Salamon (Hugues), voy. Hugues. 
SaJef, riviere en Cilicie, 13. 
Salerne, 217. 



Salibiere, voy. Salijhury, 

Salines, en Chypre, 276, 277. 

Salijhury, 176. 

Salojiique (Demetrius de Mon- 
ferrat, roi de), 40. 

Samuel le Miege, 214. 

Sanudo (MARiKo),voy. Marino. 

Saoune, voy. Sahone, 

Saphadin ou Malek-el-Adel- 
Seiffeiddin - Aboubecr ler, 
f'rere de Saladin, fultan, 15, 

Saphadin IIj 121. 

Saphet (Chateau du), 121, 179, 
180, iSij 1825 185, 259, 260 ■ 
— (Couvent du), 163. 

Saphorie (Fontaine de)^ 121. 

Sardaigne, Sardeigne, Sardeine, 
222, 282, 2S5. 

Sardeine (Jofrey de), voy. Geof- 

FP.OY DE SaRGINES- 

SaPvGines, Sergines, voy. Geof- 

FROY & Pierre. 
Satallye, voy. Adalia. 
Sauvage (Mahe), voy. Make. 
Sayete, voy. Sidon. 
Schwenden (Burchard de), voy. 

BURCHARD. 

Seba, voy. Ansiau & Lanfranc 

Ceba. 
Sehille, voy. S'e-oille. 
Sebille, voy. Sibylle. 

SeETE (SiCUER DE la), voy. SlGUER. 

Segay (Le), emir, 244, 247, 257, 

258, 262. 
Seifedin le Heidel, voy. Sapha- 

din. 
Seigneur (Le Temple du), kAcre, 

152. 
Sel Vendegar {Ser-uantikar), en 

Armenie, 292. 
Selamesch, voy. Haure. 
Selemicke, emir turc, 297, 298. 
Selestin, voy. Celestin. 
Sembat, fecond frere de Hai- 

TON II, 283, 327, 328, 329. 
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Semerrie {La), les ecuries du 

Temple, pres d^Acre, 243. 
Sencor Lesquar, voy. Zencor- 

EL-ESCAR. 

Septen Soli'Ver {Septi^onium), a 
Rome, 35. 

Sepulcre (Le), a Acre, 15 a, 219. 

Sepulcre (Le Chapitre du), 260. 

Serie, chevalier tofcan, 104. 

Sern^antikar, voy. Set Vendegar, 

Sejfaire, voy. C'efaree, 

Setfepons, 157. 

Se'ville, 171. 

Sevry (Pierre de), voy. Pierre. 

Se%arey Sexaire, voy. Cefaree, 

Se%ille, voy. Sicile. 

SiBYLLE: lo jfille de Haiton ler, 
mere de Boemond VII, 202, 
231, 236, 237,* — 20 mere de 
Baudouin V, 10, II, 15. 

Sicile, 6, 14, 16, 28, 77, 133, 142, 
145, 168, 177, 179, 195, 213, 
214, 282, 285, 290, 291, 292, 

307* 

Sidon, xxj, 23, 33, 37, 96, 97, 
122, 147, 162, 163, 164, 186, 
203, 207, ^5^5 ^57) ^5^3 ^59) 
293^ — (Eveche de), 260. 

Sidon (L'eveque de), 112, 113, 
114, 116. Voy. auffi Raoul. 

Sidon (Le feigneur de), voy. Ba- 
LIaN ler. 

SiGUER DE LA SeETE, I49. 

Simon, arclieveque de Tyr, 23, 33. 
Simon d'Agulier, 325. 



Simon de la Charite (S. de 
Claritea), amiral genois, 157. 

Simon Gril, amiral genois, 168, 
169, 171. 

Simon de Monfort, comte de 
Glocefter, xvij, 172, 173, 174, 
175, 176. 

Simon de MoNTOLiF,connetable, 
217. 

Sis, en Armenie, 308, 309. 

SoissONS, voy. Jean II, Raoul & 
Renaut. 

sorel (hugues de),v0y. hugues. 

SoRENT (Jean de), voy. Jean. 

Souaee (Philippe de), voy. Phi- 
lippe. 

Spinola, voy. Espine. 

Sur, voy. Tyr. 

Surie, voy, Syrie, 

Symon, voy. Simon. 

Syrie, ix, xiij, xx, xxlv, 17, 21, 22, 
23, 24, 28, 31, 34, 37, 38, 39, 
42, 45, 46, 47, 48, 53, 54, 61, 
62, 67, 69, 77, 80, 81, 83, 89, 

90, no, 112, 116, 117, 121, 127, 

i29> ^33? i35> '4i» 147, 157? 
161, 168, 169, 171, 1765 185, 
187, 190, 193, 194, 195, 203, 
210, 221, 224, 226, 227, 231, 
238, 254, 258, 259, 260, 261, 
263, 264, 273, 274? 279j ^935 
^97? 308, 309, 315. Voy. auffi 
^erre Sainte. 
Syriens de la communion grec- 
que, 151, 179, 180, 195, 238. 



Tabarie, voy. Tiberiade. 

Table ronde (Romans de la), 31. 

Tancrede, roi de Siciie, 14. 

Tarfe, 29. 

Tartares, xxij, xxiij, 160, 161, 
162, 164, 165, 167, 181, 191, 
206, 20S, 210, 230, 234, 242, 



282, 283, 292, 293, 294, 2955 
296, 297, 298, 299, 300, 301, 
302, 303, 304, 305, 306, 309, 
325. 
Tartaro (Guavin), voy. Gua- 

VIN. 

Tatars, voy. Tartares, 
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Taurisy i6t. 

Tehec^ nom du chateau du I^qu- 

"veau Cairey 165. 
Teffaha (Pol de la), voy. Pol. 
temple (Le): 10 a Acre^ 12, 13, 

4-9.50, i53>a43, ^455 2515^525 
253, 254, 255, 256^ — 2° a Li- 
mejfon, 207 j — - 3° a T^ri/o//, 204., 
211. 
Templiers (Les), xx, xxj, xxij, 
xxiij, XXIV, XXV, xxvj, 12, 16, 19, 
34, 39> 4^,47, 49j 5^, 5^? ^^^ 
S3, 87, 107, 1T7, 119, 12,1, 122, 
123, 125, 14.5, 146, 147, 149, 
150, 151, 153, 154, 155, 158, 
162, 163, 164, 167, 179, 180, 
iSi, 1S2, 183, 1905 191, 192, 

195, 20Oj 201, 202, 204, 205, 
2065 207, 208, 218, 219, 227, 

229, 232, 233, 235, 237, 239j 

240, 241, 245, 250, 251, 254, 
255, 256, 257, 275, 303, 305, 
306, 309, 310, 329, 330. 

Termes (Olivier de), voy, Oli- 
vier. 

l^erre Sainte (La), xxvij, 19, 39, 
43, 118, 146, 171, 1S4, 194. 
Voy. aufTi Syrie. 

Tertoufe^ Terto^e^ voy. Tm'tofe. 

Teutonique (Ordre), voy. Alle- 
mands. 

TEXl(BERTRAND),VOy. BeRTRAND. 

7habarie, voy 'Tiberiade. 

Thahor (Mont), 19, 166. 

Theloufe, voy. 'Touloufe. 

Theobals, voy. Tiebaut. 

Theodore Lascaris, empereur 
des Grecs^ 18. 

Thibaud IV, roi de Navarre, 
comte de Champagne, 118, 120, 
122, 124, 187, 193, 194. 

Thibaud (Lusien de), 5. 

Thibaud Gaudin, commandeur, 
puis maitre du Temple, xxij, 
164; 227, 256, 257, 329. 
c 



Thomas (S.) de Cantorbery, 7. 

Thomas Agni, de Leiitino, eveque 
de Bethleem, patriarche de Je- 
rufalem, legal dupape, 168. 

Thomas de Beaufort, 332. 

Thomas Berard, maitre du 
Temple, 149, 151, 153, 154, 
163, 186, 201. 

Thomas de Brie, 325. 

Thomas (Le comte), 34. 

Thomas Spinola, amiral genois, 
189, 212, 221, 226, 227, 229, 
284, 285, 289. 

Thomassin d'Ibelin, 325. 

nouloufe, voy. Touloufe. 

Thoumas, voy, Thomas. 

TiSAUT, voy. Thibaud. 

Tiberiade, 10, 122, 146,163, 165, 
1S2, 260, 293, 296J — (Eve- 
che de), 260. 

Tiei'OLO, voy. Lorent. 

TiNBERT ou TiBERT, nom du 
chat dans Pepopce de Renart, 
qui fert a defigner fire ToRiN- 
GUEL, dans les vers de Philippe 
DE Navarre, 69, 70, 71, 72, 74. 

TiNERES (GUILLAUME DE), VOy. 
GUILLAUME. 

Tocso, emir egyptien, 239. 
TocY, voy. TOUCY. 
Tor, chevalier tofcan, 31. 

TORINGUEL, 68, 69, 76. 

'Toris, voy. kauris. 

To7~07z (Le), II, 124, 215, 259. 

'Toron [Le) Saladin, pres d'Acre, 
182, 183, 243. 

Toron (Marie, dame da), 124. 

Toron (Le feigneur du), voy. Phi- 
lippe DE MONFORT. 

ToRON (HUMFROY DU), VOy. 
HUMFROY. 

ToROS, roi (X'Armenie, 105. 
ToROS, fils de Haiton I^i', 181, 
ToROs III, frere de Haiton II, 

282, 283, 284, 327. 
49 
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ToRSOT, voy. ToROS. 

Tortofe (lie de), 304, 305, 306, 

310. 
TortofCj 27, 49, so2,j 203, 204, 

218, 305, 306, 309, 310. 
— (L'eveque de), voy, Barthe- 

LEMY. 

Tortoufe, voy. T^ortofe, 

Tofcaney 6, 104, 176, 290, 306, 

307. 

TotJCY, Tocy, voy. Lucie & 
Narjot. 

Touloufe (Le comte de),voy. Ray- 
mond VIL 

ToupiE (TiEPOLo), voy. Lorent. 

Tour (Guillaume de la), voy. 
Guillaume de la Tour. 

Tour de Genes (La), a Limejfon, 
276. 

Tour des traiires (La), pres de 
Beryie, 84. 

Tourofij voy. Tor on. 

Tours \ 1° a Acre : de la Comtejfe de 
Blots, 245,- — de Genes, 149, 
150, 156,- — Maudite, 243, 244, 

249, 25^? ~ ^^ P^fiy ^4-9? ^55) 
— du Koi, 244, 247, 248 J — 
des Mouches (a Tentree du port), 
186, 227; — 2^ a Tripoli \ de 
PE'veque^ ^3^; — ^^ rHopttaly 
236J — 3^^ a Tyr\ de la Chatne, 
170,- — Ste Catherine, 170. 

Tourtofe, voy. Toriofe. 

Toufcane, voy. Tofcane. 

TraBUC (GuiLL.AUME),VOy. GuiL- 
LAUME. 

Trahona (he') , pres de Nicojie, 

TOO. 

Trapant, en Sicile, 156. 

Trape, Trappe, voy. Trapani. 

Trimbert, voy. Grimbert. 

Triple, voy. Tripoli de Syrie. 

Tripoli de Syrie, xxj, 7, 15, 16, 18, 
19) 27, 32j 33j 35j 48, S2, 86, 
87, 88, 89, 90, 96, 97, loS, J20, 



12I5 133* 15^) 15^) ^5^) ^59) 
200, 202, 203, 204, 207, 208, 
211, 218, 229, 231, 232, 233, 
^34, ^35> 236, 237, ^3^, 298, 
300, 309. h'Aire de VE^eque, 
87, 88 ; VHopital S, Jean, 27, 
87, 211, 236J La Maifon des 
Freres precheurs, 211 j La Mai- 
fon du Temple J 204, 211,* La 
Tour de PE'veque, 236 j La Tour 
de VHopital, 6, 236. 

Tripoli (Le connetable de), 82. 

Tripoli (L'eveque de), 87, 88. 

'Tripoli (Le iiiarechai de), 205. 

Tripoli la Neuue, 238. 

Tristan (Jean), voy. Jean. 

Triilan (Aliufion au roman de), 
220. 

Tro'yes, 190. 

Tunes, voy. Tunis. 

Tunis, 187, 193, 194, 226. 

— (Le fuitan de), 194. 

Tunc (Jean), voy. Jean. 

Turcomans, 163, 164, 200, 208, 
209, 210. 

Turcs, 118, 119, 182, 208, 209, 
•2.^G, 261, 299, 308, 320, 321. 

Turentay, emir de Kelaoun- 
el-Mansour, 230, 240. 

Turc^ue (RousDELA),voy. Rous. 

'Turque?nansy voy. Turcomans. 

Turquie, 18, 67, 296, 297, 298, 
309* 3^9) 3^0) 322» 323, 327. 

Turs, voy. Turcs. 

Tjv', xxj, 7, i3> i^>i6, iS, 22, 23, 
a4j 33» 4^» S3, 85, 87, 90, 91, 
93, 96, 105, 108, 112, 116, 1x7, 
124, 125, 126, 127, 128, 129, 

13I) 132? ^3? 134, 136, 143^ 
146, 152, 153, 154, 155, 156, 
162, 163, 168, 169, 170, 182, 
186, 187, 19I) :i9^) 1955 ^96> 
203, 207, 212, 214, 215, 216, 
217, 220, 227, 228, 229, 233, 
234> 237, 254, 259, 315. — La 
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Boucherie, 131; 'V Hopital des 
Allemands^ 131, 203 j U Hopital 
S, Jean, 203 ,- Ste Croix, 198; 
La "Tour de la Chdtne^ 170," La, 
Tour Ste Catherine^ 170. 

T>7- (Archeveclie de), 260. 

— (L'archeveque de), voy. Bo- 



NACOURT, GUILLAUME, PlERRE 
DE SerGINES. 

T^yr (Le felgneur de), voy. Phi- 
lippe DE MONFORT. 
— (Seigneurie de), 260. 
Tyr(Guillaume DE)jVOy. GuiL- 

LAUME. 



Urbain in, pape, 10. 
Urbain IV, pape, 166, 171. 



Urban, voy. Urbain. 



Vaalin (Jean), voy. Jean. 

Val (Le) d''EfpoUtc^ a Acre, 250. 

Val'enie, 7. 

VALERIE(ALARTDE),VOy. AlaRT. 

Valmont (Abbaye de), 7. 

Valois (Charles de), voy. Char- 
les. 

Vendac (Geoffroy ue), voy. 
Geoffroy. 

Vreiecie'ns, V enefiens . Ve?ie[ftens, 
voy . Venitiens. 

Veneife, Veneyfe^ voy. Venlfe, 

Veyiife^ 17, 149) 150, 15a, 153, 
156, 16S, 169, 1S6, 187, 207, 
223, 22S, 232, 233, 238, 24.2, 
254, 275, 276, 280, 281, 284, 
285, 286, 2^8, 289, 311, 319, 
329. 

Ven'ife (Le pont de), a Acre, 22S. 

Venitiens. xx, xxij, xxiv, 17, 125, 
129, 13T, 149, 151, 152, 153, 

i54> ^55^ 156, 157, ^^'^-y 169: 
170, 1S6, 187, 207, 2,15, 227, 
228, 229, 235, 236, 239, 253, 
254, 275, 276, 277, 278, 279, 



280, 2S1, 284^ 2S5, 286, 287, 
2S8, 2S9, 290, 329. — La rue 
des V . , a Acre. 153, 154, 155. 

Vent (Othon), voy. Othon. 

Verceilles (Jean de), voy. Jean. 

Vesconte, voy. Guillaume & 
Raymond Visconti. 

VEYDAR(Doii),voy. Douveydar. 

Vidore (Jacques), voy. Jacques. 

Vigne Newve {1.2.), kAcre, (appar- 
tenaiit a THopital), 126, 153, 

154. T^SS- 
Vignie Ncu^ue^ voy. Vigne I^ewve. 
Villebride (Pierre de), voy. 

Pierre. 
Villeret, voy. Foulques & 

Guillaume. 
Villiers, voy. Guillaume & 

Jean. 
P'i?iceftre, voy. Winchefler, 
Vincheguerre, nom d\in pier- 

rier, 150. 
ViNGNEULL, de Genes, 321. 
Viterbe, 176. 
Voinceflre, voy. Winchefler. 



W 



Winchefler, 7^ — (Pierre des 

Roches, eveque de W.), 35. 
WiRiCH DE Homberg, commati- 



deur des chevaliers teutoniques, 
242. 
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Tbelin, Tbliny voy. Ibelin. 
Ynosent, voy. Innocent. 
YoLANDE DE Brienne, femme de 

Frederic II, 144, 190. 
yzabeau, yzabiaxj, voy, isa- 

belle. 



YZABEL(Ste),VOy. ISABELLE(Ste). 

YzENGRiN, nom du loup dans 
Tepopee de Renart^ qui fert a 
defigner Jean d'Ibelin dans les 
vers de Philippe de Navarre, 
xviij, 69, 70, 71, 73, 74> 115- 



Zacarie, voy. Beneit & Manuel. & Correftlons). 

Zara^ 17, 286 (voy. les Additions Zencor-el-Escar, 191, 230. 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS 

NOTES COMPLLMENTAIRES 



Le mot lifezj^ rapporte aux fautes typographiques de notre edition ,- 

le mot corrlgez s" applique aux kcons du manujcrit pour lejqueilei nous propojons 
une corre£iion. 



Page ixj ligne 17, a propos du mf. des Geftes des Chiprois, i\ n'eft peut- 
etre pas inutile d'appeler Fattention du lefteur fur une note 
inferee par M. le comte Riant, fecretaire-treforier de Xd^Societe 
de rOrient latin^ dans fon Vlll"^ Rapport (p, t6), relativement 
a un manufcrit, aujourd'hui perdu, de la Bibliotheque de 
Flnftitut. 



TEXTE 

» 65 1. 10, au Cos, il faut fans doute corriger a Tors (a Tours), ou 

un concile eut lieu en 1163. 
» 7, 1. 8, Valence, corrigez Valenie. 

» 7, L ij^fufi^ le mf. porte a tort//, qui devrait figurer en note. 
» o, 1. 15, portetent, lifez porterent^ 

» 9, L 2, denjant luy ^oetr, lifez devant luy for luy "Velr. 
» 9j 1. 34 & ailleursj d''Eyhelin, lifez ^^ Tbelin. 
ft 10, 1. 14, contee^ lifez contee. 
» 105 1. 2 1, fupprimez la virguie avant & retabliffez-la apres de 

p erf one, 
» 13, 1. II, tant, corrigez tout. 
)) 13, L 14, Lo'is^ corrigez Phelippe. 
B 15, 1. 'z^tri^e, lifez triue. 

c 49* 



390 ADDITIONS ET CORRECTIONS. 

Page 15, 1. 20, ^J aus^ Ufez a iaus, 

» 15, 1. 28 & ailieurs, charefiie, lifez charejiie. 

y 15, 1. 285 Veflters^ Hfez le fliers, 

» 17, 1. 20, 5^^^, llfez qui, 

>' 2O5 1. 27, autre s en, corrigez au tens. 

» 21, 1. 25, ^'z^?', lifez 5^;^^. 

'» 2ij 1. 27, oSiroya^ lifez otroya. 

» 22, 1. ji,jglize, Hfez igli^e. 

» 22, i. 185 nous avons corrige (d'apres la ligiie 8 de cette page & 
la llgne 11 de la page 30) en Padua la forme Paete (= P(2??i) 
du mf , bien que cette derniere correfponde feule a la verite 
hiftorique^ ies Annales de Terre Sainte {Arch, de VOr, iat,, 
t. II, 2^1^ partie, p. 438) ont la forme Paudet^ toutes Ies autres 
chroniqaes difent Patti. 

» 23, 1. 9, dans le mf commence avec cette ligne un nouveau 
paragraphe, bien que le fens ne foit pas interrompu. 

» 24j 1. 17, il eut mieux valu pour la corre6tion intercaler [& Phe- 
lippe\ entre Johan & d''Eyhlin. 

» 32j 1. 16, au tel, corrigez autel, 

» 34, 1. 26j M. CC & XVI, lifez M. CC & XXVI. 

» 36, 1. 31 & 32, fupprimez Ies points & corrigez defcendy en def- 
cendu. Voyez le meme recit, bien plus developpe, dans la 
Chronique d' Arnadi (Bibl. nat,, Ponds italien, 387, p. 60-61). 

» 37, i. z^jpa'is mout, corrigez en ajoutant^^h [/^] '^out. 

» 4O5 1. 22, [a)^ corrigez a \luy\ 

fl 4ij 1. 15 & p. Ill, 1. 2 9j fii^ lifez ni. 

» 47, 1. iij qus le baillage, corrigez en ajoutant que le haillage 
[eftoit fue7i] ; cf. la Chronique <£ Amadi^ loc, cit. fol. 73. 

fl 57, vers 10, 'Trimhers, corrigez Grimbers. 

» 65, 1. 8, le jour de Paques (7 avril), venant apres le 14 juillet 
(voy. p. 60) de la meme annee, montre qu'il faut changer ici 
& plus loin (en haut de la page), la date de 1229 en 1230. 

» 67, V. ^yjufqua^ \i[tz jufqu a, 

a 685 1. 10, la lacune de notre mf. eft comblee par la Chronique 
d'Ama.di (p. 92), que nous traduifons : « Ceux du chateau ne 
« pouvaient tenir plus longtempsi ils demanderent la palx au 
« feigneur de Beryte, qui y confentit volontiers pour etre 
« maitre de la perfonne du roi, car il craignalt toujours qu'il 
« ne fut enleve la nuit du chateau far quelque lieu & men'e 
a e?i Pouille. » 

» 69, 1. 3, quon, corrigez qu^en. 

s 69, 1. 3z, Gimberty corrigez Grimbert. 

s 70, V. 25, quil^ lifez quiL 

» 71, V. 20, Monte dout^ iifez Mout doute, 

;j 75? V. 14, mettez une virgule apres leaver ay. 
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Page 76, 

« 81, 

» 86, 

» 86, 

y> 87, 

» 94, 

» 97, 

^ 993 

i> 102, 

» lOZ, 

» 105, 

» 107, 

» 109, 

5) I I 2. I 

» 114, 

" ii4> 

» 114, 

» 1x4, 

» 117, 

» TI9, 

» 1265 

)> 1 28, 

:>) 129, 

» 141, 

'> H^ 

» 144, 

» 145, 

)) 145, 

» 145, 

» 146, 

» 149, 

» 150, 

» 150, 

» 151, 

» 154, 

)> 154, 

» 157. 

» 157, 

>> 157? 



. 19, Mejfire Anceau, corrigez Mejfire Heymeri. 

. 3, remplacez ici & plus loin (jufqix'a la p. 92) la date 

231 par 1232. 

.13, oluy^ lifez luy. 

. 32, Oluy^ lifez O luy. 

. ^ffes, lifez & fes, 

. 30, fiipprimez la virgule apres manderent, 

■ 2, gree^ lifez Gy^ee, 

, 2, dounement^ corrigez d^armement (?). 

. 7, mettez un point & virgule apres Anceau. 

, x6, Fierte^ lifez Fierte. 

32, apres doune ajoutez [la Lombardie]-^ cf. la Chronique 
Amadi, p. 130. 

34, Egue-uine., corrigez Egue-^i-'ve. 

25, efchargaitie, corrigez efchargaitier . 

p. 117, 1. 9, conte^ lifez cont'e. 

15, gra?n, corrigez ^r^^j cf. la Chronique d" Amadi^ p. 138, 

26-27, de fa playe un grant tens. Apres a<uifif, lifez ^^^y^ 
'i^y^. f7;fz grant tens apres aijmt. 

i^Oyfoiblete, IKczfoiblete. 

3I5 il n'y a pas de lacune ; fupprimez les points apres 
"on grL 

15, fupprimez la correftion \a\. 

85 Lots, lifez /.or J'. 

24, "vigne nue've, lifez Vigne Nue^e. 

I, corrigez en fupprimant &f ^ dev^nt feign or. 
1 9, poroyent, corrigez poroy{en)t. 

I J Sc partout ailleurs, Jeune^ corrigez Jemie. 
19, fupprimez la virgule apres Jeune. 
32, Dalffes, ne faut-il pas corriger en Fiefque ? 
9, la femme de Conrad IV, Elizabeth, etait fiUe, non du 
due d^Autricbe, mals d'Othon, due de Baviere. 
22, aparler^ lifez a parler. 

30, d.e Guor, corrigez de [Peri]guor. 

31, Chaftel, neuf, life/. Chaftelneuf. 

9 & aillcurs, J, de Sardeine^ corrigez J. de Sargines. 
28, Auftau, lifez Anfiau. 
3^ rore?it. corrigez /£)[f]?v/2^. 

II, de Sur. Mejfire, lifez ^^^ Sur, meffire. 
15, Safour, corrigez fa force, 

21, mettez la virgule avant & non ^prhsfaillant. 
24 & p. 2S5, 1. zo, par efcalmes, Yi^tz parefcalmes, 

3 & 12, OriCj due, lifez Oric Due. 

4 & 13, Ote^ent & Othe^-uent, lifez O^^' ^(?;^? & Othe Vent, 
31, poindor, lifez Poindor, 



39 2 ADDITIONS EX CORRECTIONS. 

Page 159, 1. 7, fupprimez la virgule apres mur^ & mettez-la apres 

"vingne. 

T> 163, 1. 25, EfiiencSy llfez Efiiene. 

» 166, 1. i.^f[r]ere5 Cataie^ retabliffez Feres Cataie. 

B 1 68 J 1. ii-%^y fully que, \\^&z pullyque. 

» 170, i. 8j lance ne, corrigez Vantene. 

» 171, 1. 2I5 & Syrie, corrigez; en Syrie. 

» 176,1. 31, voy. Vln^entaire & comptes de la fuccejfion d'Eudes, 
comte de Nepers, p. p. M. Chazaud, dans les Memoires des 
Antiquaires de France^ t. XXXII (1871), p. 164.-206. 

» 202, 1. 2 1, Berchelemey lifez Bertkeleme, 

» 203, 1. 4. & 13-14, Climens quint, corrigez Innocent V. 

» 206, 1. 10, apres le dit pape, corrigez en ajoutant [& fu fait pap e]. 

» 206, 1. 19,^', lifez i. 

» 212, 1. 8, remplacez le point & virgule apres Giblet par une vir- 
gule. 

» 218, 1. 2, Efperance, lifez Efperan (pour Ffperon), 

» 220, 1. 20 & 32, Chinere, corrigez Chinerc, 

B 22I5 L 13, Cheniere, corrigez Chinerc. 

» 228, 1. 3, barhoutes, lifez barboutes* 

y> 228, 1, 4, barboutes, corrigez barboute[e]s. 

» 231, 1. 22, apres la princejfe, corrigez en ajoutant [fift]. 

'^ ^33) i» 2,8j /^, lifez la. 

» 235, 1. 28, Montade, corrigez Moncade. 

^' ^355 ^' 34? haitin.^ corrigez huitin (?). 

^^ ^37? 1* 27 & P- 3^0? !• ^^5 d'Enpures, corrigez de Dampierre. 

^^ 2,39, 1. 30j berrie, lifez Berrie. 

» 243, 1. 25, le H}t£ioire, corrigez le HJzBorieux, 

» 243, 1. 32, & p. 244, 1. 12, douney lifez dowve. 

» 245, 1. -^^j fabelon, lifez Sabelon. 

^^ ^53? ^- 5? ^haie, ce mot incomprehenfible eft fans doute le re- 
fultat d'une omiftion & d'une faute de lefture. La Chronique 
d''Amadi (p. 193) & Florio Buftron (p. 124) dKent -, grande 
come un bo~oe di laton indorato : il faut done corriger & lire 
grant come .j. {buef de l]aton dore. 

)) 265 V. 20, %^es changes, lifez Irefckanges, 

» 269, V. 1, tres, lifez tres. 

y> 269, V. 17, fupprimez la virgule apres acarele. 

» 275, I. 5, le che?nin., 11 y a dans ie mf. le ehemin, qu'il faut cor- 
riger en Tenemin. 

ii 278, 1. I, au Caf, lifez au caf. 

» 279, 1. 10, Jene^es, lifez Jene^ves. 

» 280, i. 6, entre les mots mains & afes s'intercale ie feuillet 198, 
qui ne porte qu'une mention etrangere au contexte ,- voy. 
la Preface, p. x. 



NOTES COMPLEMENTAIRES. :593 

Page284, 1. 31, Guoude & p. 285, 1. 2 & 5, Guaude^ corrigez Guande, 

» 286, 1. zSjjarre^ llfez Jarre {==^ Zard). 

» 292, 1, -z^-ffel Vendegar, iifez Sel<vendegar (= Ser^antikar). 

)) 300, 1. 32, i^o;^ Veydar^ Iifez Dou^eydar, 

» 308, 1. 2T, en;efquee, Iifez e^vefquee. 

» 310, 1. 27, Arayne & 1. 29, Aratgne^ corrigez Anaine. 

» 316, 1. 32, fupprlmez la virgule zTpresfemonce. 

'J 324, 1. 23, /^3! <ror^, Iifez Vacort. 

» 325, 1. 22, la lacune du feuillet 232 du mf. peut etre comblee 
par la Chronique d'Amadi (p. 239-242), que nous refumons: 
K ne ijoulut refter plus iongtemps mal avec le roi. Pourfuivi 
par Amaury, Baudouin fe refugie a Nicofie chez Tarche- 
veque, qui le force a fe livrer. — Balargon, chef des Tar- 
tares en Armenie, fous un pretexte frivole, prie Haiton de 
veuir lui parler, &, lui promettant qu'il ferait bien accueilli 
partout... » 

*^ 3'^5> 1' 3^) ca%an^ llfez Ca%an. 

TABLE CHRONOLOGIQUE 

'^ 338) 1- 40) ajoutez apres 1232; juin 15, 

Bataille de la Gride p. 100. 

» 342, 1. J 6, 1285, iifez [1288]. 

w 342, 1. 23, en Chypre^ Hfez a Acre. 

» 344) i- 3j 1306, Iifez T305. 

GLOSSAIRE 

'' 345 > col. 2, 1. I, ajoutez : Arbourer, munir de mdtSy 225. 
34.65 col. 2, 1. 2j ajoutez a Tarticle Chareftie: 155, 263. 
^ 350, col. I, 1. 37, ajoutez : Say {ital. faggio), ejfai^ 14. 
5 350, col. 2, 1. 37j ajoutez: Sifon, trombe^ 199. 
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L'cAcademie des Infcripdons & "Belles-Letires a emre- 
prisy & pourfuit avec perfeverance la puhlication du 
Recueil des hiftoriens des croifades^ ceuvre mo- 
numemale^ dejiinee deformais a fervir de fondement a tome 
etude hiftorique ferieufe fur TOrieNT LatiN (rojaumes 
de Jirufalem^ de Chypre & d'cArmenie^ principautes d'cAn- 
tioche & d'oAchaie^ empire latin de Conjiantinople). 

zMaiSy en dehors de ces textes etendus ^ &^ pour ainji dire, 
clajfiques, il exijfe^ dans les depots publics de t Europe ^ une 
grande quantite de documents hiftoriques & geographiques 
d'ordre Jecondaire : ces documents, on encore inedits^ ou 
devenus dune rarete telle, que certaines pieces de Terre- 
Saince arrivent aujourd'hui a atteindre^ dans les ventes pu- 
bliques^ de veritables prix de fantaifie^ nefauraiem^ avant de 
Ungues annees^ trouver place dans le K^CMtW academique : 
le plus grand nombre d\nlleurs^ & en paniculier les peleri- 
nages en Terre-Sainte^ ont etc, des le principe^ ecartes du 
plan de cette colle6lion, 

II a done femble quil pour rait y avoir une certaine utiliti a 
rajfembler & a publier^fur un type & d'apres des regies uni~ 
formes^ ces materiaux divers ^ dont la fimple bibliographic eft 
encore^ en par tie ^ afaire^ &qui^ pourtant, une fois reunis, 
feront d'un fi grand fecours ^ foit pour Ihiftoire du zMoyen- 
cAge^foit mime pour Tarcheologie biblique, 

Ceft dans cet efprit^ & pour fatisf aire a la fois^ & aux 
defirs des bibliophiles^ & aux befoins des travailleurs^ que 
seji formee^ en iSyf^ a [imitation des clubs anglais^ la 
SoClfiTE DE l'OrIENT LaTIN, 




SOCIETE 



TVBLlCcATlO^ VE TEXTES 

RELATIFS A L'KISTOIRE ET A LA GEOGRAPHIE 



UORIENT LATIN 



r£;glement general. 






/P^/mJ[:^^^MAi^^ICi:e I, La Sociere fe compofe ae cm- 
^^^^T0^^i quante memhres luulaires & de quarante 
WC^^>^^^ affocles francais ou etrang;ers. 
(c^i^k^l% cAn. 2. Les etabiiiTemenrs publics de la 
France & de Tetranger peuvent erre infcrits comme 
memhres timlaires de ia Societe^ jufqu a concurrence 
du nombre de fix^ & comme ajfocies jufqu'a concur- 
rence du nombre de quarre; ils font reprelentes au 
lain de la Societe^ loir par leurs chefs refpedlifs^ loit 
par des mandataires^ prealablement agrees par le preii- 
dent de la Societe. 

cAn. ^» Au regu de chacune des diilriburions fpe- 
cifiees a Tart. lO^ tout memhre litulaire s'engage a verfer 
une fomme de cinquame francs^ tout affocie une fomme 
de ireme-cinq francs. 
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oin, 4. Les memhres litulaires & les affocies non refi- 
dant a Paris doivenc y etre reprefenres par un correl- 
pondant charge de recevoir, en leur nom, les publica- 
tions de la Societe & de verier leur cotifation annuelle, 

oAn. y. Les memhres diulaires fe reunifTent, une fois 
par an, en Teance generale, a Paris, dans le mois qui 
fuit les feces de Paques^ les affocies ont le droit d'af- 
fifler a cette feance. 

oArt, 6- Les memhres titulaires^ non refidant a Paris^ 
peuvent fe faire reprefenter dans les affemblees gene- 
rales, en vertu d'un mandat ecrit, adreffe en temps utile 
au fecretaire-treforier. Ce mandat doit porter le nom 
d'un des memhres litulaires refidant ou prefents a Paris^ 
auquel il con fere une nouvelle voix deliberative 5 ce- 
pendant un feul & meme memhre litulaire ne peut reunir 
en fa perfonne plus de cinq de ces voix fubftituees, 

(An, 7. Dans cette feance annuelle, la Societe procede 
aux eledlions en remplacement des memhres litulaires 
& des affocies^ decedes ou demiffionnaires, a la verifica- 
tion des comptes de Texercice precedent, a la defi- 
gnation des publications de Texercice fuivant. 

oArt. 8. La Societe, en dehors de les feances, eft 
reprefentee, d'une fagon permanente, par un Comite 
de direction. Ce Comite^ choifi parmi les membres 
titulaires, fait fondion de bureau 5 il eft nomme pour 
trois ans & reeligible. 

oArt. 9. Le Comite de diredion fe compole de: 

I prefident, 

I vice-prefident, 

I fecretaire-treforierj 

I fecretaire-adjointj 

4 commiffaires refponfables. 
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cAri. 10. Le Comite de direction peut, en cas de 
befoin, s'affurer le concours d'un ou plufieurs commif- 
faires refponfables adjoinrs, qui ont voix confukative, & 
peuvent etre pris hors du fein de la Societe. 

oArr, 1 1 . Le Comite de direcftion le reunic, au moins 
une fois, dans le premier femeftre de chaque annee, 
au domicile de Fun de fes membres; il peur, en cas 
d'urgence^ convoquer une ieance generale extraordi- 
naire de la Societe. 

c4rr. 12. La Societe s'adjoint, lous le nom de fouf- 
cripieurs^ les perfonnes & les etabliffements publics^ fran- 
gais & etrangers, qui defirent recevoir regulierement 
les volumes de texces qu'elle publie; le nombre de ces 
foufcripteiLTS ne peut depalTer cent. 

cArt. i^. Au regu de chacune des diftributions Ipe- 
cifiees a Tart. 16, les foufcripteurs ^3\Qnt une fomme 
de quin\e francs, augmentee des frais de port & de 
recouvrement afFerant a ces diftributions. 



PUBLICATIONS. 

oArt, 14. Les publications de la Societe fe compofent 
de volumes de textes & de photorypographies de 
pieces imprimees uniques ou rariflimes. 

oAn^ ly. Chaque volume de textes eft tire a cinq 
cents exemplaires numerotes^ favoir : 

Grand papier, gr. in-8. 50 exemplaires. 
Papier a la cu^e, Jn-8. 50 » 

Papier ordinaire^ » 400 » 
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Les reimpreffions phocotypographiques font tirees 
a 90 exemplaires^ favoir : 

Sur peau de velin, 50 exempiaires. 
Sur papier veliiij 40 » 

cAn. 16. Les publications de la Societe fe divifent 
en diftributions, dont chacune comprend : 
i*^ Pour les memhres timlaires : 

2 volumes de textes, format gr. in-8. 

1 fafcicule de reimprefTions phototypographiques tire fur peau de velin. 
Chacun de ces volumes ou reimpreffions porte au verfo du titre le 
nom du membre titulaire auquel il eft deftine. 

2° Pour les ajfocies : 

2 volumes de textes fur papier velin, format in-S. 

I fafcicule des reimpreflTions phototypographiques fur papier velin. 

2" YoviV \qs foufcripteurs : 

% volumes de textes fur papier ordinaire, format in-8. 

oAn. 17. La Societe met en vente, fur chaque diftri- 
bution: 

Papier 'velin i 10 exempiaires de chaque volume de textes, au prix 
de 24. fr. I'exemplaire. 
Papier ordinaire : 300 exempiaires au prix de 12 fr. Texempiaire. 

Ces prix peuvent etre augmentes par le Comite de 
direction, en raifon de Fimportance exceptionnelle de 
certains volumes. 

Les reimpreffions phototypographiques, exclufivement 
refervees aux memhres dmlaires & aux ajfocies^ ne font 
pas mifes dans le commerce. 

c^rr. 18. La Societe fait choix d'un ou plufieurs 
iibraires-ediceurs, auxquels elle concede, au mieux de fes 
interets, le droit de vendre ceux des exempiaires de ies 
publications qui font referves au commerce. 

c4n, 19. Les publications de la Societe font faites fous 
la furveillance du Comite de diredion, & la garantie du 
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fecretalre-treforier & de Fun des commiflaires refpon- 
fables. 

cArt. 20. Au cas ou Tun des volumes a^ pour 
editeur ou pour commiffaire refponfable, le fecretaire- 
treforier, le contre-feing de ce dernier efl remplace par 
celui du vice-prefidenr. 

Ill 
PLAN DES PUBLICATIONS. 

a) Serie geographique. 

Colle6llon chronologique des pelerinages en Terre-Sainte & des def- 
criptions de ia Terre-Sainte & des contrees voifines. 

1 Textes latins. — Imprimes & inedits de 300 a 1400. — Inedits ou 

rarlffimes de 1400 a 1600. 

2 Textes frangais. 

( Innprimes & Inedits jufqiren 1500. — Ine- 
/ dits ou rari{rin:ies de 1500 a 1600. 



Innprinaes & inedits jufqu'en 1600, — (Ac- 
compagnes d'une verfion.) 



3) Serie historiqije. 

1 Poefies & poeraes relatifs aux croifades, 1100-1500. 

2 Chartes J 

3 Lettres hiftonques > inedites, 1095-1500. 

4 Petites chroniques ] 

5 Projetsde croifades inedits, 1250-1600. 

Les texies de chacune de ces feries font puhlies^ par 
volumes £ environ ^00 pages ^ dans le formal & fur le 
modele des Chronicles and menaorials of the Great 
Britain. 



3 

4 
5 
6 


» 
» 


iialiens. 
efpagnols. 
allemands. 
anglais. 


7 
8 


Textes fcandinanjes. 
» flakes. 


9 

10 
ri 


)) 


grecs. 

hebrdiques. 

arabes. 
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La diflribunon des volumes a lieu de telle forte que^ — 
a la Jin de chaque periode decennale de la puhlicatioriy — 
les rrois cinquiemes (i2 volumes) aient ete pris dans laferie 
geographique, & les deux autres cinquiemes (8 volumes) dans 
laferie hiftorique. 

Les phototypographies reproduifent : 

lO Les pelerinages en Terre-Sainte, feuilles volantes, journaux de 
croifade &c., &c.j imprimes au XV^, & dans ies 25 premieres annees du 
XVI^ fiecle. 

20 Les pieces analogues qui, quoique de date pofterieure, n'exiftent 
qu'a I'etat d'exemplalres uniques ou rariffimes. 

Une courte notice bihliographique ^ de mime format y 
accompagne chaque phototypographie , 

La Societe^ qui a deja patronne la NuMISMATIQUE DE 
l'Orient LATIN^ par cM. G, Schlumberger, fe propofe 
egalemem de favorifer la publication de : 

d) La Cartographie de l'Orient latin au Moyen-Age j 

b) La SiGILLOGRAPHIE & TEPIGRAPHIE DE L'OrIENT LATIN. 
C) La BiBLIOGRAPHIE DE L'OrIENT LATIN. 
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CO£MirE VE T)I\ECriO^ 

DE LA SOCIETE 

pour la periode 1884-1886= 

PRESIDENT: 

M. le marquis de VOGUE. 

Vice-Preftdent : MM. Ch.ScHEFER. 

Secretaire-Treforier : le c^e Riant. 

Secretaire-adjoint : le c*^e de Marsy. 

Commijfaires : 

MM. 
A, de Barthelemy. P. Meyer. 

le c^e de Mas Latrie. E. deRoziERE. 

CommiJJaire honoraire : 
M. Egger. 



^ 



MEMBRES TITULAIRES: 

MM. 

AnceLj depute de la Mayennej 146 avenue des Champs-Elyfees, 

Paris (i). 
Antrobus (R. p. Frederick), Oratory, Londres (2). 
Bapst (Germain), 153 boulevard Hauffmann, Paris (14). 
Barthelemy (Anatole de), 9 rue d'Anjou-St-Honore, Paris (3). 
Barrere (E. de), ancien conful-general de France a Jerufalem, 40 rue 

Vignon, Paris (4). 
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Clercq^ (Louis de), 5 rue Mafferan, Pans (6) 

COMBETTES DU Luc (Le comte de)j Rabafteins-fur-Tarn, Tarn (7), 
Delaville le Roulx (Jofeph), 51 rue de Monceau, Paris (38). 
Delpxt (Martial), 74 faubourg St-Honore, Paris, & a Cailang par 

BouniagueSj Dordogne (8), 
Dreux-Breze (S. G. Mgr de), eveque deMoulins, Moulins (9). 
Dura (Giufeppe), 40 ftrada S. Carlo, Naples (10). 
DuRRiEU (Paul), 66 rue de la ChaulTee d'Antin, Paris (34). 
Egger (Emile), membre de I'lnftitut, profeffeur a la Faculte des Lettres, 

68 rue de Madame, Paris (11). 

i.^^)- 

Gayangos (Don Pafcual de), correfpondant de ITnftitut, 4 Barquillo, 
Madrid (27). 

GOTJJON (Paul), 52 rue Paradis-Poiflbnniere, Paris (13). 

Kermaingant (P.-L. de), ingenieur des Mines, 102 avenue des 
Champs-Elyfees, Paris (44). 

Khitrowo (S. Exc. M. Bafile de), confeiller d'Etat, 93 quai de la 
Moika, St-Peter(bourg (15). 

Kohler (Charles), 13 rue de Polffy, Paris (5). 

Lair (Le comte Charles), 18 rue Las Cafes, Paris (16). 

Lair (Jules), direfileur des Entrepdts & Magalins generaux, 204 boule- 
vard de la Villette, Paris (17). 

Langenieux (S. Exc. Mgr), archeveque de Reims, Reims (18). 

Leotard, do£leur-es-lettres, 3 cours Morand, Lyon (19). 

Mac Grigor (A. B.), 19 Woodfide Terrace, Giafcow, Ecofre(2o). 

Marsy (Le comte de), Compiegne (21). 

Mas Latrie (Le comte de), chef de feflion aux Archives de France, 
229 boulevard St-Germain, Paris (22). 

Masson (Frederic), 89 rue de la Boetle, Paris (42). 

Meyer (Paul), naembre de Tlnftitut, 26 rue de Baulalnvilliers, 
Paris (23). 

Michelant, confervateur fous-direfleur a la Bibliotheque Nationale, 
II avenue Trudalne, Paris (24). 

Mignon (A.), iS rue de Malefherbes, Paris (25). 

Olry, ingenieur des Mines, 2 rue de Bruxelles, Lille (41). 

Pecoul (Augufte), a Draveil, Seine-&-Oife (26), 

PoPELiN (Claudius), 7 rue de Teheran, Paris (43). 
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Reeours (L'abbe le), cure de la MadeleinCj 8 rue de la Ville-rEvequCj 

Paris (28). 
Rey (Emmanuel), 8 rue de la Neva, Paris (29). 
Riant (Le comte), membre de I'lnltitut, 51 boulevard de Courcelles, 

Paris (30). 
Riant (Ferdinand), nrjembre du Confeil municipal, 36 rue de Berlin, 

Paris (31). 
RoziERE (Eugene de), membre de Tlnftitut, fenateur, 8 rue Lincoln, 

Paris (32). 
Saige (Jules), ingenieur des Ponts & Chauffees, 94 rue St-Lnzare, 

Paris (33). 
ScHEFER (Charles), membre de I'Inilitut, adminiftrateur de TEcole natio- 

nale des langues orientales vivantes, 2 rue de Lille, Paris (35). 
ScHEFER (Jules), miniftre de France en Montenegro, Ragufe (36). 
ScKLUMBERGER (Guftave), 1 40 faubourg St-Honore, Paris (37). 
ToRELLA (Le prince de), Naples (39). 
Vogue (Le marquis de), membre de Tlnilitut, 2 roe Fabert, Paris (40). 
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BiBLIOTHECrtJE PvOYALE DE BRUXEELES (45). 
BiBLIOTHEQUE ROYALE DE COFENHAGUE (46). 
BiBLIOTHEQUE ROYALE DE NaPLES (47)- 
BlBHOTHEqUE BODLEIENNE d'OxFORD (50). 
BiBLIOTHEQUE NATIONALS DE PaRIS (48). 
SOCIETE NATIONALE DE GEOGRAPHIE DE PaRIS (49)^ 
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ASSOCIES 

MM. 
Arseniew (Serge d'), membre de la Commiffion des requeteSj 13 

Manegeny Pereoulokj Saint-Peterfbourg (56). 
Barre de Lancy, conful-generalj premier interprete du gouvernenient, 

32 rue Caumartirij Paris (71). 
Barthes, 14. Great Marlborough ftreet, Londres (68). 

BiBLIOTHEgUE DE lInSTITUT DE FRANCE, Paris (52). 
BiBLIOTHEgUE MeJANES, Aix (64). 

BiBLiOTHEgUE Victor-Emmanuel, Rome (63). 

Bishop (Edmund), 4 Lancafter Terrace, Regent's Park, Londres (58). 

Broet-Plater (Le comte de), Rovno, par Dombrovitza, Volhynle, 

Ru{rie(55). 
Delaborde (Francois), 14 rue de i' Arcade, Paris (61). 
Dreme (Le premier prefident), Agen (51). 
DucLOS (L'abbe), cure de St-Eugene, 52 faubourg PoifTonniere, 

Paris (54). 
Hagenmeyer (Henri), Ziegelhaufen, Heidelberg, grand-duche de 

Bade (57). 
Laborde (Le marquis de), 4 rue Murillo, Paris (53). 
Mely (Fernandde),aa Mefnil-Germain, par Fervacques, Calvados (59). 
Palestine Exploration Fund, Londres (69). 
Raynaud (Furcy), Luxembourg, grand-duche de Luxembourg (62). 
Raynaud (Gafton), 32 rue Caumartin, Paris (60). 
Robertson Smith (Le rev, William), profefTeur d'hebreu a TUniver- 

fite, 20 Duke ftreet, Edimbourg (67). 
Roy (Jules), profeflfeur a FEcole des Chartes, 12 rue des SS. Peres, 

Paris {66). 
RuBio Y Lluch (Don Antonio), profeflfeur a I'Univerfite, 8 Raurich, 

Barcelone (65). 
Wilson (colonel Sir C.-W.), Ordnance Survey, Phoenix Park, 

Dublin (70). 



PUBLICATIONS DE LA SOCIETE 



SERIE GEOGRAi^FIIQUE 

1 , 2, 4. Itinera hierojolymiiana & defcriptiones Terra Sanda 
larine confcripra. 

Tomi I, I & 25 eel.: TiTus ToBLER & A. Molinier. 
Tomus II, ijcd.: A. Mglinier & C. Kohler. 

^ , Itiner aires frangais. I. 

Ed.; MM. Henri Michei.ant & Gaston Raynaud. 



EN preparation: 

Itinera & defcriptiones larine confcripta. 
Tomi II, 2, ed. ; A. Molinier & C. Kohler. 

hinerarj italiani. 
Tomo I, ed.: Cav. L. Eelgrano. 



Itinera grc^ca. 

Tomus I, ed.: V. GuERlN. 



SERIE HISTORIQUE 

I. La prife d'cAlexandrie^ par Guillaume de Machaut. 
Ed. : M^ L. DE Mas Latrie. 

2. Quimi belli facri fcriptores minores. 

Ed, : R. RoHRlCHT. 

5. Tejiimonia minora de quimo hello Jacro, 

Ed. : R. RoHRICHT. 

^. Cronica de cMorea. 
Ed. : M. Morel-Fatio. 

sous PR ESSE: 

y. Gejies des Chiprois. 
Ed. : MM. Gafton Raynaud & Carlo Perrin. 

6. Epijlolarium quimi belli facri. 

Ed.: R. ROHRICHT. 
EN PREPA RATION : 

%icu verfifie de la \^^ croijade^ d^apres Baudri de DoL 

Ed. : iVT. Paul Meyer. 



REIMPRESSIONS PHOTOTYPOGRAPHIQUES 

(refervees mix membres titulaires &' aux ajjodes.) 

1-4. Trologus cArminenJis in mappam Terre Sande. 
In-fol., r. L n. d., f. XV. 

SOUS p'resse: 

y. Voyage en Terre Sainte, de Jean de Cucharmoys. 



PUBLICATIONS PATRONNEES PAR LA SOCIETE 
I NUMISMATIQUE DE L^ORIENT LATIN 

par G, SCHLUMBERGER. 

Paris, Leroux, 1877, i vol. in-4j &fuppt, 188.. 

//. DE PASSAGIIS IN TERRAM SANCTAM 

Excerpta heliographica e codice Marciano 399 : ed. C, M. Thomas. 

Venetiisj Ongania^ PariC, E. Levoux, 1879, in-fol. 

Ill & IF. ARCHIVES DE L'ORIENT LATIN 

Tome I & 11. 
Paris, Erneft Leroux, 1881-1884, in-8. 

V. SlOnXOGRAPHIE BYZANTINE 

par G. SCHLUMBERGER. 

Paris, Erneft Leroux, 700 pp. in-4 (iioo deffins). 

sous PRESSE : 

VL HISTOIRE DU COMMERCE DU LEVANT 
AU MOYEN AGE 

par le prof. W. Heyd, edition revue & augmentee par iVateur 

& traduite avec fon autorifation par Furcy Raynaud. 

Leipzig^ O. HaraflfowitZj % vol. in-8. 
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